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LE COMMANDANT RICHARD E.|
BYRD EST PARTI DE SA BASE
_POUR LE POLE ANTARCTIQUE

  

 

Le départ s'est fait hier a-
près-midi à 3 hres 29 (10
hres 26, heure de New-
York).—Le commandant
a entrepris une envolée al-
ler et retour et compte la
faire en vingt-quatre heu-
res au plus.—Le trajet est
de 1,600 milles.

SES COMPAGNONS
| NEW-YORK, 29. (P.A.)—Le “New-
¥ York Times,” le “St-Louis Post Dis-

$# | patch” et les journaux affiliés à ceux-
#8 |Ci, en publiant des nouvelles de l'ex-

pédition antarctique du commandant
Richard E. Byrd aujourd'hui annon-
cent que le commandant est parti
de sa base Little Americu, dans la
région antarctique, à 3 h. 29 hier
après-midi (10 h. 29 p.m. heure de
New-York) pour une envolée de
1,600 milles au pôle sud et retour.
Le commandant Byrd, qui fait l'en-

volée avec Bernt Balchen comme pi-
lote, avec Harold June comme radio-

POUR LE POLE SUD

 
we commandant RICHARD-E, BYRD

est parti hier après-midi de sa base
pour une envolée aller et retour
au pôle sud. Il compte la faire en
24 heures au plus.

[

Ed L'HEURE
DE L'OPTIMISME

DIT M, PHILLIPS
En questionsinternationales,
, il n’est plus permis d'être
“ pessimiste dit l’'hon. Wm

Phillips, ministre démis-
sionnaire des Etats-Unis
au Carrada. —Eloge des
pourparlers MacDonald-
Hoover.—Voeux pour le
succès de la prochaine
conférence du désarme-
ment en janvier. — Les
peuples veulent la paix.

SIR R. FALCONER
TORONTO, S.P.C, 23. — L'hon.

William Phillips, qui vient de démis-
sionner de son poste de Ministre des
Etats-Unis au Canada, a exprimé jci,!
hier soir, son espoir dans le succès de
la conférence du désarmement qui
aura lieu à Londres, en janvier, et
a laquelle cing puissances prendront
part. Il considère les pourparlers
d'octobre, entre le premier ministre
Ramsay MecDonald et le président
Herbert Hoover, comme une entente
efficace pour l'amélioration des rela-
tions anglo-ameriaines.

ANNEE DE PAIX
L'amertume des pays en guerre, dit
M Phillips, maniiestée au cours de
a période de restauration qui a suivi
l'Armistice, est disparue. L'impression

 

télégraphiste et le capitaine Ashley
C. McKinly comme photographe,
dans le gros aéroplane à trois mo-
teurs qu'il s’est procuré pour ses ex-
plorations antarctiques, s'attend de
se tenir en communication directe,
endant toute l'envolée, avec le pos-
e de radio du “New-York Times” à
New-York, de méme qu'avec sa base
et il fera connaître les progrès qu i
aura faits le long du voyage. St tout
va bien pour lui, il retournera a sa
base avant que vingt-quatre heures
se solent écoulées.

Désireux d'arborer, grâce à l’avia-
tion, le drapeau étoilé à rayures à
l'extrémité sud du monde, comme il
l'a fait pour l’extrémité nord, le
commandant Richard E. Byrd est
parti le jour d'actions de grâces pour
survoler le pôle sud, au moment où
l'été va faire son apparition dans ce
vaste continent froid antarctique.
Cette envolée rappelle celle qu’il

a faite en mai 1926 dans l’aéroplane
Fokker à trois moteurs, Miss Jose-
hine Ford, de la Baie du Roi, Spitz-
erg, au-dessus du pôle nord et re-

tour, en quinze heures et trente mi-
nûtes, Le voyage aller et retour était
de 1,600 milles. Cette envolée arcti-
que du printempsétait à peu -près
à la même distance que celle qu'il
vient d'entreprendre aujourd’hui‘au-
dessus des déserts et montagnes de
glace.

Il fut le premier à faire une envo-
1ér au poie nord et le seul & le sur-
voler dans une machine plus lourde
que l'air. Deux dirigeables, le Norge
et l'Italia, survolèrent plus tard le
pôle, qui fut découvert le six avril
1909 par l'amiral Robert E. Peary,
des Etats-Unis, dans une expédition
faite au moyen ae traineaux.
Le commandant Byrd est le pre-

mier à faire une tentative d'envolée
au-dessus du pôle sud, bien que lui
et le capitaine Sir George Hubert
Wilkins alent fait l’an dernier des
excursions en aéroplanes au-dessus
de la région antarctique. Le pôle sud
fut atteint pour la première fois par
Rcald Amundsen, Notvégien, le 14
décembre 1811, et, quelques jours plus
tard, par le capitaine Robert PF.
Scott, Anglais, qui firent tous deux
le trajet par voie de terre. .
Floyd Bennett, mort le 25 avril

1628, dans une tentative de sauver
l'équipage de l'aéroplane transatlan-
tique Bremen, a l'ile Greenley, était
pilote du commandant Byrd dans son
envolée polaire du nord. i

Ils partirent de leur base, à la Baie
du Roi, à 12 h. 50 a.m. le dimanche
premier mai 1926, volèrent vers le
ôle l’'encerclèrent plusieurs fois afin

de vérifier leurs observations et s'en que la grande guerre était inutile et
que de terribles sacrifices ont été
eccomplis sans but, s’efface des |
coeurs. Il croit que l'année 1929 a vu
un progrès constant vers la paix mon-
diale et l'eniente internationale, et!
tous ce rapport, le pacte Briand-,
Kellogg de renonciation à la guerre
a été l'un des événements les plus!
marquents. La Société des Nations,
elle aussi, à beaucoup travaillé et fait |
ta bonne part. . |

LA THANKSGIVING 1
Le Ministre des Etats-Unis a parlé:

À l'American Women's Club, dc To- -
fonto, à l'occasion du banquet de la |
“Thanksgiving”. Il a exprimé ses re-
rets d'avoir à quitter sous peu le
anada. Il y avait des Canadiens au !

banquet. Le Ministre a parlé des;
agréables relations qu'il a eues avec
[es autorités canadiennes et de son
ntention d'apprendre à ses amis des
Etats-Unis leurs devoirs envers le
peuple canadien. M. Phillips Jappelle
quil y a deux ans, il a célébré à
Montréal sa preintère journée de
“Thanksgiving” américaine. “Ce. solr,
flit-il, je suis peiné de constater que
t'est la dernière fois que je passe la
léte en Canada. Gest proba lement

ma dernière allocution en ce pays”.
“ CINQ RAISONS

M. Phillips à cinq raisons de don-!

ner sa démission: ses cinq enfants. Et
teci, ajoute le ministre, constitue la
meilleure explication possible. ;
“Je suis de c:i:s qui croient que ja

visite du premier ministre MacDo-|
nald à Washington a fait plus pour

tendre les relations anglo-américaines
te qu'elles doivent ètre que tout autre
ivénement présent à ma mémoire”.
M. MacDonald, par la puissance de
& personnalité et son grand prestige,
dissipé les nuages qui recouvraient|

hotizan des deux pays. Ce fut un;
merveilleux exploit de MM. Hoover et
MacDonald.

ESPRIT PACIFIQUE |
T1 reste encore braucoup à faire,’

ajoute lc minisite des Fiats-Un.s, et
somme l'a dit en toute vérité lc pré-
sident Hoover, les "27-75 des peuples :
doivent être dirig(*s vr°s un esorit”
pacifique. Aujourd hui, le mionde fait |
[ace à un nouvel é:ci psveholozique et,
ls hommes commcacent à penser po- |
iitivement en tories Ce pals: mals
“hacun doit faire :” nar, vor obtenir

resulta? décré. Ur4 nonvelle nns--
tance s'élève anrès l'emortime de la
Période martiale: le mond- civil «5
veut la paix, il veut que la guerre de-;
meute

Suite à la page 2 col 1

‘tèrent une envolée au pôle, mais ils
‘ne se rendirent qu'à 160 railles du
:but. Un des aéronlanes fut perdu et
‘tout le groupe de six revint dans

|icomme pilote en chef.

revinrent ensuite, atterrissant à la
base à 4 h. 20 p.m.
L'expédition du commandant Byrd

s'est faite dans l'antarctique depuis
décembre de J'an dernier. Après di-
verses envolées de reconnaissance de
sa bese, Little America. lui et son
groupe établirent des quartiers d'hi-
ver, sur la barrière de glace du con-
tinent antarctique et cc n'est que
récemment, avec la venue du prin-
temps, que les activités ont été re-
prises.
En 1927, il fut commandant d’a-

viation avec Donald B. MacMillan,
exnloratour arctique, dans une ten-
tative infructucuse d'atteindre le
pôle par air. La méme année, Roald
Amundsen et Lincoln Ellsworth ten-

I'"rutre machine aprés 28 jours.
Ecrnt Balchen, pilole du comman-

dant Byrd, dans son envolée au pôle
sud. fut aussi pilote dans l’envolée
transatlantique du commandant
Byrd. le 20 juin 1927. Avec Acosta et
Bennett, ils firent une envolée dans
le monoplan America, du camp Roo-

  ly
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Le nouvel! édifice que le bur
cement des deux édifices actuels.
tion Brethour sera levée.
pp
   

FUSIONNER LES
0) COMPAGNIES

 

re qu’il veut hâter fu
sion des quelque 90 com-
pagnies qui forment le ré-
seau des chemins de fer
nationaux canadiens.

LONRRES® 29, — (Thomas T.
Champion, P.C.) — Sir Henry Thorn-
ton, président du Canadien National,
a rencontré’ auÿourd'hui un certain
nombre de journalistes anglais et jeur
a expliqué le'but:de sa visite actuel-;
le en Graride-Bretagne. Les chemins '
de fer ‘nationaux canadiens, dit-il, j
comprennent, environ ‘90 compagnies,

  

nées -en: corporation. Son Lut est de
soulever la ‘question de fusion de’
toutés.ces Compagnies en une seule
corporation le plus tôt possible, Sir:
Honry -déclare que des ÿnglais dé-
tiennont -certaines garanties. Les né-
gociations, dit-il, ne pourraient pas
avoir quelque effet sur le règlement
du différend agtuel des détenteurs
d'actiéiïs du- Grand Tronc. Cela rc-!
garde ‘entièrement le gouvernement
et n'’affecte’ nullement les garanties|

j
du Canadien ‘National d'un pays quel-
conque. ;
On discuta ensuite des questions:

générales. Au sujet de la visite de‘
l'hon. J. H. Thomas en Canada, Sir
Henry dit qu’elle a sans doute créé:
une atmosphère sympathique en ce
pays. Tout&fois, il faudra toujours
tenir, compte de la restriction que
rien de devrait être acheté en dehors
du Canada qui. rédutrait la produc-
tion canadienne, et les prix angla's'
doivent se: comparer favorablement it
ceux d'ailleurs. Moycnnant ces deux
conditions, dit-il, le Canada désire
ardemment faire le commerce avec)
la mère-patrie, mais le temps seule- |
ment dira dans quelle étendue ce dé- :
sir se traduira en résultats apprécia- :
bles. Au sujet de l'immigration, Sir.
Henry déclara que le Canada ne pou-
valt ageepter plus d'immigrants cha- |
que année que te demande l'emploi.

——————

LE PÈRE FORSTER
EST INTROUVABLE:

 

 sevelt, N.-Y., & Ver-sur-Mer, France.
“ Balchen, qui est Norvégien de nais- ,
sance et a acquis une grande expé-
rience comme pilote d’aéroplanes,|
dans des conditions polaires, prit ‘
part à toutes les expériences aux-
quelles furent soumis les aéroplanes
destinés à l'expédition antarctique de
Byrd. Il accompagne l'expédition

Harold I. June, jeune officier et
pilote de marine. a obtenu un congé
pour accompagner l'expédition. I
était ingénieur en chef du fameux
“Billlon Dollar Crew” du yacht de
Vanderbilt pendant la guerre.
Lun des résultats déjà obtenus de

l'expédition antarctique a été la con-
frmation de l'existence de l'île Scott
et la découverte de divers groupes de
montagnes non explorées du conti-
nent antarctique.
Le commandant Byrd a entrepris

! étude de la navigation aérienne pen-
dant qu'il faisait du service actif dans
1 marine en 1919. II fut chargé du
céve'onpement des instruments de
avigotion ct des méthodes de les uti-
‘ser. dan: un? heureuse envolée :
transatlantique dans l’aéropiane na-
val N-C 9.

Suite à la page 2 ool. 1  
| dans le but de préter leur concours

TORONTO, 29. (S.P.C.) ‘Les supé-
rieurs locaux -de l'Ordre de St-Basile
n'ont encore aucun indice qui lew
ermettrait de retracer le R. P.
Francis Forster, supérieur-général
de l'Ordre disparu à Montréal, le;
onge novembre dernier.
Bien qu'intéressés à la déclara-

tion du magistrat W. F.. Major d=
Gore Bay, Ile Manitoulin, & l'efte: !
qu'un prêtre vu le treize novembre
sur un train du C. P. R., prés de
Sudbury. ressemblait aux photogra-
phies publiées du prêtre disparu, les
membres de l'Ordre ne semblent pas
croire que le Père Forster était sur
ce train.

Les RR. PP. Vincent Murphy et
Vincent Kennedy de l'Ordre de Si-
Basile sont actueli*ment à Montréal,

 

aux autorités qui poursuivent leur
recherches.
Les détectives locaux ne possèdent

pas encore les renseignements qui
pourraient les mettre sur la voie et
ils ont examiné sans résultat cer-
tains indices qui leur paraissalent

 
Les plans sont des architectes Barrott et Blackader, de Montréal.

rater —

SIR HENRY VEUT |

Le président du Canadien!
National, actuellement en!
GrandeBretagne,décla-,

; notre population
« vateurs de la province de Québec, autréfois ne s’en

! coupe, pour d'autres .fins, ne saurait

qui ne’fujent cependant. pas füston-;

jont voté ensemble hier, aux commu-

jpris en chambre sur une question

eau central de la Banque de Montréal érigera aux angles des rues Sparks, O'Connor et Wellington, sur l’empla-

UNE BAGARRE POLITIOUE LAQUALITÉ
; TORONTO, Ont. 29— (8. P. C.) — L'Association conservatrice cen- DF IA LEGION ;

   
   

  
‘ trale prendra des mesures officielles à la suite des événements de la foire
; Donnybrook où la réunion de l’association libérale-conservatrice du quar-
tier quatre s'est dispersée avant-hier soir. C'est ce qu’a laissé entendre

: hier Clifford Blackburn, président de l’Association Centrale.
.A la réunion d’avant-hier soir, il y eut mêlée générale où les poings!

ont joué un rôle prépondérant. La gendarmerie fut appelée pour restaurer;
l'ordre. Plusieurs délégués s’en sont retournés chez eux avec des contu-
sions et des égratignures recueillies dans la bagarre. |

|
}

rerar A—— - rem ———

L’EXPORTATION DES ARBRES DE NOËL
MONTREAL, 29 —Près d’un demi-million d'arbres de Noël qui, pour

la plupart, seront expédiés aux Etats-Unis, seront transportés hors de laprovincede Québec, cette année sur les voies du Paçifique Canadien,exportation d'arbres de NoBl est une source appréciable de revenusFour

 

Adieux du lieutenant-colo-'

 

nel Lafleche au troisième
congres de la Légion Ca-,
radienne de la B. E. S. L.se chiffrant à environ $100,000 Les oulti- :

servaient que pour des,
chaque année.

fins de chauffage en hiver. Val ’je chautrige : —Valeur de l'oeuvre de
,La plupart de ces arbres, presque tous de ins, iparoisses et des environs de Joliette, St-Gabriel, Pte,Sracanontdes

parois "odes toute -la légion au Canada. —'
¢ antons de l'Est. Comme ils n’atteignent normalement qu’ce douze pieds ou plus par suite de sa nature du sol oùilsCeaur, Harmonie et entente.0 i quère être profitable. L Itiva-! :teurs qui ont entrepris de vendre ces sapins chaque année, oursorte]d’arbres de Noël, ont établi un plan de reboisement qui |. ’ . ui | 7voirconstamment approvisionner leurs clients. Gui leur permet de pou |. 08 arbres, une fois coupés, sont placés dans des caisses et exnéciésà New:York, Boston, Philadelphie, Buffalo, Chicago, St-Louis et asvilles de l’est et de l’ouest des Etats-Unis, où la demande en est très con-'sidérable, par suite de leurs rareté dans ces régions.

UN NOUVEAUPRINCIPE DANS
LA RECEPTION DE SANS-FIL

run EONDRES,29 — (P. Ar) — On a fait ici, hier‘un 'incipe dans la réception par sans-fil. On prétendréduira la congestion de l’éther à tel point, que cinq milles iedelal'ont fonctionner sur une lon , i à ¢
¢ : longueur d'ondes variant de 300 5 iComparaison avec vingt-cinq postes qui peuvent fonctionner dentatres,en aider à accomplir notre noble devoir”!ditions actuelles. Le principe a été découvert par Jam i + C'est en prononcant ces mots d’a-,fois chef des laboratoires de sans-fil de la forte d'aviationsa autre .dieu que le colonel Laflèche, nouveau .

v- — | président de la Légion Canadienne,
prononça nier après-midi l’ajourne-,
ment de la troisième convention an-;
nuelle de la Légion Canadienne de la’
British Empire Service League el mis
fin à une réunion, qui, pour l'har-
monie et l'entente, la considération
des problèmes nationaux à. l'ordre
du Jour, les pensées constructives et
;les actions pratiques, fut d’une ex-;
,trême importance pour le Canada.

BEL ESPRIT
— : i Les délégués. venus de toutes les,

LEAMIEimeDRAGE provinces du Dominion, furent ani-i
PAS AVEC PLAISIR UN SYSTE- més d'un splendide esprit d’unité et,

 d'unanimité dans la discussion des
MEDaceDES LIQUEURS problèmes vitaux. Et en terminant|

son discours, le colonel Laflèche ex-
SASKATOON,29.(P.C.) — A R. prima son admiration pour les mer-

| veilleux résultats obtenus.
Brown, du personel de l’école norma-! Une des décisions les plus remar-
le de Saskatoon, a été nommé direc- quabies de la séance de l’a rès-midi |
teur de l'instruction rurale de la pro- {ut celle de nommer un secr taire-gé- |
vince par le premi i : néral pour la Légion Canadienne. Les
Andersof Aa er ministred T. M.: délégués adoptérent aussi avec des!
de Ie Dara oc oivention annuelle applaudissements frénétiques la ré-|
e ln ligue de prohibition de Saska-' solution recommandant de nommertoon, tenue ici hier soir. M. Annderson' au Conseil exécutif du Dominion le|
annonça qu'une femme serait aussi: major Bowler, de Winnip
nommée assistante-directrice. : Les activités du “Jour

premier ministre discuta
question de tempérance. Il ne croit, 0 Protesta  énergiquement contre
pas qu'aucun gouvernement désire | d'autres organisations de Toronto et:

s'occuper de la vente des liqueurs.|
Lorsque, dit-il, un gouvernement met!
en vigueur un système de régie. c’est
que la majorité des citoyens le lui
ont demandé. Au nom de mon gou- |
vérnement. je puis dire que nous,

: n'envisageons pas avec plaisir la pers- |
1 pective d'avoir à remplir un pareil:
mandat du peuple.

BEL ESPRIT
(Par M. Mcsnuyre Hood, de la P. C.)
REGINA, 29. — “NOUS partons

inaintenant pour accomplir vos de-
cirs et nous approchons de l'année
qui sera la plus importante dans I'his-
toire des anciens soldats. La Légion
proclame sa puissance, la qualité de‘
ses hommes et la riche nature de ses!
principes. Mais nous avons encorc :

à convaincre le peuple du Canada de
Ta valeur de notre oeuvre pour le Do-
minion. Nous devons maintenant,
partir et gagner et puisse Dieu nous!

 

 
soir, la démonstration

CONSERVATEURSET
LIBÉRAUX CONTRE
LE GOUVERNEMENT

] &
“E GOUVERNEMENT DE GRAN-
DE BRETAGNE . BTIENT UNE
MAJORITE DE 70 VOIX. BIEN
QUE LES DEUX AUTRES PAR-!
TIS PRINCIPAUX S'UNISSENT
POUR VOTER CONTRE LUI,

LONDRES, 39.—(P.C.) Pour la
première fois depuis l'ouverture de
la session, libéraux et conservateurs

LA RÉGIE DES
LIOUFURS ET LE

P. M. ANDERSOI

 

  

nes, mais le gouvernement ouvrier
MacDonald a remporté tout de même
une majorité de 70 voix. Les obser-
vateurs s'accordent à dire que l'ab-
sence de plusieurs conservateurs et
libéraux empêcha une trop grande
réduction dans la majorité du gou-
vernemeut, laquelle amena la dé-
faite d'un amendement libéral au
bill d'assurance contre le chômage.
Si toutefois le gouvernement eût été
défait, cela n'aurait pas entraîné sa
démission. M. MacDonald a déclaré
plusieurs fois qu'il ne regarderait
pas le gouvernement comme défait,
& moins qu'un vote adverse ne soit

Ses Coque- |

des campagnes de fonds durant Ja
période de l’Armistice.

quel intérêt elle prenait aux anciens

quelle était la puissance de son inter-
cession. Le major Ashton,
du Bureau d’Etablissement d
dats, consentit. après de fortes repré-

 

! ne pas intenter de poursuite ccatre les
soldats ou de ne pas leur enlever

Une station du C. P. R. leurs biens pour cause d'arrérages de
taxes, et cela jusqu'au printemps pro-

° » -

Inauguree a Lachute! chain. A cette époque. la 14 on,e3-
LACHUTE, Qué, 29. — (8.P.C.) — PFE BVOIT UT Projet Soumebtre a

Va nouvelle station locale du Paci- |aara & ots fe
fique Canadien a été officiellement! tuels
cuverte hier en présence de citoyens | Cesujet de l'établissement. des sol-

d'importance majeure.

En vertu de l'amendement libéral,
les bénéfices de l'assurance auraient
été applicables aux personnes âgées

de moins de dix-huit ans.
a

  9 accidents mortels le
. . . a en vue et de représentants de la: dats fut un des plus importants dis-

jour d action de graces compasnle. le batimentcolte tren- cutés pendant la convention. Un

1
BOSTON, 29. — (S.P.A.) — Les M. Kellogz recu par

diners aux dindes et les fêtes d'ac- le prince de
tions de grâces n'ont pas diminué le Te |

LONDRES, 29.— (P.A) Frank =|

comité svécial présidé par le major
Bowler, de Winnipeg, a slégé trois jours
durant, et présenté son rapport hler

Galles après-midi, demandant surtout la
permission de continuer ses efforts
tant qu’il n'aura pas rédigé des pro-nombre des accidents mortels en

eas Jets définis prêts à être soumis à la
Kellogg. ancien secrétaire d'Eta. Légisiature. La permission lui fut

Nouvelle-Angleterre. Ie peu d'épais-

américain a été reçu. hier après- | accordée et on adonta également une
seur de la glace, les locomotives et
les automobiles ont hier fait treize

midi. par le prince de Galles au pa- ; résolution pré-ovant la nrotection dupertes dr vie, Trois fillettex du nom
de Farlin, d'Augnsta, Maine, ss sont
noyées en passant an travers de la
glace. Leur mère tenta de les sauvor

 

diffienltés. par suite de leurs arréra-suite le train pour Southampton. où | ges de :

  excellents.

 

et s'enfonca dank l'eau. Son état est |i] s'est embarc::é sur le Leviathan,
aritiaua - lia. du: oul est nerti à minuit. Sunita & la vase 7 cal 2
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N I | POUR L'IMMACULEE.
L'Eglise se préparé à célébrer biens

tôt la féte de l'Immaculée-Concep-
tion. Cette fête qui exalte la gloire
la plus pure de Marie après son ti-

itre de Mere de Dieu, ne doit pas
! être. dans l'année liturzique, l'affaire
d'un seul jour. L'amour de la Mère
ect de tous les instants et il n’est
pas trop que les chrétiens se pre-
parent à l'avance pour fêter dignes
ment l'Immaculée Conception de la
Vierge Marie. C'est d'ailleurs le moyen
d'entrer dans l‘’esprit de l'Eglise et
de mériter les grâces que nous rée
serve Marie.

 

Arthur Foucher, résidant
bien connu de Cambrid-
ge, succombe aux suites
d'un accident de passage
à niveau, à la gare de St-
Albert— Mme Foucher,
son épouse, est dans un
état précaire.—Leur auto
n'est qu’une masse de dé-
bris.

UNE ENQUETE

L'IMMACULEE CONCEPTION.
par le R. P. J. B. TERRIEN, S.J.
L'Immaculée Conception résultant

de la maternité divine. Ce qu'est ce
privilège. Ses raisons et ses preuves.
De l'excellence et de l'extension de ce
privilège de Marie. Doctrine puisée
dans l'Evangile. les Pères, les docu- (spécialau “Droit”) ments pontificaux et les meilleurs

reprisconndissante,M.Arthur Four théologiens. © © ©
cher, résidant bien connu et très es- |, Lucomptoir, 40 sous; par la poste.

i .timé de Cambridge, à succombé vers!
9 h. 30 hier soir, aux terribles bles-
sures qu'il a regues hult heures au- 0
paravant dans un accident de passa- LA CONCEPTION IMMACULEE
&e à niveau, à la gare de St-Albert,i DE LA VIERGE MARIE, par ED-
Ont. Un convoi de fret du New-York i MAR (1124)
Central, venant de Cornwall et sc Première apologie du dogme de
dirigeant vers Ottawa, a frappé l'at- l’'Immaculée Conception. Etude inté-

 

CANADIENNE

de la Colombie-Anglaise qui lancent| avaient

président|

es Sol-‘aux cuirassés modernes en fait de

! sentations de la part des délégués, de ;

to de M. Foucher. Mme Foucher, fil-
le de Joseph Huneault, de Casselman,
qui se trouvait dans la machine avec
son époux, est dans un état très gra-
ve. Elle sera probablement transpor-
:tée à Ottawa aujourd'hui.

L'ACCIDENT
M. Foucher, jusqu'ici marchand à

Cambridge, était en train de dé-
ménager dans un nouveau magasin
tout près de la station de St-Albert.
Il avait fait un voyage en compagnie
de sa femme hier matin et s'apprêtait
a retourner a Cambridge pour le di-
pers vers une heure 30 hier après-mi-

i.
Il démarra son auto, un Durand

spécial, et se dirigea vers le passage
à niveau pour traverser la voie qui
se trouvait tout près. Il appert qu'il
ne vit pas venir le train et qu'aucun
témoin oculaire ne se trouvait là pour
lo mettre en garde. Le convoi roulait

bonne allure et ne put arrêter à
temps pour éviter le véhicule qui fut
projeté à une quarantuine de pieds
par la violence de la collisién,
Toucher fut trouvé inconscient à cin-
quante pieds du passage et Mme

| Foucher à 30 pied: La machine est
une masse de débris. Monsieur et
Madame Foucher furent transportés
en leur nouveau magasin. Les doc-
teursF--Gormety, de Cornwall, et
Ladouceur, de Casselman,
mapdés sur les lieux,

e matin, Mme Foucher est dans
;un état de semi-conscience et souf-'
fre de graves blessures,
Le docteur Martin Powers,

Rockland, à ouvert une enquête.
L'agent de station venait de par-.

tir pour son diner au moment de 'ac-
cident. 11 n'y a rien qui obstrue la
vue au passage à ce niveau. Les
trains  ralentissent ordinairement.
même quand ils ne font pas d'arrêt.
Il n'y a cependant pas de barrières.
ou de sonnerie de cloche au passa-
ge.
M. et Mme Foucher ont deux cn-

fants adoptifs, Léo et Aldéa Foucher,
enfants du frère du défunt.

SES CROISEURS
NINOUIÈTENT
PAS LAFRANCE

Les nouveaux croiseurs Er-
satz Preussen aux canons
de onze pouces de l'Alle-
magne ne sauraient in-
quiéter la France, au dire
du ministre de la marine.

CROISEURS FRANCAIS
PARIS, 29. (P.A.)—La France ne

craint pas les croiseurs allemands
Modernes aux canons de onze pou-
ces, tels que les croisaurs Ersatz
Preussen de 10,000 tonneaux. Le mi-
nistére de la marine Leygues a fait
hier une déclaration en ce sens au
comité naval de la chambre des dé- ‘
putés. ajoutant qu’il n'était pas né-
cessaire de modifier le programme

la  licots” furent longuement discutées et, de construction des croiseurs fran-
çais.

Plusieurs membres
auparavant

nouveaux plans pour les croiseurs a
canons de huit pouces autorisés à la

du comité

La Légion Canadienne prouva hier conférence navale de Washington.
e parce que l’Alemagne, qui n’est passoldats maintes fois dans la peine et affectée par la décision prise à cette

conférence, était en train de cons-
truire des croisaurs égaux en réalité

{canons et d’armatur:. M. Leygues
! fait remarquer que les croiseurs pro-
; jetés de 10,000 tonneaux de la France
ne sont pas aussi faib'es en arma-
ture que le croient Certaines person-

; Un sous-comité a été formé qui
|dressera une liste de questions de-
| vant être es au premier ministre
et au ministre des Affaires Etrangè-
‘res, au sujet de la politique navale
à suivre à la conférence de Londres.
On est d'opinion que la France dott
nosséder une marine assez forte pour
‘défendre Jes côtes françaises sur t:ÿs
mers, ainsi
i Afrique et ailleurs. ;

Le budget naval préenté demance
12.583.000,000 de francs (environ $100,-
{ 000.000),

mereeetcre
UN MINISTRE SE SUICIDE

t TOKIO, 29.— 8. Sahuri. ministre Sault Ste-Marie, ;

| leis £.-James. M. Kellozg a pris en- bureau nour les soldats exnozés à des du Japon en Chine ancien chargé
[ge ffaires japonais à Washliguon
s'est suicidé hier à Miyanoshita, dig. New-York, 22; Charlotietown, 20;
45 milles au sud-ouest de Yokio.

M.}

furent |

de

e ses possessions en
‘

| ressante el éloquente par son recul
; dans les siècles, son âge et la preuve
i qu'elle donne de la foi séculaire au
, dogme de l'Inmaculée Concention,
dans PEglise catholique.
Au comptoir. 20 sous: par la poste.

| 26 sous.

i LENS TROIS GRANDS PRIVILE-
GES DE MARIE, par le R. P. JEAN-

|; CHRYSOSTOME.
| Etude théologique de la puissance.
de la sagesse et de la miséricorde de
Marie.

: Au comptoir, 5 sous; par la poste,
; 8 sous.

| LA VIERGE MARIE, par L. GOR-
; RIGUET.

Etude complète de Marie et de s°s
\ privilèges d'après les Ecritures, les
i Pères, les meilleurs auteurs spirituels
et les théologiens les plus sûrs. La

; nrédestination, la dignité, les privi-
; lèges, le rôle, les vertus, les mérites, Ja
gloire, lintercession et le culte de

| Marie. 460 pages. -
! Au comptoir, 75 sous: par la poste,
:88 sous.

PLEINE DE GRACE,
H. BOLO.
Etude des privilèges dc Marie. un

commentaire de l’Ave Maria. .
Au comptoir, 75 sous; par la poste,

'85 sous. ;

1

par l'abbé

LA VIERGE MARIE, par J. V. D.
ARTAUD.

Les privilèges de Marie (Immaculée
Conception) et leur fondement théo-
logique. Vie et vertus de Marie en re-
lation avec Jésus.
i Au comptoir, 75 sous; par la poste.
:85 sous.

, LES FETES DE LA STE VIERGE,
;par G. BOUFFIER, S.J.

Commentaires historiques, théolo-
igiques et pieux de toute la liturgic
mariale. 465 pages.
Au comptolr 50 sous; par la poste.

!56 sous.

ADRESSE POSTALE: La Librai-
rie du “Droit”, case postale 554, Ot-
‘iwa, Ontario.
ADRESSE LOCALE: No 379 rue

Dalhousie, Ottawa. Tel. Rideau 516.
eral te

,-E “MAURETANIA”
"PART DENOUVEAU
| _ -

NEW-YORK, 29. (P.A.)—Après un
| délai de 24 heures, par suite de dom-
mages causés à sa proue, dans une
collision avec une barge, dans le port

| de New-York, le “Mauretania”, de la
ligne Cunard, est aujourd'hui en rou-

Ite pour Europe. Le départ s'est fait
à minuit. Les dommages étaient lé-
gers. Le capitaine 8.-C.-8. McNeil.
commandant du “Mauretania”, dé-

 

clare que cette collision est la seule
à laquelle il ait été mêlé dans le port
de New-York, au cours de Lrente-
{cinq années.
i— — - —

préconisé de  2'EMP 78  
‘8P.C.) — La

 

TORONTO, 29. de-
pression qui recouvrait le golfe &t-
Laurent hier matin s'est déplacee
dans la direction de l'est vers l’At-
"antique. La pression cst élevée à
partir des Crands Lacs vers l’ouest

l jusqu'au Pacifique. Une autre éten-
due de basse pression se dirige sur

‘la vallée du Mackenzie, venant
d’Alaska. La température est quelque
peu froide en Alberta, Saskatchewan

rovinces maritimes et bien
ns le Manitoba, l'Ontario et

| Pronostics: Vallée de l'Ou
iet du haut du Saint-Leurent: Ven
de l’ouest; surtout beau et très froid
ce soir el samedi: giboulées proba-
{bles en divers endroits.

Maximum hier .. .. . .. 2
, Minimum duarnt la nuit . . 28
i A 8 heures ce matin: Prince Ru-
pert, 46; Victoria, 44; Kamloops, 34:
Calgary. 20: Edmonton. 14; Prince-
Albert, 12: Winnipeg. 14 sous zéro.

Toronto, 8;
Kingston, 4: Ottava, 28; Montreal,
6: Québec, 8: Bt-Jean, NB.. 268; Ha-

‘fax, 24; St-Jean. T.N., 34; Détroit,

»
(B
D

or — 2 0
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{dian Spinner, de ia Canadian Natio-
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Ce mélange exhale l’arome
de l’arbuste en fleur
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Pour Vous,
Mesdames!
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Suite de la page 8

CARNET MONDAIN,
EEIRBTSBOEHORUSHOT0205.

L'honorable M. Ernest Lapointe et Le Rrésident du 8eénat.et- |
madame Lapointe ont été les hôtes, Hewitt Bostock el leur fille, e-
qu Haut-Commissaire du Canada et! moiselle Ruth Bostock, sont attendus

madame Larkin, a leur résidence | à Ottawa, lundi prochain, de Mo

 

 

nal Steamships. est arrivé à Halifax
aujourd'hui, yenant de Montréal. Il
prend une cargaison pour Rio de Ja-
néiro, Santos et Buenos Ayres. Le
“Corwallis” est aussi attendu de
Montréal, aujourd'hui. Le “Canadian

 

  
 

 

={megenre dans les provinces ma-
ritimes. Les nouveaux venus vou-=Lesspes—

 

ac

DESTRUCTION DU QUAI, DE OINQ

LIN

a Londres, mardi dernier. Parmi les; Creek, C.-A. Roi irda {laient être les seuls à exploiter le Montréal, aujourdLui anadton

EuBRVase pet] erPTEÉSE una [marié anaen, Te netrent DREAUNBaQONDR1SEEE
Coae; FUnionBur! MacameEo omeotMaca Dupanioup sur Tentant: ~. © _.|l'entreprise des provinces mariti-| MEURES A HULL, MASS. ' cembre, avec une cargaison de bois.

Leofmadame2MEiame

|C.

Saunders présidstent a i tabig]  Lenfent! cest I'hommeidl - mes. Comme conséquence,il y eut Le “Lady Hawkins". do la Cana-

Rucyard Kipling, M. P'
le docceur O.-D. Ske:. \
dame Walter Allward.

» e -

Le général White est retourné à
Pembroke, uprés un court séjour en
notre Capitale.

> ss ©

Mademoiselle Quinn est de retour
de Québec où elle a passé six mols.

* = €

L'hon. Dr et madame H.-S. Bé-
lond ont passé la fin de semaine &

Québec, les hotes du notaire et de
madame Victor Mathieu.

. ». #

M. et madame Kingsley Moore, de
Montréal. sont à Otlawa, les hôtes
de madame J. Brennan, mère de ma-
dame Moore,

s. s +=

L'hon. sénateur Louis Lavergne et
M. et an Renaud-Lavergne,

d'ArthabaekA, sont arrivés en ville et
ant prie residence au “Apsiey-Hall”,
rue Metcalfe.

= + -

Madame Colin McCormack,

ip Dartrey,
M. et ma-

de
Renfrew, est en visite chez ses pas!

rents, M. et madame 8.-8. Holden.

Mosdames Charles-D. Sutherland et |
Neel-J. Ogilvie ont lancé des invi-
tations pour une réception qu’elles: Lan
lonnéront en l'honneur de leurs fils
les, mesdemaiselles Elizabeth Suthers
und ct Charlotte Ogilvie, le lund
mr, 30 décembre, au Chateau Lau-
tier

< =» -*

Madémoiselle Henriette Roy.
Maniwaki, recevait dimanche. quel-
ucs invitées à l'heure du thé. Mes-
emoiselles Léda Levasseur, Annie

Lee, Fleurette Nadon, Imelda Bois-
venue, Edna Nault, Emilienne Pa-
rent, Peari-Aumont, Jeannette et Ju-
llette Vaillancourt, Eva Nault et Rita
Boisvenue.

. ”

M. Jean-Paul Chopin, de Montièak
s'est embarqué à bord de l"“Ascania”
pour l'Europe, où jl passera un an.

-

Mademoiselle Bain, de Tordnto, es!
Vinvitée de son frère, M. John Bain
st de madame Bain.

e LJ

M. J.-A. Bradette. M P. de Cochra-
ne, Ont. était dé passage en ville, ces
jours derniers.

= a-

Madame Jean Belcourt, de Montré-
al, (Hope MacMahon) recevra pour lu
première fois depuls son mariage, sa-
medi après-midi, à la demeure de sa
niece, inacdame D'Arcy MacMahon, 28.
avenue Goulbourn. rl er

LE COMMANDANT. .
Suite de la premiére page

UESTION SBOULEVEE
WAS GTON, 29. — L’expédition

aérienne du commandant Richard E.
Byrd dans les froides réglons antare-
tiques a soulevé une question inter-
nationale qui pourrait un jour ou
l'autte exiger des négociations diplo-
matiques entre les gouvernements de
Londres et de Washington.
La question est de déterminer le

titre national aux terres de la région
polaire du sud. dont une grande par-
tl& est réclamée par la Grande-Bre-
tagne, se basant sur les découvertes
êt. explorations précédentes. Pour le
moment, l’Amérique évite la discus-
sion de cette question. Co
Ü y a un peu plus dun an,

gouvernement anglais envoya a
Etats-Unis une note expliquant la
politique anglaise au sujet de l’an-

retique élaborée à la conférence
impériale de 1926, laquelle définit les
régions sur lesquelles la Grande-
Bretagne réclamait des titres.
En réponse, la note des Etats-Unis

disait que, la déclaration de politique
anglaise ayant été transmise simple-
ment pour renseignements du gou-
vernement de Washington, il n’était
as nécessaire de faire des commen-
ires pour le moment. Ainsi, l’étude

de la question des droits territoriaux
Antarctiques fut remise à plus tard.
Le gouvernement anglais réclamait

un titré à la partie éloignée du ter-
ritoire côtier non compris dans les
dépendances des terres de Falkland,
Enderby, Kemp, Reine-Marle, Wil-
kes, Roi George V et Oates.

——— vainma

CEST L’'HEURE. . .
Buite de la première page

 

 

vienne impossible et impraticable. Ce
n'est pas un obscur désir de pacii-
cation gue le monde a eu plusieurs
fois au cours de son histoire. C'est
plus qu’un effort des hommes d’état
pour prévenir la guerre. .

“L'esprit de paix d'aujourdhul, de-
clare le ministre des Etats-Unis, est
formé de la détermination volontaire
de la part des peuples our que leurs
chefs préparent les voies de la paix
permanente. “Conscients des deman-
des ubliques, dit-il, les chefs des deux
grandes uissances navales, l'Angle-
erte et les Etats-Unis, consentent à
cesser la conourrence dans le domai-
ne dès armements navals”.

L'OPTIMISME
En questions internationales, dit M.

Phillips, iI n'est plus permis d'être
pessimiste. L’optimisme est la note
dominante du jour. Le pessimisme
doit se contenter d’un siège & lar-
rière.
Par l’entremise de ministres dans

les deux capitales. les relations diplo-
matiques entre le Cenada et les Etats-
Unis s'améliorent. Les relations d’af-
faires sont déjà florissantes. La com-
mission des eaux limitrophes a rendu
de précieux services pour le règle-
ment des problèmes des frontières,
fait remarquer M. Phillips. Aux Etats-
Unis, on ne connaît par encore assez
bien le Canada, dit le ministre: ce-
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de

:C.
| de thé qui était ornée de chrysan<
; tnêmaes jaunes et bronge. :
1 . +

+ Un groupe de parents et amis,
réunisgaient lun AS à la demeure
de M. et de madame Al mondeOhare
bonneau, à l’occasion -du 42e annis
versaire de naissance,de M. Char+
bonneau. De jolis cadeaux furent of+
ferts: Au cours de la ‘soirée, il y eut
chant, musique et partie de cartes.

dame Charbonneau, aidée de mada-
me Albert Savard et de Mlle L. Char-
bonneau. Les. invités étaient Mme

: Alex. Charbonneau, M. et Mme O,

. ; Mme Albert Lavan, M. =
Mme AfbettDiguer, M. et Mme Re
Savary, M. ,
Miles Luctenne et- Jacqueline, Thé-
rèse Savary. B. et R. bonneau;
Anita Gros-Eouis, Juliette et Lauren-
za Charbonneau, MM. L. Savary, Ed:
et Roinéo Bavark, M.. Charbonneau,
M. Lamirante, W. Harel, M. Desor-
meaux, Albért Oharbeneau, 8. Rither
Léo Villeneuve, Oscar Charbonneau
:G. Savaryet W. ChaFhonneau. =

. BAÉRETTE - SÔUBLIERE |;
Mardi, puatin, 1e,19 novembre, op

l'église St-Jean-Baptiste, le R. P,

moisélle Eugénie Soubli
M. Henri-J. Soublifère, décédé et dé
madanise Soublière. avec M Wilteid

Joseph Barrette. Pendant la messe,

rie«B. SBoubliere-.et M.
‘rette’ omexécutér le programme mu-
steal. M. Wilfrid Charrette touchait
orgue. -

re, M. Eugène Soublière, portait un
ensemble en crêpe bois de santal, mo-
dele “Worth”, un chapeau et des sou-
Hers assortis et une parure de mar-
tre de roche; son bouquet était de
roses-thé et de muguet. M. J. Bar-
rette était le témoin de son fils. Après

à la demeure de madame Soublière.
Les nouveaux époux partiretit ensuite
pour un voyage en ‘auto à Montr
Québec. ' adame Barrette portait
alors unc robe de crépe {francais beige
un manteau de . phoque d’Hudson,
garni de kolinsky et un feutre beige.

* &® LJ

Avis.—Toutes nouvelles
nant le Carnet Mondain, pourront
so communiquer ,par. téléphone, le
soir de 7 à 8 heures, à R. 2154 ou
par écrit a Case Postale, 554. Le
Droit. Ottawa. Ont.A iis ima

penda.y on respecte et on admire la
loyauic de ce pays envers le roi et
l'empire.

SIR R. FALCONER
Sir Robert, Falconer, président de

l’Université de Toronto, fait l'éloge
des qualités de M. Phillips. “M. Phil-
lips nous est venu,-dit-il, et en sa
personne, nous avions le représentant
du typele plus perdait de l’éduca-
tion américaine.
ce banquet soit un' adjeu. is. nous
sommes heureux gétZônstater que M.
Phillips emporte aveé.ldi lé&-plus pro-
fond respect et 1a plus haute consi-
dération pour læ… tion dy. Ca-
nada. II a re attenté® de

4Unisl'élite de la population des Etats 8
et, comme représe: tant de ce pays.

& l'épanouissementdæ l’excelle -
prit qui existe entree¥ deux pays”.
Le diner"eff lut-rhênte, fut un éloge

au ministre sortant dé. charge, , Iy
avait-500 convives do lusieurs Ca-
nadiens. Mme . unning, de

le fauteuil. “
Comme les électriciens enlevaient le

courant des haut“parleurs installés
dans la salle, un.son. aigu et triste
s'en échappa et regousiit les applau-
dissements. M. -BhiMlips. qui, s'était
levé en réponse aux applaudissements,
ria de bon coeur. ce

.. LA QUALITÉ...
Suite de la 1ère. page

HEUREUSE NOUVELLE
Des délégués de l'Alberta et de la

Colombie-Britanniqué, firent connai-
tre à la convention le sort d’un cer-
tain nombre*de colons de ces provin-
ces qui courailent le risque d'être dé-
possédés. et demandèrent quelles ré-
solutions on pourrait bien adopter
pour que ces gens puissent demeurer
sur leurs, fermes jusqu’au rapport fi-
nai du comité. On discuta chaude-
ment la question ainst posée devant
l'assemblée, et finalement on deman-
da au président du*“c&mité d'inter-
‘viewer le major Ashten i assistait

 

‘à la convention et de lui communi-
| quer les sentiments de l'assemblée.
Cinq minutes plus tard, le major
Bowler revenait dans la salle et fai-
sait la déclaration suivante autorisée
par le major Ashton: - :
“Le Bureau d'Etablissement des

Soldats suspendra toutes ses mesures
tendant à en déposséder quelques-tins
de leurs biens, et cela jusqu'au prin-
temps prochain. Il pourrait y avoir
exception pour Certaina cas rticu-
liers, mais alors il ‘er. avertira les
têtes dirigeantes de la Légion Cana-
dienne, et laissera au_dépossédé l’u-
sage de sa maison jusqu'au printemps
prochain". pe
Tous les délén

velle avec epike
considére comme’
plus pratiques de

LES RFCETTESDU
An “avais

CNR DININUENT(NR DIMINUE
MONTREAL: 29. .—, Les recettes

brutes ‘du - Canadien Rational pour
les dix premiers mols ge l'année se
sont élevéesà 4220,687,781 total gile
l'on compare À,3226,473,565 l'an der-
nier, une diminution cette année de
2.55 pour cent, ‘Les dépenses d'exploi-
tation ont étéiun pet plua fortes cef-
te année s'éleyant-à 4180,526,180 con-
tre $180.068,4 lan derniér. A' Ta
fin d'ootébre‘les/recettés nettes s'ê-
levalent à $10,151,704,90 somme que
l'on comparé & $46.410,110.97 durant
la période de 1928 correspondante, soit
une dimibhtiof de 13.49 pour cent.
Le pourcentage -d'exploitation qui fut
l'an dernier de 79.51 était cette année
de 81.81.
Tes recettes brutes du réseau du-

rant le mols d'octobre se sont élevées
cette année à 523,978,427 contre $30.-
154,743 l'an dernter, une diminution.
de 2048 pour cent. Ies dépenses
d'exploitation ont diminué de 8.45
pour cent avant été en octobre 1929.
de $18.154,911.69 et en octobre 1928‘
de S19.831.429.17. Tes recettes nettes
furent de 35,824 515.81 chiffre que
Von compare à $1n.323,313.83 soit une
diminution de 4358 ne Te quotient
d'exploitation fut de 75.71-
(5.77 pe. en octohre 1938

  

 

  

 

  

ent la nou-
svt. et- on la
‘dés activités les
Mention. 

   

minuit un goûter fut servi par ia)

Char nneau, M. et Mme L. Munro,’

et Mme Nap. Savary;? chantements du mensonge et les

4

dry a béni le martage de made- ;

F. Barrette, fils de M. ét de madame-

M. Gus. Valentine, mademoiselle Ma-
Oscar Bar-,

La mariée, acompagnée de son fre-*

la cérémonie, une réception eut lieu.

let

concer- :

pus regrettons que| -

a ‘contribué, dans unelarge mesure,;

G-G
Toronto, présidente eu glub, occupait A

conte | de

mêmeavée touf son avenir ren. .
fermé dans ses j
l'enfant! c'est le Is
famillé et dé la soviété: c'est le

' ponte qui vendlt 1aga- :
¢ e se-perpétue, commele:
| renouvellement de humanité -

dans sa fleur. - au =
L'enfant cest une aimable

t créature dont la candeuwr, la sim- -
!  plicité naïve, la docilité conflan-
t be gagnent Patfection et font nai-

tre lex plus heureux présages;
‘t'est la bénédiction de Dieu et le
dépét du let, une &me jngocen-

: es sgions mont pas
wan éroublé “1 ‘paisible som-
meil, dont la droiture n’a pas

térée par

1
‘

encore--été al - en

filustons du monde,
| “L'enfant c’est un'coeur simple

| et pur, à qui la religion peut se
T présenter avec confiance, qui n’a
| pas encore d'intérêts secrets à
| défendre contre ‘elle, et qui se
[ laisse volontiers atteindre par sw’

voix maternelle.
; C'est lap r âge de la. vie, si
| doux àvofr,si aimable à cultiver,
; le plus souvent si commode à ins-
 ‘truire, si facile à former aux-de-
: voirs les plus sains et toujours
| si intéressants à étudier de près!

Ah! aussi ‘jé comprends que Pen-
fance ait été si chère % Dien de
l’Evangile! Tout respire en elle
l'innocence et la grice! Il y a
dans ce premier âge quelque ebo- -
xe qui vient plus récemment. du
clel, qui appelait toutes les béné-
ctions de éette main divine, et

| qui nous représente ici-bas les
attraits les plus doux de la can-
deur et de la vertu. : ’

L'enfant! c'est encore un fai-
ble ruisseau, une source naisséan-
te mais il devicndra peut-être un
fleuve majestueux. L’instituteur
ent cet habile ouvrier dont par-
lent les Saints Livres; sa main
dirige ses eaux dociles, les incli-
ne où il lui plait et ne permet

pas que jamais des eaux étran-
gères impures ou amères vien-
nent troubler leur cours. C'est
l'espérance de la terre. dont il
est déjà là richesse et le trésor,

{ dont il sera uti jour la force et
i la gloire; c'est l'espérance de. la
i patrie et de l’humanité toute en-
| tière qui se renouvellent et se
| rajeunissent en lui, c’est ici-bas

i

turtout l’espérance de la famille,
dont il fait déjà la joie et les

| délices, dont il sera un jour la
| couroñne et l'honneur. co

| —

Petits poémes
PÉTITE EGLISE

“Pins que In “basilique -neuve,
Tua fus constraite par l’amour.
Ft ai l'en te changeait un jour,
La eampagne semblerait veuve,

Avec les rustiques maisons
Ta simplicHé s’harmonite;
Tu parais nécessaire ‘ église,
Appartenir à l'horizon.

Certes, ta n’es ÿas un miracle
:… D'équilibre sous: 1& clel bled! ‘=

#8! -Mais: comme’ se plalf de ~bop Dieu
* Dans ton accueillant tabernacle!

Vieills' longuement dans Ja paix, >
Ét qu'é ton argenline ciôéhe
Rémapfle sur Iaplaine. proche.soo
Tes trois angélus, 3 jamgist

. Albert LOZEAU..

3 &
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Bienseances
. Q.—Quel jour fait-o les visites de
politesse et en quelle tenue?

| R—Les jeunes gens font générale-
! ment ‘lé dimanche après-midi, léurs
; Visites de politésse; c’est, -dans les
grandes villes, comme Montréal, la
coutume admise à cause de I'impos-
sibilité où sont les messieurs de faire
leurs visites dans la semaine, en rai-
son de leurs occupations
“La redingote est maturellement très
portée le anche pour les occasions
de cérémonie; cependant. l’abserice de
redingote ne doit pas empêcher un
jeune -hHomme d'accepter des invita-
tions à une réception ou À un thé.
Les vêtements de nuance foncée. mê-
me les vestons noirs, sont très accep-
tables. à condition que le linge et la
chaussure soient irréprochables, Ce
sont des îis auxquels On ne peut
pas attacher trop d'importance.
fr

+ La Mode. |
BOUDOIR MODERNE

Il est trés facile. d'organiser des
installätions complètes, genre Tusti-
que. boudoir sera composé d’une
cemmode, dont le dessus porte un
rayon pour les livres. Le même rayon
pour les livres se retrouve en haut du
divan. On retrouve deux petites ta-
bles. chevet, genre étagèro, chargées
de livrés, quelques poufs de chêne
ciré. Les doubles pañneaux en tulle
sont crême encadrés de doubles ri-
deaux en velours grenat. La garni-
ture du divan est en velours bieu
uni; le rideau au fond du divan est
de solsette bleu -pâle et le tapis
d’orient ost dans les mêmes teintes,

Smitten:ftetbeisminnm :

- Variété .
;_ ..LE CHENE—MEDECIN .
…L'écorce. de chéne recueillle ecu.
commencement du printemps; d'tne
odeur fade, d'uhe saveur Acre et as-

ente, rend en médecine de
Mombreux services. A l'intérieur, on
Ladministre avec avantage & la dose
dé 1/6 d'once dansla diarrhée, la
dysenterie, les hémorragies scorbuti-

es. Employée en décoction, à rai-
On de-1 à 2.ônces par 19 onces d'eau,

soit seule, soit unie à la poudre de
gentiane ou de camomille. elle: coupe”
les fièvres d'acoës simples, surtout si-
on a soin de faire précéder son em-
ploi par un léger vomitif, suivi d’un
purgatif. C’est un rémède sûr” lequel
on peut -oompter: :
Comme médicament externe. l’é-

corce de chéne resserre les fibres, et
peut, par sufte, s'opposer aux’ hés
Morragies.-et aux écoulements mus-
queux, provenant d'une relaxation
générale des tissus. C'est ce qui ex-
plique son utilité contre les gerçures
3 la peau, les éxcoriations superfi-

 

1 va

Tes, les flux de toute nature, de
e que dans les cas de gangréne,

dé plaies de lit, ete. On l'emploie
éfnlement
les plales , et pour provoquer

lon) ‘contre Jos maladies uicéreu-
€

Les
possèdent, bien qu'À un à moin-

, toutes les é
: frébrituges Pobasgant1afaves)
1'écorce., . .

open)contre (sous forme de dé- r
e
s

Pour assafnir, désfnfecter il]
es
onleur ciontgisoét . \

‘La même écorce est. trés. efficace, Î

la e -}
feuilles et la racine du chêne

vre) {

di chômage là-bas”, |

Ce n’est pas tout. Ces entre-
prises contrôlées par des intérêts
étrangers se refusent d’ordinaire

‘featégoriquemient à coopérer avec
:jles aptorités canadiennes à notred

avanéement national. M. Tory.oe-
cupe une position avantageuse
pour connaître parfaitement ce
dont il parle. ‘‘Il y a quelques

années le Conseil National des
Recherches Scientifiques (que
préside M. Tory) a demandé à des

{suecursales d'entreprises anglai-
ses et américaines, établies au Ca-
näda, si clles étaient prêtes à col-
laborer avee le Conseil, La répon-
se à été bien nette: Non, Ces gens
ont ‘expliqué qu’ils avaient dans
leurs propres pays des organisa-

{tions dn mème genre que notre
Conseil de Recherches et qu’ils
r’avaient pas besoin d’assumer
‘une double dépense. Ils n’avaient
aucun intérêt à fournir au Canada
le moyen d’organiser scientifique-
ment sa production...’

‘Céux qui prétendent que la ve-
nuüe du capital étranger est sans
danger sont donc mal renseignés
où mal inspirés. Parce que nous
avons besoin d’aide financière
cela ne veut pas dire que nous
devions nous acheminer vers l’es-
clavage économique. M. "Tory fai-
sait cette déclaration qui dénotait
le plus pur patriotisme: ‘“Le Ca-
nada a droit à sa place au soleil,
mais, comme tous les autres pays,
à la condition qu’il sache se don-
ner un organisme commercial, in-
dustriel, social, politique qui as-
sure le bien-être matériel, intel-
lectuel et spirituel de sa popula-
tion. C’est-à-dire que pour avoir
sa place au soleil, le Canada doit
¢tre 1’artisan de sa propre pros.
périté.”’

Quel magnifique programme de
nationalisation raisonnée.

Léopold RICHER.
24mate

 

|PLUS DE PROTECTION
PRÈS DES OUVERTURES

Un jury réuni hier soir pour faire
enquête au sujet de la mort de James
‘Andrew Craig, 111, rue Metcalfe, qui
fit une chute mortelle dans le puits
d’un ascenseur au nouvel édifice de
la - Confédération, rue Wellington,
rece anda que les ouvertures dan-
8G.” .. comme celles des puits d’as-

| Ces, Solent proiégées. Le coro-
ner J.-E. Craig présidait.
Quelques employés de la Otis-Fen-

som ‘Elevator Co., rendirent témoi-
gnage à l'enquête. Ils déclarérent
que Craig. un employé de la com-
pagnie, travaillait au sixième étage
de l'édifice. Il aidait à installer les
portes pour l'ascenseur. Il glissa ou
échappa une des portes qu’il trans-
portait et tomba dans le puits. I
succomba & ses blessures pendant que
fes amrbulanciers Whelan le trans-
‘portalent a 'hovital.

Les témoins étaient: John-H. Har-
dy, 12, avenue Pansy, représentant
local de la compagnie: Michael Carr.
Louis. Rouillard, Charles Kelly. Mat-
thew Ward et Alphonse Levesque,
tous employés de la méme compagnie.

tsrpmee

Le R. P. F. A. Tondorf
» 232 . ÿ .

décédé aujourd’hui
WASHINGTON, 29, — (8. PA.) —

Le R. P. Francis A. Tondorf, direc-
teur: de l'Observatoire sismographi-
que. de l'Université Georgetowñ et
célébrité dans l'étude des tremble-
ments de terre, est mort ici aujour-
d'hui.

(ten

Un incendie déclaré
. dansun puits d’huile

CALGARY, 29— (PC) Le feu
s'est décldré hier dans:le puits d'hul-
le de Merland, vallée de Turner, et
les flammes léchaient tout dans le
voisinage. Une grande quantité de
gaz et d'huile brute s'échappait du
puit. Le volume de gaz qu'il contient
est évalué à au moins 15,000,000 de
pieds cubes par jour.

co: Cie movers

HULL, Mass, 29. — (8.P.A)= Des
flammes poussées par un vent dej
quarante milles à l'heure ont ravagé
hier la flotte d’excursion de Nantas-
ket et le quai, détrülsant’ cing “vais-
seaux, des établissements adjacents,
la maison de bain de l'Etat et trois
autres demeures aves des -pertes to-
tales de $2,000,000. oe
Des pompiers de six villes vinrent

combattre le feu,- le pire dans l'his-
toire du rivage sud. Deux -pompiers
et un homme de police ont été bles-
sés.
Des étincelles produisirentdes com. |

mencements d'incendie -ict. et là; el-j
les mirent lé feu au clocher de I'Fi-
glise Ste-Marie de'l'Assomptior «et
Yendommagtrent.

LES VAISSEAUX ©

Connus de milliers de touristes, les]
éinq bateaux, le Mary Chilton, le
Nontasket, le Rose Standish, le Betty
Aldeft et le Old Colony, tous amarrés)
&u quai prirent feu et furentdétruitsi
l'an après l'autre. Un..marée basse
et l'absence de remorqueurs empê-
chèrent de les-condulre en lleux ‘sûrs
Ils étaient évalués à - $2360.000 cha-
cun. Le capitaine John MacFarlarid |
du Nantasket découvrit le feu âans
une baraque pour les billets. Il sonsi.

 
pandirent le long du qual,
le feu aux entrepôts de charbon.
Les pompiers de Hull et deux-

cents volontaires répondirént à l’'ap-
pél. Le îhef des pompiers Harry W.
Stevens demanda de l'aide à Hinge
ham, Cohasset, Braintree. Quincy,
Norwell, Weymouth et Sctinate, Un |
hateau du service de: feu fut envay
de Boston. ; © .
Le feu fut sous contrôle après qua-

tre heures de lutte. tt
tintin erg.crestfnVos

\

Leurs Excellences
s’embarquent ce soir

QUEBEC, 29. — Leurs Excellerices
le gouverneur-général et là vicomtes-
se Willingdon ont passé quelques
heures à Québec ici et sont partis
par convol pour Halifax. Ils doivent
arriver aujourd'hui dans la capitale
de la Nouvelle-Ecosse et s'embarqué-
ront pour les Antilles ce soir.
Apre

LA CENDRE DU Co

FORT DE FRANCE, Martinique, 29
(8. P. A.)—D'épais nuages de cendre
lancée par le volcan Mont Pelé ont
rempH la large étendue de la rivière
Blanche et effacé littéralement tou-
té trace de son cours; on ne- voit
plus d'eau. Les officiers du gouver-
nement estiment à près ‘un million
et demi de tonnes la pesanteur de
la cendre qui s'est abattue dans le
lt de la rivière.

opterren

TROIS ENFANTSNOYÉS‘
AUGUSTA, Maine, 29:—Trois jeu-

nes soeurs, âgées respectivement de
cinq, sept et huit ans, et enfants de
M. et Mme E. H. Parlin de cette vil-
le, se sont noyées hier en jouant sur
la légère couche de glace du ruis-
seau des Deux Milles.

Nos pommesà l’étranger
MONTREAL, 29. —M. G.-E. Belle.

Canadian National
que de grosses consignations de pom.
mes du Canada sont envoyées pour
le temps des fétes aux ports euro-
péens. Des arrangements spéclaux ont
été conclus avec les magasins pour
l'envot rapide des pommes achetées
chex eux.
rm

Le fréteur italien
“Escambia” renfloué

PENSACOLA, Floride, 29. (P.A.)—
Le fréteur italien “Escambia”, qui a
coulé mercredi soir dans 32 pieds
d'eau, près du quai local, à été ren-
floué et est prêt à partir pour Gê--
nes, Italie, avec sa cargaison de bois
de construction. Les dommagesqu'il
à subis sont légers.

RENARDS ARÇENTÉS _
MONCTON, 25. — Des éleveurs de

I'lle du Prince-Edouard ont confié
aux méssageries du Chemin de fer
national du Canada 131 renards ar-
gentés destinés à la Russie Sovtétique.
Ces renards vivants prendront la

 

route dv Canadien Naticnal jusqu'à
Seattle pour de là être dirigés sur]
Kobe, Japon. out Viadivcsbock oft fe   
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LE PÈRENOËL ARRIVERA SAMEDI
Il.entrera à Ottawa vendredi soir. Si vous êtes éveillés

vous entendrez peut-être le son de ses cloches et le bruit de
ces rennes. Samedi, il sera au Royaume des Jouets, avec un

“petit cadean pour tous les garçonnets et fillettes. Ne man-
quea pas de venir avee votre mère, Le Père Noël sera bien
désappointé #i vous ne venez pas.

BOITESA
CRAYONS |

Complétes. Samedi,
Gem. - à +

dianNational Steamships, part
‘ourd’hui pour les Bermudes, et les

“ers,
lord Willingdon, et Lady Willingdon,

compagnie. est attendu à la fin de
cette semaine.

dian National
Halifax sameéd{ avec une cargaison
de produits du ‘Canada, pour la Ja-
maique. .

à ‘observé en oe pays un jour re
‘Qeuil à l’occasion du onzième anni-
versaire de la signature du traité de

Grèce Presque tous les magasins ont

na Palarme, mais les flammes se ré«f -
mettant| :

rose, assistant-gérant-général de la|.
Xpress, annonce

  |Foire d'Hiver d'Ottawa ff)

Antilles, 1! compte parmi ses passa-
S. E. le Gouverneur Général,

 

Le “Lady Rodney”. de la même
Tout frais des plantations

MM.PROVOST&ALLARD, distributeurs pour Ottawa.
Le. “Cathcart”, aussi de la Cana-

Steamships, quitera
TI _…-

L'ARRIVÉE DES |
-_MANDARINES |

WINNIPEG, 29. — Un autre preu- |
ve que Noël est proche est l’arrivée
à \Van.ouver par “Arabia Maru”
aves, 2,876,000 mandarines (oranges |
japonaises) qui seront transportées |
dans l'Ouest dans un train spécial
du Canadien Nationale. Tous les pe-
tits Candiens de là-bas se réjouiront accordé bX. B. Allan. deHalifax. Le

d'apprendre qu’ils pourront encore | . Qui sera situé au con

trouver cette année l'une de ces dé-

|

des rues Kent et Pownall, aurs cas
licieusés petites oranges dans son bax | étages de haut et pourra a
de Noël. 100 per; ,

 

CONTRAT ACCORDE

MONTREAL, 29. — Le contrat pouf
la démolition des édifices qui se dres-
sent actuellement sur le site choisi,
ll'excavation et la construction de !a
base du nouvel hôtel du Chemin de
fer National du Canada à Charlotte-
town, Ile du Prince-Edouard, a été

 

 

 

JOURDE DEUIL
- SOFIA, Bulgarie, 20— (PA) On

Neuilly accordant la Thrace à la  
été férmés et les maisons drapées
de noir.    

Secondes

Portions

Quand on sert du Spaghetti cule Heins, on peut s’at-

tendre À ce qu’on en redemande. Il est difficile d’y

résister. Il est si sain — et économique aussi, car il

remplace la viande et le poisson.

Il est si bon, si tendre,si bien cuit et si nourrissant,

ce fameux spaghetti Heinz — tout imprégné de sauce =

aux tomates faite de tomates muries au soleil. Et le

tantinet de fromage spécial qu’il contient en fait un

régal pour tous. Le Spaghetti cuit Heinz se vend

prêt à servir,
. Spagheit Vous constateres qu’il possède la qualité que vous ap-

préciez dans les fèves Heins cuites au four, le beurre

d’arachides Heinz, la soupe aux tomates à ln crème

Heins, l’India Relish Heinz et toutes les 57 variétés

Heinz.

cuit

HEINZ
+ gvec sauce aux tomates et fromage

"D'UNE SAVEUR EXQUISE

LE SPAGHETTI CUIT HEINZ EN VENTE

AU CANADA EST PREPARE AU CANADA
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“ de CHEVAUX À

La Semaine Prochaine -- de Lundi à Vendredi -

La foire d'animaux par excellence de l’est d'Ontario et de l'ouest de Québec, plus grande que

jamais. La meilleure exposition de chevaux à Ottawsz. Beaux chevanx de toutes les partics

du Canada. Fvolutiions musicales par la Gendarmerie à cheval Royale Canadienne. Chevaux

sauteurs et attelés de promenade.

 

MATIN. APRFS-
MIDI ET SOIR.
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Au Sous-sol du C, D. 8. ;
; -- Tarif réduit de chemins de fer. Sièges réservés chez Lindsay. i :
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Pour un peuple, changer de langue, c’est presque changer

Gaston PARIS.
. d'âme.
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:xnseignement biingue

Comment i! se pratique au pays de Galles. — La division des
classes d'après la langue maternelle de l’enfent. — Les prin-
cipes de l'Association d'Education.

l'ennui naquit un jour de l’uniforiuité... Le poète qui a
fait cette réflexion avait sans doute raison, et l’on peut s'imagi-]
ner quelle épitre il aurait écrite à l’adresse de ceux qui, de nos
jours, cherchent à imposer leur langue par la force et qui n’ont,
pour établir cette uniformité, d’autres raisons que l'ignorance, le
fanatisme et l’orgueil national. Un langage unique est d’ailleurs
une impossibilité depuis que Dieu, dans sa justice infinie, a con-
fondu les langues des humains. Y réussirait-on un moment, que
l'éloignement, le climat, les coutumes, les tempéraments nationaux
anraient tot fait d’altérer cet idiome et de le morceler en une in-
finité de dialectes. De plus, la langue de tout le monde serait aussi
vnnuyeuse qu’un style ou un paysage uniformes.

Chaque peuple a sa langue dont il est fier et qu’il veut gar-
der, quels qu’en soient la valeur intrinsèque ou le nombre de ceux
qui la parlent. De plus, il est admis que savoir plusieurs langues
est Un Avantage, que le bilinguisme officiel, dans un pays, cons-
titue une richesse et une distinction, et qu’il n’est nullement un
vhstacle à l’unité nationale. Cette unité dans la diversité, la
nature, la famille, la société civile, l’Eglise nous en offrent de
perpétuels exemples. Vouloir établir l’uniformité des langues,
“’est done heurter de front la volonté divine, la nature humaine,
les sentiments les plus chers d’un peuple. Sauf de rares excep-
tiuns, ces efforts n’ont pas réussi; souvent le résultat contraire
a été obtenu: la langue perséeutée y a trouvé un regain de force;
au lieu de l’anéantir, on a assuré sa survivan@.

- Garder su langue est, pour un peuple, un sentiment si
nnturel qu'un pays comme l'Irlande qui l’a perdue fait des ef-
forts surhumaing pour la recouvrer. Les Ecossais s’organisent
pour sauver de l’oubli leur gaélique. Les Gallois ont toujours eu
un grand attachement pour leur langue: ils tiennent non seulement
a ce qu’elle soit enseignée dans leurs écoles, mais à ce qu’elle y
ait la place principale, c’est-à-dire que l’enseignement soit donné
par son intermédiaire.

Le ‘‘Calgary Herald’’ publiait récemment, sur ce sujet, un
articulet très intéressant: ‘‘La rapidité avee laquelle l’anglais se
propage en pays de Galles alarme les adeptes de la langue gal-
ioise et des mesures officielles ont été prises pour assurer la sur-
vivance permanente de cette langue. À la suite d’un rapport fait
par un comité ministériel que le gouvernement Baldwin avait
nommé et qui était chargé de faire une enquête sur le statut de
la langue et de la littérature galloises dans le système scolaire du
pays de Galles, le ministère de l’Instruction publique vient de pu-
hlier un mémoire important où il est reconnu que le bilinguisme
est le régime idéal pour les écoles du pays de Galles. À l’avenir, à
vondition que les autorités locales donnent leur appui au ministre
de l’Instruction publique, le règlement suivant sera appliqué
uns les écoles fréquentées par les enfants de sept à onze ans:

(1) où la population est en grande majorité d’origine gal-
‘oise, le gallois sera la langue usitée d’ordinaire dans les classes
vt l'anglais sera langue seconde;

(2) où l’anglais est la langue prédominante, les enfants re-
vevront. leur instruction en -anglais-êt le gallois sera langue se-
conde; >

 

   

  

    

    

 

  
  

(3) oll. la population est partagée à peu près également, les
enfants seront divisés d’après ‘‘la seule base naturelle, la langue
qu'ils parlent dans leur famille’ ’

Lu langue française au Canada, a plus de droits, de vitalité
et d’importance que le gallois dans les Galles ou que le gaélique
en Ecosse. Elle est une des deux langues officielles du pays; elle
est parlée par un tiers de la population et cette population est
la descendante des premiers pionniers du pays. Elle a done droit
de cité partout et, en quelqu’endroit qu’il se trouve, un enfant
à le droit de l’apprendre à l’école, de recevoir l’enseignement
par son ministère, si toutefois la chose est physiquement possible.
Que ce soit possible en Ontario où la population francaise est

ficacité de l’enseignement. Or,

rechercher?

Entre les Etats-Unis et nous
l v a une frontière qui va de
‘océan Atlantique à l'océan Paci-
que, et sur cette longueur, qui
M est pas au-dessous de 3,000 mil-
cs. ji est bien naturel que les pro-
M'émes internationaux se multi-
ent. Un de ces problèmes est
‘change constant de population.

Ms règlements qui régissent les
auditions de immigration et de

tuigration, pour les Etats-Unis
Nume pour je Canada, sont assez
téis et sar ce point les deux
iy s'entendent à merveille, et
autant mieux que le Canada
tt toujours 4 regret une partie
en population s’en aller à l’é-
ace, et peur nous l'étranger
at los États-Unis, tandis que

‘eur côté les Elfais-Unis ne
lotrent aucun empressement à
nes qu Canada pour augmen-

M5 * leisr population. De ce côté
ASC‘v:to est parfaite.

 

À propos d'un règlement

 

suffisamment groupée, c’est évident. C’est pourquoi l’Associa-
tion d’Education, en plus de l'application du grandprincipe pé-
dagogique qui veut que l’enfant reçoive l’enseignement dans la
langue qu'il connaît le mieux, a toujours demandé que, dans les
régions où la population française et anglaise est mêlée, les en-
fants soient divisés par écoles ou par classes, d’après leur langue
maternelle, Dans tous les endroits où cette division s’est opérée,
des vésultais excellents ont été obtenus, au point de vue de l’ef-

puisqu’il s’agit du bien de l’en-
fant. ces résultats ne sont-ils pas la première chose. que l’on doive

Oharles GAUTIER.  —

Mais il est un autre aspect du
problème de l’échange de notre
population, et c’est celui des ou-
vriers qui, ayant domicile dans
un pays, vont gagner leur pain
dans un autre. Nous constatons
par exemple que dans la région
de Windsor, Ont, il y a, de ce
côté-ci des frontières américaines,
près de sept mille ouvriers qui
vont travailler régulièrement à
Détroit. Ces ouvriers, domiciliés
permanemment en Canada. se
trouvent de cette façon plus rap-
prochés de leur travail que bien
des ouvriers américains, domiciliés
dans la banlieue de Détroit. Jus-
qu'ici des traversiers faisaient ré-
gulièrement la navette entre les
deux villes, et depuis le jour an-
niversaire de l’armistice, le 11
novembre dernier, un pont d'une
grande beauté rend encore plus
accessible à la population de
Windsor et des environs la ville

 
  

 

de Détroit.
Telle est la situation pour la

région de Windsor; on pourrait
l’appliquer à Buffalo, à Cleveland
et à maints endroits de l’ouest et
des états de l’est, comme le Ver-
mont et le Maine. Toujours est-il
que dans tout le Canada il y a
actuellement plus de 15,000 ou-
vriers qui vont, chaque jour, tra-
vailler aux Etats-Unis tout en
gardant leurs domiciles au Cana-
da.

Pareille situation devait alar-
mer la population ouvrière des
Etats-Unis, et le secrétariat du
Travail vient justement de-se fai-
re le parrain d’un règlement qui
serait de natuze à prohiber tout
échange de population ouvrière.
en imposant à l’ouvrier domieci-
lié en Canada et qui voudrait ga-
gner sa vie en territoire améri-
cain une taxe de $8.00 plus des
frais de $10.00 pour autres exi-
gences chaque fois qu’il aurait à
passer du Canada aux Etats-Unis.
Comme il n’y a pas d’ou-
vrier gagnant sa vie à Détroit
qqui aurait le moyen de verser aux
autorités américaines la modique
somme de $10.00 par jour, on se
verra dans cette alternative, ou
de passer aux Etats-Unis pour y
établir domicile permanent, ou de
rester en Canada et s’exposer a
rester longtemps sans ouvrage.
Dans l’éventualité d’un pareil

règlement ce seraient les ouvriers
candiens qui seraient le plus frap-
pés, mais cela n'empêcherait
pas les Etats-Unis d’être dans
leurs droits. La ville de Détroit,
par exemple, a 250,000 ouvriers
qui ne sont pas américains, ni
de naissance ni par naturalisa-
tion, et il est facile de penser
quels peuvent être les sentiments
inspirés aux ouvriers américains
par une pareille invasion, surtout
quand il en peut être autrement.
Il n’y a pas bien longtemps la vil-
le de Mexico, capitale du Mexi-
que, se trouvait dans la même po-
sition vis-à-vis des ouvriers amé-
ricains que l’est aujourd’hui Dé-
troit par rapport aux ouvriers
canadiens. Le gouvernement du
Mexique est intervenu avec un
règlement prohibitif, et les ou-
vriers américains ont dû ou aller
s’installer à Mexico ou se chercher
de l'ouvrage en territoire améri-
cain. Washington ne lui a pas lé-
siné ce droit, que les autorités
américaines ont publiquement re-
connu. Cette reconnaissance les
met dans une meilleure posture
pour agir contre nous.
Cependant est-il désirable que

les Etats-Unis se prévalent de ce
droit? C'est une question tout au-
tre. Avant 1927 ils admettaient le
plus librement du monde nos ou-
vriers qui tenaient à garder do-
micile chez nous; depuis 1927 ces
ouvriers étaient traités comme
des immigrants ordinaires; au-
jourd’hui on veut les rejeter tout
à fait. Le règlement n’est tout
de méme pas encore adopté par
le Congrès, et il n’est pas si sûr
que cela, qu’il le soit jamais. Des
négociations entre le Canada et
nos voisins pourraient conjurer
les menaces qui se lèvent mainte-
nant à l’horizon. M. Peter Hee-
nan, ministre du Travail dans le
gouvernement canadien, n’a pas
encore voulu commenter ces in-
tentions américaines, et nous ne
l’en blâmons guère. Le premier
ministre n’a jamais voulu écou-
ter les conservateurs et leur po-
litique de représailles, quand il
s’est agi du bill Hawley, et au-
jourd'hui ce bilb paraît bien avoir
eu le sort du panier. Il en sera
sans dqute de même aussi du rè-
glement dont il s’agit ici.

Charles MICHAUD.

AU JOURLE JOUR

L'opinion d'unAnglais.

L’Argentine a décidé de bâtir
ses propres greniers de blé. La
nouvelle a créé quelque inquiétu-
de dans les milieux commerciaux
anglais. Là-bas; ‘on- verrait d’un
mauvais ocil l'Argentine suivre
l’exemple du Canada et des E-
tats-Unis. Une’ autorité d’Angle-
terre en matière d’importation
de blé opine que, aussi longtemps
que l’Argentine et l’Australie
exporteront du blé, les acheteurs
de blé d’Angleterre pourront lut-
ter avantageusement contre le
‘“pool’’ de blé canadien et le
‘“pool’” de blé américain, mais
que, si l'Argentine imite le Ca-
nada et les Etats-Unis, le con-
sommiateur anglais tombera plus
que jamais aux mains des pro-
ducteurs de blé étrangers.

C'est un aveu instructif. Pour

 

combattre le blé canadien, les:
importateurs anglais de t-lé s'ap-
puient sur l'Argentine. Au mo-
ment où l'on parle tant de coo-
pération économique impériale,
ces paroles doivent sonner étran-

 

LE DROIT
‘L'AVENIR ESTÀ CEUX QUI LUTTENT”

gement aux promoteurs du pro- comme par lé passé, l’appui gé-
jet. Pour nous, elles nous pei-néralde I’électorat.. Parmi les
gnent sur le vif l’attitude de;antres aspirants il y a des hon
1’Angleterre commereiale: elle mes de valeur qui méritent la
fait affaires avec qui ce lui est | considération des électeurs:
profitable. Il ne faut pas le lui: MM. Geldert, Allen, Broadfoo:.
reprocher. Mais pourquoi, là-bas, ; Très bien connus de la popula-
nous imputerait-on à crime cette tion ces citoyens sont dignes de
politique? ila confiance de l’électorat.

C. L'H.
L'esprit de lucre,

Dernièrement ne nous rappor-
tait-on point le cas de cet Amé-
ricain qui se rendit au cimetière
de Malden et qui simula une gué-
rison miraculeuse sur la tombe de
l’abbé Power, dans le dessein
d’obtenir de la foule de généreu-
ses aumônes? Aujourd’hui, une
nouvelle nous apprend que les
champs de bataille dé-la guerre
de 1914 sont une mine d’or pour
d’entreprenants commercants.
Allemands et Anglais se distin-
guent dans l’art d'exploiter ces
scènes de carnage. Tels manufac-
turiers allemands, par exemple,
confectionnent de petits souve
nirs pourles visiteurs des champs
de bataille de la guerre de 1914.
Il va sans dire qu’ils présentent
ces objets comme, ‘‘authenti-
ques’’ reliques du fameux con-|
flit. Telle manufacture anglaise
travaille jour et nuit pour faire
des douilles de cartouches écra-
sées et des balles allemandes hors
de service, pour les expédier aux
étalages où se vendent sur les
champs de bataille français de Ja
guerre de 1914 de tels objets.
Partout où il le peut l’esprit de

lucre s’y établit. On cherche à
battre monnaie de tout. C’est un
signe des temps présents.

‘Le fardeau de
lacte d’évaluation

PAR LE R. P. JOHN BURKE, C.S8.P.

L'état financier actuel de nos éco-
‘les séparées, dans les villages et les
lcités d'Ontario, est triste et pitoya-
ble, Nos écoles sont trop étroites; no-
tre ameublement est pauvre; nos
maitres ne sont pas assez rémuné-
rés. Dans la plupart des centres, ou
bien notre taux d'impôts est plus
élevé que celui des écoles publiques,
ou bien il faut y suppléer par des
souscriptions paroissiales. Beaucoup
de personnes concluent de cet état
de choses que nos commissions sco-
laires sont incompétentes, qu'elles
sont extravagantes, ou les deux en-
semble. D’autres en concluent que
les catholiques, en demandant des
écoles séparées, ont entrepris une
tâche au-dessus de leurs forces. En
réalité, ce n’est pas là la raison du
mal.
Toutes les difficultés financières

dont notre système d'écoles a héri-
té peuvent être retracées à l'Acte
d’évaluation d’Ontario. Par cet acte,
nous ne retirons aucun profit de
l'exemption des taxes que les corpo-
rations paient aux écoles publiques,
nous sommes en présence de droits
abrogés, d'une injustice publiquement
reconnue, d’un traitement inéquita-
ble de la minorité, de la violation
d’un autre contrat sacré. C'est une
abomination.

Il est intéressant d'examiner les
ramifications du mal. Il n’est pas
confiné aux impôts scolaires seule-
ment. Il infecte nos devoirs fiscaux
sous tous leurs aspects. Donnons un
exemple. Durant l'année fiscale qui
s’est terminée le 29 mars, ls popula-
tion d'Ontario a payé en droits de
douane la somme de $103,700,000. Les
catholiques, comme partie intégran-
te de la population, ont porté leur
part de ce fardeau. Ils l'ont portée
volontiers bien que par ce moyen ils
protégeaient les industries de la pro-
vince lesquelles pourtant ne pou-
vaient pas payer un sou aux écoles
séparées empêchées qu'elles sont par
la loi d’évaluation telle que consti-
tuée actuellement. Ils l’ont portée
volontiers, bien que ces industries,
pour la protection desquelles ils
étaient taxés, obligeaient les contri-
buables des écoles séparées à bâtir
des écoles plus grandes et meilleu-
res, & employer davantage de mai-
tres. Ils l’ont portée de bon coeur,
bien quil ne fit qu'ajouter au far-
deau rendu déjà lourd par les amé-
liorations locales et les subventions
accordées en appât aux manufac-
turiers par plusieurs municipalités.
Il est impossible de déterminer au
juste le poids de ce fardeau. Tout
ce que nous pouvons dire, c’est que
la charge devient si lourde que nous
plions sous son poids. Nous ne pou-
vons pas la porter plus longtemps.
Je viens de parler de subventions

et d'améliorations locales. C’est un
chapitre si intéressant que nous en
reparlerons. Pour le moment, souli-
gnons seulement l’aspect suivant de
la question. Dans presque toutes les
villes de la province, il y a des in-
dustries subventionnées ou exemp-
tes d'impôts. Chaque fois que cela se
produit, le crédit du citoyen catho-
lique est engagé aussi bien que celui

La protection du public.

Leministre de la Voirie onta-
rienne et la Commission des li-
queurs d’Ontario se sont enten-
dus pour débarrasser des chauf-
feurs en boisson les routes de la
province. C’est la déclaration de
l'honorable M. George Henry,
ministre de la Voirie ontarien-
ne.
Aux termes de cette entente, le

ministère de la Voirie fournira
uneliste complète de tous ceux
à qui a été enlevée une licence
d’automobile pour avoir conduit
une automobile en état d’ivresse.
La Commission des. liqueurs; “de
son côté, donnera une liste com-
plète de tous ceux à qui elle a
enlevé, pour une raison quelcon-
que, une permis d’achat de li-
queurs au ministére de la Voi-
rie.
Sans déclarer carrément que

l’annulement d’un permis amè-
nera l’autre, le ministre de la
Voirie laisse entendre qu’il de-
vrait en être ainsi. En fait, le
gouvernement dit que, après l’é-
change de ces listes, il prendra
les mesures jugées à propos. On
ne voit pas quelles pourraient
être ces mesures sinon le refus

 

‘ter le marché canadien. Prenons

CALENDRIER
SAMEDI, 30 NOVEMBRE 1929 — S334e jour de l'année.

Leaver du soleil 7.18 — Lever de la lune 648
Coucher du soleil 4.19 — Coucher de ia lune 3.43

Junierat du Sacré
FET

autre inconvénient que l'Acte d' 2-1
luation attire au contribuable des]
écoles séparées. Fidèles à l'esprit du
Christ nous laissons les petits en-;
fants venir à nas écoles. Nous re-
cevons tous le enfants catholiques, :
quels que soient leurs parents. No-
tre générosité est telle que cette an-
née même nous donnons l'égucation,
dans la ville de Toronto, à 1,028 en-
fants dont les @ères ne sont pe- ca-
tholiques. Le vieil acte d'évaluation '
ne permet pas à un père non-catho-|
lique de soutenir les écoles séparées, ‘
même si ses enfants reçoivent l'édu-'
cation dans ces écoles. Un tel trai-'
tement ne s'accorde guère avec le
“British fair play”.

FINANCIÈRE

 

CHRONIQUE

 

CERF ET L'HOMME

Ou les Américains, notre besoin
de capital étranger et le Ca-
nada.

La nouvelle que la J.-D. Adams
Manufacturing Company, entre-
prise américaine qui s’occupe de
la fabrication de machines pour
la construction des chemins, avait
acheté du terrain à Paris, Onta-
rio, et qu’elle avait l’intention

d’y construire une usine, a remis
à l’ordre du jour la question des
subsidiaires canadiennes des com-
pagnies étrangères.

Elles sont nombreuses les en-
treprise américaines et britanni-'
ques qui viennent s’établir chez
nous. Il y a des avantages à voir
s’élever un peu partout des usi-
nes et des magasins. Cela active
les affaires, donne de l’emploi à
nos compatriotes, sert de débou-
ché pour notre énergie électrique
dont nous ne saurons plus au jus-
te quoi faire si tous les projets
actuels d'exploitation se matéria-
lisent.

On a défendu l’exportation de
l'énergie sur ce principe qu'il
vaut mieux que les entreprises
étrangères s’établissent au Cana-
da afin de profiter de nos taux
relativement peu élevés que d’ali-
menter les centres industriels de
la Nouvelle-Angleterre. Nous
avons besoin du capital étranger
pour mettre en valeur nos im-
menses ressources naturelles.
Nous ne prétendons pas en fai-
sant cette affirmation dire quel-
que chose d’absolument neuf.
Nous avons eu depuis quelques
temps les oreilles rabattues de
semblables déclarations de politi-
ciens qui, maintenant, en face de
l’attitude hostille de '’Interna-
tional Paper, doivent regretter
leurs invitations inconsidérées.
Mais cela nous entraine loin de

la question qui nous occupe pré-
sentement. Il s’agissait donc de la
venue en Ontario d’une compa-|
gnie américaine qui désire exploi-

LE OHEVAL, LE |
|

garde que nos visiteurs ne nous
jouent de vilains tours.

Si le capital étranger est bien-
venu ici il ne faudrait pas qu’il
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TOTS
Pour Hommes et Jeunes Gens.

Bleu marine, gris et bruns.
Bien confectionnés,

à 44. Prix de vente ..
ro

Paletots de Qualité
pour Hommes

Dans les teintes de bleu,
brun et gris. Toutes les

tailles. $35.00
Prix de vente .

Nouveaux
Tailles 34 $19.50

Paletots
pour Garconnets

-Tailles 10 & 16 ans, Dang
les telntes de bleu, gris et
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SOULIERS POUR HOMMES
Noirs et bruns.

Prix de vente .. .
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— MANTEAUX
GARNIS DE FOURRURE

De Broadcloth, dans les teintes de brun,
marine, noir, royal et vin,
castor francais.

Jarnis de
Tail-

40. Prix de

 

14

de

ANTEAUX
“‘HI-PILE” .

POUR DAMES
Manteaux de tissu-fourrure.

Dans les teintes de gris, tan, brun.
Gros collet et poignets.

$37.50à 42. Prix

vente . . »
 

 
d’une licence d'automobile à
ceux qui se seraient vu enlever
un permis de la Commission soit
pour vente illégale, soit pour a-
bus de boisson, ou le refus d’un
permis de la Commission à ceux
qui ont perdu leur licence de
chauffeur pour avoir conduit
une automobile en état d’ivres-
se.
Le refus d’une licence d’'auto-

mobile à ceux qui ont perdu leur
permis de la Commission pour;
abns de boisson diminuera le
nombre des chauffeurs ivrognes
sur les routes. Il est plus diffi-
cile de comprendre comment l’en-
lèvement d’un permis de la Com-
mission à celui qui a déjà perdu
sa ‘licence d'automobile contri-
buera à rendre les chemins plus
sûrs. |
Pour débarrasser les routes

des chauffeurs ivrogues, pour-
quoi ne pas accorder une licen-
ce d'automobile qu’à ceux qui
sont reconnus sobres après en-
quête et 'de suspendre pour un
long terme tout chauffeur qui
aurait été pris à conduire une
automobile en état d’ivresse ? La
vie humaine èst si précieuse que
l'on ne devrait pas hésiter à
prendre les plus sûts moyens de
la protéger. *

Au bureau des
Commissaires.

Aux présentes élections muni-
cipales d'Ottawa, il y a un bon
nombre d’aspirants au Bureau:
des Commissaires sur lés rangs.
Trois commissaires cherchent
leur réélection. Ce sont MM. La-
fortune, Sims et Tulley. de plus
quatre autres candidats enten-|
dent, soit disputer à ceux-ci la
faveur populaire, soit occuper la
place quelaisse vacante l'élection
de M. Plant à la maire.
M. Frank Lafortune, commis-

saire vétéran, aura sans doute,

  

nous submerge et qu’il nuise aux
développements d’une mentalité
vraiment nationale. Nous pour-
rons bien revivre la fable du Che-
val, du Cerf et de l'Homme, Pour
des raisons que le fabuliste ne:

de son voisin protestant. Le crédit
du citoyen catholique est engagé, di-
sons-nous, mais il ne reçoit rien en
retour des compagnies qui en profi-
tent: elles ne peuvent pas le faire
rempéchées qu’elles sont par la lof
d'évaluation. Pourtant ces industries
obligent les commissions scolaires à' i irement le
construire de nouvelles écoles. nous explique pas claii LAT

Cette question de subsides et “heVal désirait se venger du cer?|
d'exemption de taxes montre bien le, Ne parvenant à atteindre son en-
tort causé par la loi d'évaluation ac-|nemi il demanda l’aide de l’hom-'
uelle. Dans un certain nombre de!me. Celui-ci monta Pégase, lui mit -

cas, la population de cette province , © € t1 it = bien u’a-'
— catholique et protestante, Juive et| un mors et

!

asserv a
agnostique — a soutenu des  entre- près l’assouvissement de la ven-
prises nationales ou proyinciales. El-|veance de l’animal, il ne voulut|
e a soutenu le Canad®n National, é i s services de la.
le Canadien Pacifiaue, l'Hydro-élec-; PAS 8edépart4Quon nous ra-!
trique. Elle a assumé les dépenses oc-| :casionnées par les2octrois de terres conte comme le cheval devint le
au Canadien Pacifique; elle s'est os Fille serviteur de 1’humanité,
gagée

a

payer les dettes obligata’res y ; 0 Vv
du vieux Canadien Nord, etc. Elle Nous jouonsle role du che al

est actionnaire dans toutes “es com- l0rSque pour développer nos ri-
pagnies d'utilité publique. mais tou- chesses nons demandons les servi-,
tes oOompagnies ne paient que “rs du voisin. Quand celui-ci se-'
pour l'éducation des enfant- non-"a- ; ; 1 ’tholiques. Est-ce juste. ra bien étant chez nous a n'est
De plus, nous qui avons dépassé Ia AS SÜr qu'i! ne nous métte pas

un mors aus dents et qu’il ne dé-
sire pas nons asservir d’une façon

cinquantaine, nous avons vu dans
notre brève existence, s'améliorer les

définitive. Notre crainte n’est pas
sans fondement.

conditions de l’ouvrier. H“n'y a pas

. . |
C’est mardi dernier, eeprés]

  
bien longfemps on le regardait com-
me une chose. Aujourd'hui, dans bien
des cas, il est un associé dans la
boutique où il travaille. Par cette nous, que M. H.-M. .Tory, le pré-

sident du Conseil National des re-

cherches scientifiques. à un diner|
du Canadian Club de Montréal

évolution le capital reconnaît que le
travail coopère à la production de

disait que ic contrôle exercé par
le capital étranger dans le eas

la richesse. Etc'est vrét. L'Acte d’é-
valuationn'a pgs suivi le progrès. Il
est infirme, boîteux et aveugle, et,

| conséquemment, cette nart de riches- ;

| portion rier procuitetdontune : de l’établissement d’une sucenr-
sale canadienne, était loin d'être
à notre avantage. Il citait l’exem-
ple de l’ancien Grand-Tronc, con-
trôlé -par le capital britannique,
qui a été longtemps sans rendre

 
de ses enfants. est remise au capi-
ltal qui 18 “@istribue. Les écoles sé-
{parées n'en volent pas la couleur.
Me sera-t-il] permis de signaler un

t We

 

 

JON à notre pays les mêmes services
ADoRÂs que le Pacifique Canadien, une

entreprise contrôlée chez nous.
Des entreprises puissantes de

BASILIQUE l’étranger, ajoutait-il, ayant ‘des

 

succursales au Canada peuvent
essayer de r’emparer complète!
ment de notre marché et y réus
sir. “Cela s'est déjà vu: une in- '

ds 52 10 henanche, le Jerdécembre dustrie établie à Montréal par
res de garde habituelles. dimanche

|

UN€ compagnie étrangère faisait|| lundi durant la nuit, et sans au-ii uue entreprise du mê-
tre avis. L'insigne est de rigueur.

. Le Secrétaire Suite à ie Ze page col €

 
| En raison des Quarante-Heures, les
membres sont priés de faire l'heure
Ide garde dimanche, le ler décembre  
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dg vente,

MANTEAUX DE SEAL
Chics styles.

le ou ‘‘Johnny’’. Peaux en-
Tailles 14 à 44. Prix

Collet châ-

$95
 

 

VENTE DE ROBES
Robes d’aprés-midi et de soirées. Nou-

velles silhouettes.
bleu, brun, vert, vin,
marine, noir.
14-42, Prix de vente,

les teintes de

319.50
Dans

Tailles

 

Robes de Chambre -
pour Dames

Bonnes robes de chambre
chaudes. Nouvelles dispo-
sitions. Toutes les tailles.
80 seulement. $2.95
Prix de vente .  

 

CHAPEAUX
Pour dames et jeunes fil-

les. Tous les styles et tein-
tes. Valant jusqu'à $4.95, Fin
vente, à 9 heures du matin,

auprix de........... DOC  

  

 

brun pour dames.
A Pointures 3 à 7.
a fée Prix de vente . .

 

au prix de.

‘ ,Vente de “Gaytees”
Garnies de Fourrure

65 paires settflement.

$3.89
“Gaytees” de Velours

Garnies de Fourrure ;
De velours noir et brun. ta-

lons hauts ou 94
bains. Prix de 45
vente .. .. . À ax

Magasinez d'après Je

MODE BUDGET
DE CAPLAN

Sans frais supplémentaires.

 

 

 

. Visitez le
Rayon des Meubles

CADEAUX
POUR TOUS!

fF

 429-137 Rua Riozav .OTTarn
 

   

Couvre-

C'est maintenant '
le temps d'acheter. Marchandises de qualité aux plus bas

prix. UN ACOMPTE RESERVERA TOUT ACHAT.

 

$14.05 |
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Le journal quotidien spécialement dévoué

aux intérêts de Hull et de la région.
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L’IDÉE FAIT SON CHEMIN

C'est celle de l'établissement d'un sanatorium antitubereu-
leux dans la région. Nous la préconisons depuis longtemps, non
‘pas pour le plaisir d’avoir un nouvel immeuble, qui coûtera sûré-
‘ment des frais considérables à la province, à notre ville et aux
municipalités des alentours, non pas par amour du nouveau, mais
.parce qu’on le dit nécessaire pour combattre efficacement chez
:nous le fléau de la tuberculose.

Ceux qui le disent nécessaire sont des autorités en la ma-
tière: le médecin hygiéniste du district, représentant du Service
provincial d’hygiène, et le médecin hygiéniste de Hull.

 

Du reste, on n’a qu'à se rappeler quelques faits frappants ‘
pour se convaincre de la nécessité de cet établissement. Premier
fait: il s'en faut de beaucoup qu'il y ait dans la province de
Québec un nombre de lits, donc d'hôpitaux suffisants pour mener
d’une facon assez intense la guerre à la tuberculose, Et quant 4
construire d'immenses, de très vastes hôpitaux dans les centres
très populeux, ne vaut-il pas mieux, pour toutes leb*raisons ima-
ginables, les faire moins grands et plus nombreux, les disséminer
ici et là au lieu de centraliser?

Second fait: nous n’avons ici aucûn moyen de faire hospi-
taliser nos tuberculeux qui doivent indispensablement l’être. [I
nous faut les conduire à Québec, à trois cents milles de distan-
ce, à des frais considérables, Pas n’est besoin de dire que ce régime
n’est pas pratique, et nous serions tenté de dire qu'il est cruel.
Quant aux tuberculeux qu’il serait très utile et avantageux de
faire hospitaliser, il n’y faut pas songer, cela étant matérielle-
ment impossible.

La Ligue d’hygiène sociale de Hull, fondatrice et adimninis-
tratrice du dispensaire antituberculeux, s'intéresse depuis quel-
ques années à ce projet de fondation d’un sanatorium régional.
Elle a tâché d’arranger les choses pour que nos tuberculeux pus-
sent être reçus dans une aile de l'hôpital de Maniwaki. Mais la
démarche n’a pu réussir. Le médecin hygiéniste de la ville a aussi
essayé de faire une entente avee nn grand hôpital montréalais
pour l'hospitalisation de nos malades. Tous les lits étaient déjà
retenus, promis.

Et c’est ainsi qu'il faut transporter nos tubereuleux à Qué-
‘bec même. Situation atroce dans une province qui affiche de si
beaux surplus et dont le gouvernement ne voudrait pas que l’on
dit de lui qu’il ne fait pas assez contre la tubereulose.

En tout cas, c’est encore cette même Ligue d'hygiène qui,
n’abandonnant pas son projet, cherchede plus en plus à le réali-
ser. Elle vient d'écrire à ce sujet au conseil municipal, pour avoir
sa coopération, et il faut dire qu’elle a été très bien accueillie.
Que cela la venge des critiques qu’elle a injustement subies, des
obstacles semés sur sa route, des entraves qu’on lui a mises et qui
venaient des milieux pù elle aurait dû être la mieux comprise
e: la plus fortement secondée, pour peu qu'on ait en vue le bien
‘du publie, le souci de l’intérêt général

Certains prétendent que c'est le sanatorium qui aurait dû
être établi avant la Ligne d’hygiène, c’est à-dire avant un dis-
!pensaire antituberculeux, Chose certaine, indéniable, ce n’est pas
la faute de la Ligue s’il n’y a pas encore de sanatorium, puisque,
depuis son existence, c’est elle qui en réclame un, qui mousse le
projet. Sans elle, personne n’en parlerait. Les cheses en reste-
raient là où elles sont et Dieu sait pour combien de temps. Il est
done plutôt étrange d'entendre cette objection, comme si la ré-
Ëalisation devait précéder son promoteur, comme si l’effet devait
venir avant la cause. ;

Aussi bien, construit-on une maison sans lui donner pæéala-

 

blement une destination, sans spécifier les proportions requises|,
‘pour l’accomplissement de ‘sa fin? C’est qü’avant d'établir un
‘sanatorium ici il fallait connaître la situation sous le rapport de
la tubereulose, Cette situation, c’est la Ligue d’hygiène sociale
«qui l’a mise à jour, par son service de dépistage, ses visites domi-!
cilaires, ses enquêtes. Et l’on se sert justement de ses recherches, ;
en d'autre millieu, pour réclamer aujourd'hui le sanatorium.

Enfin, en attendant que celui-ci soit une réalité (et cela peut
prendre encore pas mal de temps) les tubercnleux trouvent au
 

 
: “Highboy “550”

Huit Lampea C-A garan-
ties, Haut--parfeur Else:
tro-dynamique avec cône
de onze pouces. Contrôle
à un seul cadran, régula-
teur automatique de Vvol-
tage, fiche pour phonogra-
phe. Fascinant cabinet de
noyer,

$258.00
COMPLET

RADIO ROGERS
Le Véritable RADIO SANS BATTERIE

Le Nouveau Rogers à 8 Lampes présente Aux foyers canu-
diens le suprême rendement en radiophonie moderne. Si
vous projetez de donner un Radio à votre famille. à Noël,
ne manquez pas de vous procurer le Rogers. Mais ne tarder

Venez choisir
versez un petit

pas, la demande des fêtes sera trés forte.
maintenant un des Nouveaux Modèles:
a compte et nous vous le livrerons a No#l.

PT]

  

25e ANNIVERSAIRE
DE MARIAGE DE M.
ET Mme|LSLANDRY

LES EMPLOYES .DU BUREAU
DONT M. LANDRY EST LE
COMMIS EN CHEF SE REN-
DENT CHEZ LUI HIER SOIR
POUR LUI PRESENTFR. AINSI
QU'A SON EPOUSE, FELICITA-

été marguilier pendant deux ans à
la fabrique de St-Joseph de Wrigh*-
ville et aussi commissaire des écoles
de la ville durant trois ans.
Tous les membres de la famille

Landry étaient présents à ces aga-
pes hier soir, à l'exception de Miles | _ ;
Lucienne et Julfette pensionnair:s/ IL EST ACCUEILLI CORDIALE-
au couvent de Montebello, et de MENT PAR LES RELIGIEUSES
Jean-Louis, pensionnalre au collège ET LES ELEVES, AUXQUELLES

d'Ironside. | IL ACCORDE UN CONGE,
M. Léopold Lavoie, gendre de M.

Landry, et son épouse étaient égale- Mercredi après-midi grande liesse
dans la ruche écolière de notre Pen-ment de la fête, de même que M.

Ulysse Landry, fils des jubilaires. sionnat d'Aylmer. Avec ca cachet

Tous les invités se sont retirés a d'une réunion toute intime et toute
familiale. nous sounaitions la plus

M. LE CURÉ REÇU AU

 

| COUVENT D'AYLMER département de police de Hull qu'un
! vol a été commis hier soir à Pem-

voleurs‘ ont pénétré avec effraction |

EM

Le journal qui a le plus forttirage

  

Gros vol commis à
Pembroke hier soir

Rapport a été reçu ce matin au

 

broke, Ont, au magasin Smith. Des

et ont emporté des manteaux de
fourrure en sea] Hydson en mouton
de Perse et en écureuil, ainsi que
des paletots de drap pour hommes.
portant la marque de manufacture

litob. Ils ont encore pris six cou-
vertures de laine, marque Kelwooth,
et 20 carpettes de marque Milton.

s'ouvrira dimanche prochain, à L
salle Notre-Dame de Hull
lan dernier il y aura chaque di-
manche matinée pour les enfants 3
2.30 hres et soirée pour les adultes à
8.30 heures. Les oragnisateurs feront
tout en leur possible pour servir un
programme intéressant et varié. La
troupe L. E. Baulne est au program-
me pour dimanche prochain. La mu-
sique sera faite par l'Orchestre des ‘
Syndicats

sous l'habile direction de M. A. He-

   

dans Hull at la région.
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SOIRÉESDE FAMILLE

La saison des “Soirées de Famille”

Vente pour arrérages
de taxes a Aylmer

Le 21 décembre, aura lieu à l'hd-
tel de Ville, dAylmer, la vente. n
l'enchère de toutes les propriétes suv
lesquelles, il y a arrérage de taxes
pour 1928. Ceux qui tiennent a gar-
der leur propriété devront se hat:
de payer ces dus.

La prochaine assemblée du cnnmacil
se tiendra le 3 décembre.

Comm~

 

hatzee |

Hlcyclos
Battories €
réparés.

Staticn de gasoline,Catholiques  Nationaux,
Pneuset louces.

une heureassez avancée et très sa-TION yO
ONS EY VOEUX. tisfaits des bons moments passés—<——

Les voleurs sont en fuite et la po-cordiale bienvenue à notre digne et lice de Hull a été mise su courant

A l’occasion du 25e anniversaire
de mariage de M. et Mme Louis
Landry, 119 boulevard St-Joszpn,

les employés du bureau des lettres
mises au rebut, dont M. Landry est

le commis en chef, se sont réunis
chez lui pour lui présenter. ainsi
qu'à Mme Landry, leurs vives féli-
citations et leurs meilleurs voeux.
M. Landry est entré au déparie-

ment des postes il y a 23 ans et est

maintenant en charge du bureau
des rebuts, à Ottawa.
Les employés dont les noms sui-

vent étaient présents: M. G.Pelton,
M. A. Riendeau Mlle M. C. Lyon,
Mlle K. Mullen, Mlle F. Corbett,
Mlle R. Sugarman, Mme J. Garland,

Mlle A. Labrèche, Mile L. Sher-
wood Mille J. Lefaivre, Mlle E. Lan-
dry, M. E. Roy. M. B. Pearl, M. Ulys-
se Landry, M. Léopold Lavoie.

M. McEachern, en charge du per-
sonnel, et son épouse, ont aussi re-
haussé de leur présence cette belle
fête familiale.
De jolis cadeaux ont été offeris

aux heureux jubilaires et dans l'a-

dresse qui leur a été présentée par
M. McFachern on a souligné les

qualités de Mme Landry, et souhaité
aux deux époux de célébrer leurs
noces d'or. A M. Landry, on exprima

le voeu qu'il reste encore bien long-

temps À son poste pour que se per-
pétue le bon esprit qui règne dans
son bureau.

chez leurs hôtes. nouveau Pasteur. La joie et le bon-
heur se réflétalent sur tous les
fronts.

nmrennesque  Aussi le programme, trés simple et
très court, fut exécuté avec cette!
marque distinctive d'une éducation

Blessé lors d’une
partie de chasse

Emile Brunet, âgé de 18 ans, fils
de M. Narcisse Brunet, du lac Phi-
lippe, pras de Masham, na été blessé
accidentellement mereredi aprés-mi- :
di alors qu’il était à la chasse au liè- ! de notre fillale soumission et de no-
vre avec un compagnon, Ferdinand ! tre profond resyect. Dans une ms-
Va/ilancourt. gnifique adresse Mlle Madeleine

Les deux s'étaien’* séparés, pre- Corbeil ancienne petite paroissienne-
nant des divections différentes pour de M. le curé A. Bélanger, exprima,-
faire la chasse au lièvre, et à un ! £vec une diction parfaite, au nom de

moment donné Vailiancourt déchar- ses consoeurs, ses souhaits de bien-
gea son arme pour tuer un gibier. ! venue, désirant pour lui, un travail
La balle alla frapper Brunet à l’ab-! long ot fructueux au service du 4i-
domen. Il a été ramené chez lui et! vin Maître d&ns les ravissants et
reçoit les soins du Dr J. G. Geggie, i larges horizons d’Aylmer. Mlle Ber-
de Wakefield. Sc:. État est considé-: nice Lefebvre, présenta avec une
Té comme sérieux et hier 11 ‘tait | grâce exquise une odorante gerbe de

très souffrant. roses. ‘
M. le Curé, remercia en termes

c''oisis, avec cette délicatesse et cette.
Pour 1 établissement éloquence qui le caractérisent. TI

nous dit l'ardent désir qu'il éprou-y : |

d un sanatorium Vait à faire du bien à nos jeunes
Le Dr J. Isabelle, médecin hygié- âmes et le zèle qu'il apporterait à

 
te. La priére “Praise ye The Lord”
que chanta un groupe de plus de
100 voix fit monter vers le ciel, la

 

!niste de la ville de Hull, a fait une! scconder le dévouement de nos bon-
causerie hier, au diner hehdoma- | Nes maitresses.
daire du Rotary, sur 'urgence d'éta-! Rappelant ceite parole de Jésus
plir un sanatorium pour tuberculeux: “Laissez venir a moi, les petits en-
dans la région. A la suite des ren- | fants,” 11 poussa la condescendance

y J® qu'à passer dans les rangs et à

club vont travailler à avoir la coo- caresser toutes ces petites têtes blon-

note vibrante de nos voeux sincèrrs, [

soignée et d'une simplicité charman-j de Wrightville pour l'enquête.

i

afin de les arrêter s'lls sont retra-
cés ici,

tre

UN FACTEUR ARRETE par un

policier pour l'achat de billets des

chres des Postes. Venez à la salle

 

ler et 4 déc.
———r

CERCLE REBOUL
Il y aura ce soir au local et a

l'heure ordinaire  réunion des mem-

bres du cercle Reboul de I'A. C. J

C. Avis à tous les membres d'être
présents.

ereere rm

Mme P. Benoît, 183 Hôtel de Ville,
Hull, & partir de samedi le 30 mo-
vembre, réduction de 20% sur tous
nes chapeaux. .

FEU YVETTECHARRON
M. et Mme Stanislas Charron,

cette dernière née Alma Latreille
ont eu la douleur de perdre leur en- :
fant, Yvette, âgée de 4 ans et 2 mois
Elle est décédée hier soir. Outre ses
parents elle laisse gratre frères, Re-
né Conrad, Ronald, Lucien, et une
soeur, Thérèse Charron.
Les funérailles auront lieu demain

après-midi à 3 heures dans St-Jo-
seph de Wrightville.
Nos- plus vives sympathies aux pa-
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rents.

 

Euchres des employés des Postes à ||

la salle de Wrightville.

neufs, aussi de secondo main. Particw
yendal. Bienvenue à tous. du chars usngés, Bois à vendre, 55 à

$6 la corde. Bois fran: sec, R16.00 In
mere

rer

—2 1 corde, .

Voyez nos magnifiques prix à la{ Hull Champlain Service
Pharmacie Union, rue Principale. p 8

327, avenue Ohamplain Hull
ou appeles chez N. Petit, sh. 36 

 

CITE DE HULL

TAXESde 1929-30 TAXES
SAMEDI, le 30 NOVEMBRE 1929, est le dernier jour

pour obtenir l'escompte ur le paiement des taxes de l'an-
uée 1929-30.

 

   
   JOS. RAYMOND,

Trésorier de la. Cité,

Hôtel de Ville, Hull.

 

   

    PE

ETABLI DEPUIS 38 ANs.

 

dans l’ordre chronologique, ce:a a très pev d’importance, excepté

   

seignements reçus les membres o|

pération des différentes municipa-
lités intéressées pour la réalisation
du projet.

M. Landry, originaire de Buckinz-
ham, a occupé des positions impor-
tentes dans la ville de Hull, ayant
Tyrnearemeteo cop —

 
 

dispensaire au moins un certain soulagement et le public y trou-
ve, lui, de la protection. Le dispensaire fait oeuvre d’éducation.
TH montre aux malades et à leur entourage commen“ s’y prendre
pour se guérir, si possible, pour se soulager, s’il n’y a pas moyen
de faire davantage, pour éviter la contagion, la propagation du
mal, ce qui peut toujours se faire.

Les deux organismes ne se font done pas opposition, mais
se complètent, et qu'ils viennent ensemble ou l’un après l’autre,

chez nous peut-être où, nous le répétons, c’est le dispensaire de
la Ligue d’hygiéne qui aura amené le sanatorium.

Souhaitons fortement que le mouvement s’accentue et abou-
tisse au plus tôt.

’ Henri LESSARD.   
 

   

  

  

   

Les tramways de

‘Ceinture Sud”

arrêtent à nos

rtes.

 

des et brunes.
Le clou de la fête, fut sans doute.

le congé d'étude qu'il accorda. Aussi
nous en avons bien profité en orga-
nisant pour le soir même une attra-
yante partie de cartes.
A cette soirée, au cours de laquells 49_rue DuPont

il y eut aussi musique et chant ainsi
que distribution de tire de la Ste- | ' '
Catherine, assistalent M. le curé
MM. les vicaires Godin et Lapointe, EUCHRE * EUCHRE °
M. l'abbé A. Gauvreau, chapelain de | Organisé par
la Dison. Mmes Emond et Ethier,

ne gtaine de prix furent dis-
tribués aux gagnants et le prix de CE SOIR

A LA SALLE MONETTEprésence alla à M. le curé lui-même.

2 Prix d’entrée: un couvrepiedsLM.
amerrente

N'oubliez pas les euchres des Pos- et 1 douz. de bière,125 PRIX. BILLET: 25c.

SPÉCIAL
Paletots d'une confection soignée,

cu molleton bleu, doublure chaude,

$16.50
P. A. CARRIERE & CIE

Hull
 

 

 

tes à la salle de Wrightville, diman-
che et mercredi prochains.    

 

   ——

rue Du Pont

Edmond Allard ” Hull

Sher. 6813
 

$2.48
L ‘o

Couvertures de Laine
Ces couvertures sont fameuses pour leur du-

rabilité et Jerr confort. Laine préalablement ré-
trécie. Chaque couverture est finie séparément.

Tout gris avec bordure bleu. Pour grand lit,

Grandeur 58 x 76. $4 48
Ly .. .. °En vente samedi ..

Couvertures en Edredon
D’un beau fini et reversible avec jolis pan-

neaux. Nuangps assorties sur fond mauve,
tawn ou bleu. Grandeur 56 x 78. $1 69

e

Chacune . .

En vente samedi. Chacune ..

Couvre-lits en Rippelettes fond  écru avec
rayure bleu marine et rose.

Chacune .. Coe ee $2.19

Dimension §0 x 100.

Nattés pesants et durables, Nuances bleu et
blanc, rose et blanc, avec dessins attrayants.

Réx. $2.35. Chacun .

D'une très belle qualité, fleuris sur fond

°

Couvre-Lits

Dimension 72 x 80.

Chacune . $2.39

Dimension 64 x 84. En vente samedi.
«med $1.79

de même couleurs, festonnés. jaune et mauve.
seulement. Grandeur 76 x 100 pour grand lit
double. Kn vente. samedi, $1 89
Très spécial. Chacun .. .. .. .. . °

Edredons pour Lits d’Enfants
Tr& bonne qualité et reversible dans les

teintes gris, argent. rose et bleu pâle, Avec jo-
lis dessins. En vente samedi. Chacun,

53e, 75e, 98c
 

Nous vendrons Samedi aa |!
prix strictement cofitant la ba.
lance qu'il nous reste du stock
du Magasin Levesque.

Coupe-vents de cuir si prat!-

Autres lignes aver

En vente samedi .

SAMEDI, LA DERNIERE JOURNEE DE NOTRE
A

Couvertures VENTE DE NOVEMBRE SousVétementsEn Edredon , Pour Hommes
.

uds Sous-Vêtements à

Eraoncouleurjava Nos différents rayons regorgent de valeurs spéciales que Voici ooxaons en
rose et blanc, bleu et blanc. nous avons acheté pour cette journée. tricot par côtes, laine et coton,
Pour lit double. Grande 68 x d'une confection parfaite et
78. En vente samedi. très confortables pour l'hiver

 
Csuvertes

brun sar fawn. Cette couverte est très duveteu-
se et pesante. Grandeur 66 x 78.

A
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
0
4
4
0
0
0
0
0
4
4
0
4
0
4
0
0
0
0

E
S
S
E
S
S

ST
S
S
S
V
U
S
U
S
V
A
N
V
A
V
A
A
A
A
S
A
S
A
A
A
N
A
A
A
A
A
A
A
A
A
A
A
A
M
A

Grandeur 24 à 44. Valeur ordi-
naire $2.75. En vente $1 85

Ce ee °samedi à

e °

Combinaisons pour Hommes
Garanties tout laine, gros tricot, de première

qualité très pesantes et chaudes pour $2 35
l'hiver. Valeur $3.50. En vente samedi .

Corps et Caleçons
Pour Hommes : ,--

Tout laine d'une très bonne, esanteur en
tricot par côtes. Grandenrs 34 à 44. Prix ordi-
naire $2.50. En vente samedi.

mer $149le morceau .. .. .. .. .

NaSPECIAL ---Pour Garcons
Nous avons regu d'un manufacturier une ,

consignation de pantalons bouftants (Bloomers)
en tweed écossais d'une trés bonne qualité
confection soignée, Valeur $2.00 et $1 79

~- $2.25. En vente samedi pour .. ®

UNE AUBAINE
Serviettes Éponges, fond crème, avec large

: rayure de couleursfawn et bieu, blanc ou fawn,
orange et blanc. Notez ia grandeu 27 x 54. Va-
leur de 90c. Pour seulement. 49

: En vente samedi. Chacune .. C
La paire, 93:

SPECIAL
c.ton à Drap Blanchi, d'un beau fini toile,

‘bien uni et pesant. En vente, samedi.
Dimension 8-4. P

La VOTRE LLLLai an aa ae 49c
Dimension 9-4. Pour. 59¢

La verge .. .. .. ..

Mercerie de Choix
Nong vrnons de recevoir un

grand assortiment de première
qualité des articles pour hom-
mes et jeuncs gens, Tels que
cravates de soie avec dessins de
fantaisie, écharpes, foulards

 

r
s

grand carteaux bley et

$2.48
 ques pou- le sport et tout tra-

vail au dchors.

Gilets en mackinaw, panta-
lons en tweed, chemises, chan-
dalls et habits pour garçons.

A Sacrifice 
 

Ti

Notre Club de Noël et du Jour de l’An
est toujours en vigneur — Hâtez-vous de faire

le choix de vos jouets
SAMOAAAA$44

des plus grandes nouveautés;
Ceintures, bretelles, chemises,
mouchoirs à dessins variés pour
cadeaux, etc.

Tout est marqué à des prix
très raisonnables, Faites votre
choix dis maintenant,   2.004 0088 PIVMVPIVAVIVAIVIVILAVAPVIVAVNLBOLO3A
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Angle rues St-Laurent et Champlain - Hull
SHERWOOD 4034 — Téléphones — SHERWOOD 4036

Beurre de Crémerie :-- 41C
EPICERIE

Pistaches, fraiches roties . . . . 2 livs 25c

Miel en Gâteaux. Plat de 3 lvs net . . 75c

Ananas tranchés. La boîte .. . . . . 10c

Fleur à Pâtisserie men Sac de 7 lvs, 25c

Soupe aux Tomates Campbell, la bte, 10!/2c

Allumettes Eddy .. . . . . . . 3 btes 23c

Papier de Toilette. Le rouleau . . . . . 3c

Soupes Aylmer, assorties . . . . 3 btes 25c

Raisin Tokay ... .. . . . . . 2 livres 25c

Jelly, essences assorties . . . . 6 btes 25c

Bananes (très grosses). La douzaine . 30c

SavonP&G.........11 barres 39c

Huitres en écailles “Blue Point”. Douz., 60c

Coeurs de Céleri. Le paquet . . 15c et 20c

Pamplemousses (moyennes) . . 3 pour 25c |

Pamplemousses (grosses) . . . 2 pour 25¢ |

Salade “Iceberg” . . . . . . . . 3 pour 75c

Pommes McIntosh Red. Le ~allon, 25¢, “3c
(Le baril, $4.00 et $5.00.)

Thé Noir Orange Pekoe. Paquet 1 liv., 59c |
(Marque ‘‘Raymond’’)

Café, notre Spécial. Paquet 1 livre . . 59c
(Toujours frais moulu.)

SPÉCIAL |
Magnifique choix de Dindes, Oîes, Canards sauvages, ;

Canards domestiques, Lièvres, Poulets, à des prix modérés. -

C'épartement de Viandes Fraiches
Boeuf à Soupe. La livre... .. .. . . 8

(Quantité limitée à chaque olient.) |

Lard (épaule). La livre .. . . . . . . 18e |

Rôti de lard, sans couenne. La livre . . 22e ‘
2e :Jambon, dansla fesse. La livre . . .

C8 i

 

 

NOTRE MEILLEUR

 

 

 
 

 
 

 

 

(En entier ou à la moitié.)

Steak et Rôti de boeuf. La livre . .

Quartier de veau (devant). La livre

. 
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FUNÉRAILLES DE 'MONTCALM
M. AT. LEBLOND

M. le curé Carriere de St-Ré-
dempteur, assisté des abbés J. A.
Pelletier, chapelain de l’Orphelina’
Hte-Thérese, et M. Mongeau, com-
me diacre et sous-diacre, à chanté,
ce matin, le service funèbre de M.
Athanase Leblond, décédé le 27 no-
vembre à sa résidence. 254 St-Ré-
dempteur. La chorale de l'école Gat-
vin & fait les frais du chant. À la
fin le Crucifix de Faure a été rendu
par P. E. Millette et Pau! Beaudin.
Le défunt: laisse quatre filles, Mllas

Délima, Florida, Woulvina Leblond,
de Hull. Mme J. Larose (Bernadette)
d’'Ottawa.

I) demeurait a Hull depuis qua-
rante ans et avail été vingt-cing ans
a l'emplor du Pacifique Canadien.
Conduisaient le deuil: MM J. La-

rose. gendre: Alphonse Charette,
beau-trère; Edouard Gareau, KE.
Charette, W. Charette neveux,
Albert et ®uclide Charette cousins.
Suivaient aussi le cortege MM. F
Romanuk, Aldége Périard, Benjamin
Villeneuve, Jos Boucher, Domina
Fabien, J. Charette, T. Talbot, A.
Whissell, Dr L. Lafond, Nap. Desro-

TIENT BON
Le C:ub Montvalm tient la première po-

sition dans la Ligue de Billard a Blouses
de la Cité de Hull

La lutte 6e fait des plus belies par
tout,

Résultats des parties de Jundi soir:—

Programme de la
soirée-concert du
4 décembre prochain

8 G Mgr Forbes, archevêque
d'Ottawa, a accordé son haut patro-
nage à la Sotrée-concert du Cercle
REBOUL de l'A. C. J. C… à la Salle
Notre-Dame de Hull, le 4 décembre.
-Les billets réservés au prix de oû

et de 35 cts, se vendent au presby- 

 
ehes Cléophas Piché, Nap. Lalodne, .
O. Lavigne, O. Lafleur Jos Huard,
Jos Hupé, Em. Dubois, W. Périard,
J. P. Leduc, Lude Garneau, Louis
Vézina E. Talbot, Félix Bélisle Paul
Sayer, David Derby, Jos Amyot, Na-
poléon Clermont, Léon Blouin.
L'inhumation s'est faite au cime-

tière St-Rédempteur. Nous réitérons
nos sympathies à la famille.

JErer

La vente de chez J. B.
Pharand bat son plein

En foule chez
JB. PHARAND

Grande Vente Extraordinaire.
Aubaines remarquables

chez
J.B. PHARAND

77, rue Principale

SYMPATHIES
La conférence Notre-Dame de la

Société de St-Vincent de Pau! reu-
nie hier soir a exprimé unaniui
ment de sincères sympathies à l’en-
droit de J'échevin J. Chénier, à l’oc-
casion du décès de son épouse dont
les funérailles ont lieu demain ma-
tin. M. Ohénier a assisté parfois aux
réunions de
toujours montré des plus sympath!-
ques à son oeuvre.

SPÉCIAL
Paletots, modèle Guard, très con-

fortables pour l'hiver, en Chinchilla
bleu. Très spécial à

35
MAGL: IE CARRIERE

68, rue Principale
Rae,

Mme P. Benoit, 133 Hotel de Ville,
Hull, A partir de samedi le 30 no-
vembre, réduction de 20% sur tous
nos chapeaux.

Hull

 

 

ull

la Conférence et s'est,

Points Séries
Montcalm: -—-

F. Pelletier , , . + . . 125 12.13.
R. Lalonde . , . . . . 125 21.15."

Roussel:—
D, Boucher , , . 89...
E. Langlois . . . . 105 20.16.

“ Boult:—
K. Boudreault . . , 125 23.22
L. Tessier . . . , 84 25.15. |

Séguin: —
0. Desmurchais , . , + 18 13.10
P. Tessier . Co 125 32.18

Legault:—
PF. Montreuil . 107 12.11
M. Gagoun . . 4, + + 125 15.11

Kingsbury:—
P. Kingsbury . . « . . 125 32.17.
A. Charette . ee + a 117 21.10.

B. & B.—
J. Potvin, . + + e . 125 24.14
A Pilon . . + + . . 125 14.14

Frontenac:—
W. Levasseur . , 4 83 15.18.
M. Bertrand , , , 100 15.13

Rochelean:—
J. Couvilion . , + . 125 32,23
P. Gosselin 2 , . + 116 22.19
Dagenais:—

L, Noël . 2 + + + = 62 18.10
J.-P. Maurice . 125 18.18

PARTIES DE GE SOIR
Montcalm vs Roussel.
Boult vs Séguin.
Legault vs Kingsbury.
B, et B. vs Frontenac.
Rocheleau va Dagenais.
tr

COUR DURECORDER
Berth Grace. 207 McLaren, Otta-

wa arrêtée par le policler Larabie.
pour ivresse et désordre, a fait dé-
faut de comparaitre ce matin devant
le recorder Parent et son dépôt de
$10 est confisqué. Edouard Tardif.
Pte-Gatineau arrété par le policier

| WV. Carpentier, pour refus de payer

son transport en taxi, soit la somme
de $3, a aussi négligé de venir en
cour et perd son cautionnement de

$3.
Ase 

SPECIAL
 

| Foulards de soie à dessins de fan-
taisie; mudèles carrés.

$1.00 * $5.00
MAGLOIRE CARRIERE

53, rue Principals Hull

Orchestre des syndicats
Ilya pratique et assemblée géne-

rale, ce soir, a la Bourse du Travail
salle des comités. Tous les intéressés
doivent être présents.

Le Directeur

EUCHRES DES POSTES
Les employés des Postes et les fac-

teurs ont eu Hier soir une assemblée
en vue de leurs euchres des ler et 4
décembre. Le comité d'organisation
se compose de MM. Eug. Chartrand,
J. Reinhardt, Théo. Tessier. Il y a
à date à peu près trois cents billets

 

 

 

tère, au bureat du Droit HULL et
auprès des membres de l'A. C. J. C.
ou de la L. C. P. Ces billets sont
échangeables à la Pharmacie Picard,
rue Principale, HULL.

Voici le programme de la soirée,
‘l qui a de quoi charmer les connais-

seurs:
1— O Canada.
2— Piano... Monsieur Yvon Bar-

, rette.
3— Duo de CHANT: ‘Les FANEU-

SES” (J. Concane)
Milles E. Pilon et F. Caron,

Cercle des Institutrices, HULL.)
(du

Au piano: Mlle Béatrice Matte.
4— Violoncelle... Monsieur R.

Quéry.
5— Présentation et remerciements:
Monsieur Raoul Déziel, (ancien

| président.)
8&— Conférence: L'Education dans

‘| 1a famille.
Monsieur C. J. Magnan.
7— La minute gale: “MEUNIER

ET CHARBONNIER"...

Par les Camarades M. Massé et L.
Foucault.

Au plano: Cde Aldoria Cloutier,
(du cercle REBOUL de l'A. C. J. C.)
8— La parole est maintenant a

Monseigneur Guillaume Forbes, le
grand Ami des Acéjistes.
Grand merci aux artistes et reli-

gieuses. Bienvenue à tous les amis
de la jeunesse acéjiste.

Communiqué.
ar—trees

SPÉCIAL
Paletots d'hiver pour hommes et

jeunes gens. Modèle Guard en chin-
chitla bleu. $19.95

A. CARRIERE & CIE
Du Pont

 

P.
40, rue Hull

Rencontre a 3 heures
avec la Hull Electric

Le maire Lambert, les échevins
Laramée, Galipeau, Larose, Boland,
Gervais, Boucher, se sont rendus a
l’hôtel de ville hier soir pour y ren-
contrer les représentants de la Hull
Electric relativement au renouvel-
lement de la charte des tramways,
fl paraissait avoir été entendu de
part et d'autre que cette rencon-

tre, souhaitée par la Compagnie, se
ferait alors, mais 11 y a eu malen-
tendu. Personne d'autre n'est venu,
de sorte que les membres du conseil
qui s’étalent dérangés sont repar-
tis vers 8.30 heures, le greffier Bou-
lay ayant reçu instruction de con-
vocuer une réunion pour 3 heures
cet après-midi si la Compagnie y
tenait,
Le greffier s'est mis en communi-

cation ce matin avec qui de droit de vendus pour la première des par- ties qui auront lieu à la Salle St-
_Josephde|Wrightville.

et il est entendu que cet réunion
avait lieu aujourd’hui, à l’heure in-
diquée.

 

SAMEDI, DERNIER JOUR DE NOTRE ¢

: VENTE a SACRIFICE, $25,000 de STOCK
Profitez des aubainesque nous y ous offrons

pour cette dernière journée.
Le magasin ouvre à 8.30 a.m. et ferme à 10 p.m,

POUR HOMMES

Habits
37 habits pour hommes,

tweed anglais, carreauté et cha-
marré, différentes couleurs.
Grandeurs assorties. Bonne
qualité. Valant $16. $9 45

eA $18.00. En vente ,

Habits
50 habits pour hommes, en

serge rayée, couleur brun et
gris, Grandeurs assorties. Der-
niers modèles. Valant $25.00 à
$30.00. $15.95
Envente .., . . .

Pardessus
57 pardessus pour bommes

en gros tweed pesant pour l'hi-
ver. Couleurs brun, fawn gris
foncé; pli modèle, dernières
nouveautés. Grandeurs assor-
ties. Valant $15.45
$33.76. Pour . .

°

Souliers
125 paires de souliers pour

hommes, bruns, derniers modè-
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les, bonne qualité. Grandeurs
assorties. Valant de $6.00 à
$7.00. En vente
la paire .. ... $3.45

.

Chemises
. 46 douzaines de chemises

B® pour hommes, eu broadcloth.
N avec collet et collet séparé.

Grandeurs 14 a 16%. Valant
$2.00 ot $2.50. 85¢
En vente . . . . . . .

»

Imperméables
T5 Imperméables pour hom-

mes, couleur drab, modèles mi-
litaire, grandeurs assorties. Va-
lant jusqu'à $9.00. $4 95

°Prix de liquidation .

  
ovo

1 S. MASSAD
124, rue Du Pont (angle Frontenac) — Hull
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POUR DAMES

Souliers pour Dames
500 paires de souliers pour

dames, en kid et en cuir verni,
couleurs noir et brun, derniè-
res nouveautés. qualité supé-
rieure. Valant $4.00 $2 45

eà $6.00. Pour . … …

 

Gilets pour Dames
Un lot de chandails et gilets

pour dames, laine et soie tri-
cot de couleur de fantalsle,
Grandeurs et couleurs assorties.Valant $5.00. $2.45En vente ‘01 (0 an wm = 0:

Gilets pour Fillettes
Un lot de gilets pour fillet-

tes, en laine avec collet, cou-
leurs rose, bleu, drab. Gran-
deurs 24 à 34. Valant $1 45

e$2.25. En vente ..

Claques
Pour hommes 53 à 10

lash

. 89e

Pour garçons. . 75e

Claques

pour Dames
Un lot de Ciaques pour Da-

mes modèles de tous genres.
Grandeurs 214 à 7. Qualité su-
périeure. Prix de Haul
dation, la paire . . 65e  

MEILLEUR

HULL.

2440000000
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Ne suivez pas la foule, soyez les premiers,

LLMERCERIES

Gilets pour Hommes
Un lot de Chandails de lai-

ne pour hommes, en gros tricot
Couleurs gris, brun et drab.
Grandeurs assorties. Valant
$6.00. En vente $2.95
 wmw iow somo

Casquettes
75 douzaines de Casquettes

pour hommes. Dernières nou-
veattés dans les couleurs. Gran-
deurs assorties. Valant $2.00
et $2.50, En vente $1 45

eÀ . + + w: + 1m ie 2, ©

Sous-Vetements
Corps et calaçons pour bom-

hes, gros tricot, bonne qualité.
Valant $1.76 & $2.00. 90

CcLe morceau , , , .. .

Combinaisons de laine, en
gros tricot. Grandeurs 34 à 44.
Rég. $3.59 4 $4.00. $1 75

ePOUF + te a tw wr ar oa

Chemises de Travail
37 douzaines de Chemises de

Travail pour Hommes, en fla-

nellette grise et kaki. Gran-
deurs assorties. Bonne qualité.
En vente 75c

Bows mw Ewe»

e

Habits
45 habits pour hommes, en

tweed pesant, différentes cou-
leurs. Grandeurs —assorties.
Bonne qualité. Valant $23.45.
Prix de $13.95
liquidation … .. .

 

LE MAGASIN QUI VEND |
MARCHE DANS

MONDANITES

se réunissaient dernièrement à la

demeure de Monsieur et Madame
Francis Normand, 11 Caron, Wright-
ville, pour y fêter la Ste-Catherine.
Tous les invités goutèrent à la bonne
tire canadienne et s'amusèrent fer-
me. En outre des jeux divers, il y
eut musique, chant, et déclamations.

Un superbe goûter [ut servi par
Mme Francis Norman la maitresse
de la maison, assistée de sa fille,
Fernande. Après cette belle soirée
récréative, tous se séparérent en-
chantés du bon accueil reçu.

Etaient présents.— M. et Mme
Emile Dériger, M. et Mme Philippe
Tassé, de Bourget, M. et Mme A. Le-
brosseur, Mme Marius Dufour Mwe
O. Desardins, M. Ovila Tassé, d'Ot-
tawa, Mlle Aurore Lavoie. de» Bour-
get, M. Aimé Tassé, Mlle Rose Mat-

te M. René Vaux, Mlle Hélène
Beaudoin, M. Gaston Vaux, M. An-
gré Vaux, Mlle Emilienne Brunet,
M. François Brunet, M. Albert et
Fernand Normand Mile Yvonne
Normand, Mlle Fernande et Pruden-
ce Normand, ainsi que plusieurs au-
tres invités.

e ° J

Mme Alkat Dupuis, de Hull, ac-
compagnée de M. et Mme David
Rainville, de Mmes C. Barbeau et
F. Desaulniers est allée récemment
rendre visite à sa fille, Mme Modes-
te Blais, à Albany, N. Y. Le voyage
s’est fait en auto et a été des plus
agréables.

 
. + #4

Mme J.-Bte. Gauthier et sa fil-
lette Lucille, de Wrightville, sont
parties pour un voyage d’un mois à
Montréal, Québec et St-Irénée-les-
Bains où elles rencontreront M. Gau-
thier qui s’y trouve.
M. Georges Gauthier et son fils

Arthur, de Blind River, étaient de
passage chez M. J.-B. Gauthier, de
Wrightville. Ils se sont rendus au
Lac Poisson Blanc, à Gracefield et
à Venosta, accompagnés de Milles
Diana Gauthier, Maria Gauthier et
Nancy St-Jean.

 

Neuvaine préparatoire à -
l'Immaculée-Conception

 

La neuvaine préparatoire à la fête
de l’'Immaculée-Conception s'ouvre
ce soir à 7.15 heures à l’église No-
tre-Dame. Il y aura exercice chaque

soir à la même heure. La chorale
des Enfants de Marie fera chaque
jour les frais du chant.

pas.remetprete

Mme P. Benoît, 133 Hôtel de Ville,
Hull, à partir de samedi le 30 no-
vembre, réduction de 20% sur tous
nos chapeaux.

Radio

 

Highboy Rogers
seule- $2 18

ment

 

Highboy
DeLuxe Rogers
seule. $258ment

 

Un groupe de parents et d'amis |

 

LA VIE SYNDICALE

JOURNALIERS

Réunion ce soir à la Bourse du
Travail du syndicat des journaliers.
Tous les membres sont priés d'être
présents.

TAILLEURS DE PIERRE
———- —

Des tailleurs de pierre sont de-
mandés. S'adresser au no 4 de la
rue Langevin, Hull, de 7 à 8 heures
ce soir, et de 8.30 à 9.30 heures de-
main soir.
pur

BRONFMANACCUSE

REGINA, Sask.…, 29. (&P.C)—Le
“Regina Daily Star” publie ce qui
suit aujourd'hui:
“Harry Bronfman, de Montréal, qui

-tait un riche vendeur de liqueurs
ici il y a quelques années, a été ar-
rêté à Montréal et est maintenant
en route pour Régina où i doit ré-
pondre à des accusations à la suite
de prétendu commerce de liqueurs.”

  

MONTREAL, 29. — M. Bronfman
est à New-York aujourd'hui, a-t-on
répondu à ceux qui s'informaient à
sa résidence. Il est accusé de tenta-
tive de corruption de l’administra-
tion de la justice.  

ON ESPERE LES
RETROUVER SAUFS
On croit que le pilote W. Cannon

et. le mécanicien Léonce Lizotte, avia-
teurs de la Curtis ReiddAlways, per-
dus dans la région de St-Félicien,
P.Q. il y a deux mois, se reposent
actuellement dans la région de Mis-
tassini etqu'ils reviendront à lad=

 

 

 

 

VOTRE CHEVELURE
REFLETE

VOTRE PERSONNALITE

“Paper Curl”
Coiffure élégante faite par

Mme Lucien Courval
Experte Coiffeuse

ATTENTION toute particulière

aux Cheveux longs, demi-longs

ou “boyish bob”,

42, rue Leduc
  Sher. 2155 |
 

Lorsque vos articulations son endolories

et ankylosées, servez-vous du Joint-Ease
Même les enf!ures rhumatiques chre-

niques aux chevilles, genoux, cou-
des, épaules ou articulations de

doigts cèdent à la puissante in-
fluence du JOINT-EASE.

— 0 re

Tous les pharmaciens en cette

ville en vendent beaucoup.

C’est un remède À bas prix, mais

cela n'empêche qu'il chasse la dou-

leur et la sensibilité des articulations

endolories.

Cette préparation a nom Joint-

Ease. Elle est ainsi dénommée par

ce qu'elle a pour objectif de soulager
les articulations endolories.

Frictionnez-la sur les articulations
sensibles et en quelques secondes
cette préparation atteindra l'os et les
tendons et le soulagement ne tardera
pas à se présenter

pour le fameux

Rogers
SANS BATTERIES

 

 

  
Le Joint-Ease s'absorbe tout de

suite et il est si propre que “vous
pouvez vous en servir souvent et

jouir ainsi de plus prompts résul-

tas, spécialement lorsque les articu-

lations sont enflammées et très en-
dolories.
Etant un puissant contre-irritant,

il est triz bon aussi dans les cas

de congestion, maux de gorge, rhu-

mes de poitrine, lumbago et névral-

gie. Il produit un soulagement plus

promptement que tout autre remède

ordinaire.
Mais vous devez vous rappeler

qu’il est spécialement approprié aux

affections des articulations et ses

résultats vous surprendront alors que

les autres liniments et traitements

auront failli. Joint-Ease est confec-

tionné au Canada et se vend 60 sous

le tube à la pharmacie Weldon J.
Graham, Ltd. en toute autre bonne

pharmacie.

JUSTEATEMPS POUR NOEL

Réductions des Prix
TTi

 

Lowboy Rogers
seule- $198
ment

ONGEZ DONC! Vous pouvez maintenant acheter un
uvuveau radio sans batteries Rogers Modèle de 1930,

avec 8 lampes absolument garanties et un haut-parleur
électro-dynamique dans le cabinet, pour la modique som-
me de $198.00! Et trois autres populaires modèles conso-
les ont été aussi cotés à de gros rabais. Voici les nouveaux
prix qui sont maintenant en vigueur:

Rogers Modèle “530”

Rogers Modèle “540”

Rogers Modèle “550”

Rogers “Phonolectro-Radio”
(Combinaison de Radio et Phonographe)

- - = 3198
- - - 3218

- - - $258

$358

Tous les prix complets avec Lampes

Conditions pour vous convenir

Les ventes de l'usine en octobre furent les plug fortes au
Canada, presque #2,000.000 aux prix de détail. Cette pro-
duction grandement augmentée a produit des épargnes que
nous Vous offrons maintenant.

Et à ces très bas prix, le radio
mandable à tous points de vue

Rogers éprouvé et recom-
est sans conteste la meil-

leure aubaine de la saison. Venez choisir le vôtre aujour-
d hui.

PTL
75, rue Principale, Hull

E
MMEAG NI em

LIMITES

Téléphone: Sh. 5855

  
     

  

ue de Noël.
ocales sont de la

même opinion que les officiers de la
com ie C qui pensent que
les deux hommes sont sains et saufs
dans la cabine d'un trappeur; cette
cabane se trouve près de l'endroit
même où les Indiens disent avoir
entendu le vrombissement d'un aéro-
plane le jour de la perdition des deux
aviateurs.

vilisation à l’é
Les autori

L'automne dernier, la compagnie

transporta lans la région de Mistas-
sini un trappeur qu'elle doit aller

— chercher année au jour de
Noël. Le trappeur & vécu seul dans
les bois et on croit que les deux avia-
teurs, qui connaissaient son histoire,
le rejoignirent tout récemment. Les
avions pourront survoler la région
durant encore une semaine. On ra-
mènera alors le pilote Bonard et on
s'efforcera en même temps de pous-
ser jusqu'à la cabane du trappeur
dans l'espoir de retrouver les deux
compagnons,

Au moment de leur disparition, les  aviateurs avaient une grande quan-
tité d'aliments en plus de ‘sleepin
bags” et d'une petite tente.
 

me

    

VOL DE FOURRURES
DE $14,000 À
PEMBROKE HIER

°

 

PEMBROKE, 29. (Spécia. —
Des cambrioleurs se sont intro-
duits hier soir dans le magasin
de fourrures de Smith, a Pem-
broke, et y ont volé pour envie
ron $14,000 de fourrures en man-
teaux, tour de cou etc. Le chef
de gendarmerie McGee de Pem-
broke, averti immédiatement du
vol, a organisé une battue géné-
rale à Pembroke et les environs
pour en retrouver les auteurs. It
est aidé du constable Kenny de
la police provinciale. La nouvel-
le a été communiquée immédia-
tement à tous les postes de la
police provinciale d'Ontario. On
s'attend à faire une arrestation
souss peu.

—
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Souliers Noirs avec Semelles

Panco

$2.79

  

Souliers pour Hommes

Très jolis, d’un fini soigné.
Pointures 514 à 10. En vente à

Un deuxième lot de Souliers Noirs de très haute qua-
lité ,avec renfort, très durables,

Régulier #4.25. En vente à .. .. ..

 

Notre assortiment est des plus variés en souliers, couvre-
chaussures et claques dans les styles les plus nouveaux.
tez pas avant d'avoir vu nos nouveaux modèles,

NO8 PRIX SONT INCOMPARABLES.

Une visite est sollicitée.

Mille M.
215, avenue Champlain, Hull,

O
F

 

$3.75

N'ache-

SHEA
Téléphone: Sher. 02.  
 

 

Téléphone: Sher, 1660

 

 re

SECURITE DES TRAMWAYS
L’endroit le plus sfir dans la rue c’est dans les tram-

ways. Les tramways sont munis d’appareils de sécurité et

les préposés des tramways sont tous au fait des mesures de

sécurité. Quand vous prenez un tramway vous êtes assuré

d’un transport propre, prompt et sûr.

LA HULL ELECTRIC COMPANY
VE

117, rue Principale, Hull

 

 

QUALITE --- BAS

Gédéon

=

L’AMI DE L'OUVRIER

159, rue Du Pont, Hull

14, rue Champlain, Pte-Gatineau
——

mee

TRES SPECIAL |
PRIX --- SERVICE

Monette
Ristve

Tél: Sher. 6734

S. 3820

Bon Beurre Frais (par 5 lvs). La livre, 39c
 

Sucre Blanc. Spécial
 

Patates de conserve. 1

10 lvs 53c

Grade A. Prix spécial
sac de.90 livres , , $1.95
 

 

ÉPICERIE | | BOUCHERIE
 

Beurre de Pistaches. 171/5c
La livrer, co o

Miel, pure trèfle, chaud, 54c

Sel fin. 8p&étal 4 boboites=20ç

de § lives , . . .

33c

 

 

 

Farine d'avoine avec ca-

deau. La boîte . . .
 

Tomates, Blé d'Inde, Pols,
Grosse
boîte «TV roe ce 0 12¢
 

| Mouiarde Condor. La melileure

Grosflacon PI 17e

49c
Grains mélangés. Pour volail-

es.
100 livres + + . $2.65

Cornichons, 1ème qualité 29
flocons de 80 onces . C

Café frais moulu. “Chase San-

Bore. 59cBotte de 1 livre . ..

Thé notr Broken Pekoe.
La livre © > 16 e + À

 

 

te compétition.

 

5000 LIVRES DE JEUNR
te LARD FRAIS

Quartier devant. 18

C

19c

La livre . …

32c

49¢ |
Brace9 er 35

a te 0 tes
 

* Quartier d'en arrière.

La 1ivre www; tor oa

Bacon à Déjeuner,
tranché, La livre …

Jambon Cuit, très frais,
La livre . … + … mm

 

 

 

 

 

 

 

Pattes de lard. Tant que
nous en aurons, La iiv 10c |

Tête do lard. Tant que 7
nous en aurons. La lv. C

Bons oeufs. Spécial

La douzairzemm 39c

EE

Cafs frais moulu ‘Chase San-
born. 47

La livre . — ca (Fun cu Cc

The rons du Japon, qualité su-
rieure. Rég. b0c.

La livre , .. + . .… 39c

 

Nous garantissons nos marchandises ou argent remis. }

SPECIAL .
2500 seaux de graisse en vente à des prix défiant tow.

  Bois franc et mou mélangé.
iLacorde . <. À te .. oe ..

     

à
É
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LA REQUÊTE
"PITAL GENERAL

A ETE REJETEE
+ +4.LE NE VEUT PAS DEDOM-
Ags L'INSTITUTION POUR
7 DEGATS CAUSES L'ETE
itMIER PAR LES INONDA-
74) 18. — TE PERCEMENT DE
LA RUE GEORGES. — ENLEVE-
.1ENT DE LA NEIGE. — L’EAU
A V'ESTEORO.

La corporation a rejeté la réclama-
tion des autorités de l'hôpital géné-

-ral. sue Water, soumise par l’arohi-
teéte Noffke pour dummages subis
lars des grandes pluies de l'été der-
nier et au cours desquelles l'hôpital
eut à souffrir des pertes considéra-
bles. Les pertes totales se chiffrent à
$3,002.16, réparties comme suit: $4,
718.58 à l'édifice, $2,973.08 au matés
riel, et $310.50 aux valises laissées
dans la cave.
M. Proctor, avocat-consultant, a fait

rapport au Bureau des Commissaires
jeudi après-tnidi que la corporation
ne pouvait être tenue responsable de
ces dommages qui, dit-i!, doivent être
attribués à certains défauts de cons-
truction dont sont responsables les
autorités de l'hôpital. .

“Il nous faut refeter cette récla-
mation”, dit le maire.

“Est-ce tout”, demanda M. Noffke.
“Qui, répondit le maire. Nous ne

pouvons aller à l'encontre des recom-
mandations de notre avocat-consul-
tant.
La décision de M. Proctor est

sée sur des rapports reçus U-: ingé-
nieurs de la corporation.

LA RUE GEORGES
Le Bureau, se rendantà la requéte

de M. Desjardins, échevin du quar-
tier By, a décidé de demander des
soumissions pour la démolition des
maisons sises à J'extrémité de la rue
 

GROS BOUTONS
| EN GROUPE

 

| Sur le visage — Cuisant terible-
ment. Cuticura soulage.

——————

“Lie gros boutons naquirent dans
ma figure el étulent très doulou-
raux, Ms étuient en groupe et
dura et rouges. Les houtons abou-
tirent et formèrent des gales dib-
&rncleuses Ils cuisalent terrible-
inont st me forguient À Me gratter,
ce qul les rendaient culsants,
"J'employsi d'autres remèdes,

umile sons succès, Je fis venir un
échantillon gratis de Savon et d'On-
guent Cuticura et j'en éprouvai du
soulagement. J'en achetai davan-
tagn et après avoir employé une
boîte d'Onguent Cuticura et trois
nrorceaux de Snvon Cuticura, Je fus
squiagée”, (Signé) Mile Margaret
Joudrey, Blockhouse, N.-E.. 3b
août, 1928

Employez le Savon, l'Onguent et
le Tale Cuticura pour votre tollet-
te quotidienne.

Savon 250. Onguent Zbe et 50e
le 26c. Vendus partout, Bchan-

tillon de chacun gratis. S'adresser

ba

  

Georges, afin de procéder sous Le pl
bref délai possible au percement de
cette rue jusqu'à Favenus Rei-Rdoue
ard, Cw
M. Desjardins exnliqua que cet ous

vrège donnerait étu travail 4 plusieurs:
citoyens actuellément sans emploi et
le Bureau a trouvé juste ses obeér-
vations. \
ENLEVEMENT DE LA NEIGE
Il à été décidé par le Bureau d'a-

mender le règlement concernant l'en-
levement de la neige de façon à y
inclure les rues suivantés: Sparks,
entre Kent et We n; O'Connar,
entre Laurier et Ca e; Metcgl-
fe, entre Laurier et Lisgar; Bussex,
entre Rideau et Besgérer; Catherine.
entre O'Connor et Bank. .

L'ingénleur a obtenu Ysutorisation
d'acheter un autre cheval pour rem-
placer aux vidanges lz bête “Young

i voir à M. Proctor qu'il Accepterait un
montant de $375 en ri ent d'une
réclamation de $800 ‘inscrivit sa
femme, Mme Matilda Afunte. blessée
lors des explosions les égouts.

SERVICE D'EAU ;
Comme les municiphfités de West-

boro et de McKellar songent à creu-
ser un puits artésien pour s'asgurer
.un service d’eau potable, M. Macallum
&écrit au Bureau das Commissaires
que ce projet n’est pes recommapda-
ble pour la bonnie raisgn que le puits
ne serait d'aucune utilité pratique au’
cas où la ville ann it ces muni
cipalités. ‘N

Il suggére, en opposition & ce pro-
jet, que Westboro et dicKellar aché-
tent leur eau de la ville d'Ottawa,
comme’ le felt Eastviéw, au taux de
16 sous par 1,000 gallofiié. La ville por-
terait l’eau aux limites de Westboro
qui, par un système conduits, se

x

M. Macullum estime que la con-
sommation serait d'eaviron 180.000
gallons par jour.
. Ba suggestion sera—soumise à le
considération des majicipalitée af-
féctées. “8°

LE PAYE SHERWOOD
La corporation entreprendra, & ti-

tre d'argéliorstion logple le pavage | en béton de la promenade 8herwood.
‘Le coût du pavé seràâ.d'environ $36,
{000 reparti comme suit:
, De l'avenue Carling à l'avenue Fair-

| mont: $9,447.04 aux frais des proprié~
taires et $7,482.96 aux frais de la vil-
le; de l'avenue. Faicmont à l'avenue
Parkdale: 810,903.26 aux frais dés
propriétaires et $7,926.74 aux frais de
la ville. soit un coût exact de $35,860,

AVIS OFFICIEL
+ L'ingénieur adressera à la compa-
gnie des tramways une autre lettre
dans laquelle f! lui intimera l’ordre
d'enlever la neige dans les rues que
traverse ia voié ferrée. afin d’empè-
cher la formation d'ornières.

C'est le deuxième avis du genre;
la compagnie n'ayant pas accusé ré-
ception du premier, l’autre lui sera
remis par messager qui obtiendra un-
requ.

mnrt

CHENEVILLE
| ee
Ë 29 novembre, 1929.
| Le R. P. Sarrasin, d'Ottawa, était
‘’e passage parmi nous il y quelque
temps. Au prône du dimanche |1l
+ parlé de l'importance du bon jour-
tal ainsf que de l'influence néfaste

 
 au Dépôt Canadien: J T1. Wait

Company Limited, Montréal,
+ - fo=

2%" BAton à Barbe Cutiourn 25e. - 
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du mauvais journal.-. Espérons. que
' sae guigront sur les
conseils du prédirateur pour faire le
choix d'un journal.

LIMITÉE

CJéléphone:
SHERWOOD
4002

t à sl,

Grérée par des
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Canadiens sour)

 

.. . ..L'EX.BCHEVIN

3. Rupert Broadfoot CR
pour Commissaire

Votes pour un homme
au Conseil. Vingt ans de “pratique légale.

Proposé par Son Honneux le Maire Arthur Ellis,
C. R, M. L A.
Appuyé par Louis Côté, ô-2,'TL. D, M. L.A;
Dr J. M. Laframboise et Oswald Renaud. Plu-
sieurs Canadiens françaisr

+

uattéifild'Amerst, sont

no 45” morte récemment du tétanos.
Le mar de Mme tz & fait sa=[

chargerait d'en fairelà distribution.|

} mibre dose je sentis du

   
actuellement

retour de France où elle a pasaé!
trots mol tos
eA, Sauipe @; été à Montréal

dernièrement rendre visite à son frè-'
ve mainde à l'hôpital.

M. et Mme, M. St-Louis, de St-,
pe|ae sont actuellement;

enque"chéM. LpÂger ‘Sa- |
bourin. * Lo , <
M Noël Leduc professeur & Mont-

réa), étalt en visite chez sa mare,
lMnte Ftelide Leduc, dimancheder-

for. i. .©. i.

seit Épérège Quésñel opt de re‘
{or d eMontréal cd elfe a” passé
une hultaine chez son frère, M. Na-,
akipp Jpesnel. , j

TA. Léblanc'et J, Lamarre,.
Rôntréal, sdut reto rnées à Mont;

réal après avoir passé quelques joura
chez M, Cléodule Pilon.
. M… Qacar. Pilon est, d¢ retour de
l'hôpital od 11 a dd s*journer quel-
ane: tempa pour l'extraction d'une:
balle qui lui a pénétré accidentelle-’
mentl'afambé. .
Me: Ghéoua Séguin a reçu du dé-

partement de l'Instruction Publique
la somme. de $20.08 pour ses succès
dans l’enseignement. Nos félicita-,
tions. :

     

 

cent 13 -
tera tes

{ssance d'un fils qui por-:
'orhs Henri; Paul. i

-porteuse Mlle Germaine Lyrette.
: rset ———

ORLEANS. ONT.
29 novembre, 1929.

PARTIE DE CARTES:—
Mardi, le 3 décembre,

rons une partie de cartes organi-
sée par les Dames de Ste-Anne.

Il y a plusipurs beaux prix, et aus-
si un prix de prérence.
Les dames n'épargneront

pour faire de cette partie un vral

Tpus sont invités à venir passer

Après, la partie un goûter sera;

servi. '
sous. ‘
DECES ET FUNERAILLLES:—

Mme Vve Honoré Richer, née Cé-

nible maladie. Ses funérailles ont:

eu leu le 28. Elle laisse pour la

pleurer, 3 frères, MM. Antoine, Paul

et Francois Dupuis, de North Bay, et

A la famille en deuil nos sincéres

sympathies.

Mme Richer faisait partie du

Tiers-Ordre de St-François des Da-

mes de Ste-Anne.
peter

SAINT-ONGE
29 novembre, 1928.

 

rée à l’occasion de la Sainte-Cathe-|

rine chez M. Lionet Brisson. Etaient

présents: MM. et Mmés Jos Ménard,

Ovila Clément, Roland Marion, Pros-

per Bruyère, Euclide Patenaude, A--

lexaudre Cousineau, Léo Grégoire, ;

Willie Murphy, Jos Patenaude,

Marion, Bernard Marion. Simone

uelleite, Bernard Ménard, Simone

Su Fmile Dagenais, Rosé Ouel-,
lette, Emery Lemieux, Laura Leduc, ;

Gérard Lamadeleine, Blanchard et:

‘Gérard Marion, Dora Stgouin, M. La-
moureuz, Éva Bélanger, Arthur St-

Amour Aurore Perras Alice Laflèche,

Giliberte Brisson, Gllberte Bour-

deau, Jeanne Grégoire, Gonzague

| Brisson, M. Goulet, Noé Grégoire,

Hector Lanois, Arthur Lanols/ Al-
fred Labelle, Léo Labelle, Ernest:
Bourdeau, Dorina Chartrand, Aurèle
Marion, Henri Perras, Urgel Martel, |
Oléas Bourbonnais, Henri Lemieux,|
Armand Labelle, Aldâge Blanchard,|
Rolland Grégoire, Alonzo Dagenais,|

4

 

tor Ménard, Lionel - Labelle, Paul
Rourdeau, Louis Sarazin, et plusieurs |
autresdont les noms nous achappent.

 

+Elle toussa et toussa —

jour et nuit avec un

rhume de poitrine
. Mme E. E. Shelton, Leader, Sask.,
écrit ceti: “J'avais un tits mauvais
‘rhume de poitrine ut toussais et
{toussals, jour et nuit, jusqu'd épui-
iBement presque complet,
+ “Je pris toutes sortes de médica-
.ments, mals rien ne me fit du bien.
‘a “Mon pharmacieh me dit de pren-

re le

Sirop de Pin

 

du Dr Wood

Cleat ce que je fis, et das la pre-
soulage-

ment et lorsque j'eus fini de pren-
'dre une bouteille ma toux était com-
’iplètement disparue.”

Prix, 85e la bouteille; gros for-
mat de famille, 60c; en toutes ley
Pp acles. !

Préparé seulement par The T. Mil-
{burn Co, Limited, Toronto, Ont.

vate
 
d’expérience. Trois ans

cas ae

ecomimandent soui élec-
+   

let Alfred Grégoire.

     

  

  

   

M. et Mme Henri Sahourin annon-, 4

A M. et Mme Phillas Dublen est k

né un fils ayant pôur parrain et

maraine M. et Mme Arthur Boivin et

nous au- &

rien &

succès. 1%

une agréable soirée. =
1

Le’ Prix d'entrée est de ss Vi

|
i

lanie Dupuis, est décédée apres a- £:
voir souffer: avec beaucoup de ré; +

signation pendant une fongue et pé- Wf

un grand nombre dé neveux et niè- ok

ces. ’
i RN

Lundi dernier avait lieu une soi-~; ny

Joseph T. Brisson, Domina Marion! 8

Ovila | %

John Grégoire, Alfred Grégoire, Vic- a

de Norvège | &F

La musique fut exécutée par MM.
Henri Lemieux, Oiéas Bcerbonnais

Le reveillon fut gervi par M. Lio-
nel Brison, Mlle Des-Neiges Brisson,
Mme Rolland Marion.
Tous se séparèrent, emportant un

bon suüvenirde cette agréable soi-
rée. PC

M. et- Mine Jôs Dufresne, de Mont-
réal, étalent.en.visité, dimanche der-
nier, ches M. Maxime Millaire et E-
mile Brisson.

Miles Rolands et Simone Brisson
sont de retour dans‘ leur famille
après avoir passé quelque temps à
Montréal. ~~ - oT

STE-FAMILLE D'AUMOND
425 novetitre,-1939.

Les élèves de l'école No 1. sous la
direction de Mile G. Grenier, céjé-
brèrent la Ste-Catharine; la fête fut
rehaussée par la présence de plu-
afenrs Visiteurs entre autres, Mmes
To» Rev, Fouls Lévesque, Er-
nest Alle, Joseph Lacrolx, Ovila Mi-
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Table extensible, Vaissellier,

, $15 Comptant —
Autre superbe ameublement
ceaux en noyer solide.
Spécial 4 .. .. .. .. ..

$20 Comptant
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Fauteuil.

>
,

=
LE Ameublement de Salle de 10
wh gnifiquement sculpté.
N Une belle valeur a .. ..
a $35 Comptant —
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%  Carrosses de Poupées
a Modèle à quatre roues 95
ne disques fini eafé........ 2.
7 Modèle en Hbre crème avec ca-

; pote
NE ajustable................. $4.90

Sa Modèle de luxe en fibre crème,
y ‘capote
Ng ajustable............. ve

a

Va

D'une const

 

"$2.15" $16.50

A ce temps de l'année où vous recevez le plus, vous désirez

A Sgn +

HISiy

A i fi hE 1 ur HERS

ALTEEL ;

  

hy 9e rr

% Tel qu'illustré --- $131.25
Tel qu’illustré. Neuf meubles d’un joli style en un fini noyer
ombré. Buffet, Table extensible, Vaissellier, 5 Chaises et 1

{ $16 Comptant —

   
Petite Tableet Chaises
Table et deux chaises pour enfants.

ction exceptionnelle-
ment solgnée et d'un joll fini rouge.
Très spécial
à. EE... . .$1,99

Jouets sur Roues
Un grand choix de jouets sur roues
de toutes les dimensions, de tous
les genres et dans tous les finis.

chaud,
Guilbaut; Mlles Charland, Aurore
Roy, Françcise Alie Alice St-Amour,
Alberta Lacroix, Léonore Emard,
Emilienne Roy, Rita Ray, May Bell
ot F. Guénette.

L'après-midt fut agrémentée d'une
partie de euchre, chants et de la dis-.
tribution de la succulente tire.

Voici les noms des généreux dona-
teurs et des heureux bagnants 8 par-
ties, (tablier brodé) don de (i. Gre-
nier, inst, gagné par Mme Ovila
Michaud; assiette, don d'Albertha
Lacroix, gagné par Laurent Guil-
baut;

mase Roy; -mouchoirs de fantaisie,
don de Mme Louis Lévesque gagné
par Omer Grondin.

6 Parties, mouchoir de soie, don
de Mlle Aurore Roy, gagné par Ed-
gar Michaud; service de manicure et
épinglette, don de Mme Alie, gagné
par Mme J. Lacroix; salière don de
Clarisse Lacroix, gagné par Mlle
Chartrand.
5 parties, vase à fleur, don d’Al-
eg 

7 parties, médaillon, don de,
Françoise Alle, Gagné pur Mme Das

LEDROIT OTTAWA VENDREDI 192,
Alfred Lévesque, Laurent phonse Lacroix par Mme A. Léves- ses parents, M. et Mme B. Rousselle.

Mlle D. Chartrand était de passa-
ge à Ottawa, jeudi dernier.
M. P. Chartrand nous a quittés

pour un emploi à Montréal.
D y a eu grande réunian chez M.,

RB. Bergeron en l'honneur de Ste Ca-
therine. Plus de soixante invités y
prenaient part.
Miles Thérèse et Jeanne Dufour,

Blanche Sabourin,
Loretté Paradis, A. B. Bélanger, MM.

JO-A. Goudreau et T. Cholette ont

que; assiette, don de Mme Jos, La-
croix, gagné par Mlle Aurore Roy;
Broches, don de Mle Alice St-Amour
gagné par Mile G. Grenier.
M parties, fer a friser, don d'Alex-!

andre Villepeuve, gagné par Albert
Beauregard; images, don d’Albert et

‘Arthur Beuaregard, gagné par Alex-
andre Villeneuve et Fernand Grondin

2 parties, boîte de papier À lettres

don 'de Noëlk Beauregard gagné
par Mme Ernest Alle

1 partie, Linage colariée don d'Ed-
gar M. gagné.par Léon Montreuil;

:- Prix de conssiatidn, don de Mlle

‘BE. Roy gagné par Mie Alberta La-
croix. : eu A. -

La fête se termina per l'hymne

national. Tous se sépardrent en-

chantés. Merci aux donateurs st aux

assistants.

VARS
“ 28 novembre, 1929.

Mme G. Parent ebt revenue d'une

quinzaine passée à Montréal ches
_ —ie

  
   

 

  
  

 

. A. Cholette.
MM. H. 8t-Jacques et 8. Robil-

lard étaient dang nos parages, di-
manche dernier.

Mlle Madeleine Ayttte, fille du Dr

et de Mme Jos. Ayotte. autrefois de
Plantagenet, maintenant de Bourget,
était l'hôte de Mile Germaine Desjar-

dins. À son arrivée une réunion était

organisée chez M.-N. Desjardins.

   

  

donner à votre intérie ur plus de beauté et de eonfort. — En profitant des »

Alice Lanthier,

la fin de semaine 1se hôtes de

Marga

PLANTAGENET
28 novembre 1929.  

MP ,

cette semaine, vous atteindrez ce double but tout en efféctuant de substantielles économies.

PEUR,  

 

  

 

     

 

Telqu’illustré --- $90.75
Tel qu’illustré. Neuf meubles en tin riche fini noyer. Buffet,

5 chaises et 1 Fauteuil.

12 Mois pour Payer.
de salle, comprenant neuf mor-

…  $202.00
— 12 Mois pour Payer

58 reetme

 

«+

12 Mois pour Payer
morceaux en noyer importé ma-

… …4345.00
12 Mois pour Payer

  

  

  

 

        
   

    

Mobilier de Chambre
Avec tout ameublement de cham-
bre de $150.00 et plus, nous livre-
rons un matelas en feütré recou-
vert d'un coutf] satiné.
 

MIROIR

Mobikierde Salle
"Avec tout’ ameublement de salle

de $200 ou plus, nous livrerons un
superhe miroir. .

~ ENTREZ
dans notre

CLUB

vob.

plus que jamais veus y trouverez le modèle qui vous plaît.

$12.95 à$35.00
CTO NMP aaGNIE o>

HULL - 75, rue Principale, 75 - HULL
AOCCAS >” 15

J CHOISISSEZ VOS CADEAUX
POUR NOEL

ES EN CEDRE

: » A r op

Un Cadeau toujours apprécié
Depuis longtemps les Coffres en Cèdre sont ‘offerts comme cadeaux de Noël et leur
vogue va toujours grandissante, Nous avons, cette année, un étalage spécial de ces
meublés jolis et utiles, et
18 modèles. Prix de

Tel qu’illustré ---

  

l'honneur du départ de M
ne Ayotte.

 

Mardi apr. *-midi un thé fut servi
chez M. et Mme J.-A. Lajeunesse en

Madelei-

|ON SE PRESSE POUR
VOIR LES MARIÉS

ret.

$98.25

Westminster pour

témoins de la cérémonie du mariage

de Lady Cavendish, fille cadette du

duc de Devonshire, ancien gouvefs

| neur général du Canada, avec Hue

ry Hunloke, fils du major P. Hune

loke. Les fammes présentes se préci-

pitèrent à la porte pa
mariée devait passer.

même ne put réussir à les contenir.

Ce fut à peu près inutile car um

tout petit nombre parvint à voir le

couple. Il faisait un

 

Rendront VotreIntérieur Plus Attrayant
VOYEZ CES SPÉCIAUX POUR SALLE À MANGER ET CHAMBRE À COUCHER

péciaux qui vous sont offerts

Tel qu'illustré. Quatre meubles au fini noyer deux tons,

comprenant: Bureau et Vanité française avec belles glaces .

- importées; Commode et Lit.
Cet ameublement est offert à un prix bien en bas de sa

valeur pour Cette semaine seulement.

$10 Oomptant — 12 Mois
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pour Payer
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$132.50
bles comprenant: Bureau et Vanité française, Commode et

Lit à pfed arqué.

$15 Comptant — 12 Mois pour Payer
Ameublement de Chambre en véritable noyer, comprenant:

$20 Comptant — 12 Mois
»

sortiment
Prix de

  

   

les pièces

4d

"$8.95 $22.00
se

* Bureau, Vanité française, Lit et Chifforette.

pour Payer.  

 

    

Tabagies
Faites

$1.15* $37.50

00 * $32.75
 

Miroirs
De toutes descriptions, pour toutes

de

Voilh un cadeau qui plaira au. pa-
pa, au frère ou à l'ami.
tre choix dans notre magnifique as-

nouveaux modèles

vo-

Prix ©

la maison. Riches
Prix

PR

LO 'DRES 29— (P.U.) Une foule

considérable se pressait hier à Bt
être

Tel qu'illustré. Finf noyer sur merisier solide. Quatre meu- )

*

r laquelle la
et la police

e pluie battanté ‘

NOES
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Cabinets de Couture ‘& À
Un meuble d'utilité pratique et. da ë !
fort belle apparence. Modèles Pris- ,
elilla et Martha Washington.

$7.

’



  
   

  

   

   

 

 

Les Mennonites
en conférence

avec M. Forke
Les autoritésreligieuses. des

FINI DE VOIR SES

FILS IMIGRER®|| 5,500re
; Forke, ministre de I'I -
T CE QUE DECLARE WwW. tion, cet avant-midi, et apres

une conférence qui s’est assez
ETATS-UNIS, EN PARLANT DE prolongée, le ministre a lnissé‘EMIGRATION ES CANA- entendre qu’il n’imposerait
NS AU XETATS-UNi aux provinces de [on one

tre leur volonté, les milliers
Mennonites qui sont actuelle-
ment en Allemagne après avoir
été dépossédés de léurs bien en
Russie et qui n’attendent qu’
signe des autorités canadienn
pour venir s'établir dans
l'ouest. pe

=

TASCHEREAUNE
VEUT PAS ENGAGER

DE DISCUSSION
COMMENTAIRE D'UNE DECLARA-
TION DE KERX SUR LE PAPIER
A JOURNAL.

QUEBEC, 29. (S.P.C.) — Invité à
commenter une déclaration faite hier
par I. F. Kerx, gérant général du Ha-
milton Spectator et membre des co-

MONTREAL. 29, — Dans un dis-
SoUrs prunoncé devant le Club des
Femmes Américaines de Montréal,
M, Wesley Frost, consul-général des
Etats-Unis au Canada, a affirmé que
la récente décision du département
d'immigration américain d'admettre
aux Etats-Unis 82,000 immigrants an-
Blais constituait, sans contredit, un
des plus Féfreux avantages que son
PEYS atont retirés au cours de l'an-n ul vient de s'écouler. Il a fait
allusion aux

     —

 

 

relations de plus en
plus cordiales qui s’établissent en-op les deux peupley Anglo-Kaxons,ajoutant que le Cammda avait prati-auement fini de voir émigrer les siens
aux Etats-Unis.

“Il est superflu de dire que nousrecevoris avec bienveillance les im-migrants sains, qu'il4 viennent de,n'Importe quel pas”, Néanmoins, ilget tout naturel que nous cherchionsaugmenter notre population en fai- ‘sant surtout venir ceux qui nous res-semblent le plus et qui peuvent, parlé fait même, continuer limp©donnée à Ja direction générale à. re.entreprises nationales.”
‘Je setais heureux de ouvoir ajou-ter quo nous recevrons également unebonne quantité d'immigranis du Ca-nada, mals cette Immigration est fi-nie. L'émigration canadienne a di-minné et la vague semble s'être reti- ciation des quotidiens canadiens et

de l'Association des publicistes amé-“#ans aucun doute, le développe- ricains, au cours de laquelle il cri-

mités de papier à journal de l'Asso- '

ment du Canada, pour un certainpapevera plus rapide que celui destate-Unis. La balance de migratfonser& en. faveur du Canada et le res-tera pour, au moins, deux ou troisdécades. Le Canada nous fournit desommes hautement qualifiés et sl

tique l’action des premiers ministre:
Ferguson et Taschereau qui s'effor-
cent d'augmenter le prix du papier à
journal, le premier ministre Tasche-
reau a affirmé qu'il n'avait pas in. |

. pour un certein temps, leurs annon-

‘CES SCOUTS FORMENT

- M. McNicoll dans la cérémonie de

| da pas de plaider en cour ce matin; tion. Les pompiers du poste numéro

tention d'engager à ce sujet une die- |
cussion sur le papier à journal.
Il m'est impossible, a déclaré M.

Taschereau, de m'occuper de toutes
les opinions que l’on émet sur la si-

{tuation du papier à journal’ Nous ne
1 désirons pas nous mêler outre mesure
jaux prix du papier à journal, mais
personne ne peut s'attendre à ce que
du panier à journal coupé sur les ter-
ires de la couronne de la province de
+ Québec soit vendu au prix coûtant.”
: Quand on lui fit part de la décla-
‘ration de M. Kerx laissant entendre
que les publicistes canadiens et a-
méricains sont indignés des efforts |
que semblent faire les premiers mi-
nistres canadiens pour permettre en
fin de compte aux publications de
Hearst, qui n'ont pas toujours été
amicales envers la Grande-Bretagne
et l’Empire, de payer pour leur pa-
,bler un prix moindre que n'importe
"quelle autre publication, le premier
ministre Taschereau s’est dit étonné.

“Il est absolument contraire aux,
faits que le premier ministre Fergu-
son oumoi-méme ayons l'intention de
favariser les publications de Hearst, €
répondu M. Taschereau. Hearst sera
sur le même pied que tous les autres
publicistes. J'ai rencontré personnel-
lement les représentants de Hearst
et j'ai discuté la situation avec -eùx
Dans sa déclaration concernant le fa-
voritisme à l'égard de Hearst, M.
Kerx a certainement été mal infor-
mé”. ’ )

l'on éonsidère que plusleurs à‘ 1 es nb.tres déviennent: de fervents Cana.‘dlens, ces gens alderoat A la com-préhension mutuelles entre Irs deux
— rm een veae

VANCOUVERTEST
MENACEE D’UNE
DISETTE D'ÉNERGIE

tiema

UNB SITUATIONS CRITIQUE PAR
SUITE DU MANQUE DE PLUIE.
ON DIMINUE PARTOUT L'USA-
GE DE L’ELECTRICITE.

as -

VANCOUVER, 20 (8. P. C)—Un
grand nombre de lumières n'étaient
pas allumées, hier soir, à Vancouver
et les ténèbres recouvraient la ville;
les marchands, de leur côté, firent
écho à l'appel du maire W. H. Mal-
kin qui leur à demandé d'éteindre

ces: électriques.
r, Im température était claire

et -ot sl la pluie ne tombe pas
comme le prédisent les météorolo-
gistes, le quartier commercial de la
ville présetera un air terne et tris-
t ek l'époque de Noël, au lieu d’in-
viter à la joie et à l'enthousiasme,
comme c'est l'habitude.

, SIFUATION GRAVE
“Atmoinsque les citoyens de Van-

touver he sent la gravité de la
situation et ne diminuent de toutes
façons l’usage de , l’électricité, je
craing que la ville ne soit, d'ici quel- :
ques jours, dans une impasse déses-
pérée”, à déclaré hier le maire Mal-‘
Kin. “Nous traversons une crise et:
on doit adopter des mesures rigou- !
fuses sl l'on veut éviter un désas-
re”,
“Nos manufactures ne doivent pas

arrêter. La situation du chômage est
très grave et nous ne pouvons per-
mettre qu'un seul homme manque
d'ouvrage par suite d'un manque de
Pouvoir qui raréterait nos moulins et
nos établissements.”
On a pratiquement réduit de moi-

tié l’usage des lumières d'ornement.
La vitesse des tramways, à l'heure
où le trafic n’est pas intense, a été
réduite, dix omnibus ont remplacé
des trams. On a discontinué la dis-
tribution du pouvoir à Sumas et
Beaine, Wash.

ON PRIE

SEATTLE, 29:--Le maire Frank
Edwards s'est joint aujourd'hui aux
marchands de Seattle. et ensemble ils
ont prié pour demander de la pluie.
Le maire, invité à l'Eglise de l'Im-,
maculée-Conception. a affirmé qu'il :
avait prié pour obténir la pluie qui
remédisrait à l’état critique qui pré-
vaut actuellement .dans la plüpart
des endroits du nord-ouest.

EE= =

M. FERGUSON
TORONTO, 29. (S.P.C.) — “Jes~

père qu’il y aura une etente amicale,
a déclaré hier le premier ministre
Ferguson en commentant l'approba-
tion des officiers de l'International
Paper au sujet de l'élévation projetée
dans les prix du papier à journal.
“Nous devons protéger îles industries
canadiennes,” a ajouté M. Ferguson.

roPe————- ee 4 0e ne

LE RAPPORT SERA
PRET SOUS PEU

Le rapport du Dr F. J. Birchard,
chimiste en chef de ia Commission
des Céréales. et du Dr L.-H. NeWw-
man, qui sont allés étudier en Grane
de-Bretagne quelle réception on fai-
sait au blé Garnet, cultivé en Cana-
‘da sera prêt sous peu, et Somme,
les enquêteurs recommanderont œu
cette variété de blé ne soit pas clas-
sifiée No 1 on s'attend & des come
promis de la part de ceux qui sou-

tiennent le contraire de méme que
de ceux qui pensent comme les en-
quéteurs. Le blé Garnet a deux gran.
des qualités: so nrendement, pat

acre, est très abondant, et sa matu-
rité@ lieu de bonne heure. D'autre
part Il est plus susceptible que d'au-

tres variétés de prendre la rouille.

LE CHARBON ALBERTAIN
La Commission des Chemins de

fer est À considérer de Ce temps-ct
la requête du maire de Toronto, M
Samuel McBride, 4 l'effet de devan-
cer la période pendant laquelle du
: charbon des Prairies peut être ames
né dans l'Ontario à des prix de
transport spéciaux. Actuellement
cette période commence le 15 de
anvier; M. McBride voudrait qu'elle
commence le premier décembre. Il y
aura séance de la commission: le

| trois de décembre prochain.a.

   

LA 25e TROUPE
+sectes

Dans le compte rendu fparu hier
au sujet de lassermentation de 16
scouts, nous avons écrit qu'ils ap-|
partenaient à la 4le troupe Scoute, |
dont M. Pau! McNicoll est le scout-
mestre actif, alors qu'tl aupait fallu
(ire que ces 16 nouveaux scouts
constituent une deuxième troupe
dans la paroisse, qui sera désignée
comme la 25e troupe scoute. .

. ©. Nap. Potvin, scoutmestre, est |

  

DÉCÈS DE A. E.

 

McMAHON
aussi l'examinateur officiel du dis-
trict pour l'obtention des Insignes | KENTVILLE. N.-E. 29. (S.PC,)—
par les scouts des trnines françaises, A.-E. McMahon. pendant plusieursC'est êén cette capacilé qu'il assistait ‘années figure en vue dans l'indus-

‘trie fruitière du Canada, ancien pré-
;rident du Board of Trade des Pro-
!\inces Maritimes et. de 1915 à 1920,
‘gérant général de la United Fruit
Company de la Nouvelle-Ecosse, est
mort à sa résidence, de bonne heure
ce matin à l'âge de 68 ans. Depuis
eux ans. il ne jouissait d’une très
bonne santé et. en juillet dernier. il
‘subissait une opération grave. Il Y |
,à trois semaines. sa condition de-
vint critique et denuis dix jours, les
médecins avaient abandonné tout es-
poir.

l'assérmentation.

Tuyaux surchauffés.

Des tuyaux de fournais surchauffés
ont fait faire une course aux pom-
biers des postes 3 et 8 ce matin aux
appartemertt de M. N. D. Porter. 119
rue Coofer. I n'y eut pas de domma-
Re.

- L ° °

Catse remise

Donat Pelletier, agé de 27 ans, 117
avenue Carruüthers, n été accusé d’un
délit grave centre les moeurs en cour
de police ce matin. Sa cause a été re-
mise au 4 décembre.
L'accusé à été arrêté hier soir sur

l'Echo Drive. à Ottawa-est, par le
constable Stephen Downey. peu de
temps après le délit. On ne lui deman-

ttncstrentre etre

"êger incendie
Un feu se déclara à midi 14 au-

ourd'hui à la nouvelle église 8St-
Mathews, à l'angle de la rue Bank
-t de ja première avenu. I] se com-
muniqua aux échafaudages élevés
autour d'une cheminée en construc

Toutefois. il fit volontairement. de-| 9 se servirent d'extincteurs ehimi-

 

  

 

 

 

     
Le centième annivarsaire de

> l'année 1629, d ang | is |
» Youngstown, N.-Y., vaisseau américain, furent por tés du lac Ontario au lac Erié par voie de Ste
ne, Port Rebinson
+ ‘ac Érié, comptait 40 écluses.
zrse une section récemment termin
ouvert pour laisser le navire passer.
therine. 3),
de$125,000 000    

sux navires, l’Annie and Jane, de Y

Chippewa Creek ot la rivière Nia gara.
Dans les phot

Un vaisseau des lacs qui remonte près de
ot la construction est sur le point de se

l'ouverture du canal

Le premier

au sud de
canal Welland, tel
Ste Catherine.
terminer.

juste
premier

ée du canal,
(2), le

Welland a eu lieu !'e 27 novembre.
ork (Toronto), vaisseau anglais, et le R, H. Boughton,

Le nouveau éanal Weiland coûte plus

 
En ce méme jour

athe-
canal, qui s'étendait du lac Ontario

ographies ci-haut, on voit (1) un vaisseau des lacs qui tra-
Welland, avec un pont levis nouveau genre,

qu’il apparaît aujourd'hui à Ste Ca- |
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LA VOTATION
PRELIMINAIRE

EST ASSEZ MAIGRE
Les commis d’élections sont

rriés de se présenter chez le
greffier Lett, pas plus tard que
samedi matin afin de prendre
icurs boîtes de scrutin et les
bulletins dont ils auront besoin
pour l’élection de lundi.
Le bureau spécial de vota-

tion, mis à la disposition des
voyageurs de commerce et em-
ployés de chemins de fer qui
ne seront pas en ville Jundi,
r'est ouvert ce matin dans la
chambre des échevins à l'hôtel
de ville, Il fonctionnera aussi
toute la journée de samedi. Le
vote y est très malgre.  

IL DEMANDERA -
L'ABOLITION DE

—————————

M. WOODSWORTH PROPOSERA
UE _L'IMMIGRATION SOIT
ONFIEE AU MINISTERE DU

TRAVAIL.

M. J.-S, Woodsworth, M. P. de
' Winnipeg, fera discuter à la pro-
| chaine session une résoultion deman-
dant de faire disparsitre le ministère
de l'Immigration, et de confier le tra-
vail de l'Immigration au ministère
du Travail. ’hon. Robert Forke,
ministre de l'Immigration, dont on

eee

     
On ramène de Russie

aux Etats-Unis les
corps de 75 soldats

NEW-YORK, 29." (8P.A) — Les
cotps de 75 soldats américains tom-
bés sur le champ de bataille en Rus-
Ble pendant la grande guerre sont
arrivés aujourd’hui aux Etats-Unis.
Aprés avoir passé dix ans dans des

reçu les honneurs militaires de la
nation. Le paquebot Président Roo-
sevelt les a transportés dans leur
pays.

Retardé par la température hiber-
nale, le vaisséau est arrivé à la qua-
rantine, un peu avant trois heures
ce malin, Le destroyer Kane, le re-
morqueur municipal Macom et des
âéroplanes constituaient une garde
d'honneur dans le trajet de dix mil-
les à faire. Des délégations à bord des
navires d'escorte représentaient la
nation, les villes de Détroit et de
New-York, l’Etat de Michigan et les
associations Jatriotiques. Les dra-
peaux des édifices publics de New-
York étaient en berne, et les céré-
monies se déployèrent au quai d’Ho-
boken. *

 

L’hon. Robert Forke
souhaitela bienvenue

- L'hon. Robert Forke, ministre de
l'Inmigration, a souhaité cet avant-
midi la bienvenue la plus cordiale au
nom du gouvernement aux membres
du. Consefl canadien d'immigration
fémininé, réuni pour deux jours
dans notre capitale. Il a promis de
prendre en: bonne considération les

“Les séances de cet avant-midi ont
ététenues à huis-clos.

- CONFÉRENCE REMISE
A cause de l'absence de M. J.-O.

Furcoite, hictuellement & Londres, la
conférence qui devait avoir lieu au-
jourd'hui peur discuter la question
de la participation du Canada a l'ex-
position impériale britannique à
uénos-Ayres, de bonne heure en

1931. à été remise. M. Turcotte est
commissaire canadien des exposi-
tions. Dès son retour d'Europe on
pourra fixer une date pour la con-
férence qui devait avoir lieu aujour-
d'hui. A cette conférence le ministère
du Commerce sera -représenté par le
sous-ministre, M. O'Hara. et il y
aura des représentants des grandes
industries canadiennes comme des
grandes compagnies de transport.

—

   

Au Monament National
Cet après-midi. au Monument Na-

tioral. la “St-Brigid's Dramatic So-
ciety” a joué pour les enfants des
écoles catholiques deslangue anglais
de la ville d'Ottawa. la fine comé-
die intitulée: “The Freshman's Di-
Jenna”, qui sera répétée ce soir et
denain soir pour les grandes person-

DEUX VAISSEAUX
SONTEN DETRESSE

ST-JEAN, 29. (8.P.C.)—Deux vais-
r‘aux de ia County Line étaient en
détresse Aujourd'hui au large de la
côte de Terre-Neuve. Le Vaisseau
Labelle County a 3.000 milles au sud-
2st de St-Jean était à la dérive sans
aucun secours. On croit qu'il essaie
d'etteindre Halifax.
Le Grey County. vrisseau de 3.189

 

 vanttémoins, une déclaration de cul- | ques pour maîtriser les flammes. Le ; son
pool yo | 'ommages sors très winixies. feconss8eu edeCapeF ©
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tombes en territoire russe, ils ont|

conclusions -de cette convention qui |
sefalént applicables & immigration.

avait attiré lattention sur cette ré-
solution, a déclaré qu'il n'avait aucun
commentaire à faire.

M. WOODSWORTH
LONDON, S.P.C., 29— “A la pro-

chaine session de la chambre des
Communes. je présenterai une réso-
lution demandant l'abolition du mi-
nistère de l'Immigration”, a déc\-é
James Woodsworth, député au pai:e-
ment fédéral de la circonscription. de
Winnipeg, centre nord, qui a porté la
parole à une réunion du parti tra-
vailliste de London hier soir.
“Je demanderai que l'administra-

; tion du ministère d'immigration soit
confiée au ministère du travail. Notre

bolitique d'immigration devrait être
| réglée sur la situation du travail. Ceci.
! le crois, aidera beaucoup à l'immigra«

ion”.
M. Woodsworth fait une tournée de

l'est du Crnada sous les auspices de
l'Association des Canadian Clubs. Ti
a parié au luncheon du Canadian
Club. de London, hier.

meme

 

DE NOUVEAUX
BUREAUX POUR

LA B. DE MONTREAL
—a

UN IMPOSANT EDIFICE SERA
CONSTRUIT AUX ANGLES DES
RUES BSPARKS, O'CONNOR ET
WELLINGTON.

ral, es

La Banque de Montréal a décidé
de construire un imposant édifice à
Ottawa, sur l'emplacement actuel des
deux édifices de la banque au coin
des rues Sparks, Wellington et O'Con-
nor. :

 
La vignette montre suffisamment

combien srà imposant le nouvel édifi-
ce, qui sera un ornement pour la ville
aussi bien qu'un centre important
d'activités financières. |

Le 11 mai 1929, le bureau central
de la banque de Montréal annonçait
un concours d'architectes. Il s'agissait
de soumettre le meilleur plan pour le
nouvel édifice gue la banque désirait
ériger à Ottawa. MM. A. B. Trowbrid-!
ge, architecte-conseil de Washington.
et John I. Archibald, architecte de
Montréal, furent choisis comme les
juges de ce concours, Le plan que ces;
mesiseurs choisirent comme le meil-i
leur fut celui de MM. Barrott et!
Blackader, architectes de Montréal.|
Après quelques changements qui ont
été demandés par les autorités de la
banque, ce plan a été accepté. t

Une des difficultés que les architec-
tes eurent à résoudre, fut de faire un L’état prospère des

Provinces Maritimes

MONCTON, N. B., 29:—M. S. J.
Hungerford, vice-président du Cana-
dien National en charge de l'exploi-
tation, a passé ici aujourd’hui en
route pour la Nouvelle-Ecosse où il
fera une inspectio- du réseau. Il s’est
dit favorablement impressionné par
l'état des affaires dans les Provin-
ces Maritimes. Malgré Ja dernière
trise financière il est d'opinion que
la stuation au Canada est excellen-
te et que 1930 sera une année de
prospérité. Il a aussi exprimé sa con-
fiance dans le progrés rapide des
Provices Maritimes.
tee estatte

LEGENIE
‘M. E.-T. Sterne. B. Sc.. président

de l'Association des ingénieurs pro-
fessionnels d’Ontario, a donné hier
une causerie sur le genie, à un lun-
cheon de la division d'Ottawa de l'En-
gineering Institute of Canada, qui
avait Heu au Château Laurier.

Sterne déclara que les ingé-
nieurs d'Ontario ne connaissent Sas
la véritable relation qui devrait exis-
ter entre les divers corps de génie.
11 parla aussi de Engineering Ins-
titute et affirma que cette organisa-
tion fait du beau travail pour le bien-
être de la profession.
M. F.-H. Peters. président de la di-

vision d'Ottawa. occupait le fauteuil.
Parmi les autres invités à la table
d'honneur. on remarquait les sui-
vant-; le major général G.-L. Mc-
Nan” \ mm. du ministère de la Défense
Watin- ale: le commandant C.-P. Ed-

| wards. M. Louis Côté, C, R. dénuté de
l'est d'Ottawa à la léoislature pro-

| vinciale: M. C.-4. Séeuin. C. R.. dé-!
ruté du comté de Ruzcell av provin- |
cial: les. doctenrs W.-J. Fnche et
Adam Shortt, &¢ M Willlam Foran. |

eee= i

  
ELLE SE FAIT TUER

MONTREAL. P.Q, 29 (8. P. C)
-—Olive Lanteigne, Agée de 20 ans,
(s'est fait tuer, et Isidore Desjardins.
ja été légérement blessée quand l'au-
(to dans lequel ils se trouvaient a dé-'
;rapé et a donné dans un poteau de,
téléphone. Mlle Lanteigne a été pro-,
jetée de la machine et s'est frappé
la tête sur le trottoir. Elie est morte;

| presque instantanément. Des jardins
à subi des coupures à la figure.

PRISE EN DELIBERE

Son honneur le magistrat wn. |
Joynt en cour de r~omté, hier après-
midi. a pris en délibéré la cause de
William Newell, âgé de 60 ans, de
Carp. Ont.… sur qui pèse une accusa-
Hon grave. Il rendra son jugement
:samedi matin, je 30 nov ,

 

 

plan qui conviendrait à l'emplacement
et qui aurait deux façades égalemtnt
imposantes, celle de la rue Welling-
ton et celle de la rue Sparks. :
Le rez-de-chaussée du nouvel édi-

fice aura un volume de 1,005,000 pieds
cubes. Dans ce rez-de-chaussée il y
aura la chambre de commerce cen-
tral où se fera toutes les transactions
avec le public, excepté le département|
des' épargnes qui aura une chambre!
spéciale, dontle niveau sera de quel-
ques pieds plus bas que celui de la
rue Sparks. Le ‘département des épar-
&nes aura une entrée spéciale sur la
rue Sparks.
« Au premier et au troisième étages
seront situés les bureaux nécessaires
à l'administration intérieure de la
banque.
“Les constructions seraient proba-

hlement déjà commencesé” a déclaré
le major Creighton, gérant de la Ban-
que de Montréal à Ottawa, à un re-
présentant du “Droit” qui l'interview-
ait, ce matin, “si nous n’avions pas
cette malheureuse infonction de M.
I'échevin Brethour. qui nous paraly-
se.” On sait, en effet, que la banque
avait demandé à la ville d'enlever les
chalets de nécessité sur la rue O”-
Connor. M. Brethour s'y est opposé
et l'affaire n'est pas éncore réglée.

LE FROID SURPREND
LES CITOYENS

La varue de froid ani -4rit extour-
d'hui dans la Capitale et ses envi-
rons a surpris plus.culs c.LJÿans. LA
froid est pius fntense qu'on le croyait
tour d'abord et plusieurs en ont subi
l'atteinte. Nombreux furent hom-
mes qui se firent jeler des oreilles,
surtout à bonne heure ce matin. |
En se rendant au poste de police

ên motocyclette ce matin. le consta- |

 

‘fon. se jela l'oreille gauche. Il en
ressent péniblement la morsure.

"EGER DOMMAGES
CHEZ C. A. QUEVILLON

Le feu causa de légers dommages |
à une heure 10, Cet Après-midi, aux
appartements de M. C.-A. Quevillon. |
508 rue Bosserer. Le feu commença ‘
au-ressus dé la fournaise et se com- |
muiqua au premier étage. La fumée,|
et l'eau répandue par les pomplers, |
causérent aussi des dommages.
Une alarme sonnée à l'angle des

rues Wilbrod et Charlotte fit venir
sur les Heux les piers des postes
3, 4. 5 et 8. Les flammes furent mai-
trisées en peu de tamps.

tts ongn.

La plus noble fagon de vivre, la
plus ardente et Ja plus compléte,
c'est de donner tout son coeur el de |
se dévousr.—Henry Burdeaux,

 

MOUVEMNT DE
HAUSSE LÉGÈRE
EN B.DE MONT.

Les gains sont presque tous
fractionnels.—Internatio-
nal Nickel est faible. —
Noranda cotée a $34.00.
— La Bourse des Mines
est plus soutenue.

MONTRÉAL POWER
ONTREAL, 29. — I y eut un

léger mouvement de hausse &u début

de la session de la Bourse locale ce

matin, mouvement qui s'est confi-

né aux fractions. Cependant Montreal

Power a monté d’un point et demi à

116 1-3 et Brompton Paper a fait un

gain d'un point à 33. Des avances

fractionnelles ont été réussites pur
Abitibi Power and Poper, Canada
Power and Paper, Brazilian Traction,
Canada Car, Dominion Bridge, Na-
tional Breweries (nouveau). National
Steel Car, Quebec Power, St Lawren-
ce Paper, Canada Cement,
Frontenac et Hamilton Bridge.
D'autre part des pertes fraction.

nelles ont été subies par Shawinigan
Water and Power, British Columbia
Power “A” et International Nickel.
IRRÉGULARITE A TORONTO
TORONTO, 29, — Le marché était

plutôt irrégulier ce matin à l'ouver-
ture de la session et les changements
dans les prix étaient surtout légers.

Brazilian Traction a débuté avec
un gain d'un demi-point à 40 1-2,
Hiram Walkers a monté de 1-8 à 12

 

McColl-

11-8 et Steel of Canalla a ouvert avec
un gain de 1-4 à 44 3-4. Ford Motor
“A” a aussi monté d’un demi-point
à 27.

International Nickel a perdu 1.4 à
29 7-8; le groupe des valeurs d'huiles
a été passablement soutenu. British
American Of} a monté de 3-8 & 89 7-8
alors qu'Imperial Oil à baissé de 1-4
à 28. International Petroleum a été
sans changement.

LES MINES
TORONTO, 29. — La bourse locale

des Mines a ouvert aujourd'hui d'une
façon soutenue. Des changéments peu
importants ont eu lieu dans les prix.
Noranda a été la vedette de la liste
avec une baisse de 90 sous à 84,00.‘
Alberta Pacific a continué son mou-

vement de hausse avec un gein de 15
sous à 2.20; Bwana et Sharritt-Gor-
don ont toutes deux monté de cing
sous & 500 et 3.70 respectivement.
Wright-H-rgréavés a monté de deux
sous à 1.28.

Falconhridæe, Abana, Ventures,
Dalhousie Off, Ajax et Wainwoll ont
toutes ouvert sans changement. Cal-
mont après avoir monté de quatorzr
sous hier a baissé de cinq sous À |
1.15 anjonrd'hui. Amulet à perdu un
sou À 1,70.
NEW-YORE. 29. — Les thaager &tran-

gers sont sontcnus; taux de Ja démande,
en sous: Angleierre $4.87%; France
2.98% : Italie 5.28% : Allemagne 93.92:
le dollar canadien fait escompte de 1! 2.
pour cent, .

BOV/RSE DE PARIS
ARIS, 20. — La Bourse a été calme

fujourd'hui et les prix se uont améliorés.
Rentes trois pour cent 80 frames et 70
centimes: emprunt cinq pour cent. 105
francs et 44 centimes. Le change sur Len-
dres 128 francs et RG centimes % : le dol-
lar américain a été coté à 25 francs et
38 centimes %

L'HIVER SBAT
SUR LA PROVINCE

——

TORONTO, 29 (8. P. C.)—Liver
est arrivé pour de bon en Ontario.
Dans la région de Sault-fte-Marie, le
mercure a marqué douze au-dessous
de zéro, tandis que dans les autres

ry

‘parties de la province le thermomé-
tre a partout baissé au-dessous de
zéro. Un vent du nord-ouest qui à
certains intervalles atteignait une vi-
tesse de vingt-cinq millés à lheyre et, |
qu'accompagnaient en certains en-
droits des bourrasques de neige, ren-
dait la température encore plu: dé-
sagréable aux piétons.
Le froid actuel a fait suite à une

période exceptionnellemént douce que
rompit seule la temparature de la
semaine dernière. A Toronto, 1'Ob-
servatoire, a enregistré une tempéra- |
ture officielle de six degrés au-des-
sous de zéro.

LENTEUR DÉS VAISSEAUX
Les cargos vont lentement sur les

Grands Lacs par suite de cette tem-
pérature. Les vaisseaux partis de
Sault Ste-Marie avancent avec pré-
caution sur le Lac Supérieur et ace
complissent leur dernier voyag> de
la saison; le froid et les vagues leur
nuisent beaucoup. Aux écluses, on
leur a prédit des tempêtes.

DANS L’OT'EST

WINNIPEG, 20 (8. F. C)—Dans
le Manitoba, le mois de novem'ste se
termine sous une vague de froid qui
rappelle les jours frileux de Yhivér. |
La seule province 42 l'ouest à se res-
sentir de l'assaut complet de fhiver
enregir! “lourd’hui des températu-
res qui % Int de 12 à 15 Ad-des-
sous de : .o. L'eriétoit le plus froid

;ble Frank Harris, officler de circula- {du Dominion, comme à l'ordinaiee,
n'est autre que White River, Ont. ol
le mercure a baissé A vingt-six €&-
gTés au-dessous de zéro.
La ville de Winnipeg sult de pris

l& ville ontarienne avec une tempé.
rature de dix-neuf degrés au
de zéro. Brandon et ol. Pas, Man.
ont vu le tehrmomètre baisser à dou-
3 eCegrés au-dessou ade zéro. 1
Dans l'Alberta st la Saskatchewan.

la température est sussl froide, le
thermomètre marquant de seise ‘à
fix-hult dégrés su-dessous de zéro.

testis

ASSEMBLEECE SOIR
Une assembiée municpiale aurs

lieu à 8 heures ce aoir à la salle ae.
Fraternité des Anciens Combattants
3 rué Mosgrove. Tous les candidats
de Basse-ville et au bureau des
com es sont invités &adressér
la parole.

 

ft 
|
1

 

pour PEPIDERME
et les CHEVEUX
 

L
servez-vous des exquises

PIV&R
OTIONS

 

     

  

  
       
   
  

   
  

  

sent |

Sefranor, Rosiris. .

TOILETTE
RESENTEES dans tous

bain ou lo
est échaufié:

nat Azuréa et Floramye.

lignes artisti
“KHik-Tite*, comm
de voyage.

ALTHEAMSAINBRIDUE jouit d'un
son avien nouvezy modèle, est
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! "EST précisément la manière
que votre dentiste vous con-

seille afin de combattre les
troubles sérieux des dents et des
gencives, qu'emploientles étoiles

| du cmémàä Dour garder leurs
’ dents blanches et brillantes.

Le “film” (couche pelliculaire)
détruit les dents

Passez vôtre langue sur vos
dents et-vous sentirez ce “him

(couche pelliculaire). !! absorbe
les stbstances colorantes des
Aliments et de 14 fumée de tabac.
et rend terges les dents blan-
ches. [1 colle aux dents. s'intro
duit et demeure dans leurs fis-

; sures Des millions de microbes
tv aamsent et s’y multiplient. Ces

microhes avec le tartre sont la
esse orincipale de la pyorrhée.
On dontcombattre tous les sours

Bim’ ‘(couche pelliewiaire).
brossage ordinaire n°y réussit

Das. Aussi les dentistes prescri

Veda

 

—

essentielles

toilette

estivale

Goo Jes LotionsPiver embellissentet rafraichis-
Epidermo et entretiennent les ondulations

dé la chevelure. Chavnne d’elles a, bien entendu, un
parfum différent. et Piver a préparé pour vous une
série complète de-tous les produits dont vous vous
servez pour votre toilette, imprégnésde votre parfum
févori: Pompeia, Fétiche, A
Prairies, Azuréa, Le Trèfle Incarnat, Vivits,

POUDRES DE

parfumssubtilset tenaces
dePiver,cesPoudres surfines
sont recommandées après le

e l'épiderme
Fétiche,

Pompeia, Ie Trèfle Incar-

TALCS PIVER
“(routes et d’odeur exquises—en flacons de verre

aux es—ou dans l'étui métallique
en vacances et dans le sac

M DANS TOUS LÉS MAGASINS EREGANTS K

‘, Nous expédions contre envoi de 25c, la Série
“d'État“Fétiche"—Parfam, Sachet, PoudredeRiz

Panrumsuie L. T. PIVER Lourrez, MoNTREAL

    

“biado ôt brillant.

ETE 0»
Un “film

- (couche pelliculaire)

assombrit les dents. Il faut

lé faire disparaître
Le “tin” (couche pelliculaire) est aussi ls source

de troubles sérieux pour les dents et les gencives.

Les dentistes prescrivent fortement un dentifrice

qui fait disparaitre le “film” (couche pelliculaire)

ala

 

oramye, Senteur des
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and wuccôs Lors de son vol d'essai dans
ensodent qui la dote de ce sourire of

v:nt fortement la pâte dentifrice
spéciale appelée Pepsodent qui
fait disparaitre le “film” (couche
pelliculaire).

Aucun autre moyen ne rendra
vos dents d'un blanc aussi
brillant. Ecrivez pour un tube
de 10 jours gratis. 3 he Pepso-
dent Co. 191 rue George, To-
ronte 2, Ont. Canada. ou de-
mandez à votre pharmacien, un
tube d'une grandeur ordinaire.

adnan

renset-y deux tote avant de
orendre le risque da détériorer
ros bellss dents. avec ne denti-
frices à bon marché. Le mil

   

   

 

 

 Le dentrice ppéria - latmat éloparsée
tre le “Bima” (coucite peliseriniée)
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Production insuffisante.

La librairie canadienne n offre en vente, chaque année, qu une
centaine d’ouvrages nouveaux. De ce nombre, un bon tiers peut
être éliminé sans grande perte, car onne peutentrer sous la ru-
brique ‘‘lettres’’ certaines oeuvres d'imagination qui se préten-
dent toutes du ‘’roman canadien”’. Le reste, à son tour, commande
un judicieux triage... En somme, c’est bien peu, c’est trop peu
même, car la valeur ne suit pas toujours le nombre des éditions.
À ce résultat, rien d’¢tonnant; il faut tant de vertus pour écrire
un livre.

Cependant, les talents ne manquent pas plus chez nous
qu’ailleurs; beaucoup même s'ignorent, et plusieurs se révèlent à
l'heure de la vieillesse. Tout de même, l’on n’écrit pas, et dans un
pays où il faut se hater de ramasscr les plus petits fragments
d’histoire!

Par qui sont écrits la plupart de nos livres canadiens? Par
des jeunes, presque uniquement. Combien par des professeurs
d’université? combien par des professionnels (hommes de loi, mé-
decins, ingénieurs)? Citez les mémoires, les biographies, les mo-
nographies, lus études, les conférences, les ouvrages de vulgarisa-
tion, et vous serez au supplice. Combien de manuels à notre cré-
dit depuis dix ans? Combien de revues vraiment littéraires et
scientifiques? combien de rédacteurs? ;Ç _

Cette revue ne serait pas complète, si nous ne la faisions
suivre d’un énorme point d’interrogation : Pourquoi cette carence
de production?

 

 

 

Sans bruit, sous le miroir des lacs profonds ct calmes,
fe cygne chasse l'ombre avec vus larges paîmes,
Et glisse. Le duvet de scs
À des neiges d’evril qui croul
Mais ferme et d'un blanc mat, vibrant sous le zéphir,
Sa grande aile l’entraine ainsi qu'un lent nevire.
I! dresse son beau col au-dessus des roseaux,
Le plonge, le promène allongé sur les caux,
Le courbe gracieux cumme un profil d'acanthe,
Et cache son bec noir dans sa gorge éclatante.

Tantôt, le long des pins, séj
1 serpente, et, laissant les herbages épais
Traîner derrière lui comme u
Il va, d'une tardive et languissante allure,
La grotte où Je poète écoute ce qu’il sent,
Et la source qui pleure un éternel absent,
Lui plaisent: H y rôde, une
En silence tombée, effleurc son épaule.
Tantôt 11 pousse au large, et loin du bois obscur,
Superbe, gouvernant du côté de l'azur,
Il choisit, pour fêter sa blancheur qu’il admire,
La place éblouissante où le soleil se mire.

Puis, quand les bords de l'ea
À l'heure où toute forme est
Où l'horizon brunit, rayé d'un long trait
Alors que pas un jonc,
Que les raincttes font
Ft que la luciole,
L'oiseau,
La splendeur d’une nuit

Dort,

LE CYGNE

pas Un glaleul ne bouge,
dans Jair serein, leur bruit,

au clair de lune, luit,
dans le lac sombre où sous lui, se reflète

lactée et violette,
Comme un vase d'argent parmi des diarnants

la tête sous l'aile, cntre deux firmaments.

flanes cest pareil
cnt uu soleil;

our d’umbre et de puix,

ne chevelure,

feullin de saule,

u ne se distinguent plus,
un spectre confus,

rouge,

 
 

LES CADEAUX
DE M. LETOURIER La Olarté française.

Au cours de l’année qui s’achève, parut à Paris, à la librairie|
Payot, un livre bien intéressant, intitulé : ‘Histoire de la clarté |
francaise’’, par Daniel Mornet. D’une magistrale analyse de ce
livre publié, dans les ‘‘Etudes’, de Paris, du 20 septembre 1929,
sous la signature autorisée du R. P. Louis de Montadon, S. J.
nous détachons le passage qui suit:

‘‘La clarté suppose chez l’orateur ou l’écrivain une vue
franche du but qu'il vise et des moyens à prendre pour y tou-
cher. Que veut-il: exposer, démontrer, convaincre, émouvoir? A
qui s’adresse-t-il: à Une masse ignorante qui a besoin d’être sans
cesse menée comme pas à pas, sinon elle échapperait ou ne pour-
rait suivre, ou bien à une élite prompte et déliée, désireuse d’aller
au plus court et capable de saisir au vol sans qu’on explique?
En tous les cas, soit qu’il prenne par grandes routes ou par tra-
verses, soit qu’il étende ou resserre ses paroles, il devra ne rien
laisser qui aceroche, qui embarrasse et retienne. Pour en venir au
détail, la clarté exige que l’orateur, que l’écrivain, sachant ce
qu’ils ont à dire, le disent avec ordre en un langage approprié et
perceptible.

Faute d’une idée maîtresse qui groupe autour de soi et
““polarise’’ les idées secondaires, celles-ci, bien que chacune prise
à part soit assez nette et tramchée, donneront d’ensemble une
impression confuse, comme des rayons réfléchis et réfractés dans
toutes Jes.Qractions.

Faute d’un dessin harmonieux où les parties s’équilibrent,
s’enchaînent, se soutiennent, se reproduisent, il y aura, même à
supposer chaque partie correcte et achevée,que chaos ou laby-
rinthe. +

Faute d’un vocabulaire distinct, ponctuellement réglé sur
l’usage, dont aucun terme ne prête à équivoque, et d’une construc-
tion rationnelle, qui assigne à chaque élément sa juste place dans
le discours, l’oeuvre, pleine de trous et de taches, ne satisfera
point, quand même l'imagination et la sensibilité y trouveraient
leur compte, aux requêtes de l’intelligence.”

(Ces lignes que nous empruntons à 1*“Enseignement Pri-
maire”, déc. 1929, servent de préface naturelle à ce qui suit:)

“Nos intérieurs de demain’’, par Jean-Marie Gauvreau.

C’est une étude sur l’Art décoratif moderne, que nous pré-
sente M. Jean-Marie Gauvreau, boursier d’Europe. Bien que ne
traitant aujourd’hui que d’ébénisterie avec une compétence qui
va s’affirmant, M. Gauvreau n’en touche pas moins àdes sujets
connexes à l’Art et même à la culture générale. °

Il est évident que les arts du dessin, en particulier, favori-
sent singulièrement l'usage et le don d’observation, indispensa-
ble en littérature. Avant de se livrer au travail du style, l’es-
prit a besoin d’être travaillé, non seulement en proftndeur, mais
en étendue; tout exercice qui favorise ce résultat est donc digne
d’une pratique raisonnable. Si le talent, en littérature, consiste
dans la facilité de décrire les hommes et les choses avec préci-
sion, clarté et relief, l’enseignement de la littérature peut adop-
ter, comme auxiliaire de prix, l’art des lignes, des couleurs et des
ombres. Flaubert conseillait saus cesse de voir jusqu’à s'en cre-
ver les yeux; que l’on admette ou non les principes de son école,
on ne peut nier qu’elle ait apporté, par le soin donné à l’observa-
tion directe, un éclat, une pureté, une sobriété, une vie, dont le
mépris serait la négation des plus belles qualités francaises.

C'est ce que s’est rappelé M. Jean-Marie Gauvreau quand il
souligne ‘‘l’importance qu’il y a-pour nous de développer da-
vantage l’esthétique dans notre enseignement’’. Le mot ‘‘davan-
tuge’’ suppose que l'esthétique recevrait quelque attention de la
part de nos maisons d’éducation. Cela est, mais cela eût mérité
d’être illustré de quelques exemples, :

M est, en effet, à notre conriaissance, des couvents-où se don-
nent, hors du programme ordinaire, des leçons d’esthétique, mais
ces couvents ne sont imités que par deux institutions d’enseigne-
ment secondaire: Bourget et Joliette, où d’heureuses- expérien-
ces se poursuivent depuis quelques années. Or, pour L’äpaisement
anticipé de ceux qui redoutent les ‘‘nouveautés’’, ajoutons, d’après
le témoignage de nombre de professeurs, que les étués en géné-
ral n’ont pas souffert de ces cours extraordinaires.

La musique a sa place dans nos programmes; ex;quoi, l’art
du dessin lui serait inférieur? En somme, c'est cette clarté
française, dont on nous parlait plus haut, il y a quelques minutes,
qu’il s’agit de projeter sur notre vie comme sur nos pensées.

T1 reste à féliciter de M. Gauvreau d’avoir su parler une lan-
gue très claire, sans parade de termes de métier. I! a voulu vul-
gariser des connaissances techniques, nécessaires dans un jeune
nays toujours hésitant a se fixer des règles, et il y a parfaitement
réussi.

Victor BARRETTE

va

|Le poéte tertiaire de Ordre
de Saint-François

 

Le grand poète autrichien dont la
r.putation avait dépassé les frontiè-
res de 8a patrie, Hugo d'Hoffmans-
tha!, mort récemment, avait deman-
dé à ce qu'on l’enterrÂt dans la vê-
ture franciscaîne, et que son corps
fût accompagné au cimetière par
des tertiaires de l’ordre de Saint-
François. H. d'Hoffmansthal s'é-

  BEYS

Mes soeurs et moi, au jour -de l’an,
nous n'avions vraiment qu'un bon
moment, un seul, mais un vrai: c'était ‘
quand M. Letourier apportait ses ca-
deaux.
Les autres étrennes n’étaient salu-

ées que d’acclamations chiquées. C’é-
taient ies trennes utiles des oncles et
des tantes, serviettes en chagrin, plu-
miers de toile cirée, qui venaient à
point pour remplacer nos portefeuilles
et plumiers en ruine, cependant que
dans le même temps, mon père et ma
mère, avec générosité, renouvelaient
le matériel de classe de nos cousins
et cousines.
Mais les cadeaux de M. Letourier.

c’étaient des surprises délicieuses, du
superflu radieux, des jouets enfin!
M. Letourier n’arrivait jamais que

le matin du jour de l’an, à une heure
variable, mais toujours avant onze
heures et demie. Dès neuf heures,
nous étions aux fenêtres, au mépris
des observations de maman, qui vi-
vait dans cette idée que les vitres ne
sont pas faites pour être salies, et
les rideaux pour être froissés… On
voyait:enfin un fiacre s’arrêter de-
vant la maison... Une grappe de pa-
quets sortait du fiacre: c'était M. Le-
tourier.
M. Letourier, officier d'adminitra-

tion, avait noirci sous le harnois. Ses
frais de cosmétique n’avaient pas di-
minué, quand sa solde d'activité fut
remplacée par une nfodeste retraite.
Il s’occupait maintenant de nombreu-
ses affaires immobilières, qui l’avaient
mis en relations avec papa. Il échan-
geait des villas de Clamart ou de
Meudon contre des maisons de Cha-
ronne ou de Vaugirard. Je l’enten-
dais parler d'amortissement, de pre-
mière hypothèque, de remplois de
biens dotaux, termes dont je n’entre-
vis fortuitement le sens que plus tard,
quand je préparai en quatrième vites-
se ma licence de droit.
M. Letourier apportait à ma mère

une boîte de bonbons d'une excel-
lente marque, qui venait directement
de chez le confiseur, et s’arrétait chez
nous en dernière étape, car on la
trouvait trop belle pour la repasser à
des amis. Je recevais des jouets mer-
veilleux que l’on aperçoit aux vitri-
nes des magasins, et auxquels les en-
fents raisonnables renoncent une fois
pour toutes, en songeant, par compen-
sation, à la vie future C'’étaient des
tricycles qui marchaient, et parfois de
ces forts immenses dont la garnison
est impitoyablement sous les armes,
pour résister à l'assaut immobile de
vingt-cinq soldats ennemis.
«Pour. mes soeurs, des poupées qui

parlaient, mais qui parlaient distinc-
temer:t, et ne se bornaient pas à of-
frir de petits bruits grinçants à des
interprétations complaisantes. Elles
fermaient les yeux quand on les cou-
chait, les rouvraient tout grands dès
qu'on les relevait, passant sans tran-
sition des brumes du sommeil à un
réveil sage et morne.
Une fois, M. Letourier apporta dans

une petite cage dorée un oiseau aui
agitait méthodiquement la queue, ou-
vrait les ailes, avec la même régula-
rité, et chantait sans se faire prier,
après quelques tours de clef autori-
taires. ‘
M. Letourier nous posait à chacun ;

un baiser sur le front. La reconnais-!
sance et la bonne éducation nous em-
péchaient de nous essuyer tout de
suite Mais nous nous häâtions de |
sortir de la pièce, sous prétexte de
montrer nos étrennes aux bonnes. |
Tout de même, quelle différence

miraculeuse entre M. Letourier et le ;
reste du genre humain! Nous l'aurions
adoré comme une espèce de Dieu,!
sans un détail qui nous étonnait, une

 
 

nuance de froldeur et de géne dans!
l'accueil de papa et maman, qui le‘
remercialent vraiment sans effusion. !
Papa, nous le sûmes beaucoup plus |

tard, auraitpéut-être désiré qu’à tou-
tes ses gentillesses, M. Letourier ajou-
tat l'amabalité de s'acquitter d'une
detté de cent vingt mille francs, gros- !
sie, à chaque jour de l'an, de la som-
me des intérêts impayés.

Tristan Bernard

quinsaine d'années, 11 n’était opéré
une profonde transformation dans
son esprit. Elle est très sensible
dans sa célèbre pièce Un Chacun. :
Ce pôète avait remis à la scène. avec!

 

 

 

  

 Adoucit l’Estomac tait, pendant vers tenu éloigné
ide la vie catholique, fl y a une

le plus grand succès, le Thégflre du]
Grand Monde, de Calderon.

mes écrit: “ Ah! ah! dit don Manoel
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Les anachronismes
d’Alexandre Dumas

, Alexandre Dumas (1803-1870) atant écrit — plus de 300 volumes | —
qu'il ne faut pas s'étonner de rencon-trer dans ses oeuvres maints anachro-nismes. A la suite de M. Albert Cim,
notons-en quelques-uns.

“ Saint Louis avaiteu pour ministre
un prêtre, le digne abbé Suger ”, pré-
tend-il dans Les Compagnons de Jé-hu. Or, Suger est mort en 1152 et
Saint Louis ne naquit qu’en 1215,
Dans La Tulipe notre, chapitre 20,

dont l'action se déroule en ollande,au XVIIe siècle, du temps des frères
de Witt, un des personnages, oubli-
ant que Lavoisier n’a pas encore dé-terminée la composition de l’eau et
ne naîtra qu'au siècle suivant. nous
annonce, par une miraculeuse divina-
tion. que l’eau “ est composée de
trente-trois parties d'oxygène et de
soixante six parties d'hydrogène.
Dans Le Chevalier  d’Harmental.

dont l'action se passe en 1718, un des
personnages, le bonhomme' Buvat, ap-
prend au cardinal Dubois que sa pu-
pille “ peint comme Greuze, ” qui
devait naître seulement sept ans plus
tard, en 1725. Ft, de sa chambre,
le même Buvat aperçoit l’IHiumination
des galeries du Palais-Royal, ga-
leries qui ne seront construites que
soixante ou soixante-dix ans plus
tard. par Philippe-Egalité.
- “ Holà. mon bonhomme! cria d’Ar-
tagnan à un paysan qui travaillait
son champ de pommes terre. ” Or,
d’Artagnan naquit en 1611, mourut en
1673, et la culture de la pomme de
terre ne s’est propagée en ance
qu'au XVIIIe siècle, avec Parmentier.
Dans San Felice, apparaît un hom-

me, tenant un mouchoir entre ses
dents, dans lequel pèse un homme
nouveau-né de tout son poids — six
livres et demie, — et le dit homme
tient un pistolet dans chaque main.
Dans cette position, il fond téte bais-
sée au milieu de la population en
criant, les dents serrées: * Place a
enfant de la morte ! ” Comment
a-t-i1 fait?
Dans Le Collier de la Reine, don

Manoel discute avec le joaillier Boeh-
mer. et. nour bien exprimer la sur-
prise qu’éprouva le noble étranger
aux exnlications du marchand. Du-

en portugais. ”

À travers les romans

_deVictor Hugo
Les romans de Victor Hugo sont

émaillés çà et là de pittoresques ré-
flexions et d’observasions inattendues.
Exemple, dans Notre-Dame de Paris:
“ ‘Tout les bossus vont tête haute,
tous les bègues pérorent, tous les
sourds parlent bas. ”
Dans la quatrième partie des Mi-

sérables, une amusante phrase: “Nous
ne sommes pas comme dans le grand
monde, où il y a des lions qui. envoient
des poulets à des chameaur. *
Encore dans Les Misérables: “ En-

joiras se pencha et baisa cette main
vénérable — du vieillard Mabeuf —
de même aue la veille-il avait baissé
le front. C'étaient les deur seuls bai-
sers qu’il eût donnés dans sa vie. ”
Deux bajsers sevlement dans toute

sa vie, et encore tout & la fin de sa
vie! C'est vraiment peu.
Dans les Travailleurs de la mer —i)

s'agit d’un vieux canitaine au long
cours — : Il décrétait le temns qu'il
fera demain. I auscultait le pent:
il t4tait le pouls à la marée. I! disait
nu nuage: Montre-moi to lanrme,l
C'est-à-dire l’éclatr. + était le doc- 
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Mères, donnez à vos enfants quel-
ques pastilles Peps, chaque jour. Res-
pirer les agréables vapeurs que pro-
duisent jes Peps c’est comme respi-
rer l’air viviflant des forêts de pins.
Les Peps adoucissent la gorge e* les
délicates voies respiratoires, rebfor-
cissent la poitrine et préviennent les
rhumes, la toux et les affections des
bronches. 25c la boîte.
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 Les pastities aspirables

  

teur de la vague, ” etc. ,
* Savez-vous ce que c'est qu’un re-

volver? — C'est un p re-
commence le conversation, ” lit-on un
eu plus lo
P ve tempête: “ Ces clartés aidaient
Gilliatt et le dirigealent. Une fois il
se tourna et dit l'éclair: Tiens-moi
la chandelle. ”
Dans divers SS de

sur Le Rhin, Victor Hu se déclare
l'adversaire du système décimal: “ Ce
pied de roi, ce pied de Charlemagne,
que nous venons de remplacer plate-
ment par le mètre, sacrifiant ainsi
d'un seul coup l'histoire, la sie, et
la langue à je ne sais quelle invention
dont le genre humain s'était passé six
milleans et qu’on appelle système dé-
cimal. ”
Pans “ La Légende du beau Péco-

pin contenue dans ce livre, on retrou-
ve plusieurs de ces longues énumé-
rations de termes rares et bizarres,
chères à Victor Hugo: énumération
d'oiseaux: ‘“ le rosmar, le râlenoir, le
solendguse, les garagians semblables
à des aigles de mer, les queurs de
jonc, * etc. énumération de chiens.
puis de chasseurs célèbres et de bois-
sons: arack, pamplis, pechmez, etc.

Ailleurs il parle des “ trois iles Ba-
léares, ” alors qu’elles sont au nombre
de six.

Ses discours et ses lettres ont sou-
vent fait sensation par leur emphase
leurs violentes antithèses.

Il cultivait aussi le jeu de mots.
“ Vous ne vous nommez pas Bataille
écrivit-ll un jour au romancieret
auteur dramatique Charles Bataille,
ui venait de faire jouer sa pièce

LUsurier de Village. A quoi Bataille,
prenant mal le compliment, répliqua
poste pour poste: “ Vous vous trom-
pez, cher Maitre; c’est ma cuisinière

son livre

  

 

   

Qu’on suive partout les leçons de
l'Evangile et il n’est plus besoin
de rien innover dans la langue ni,
dans les lpis; le socialisme n'est pas

nécessaire; la charité suffit.—Noail-
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mon argent. Je vais être obligé de
retourner chez moi...
—Qu'a cela ne tienne, mon cher

maitre, s'écria le vieux mendiant.
Et sortant un billet de cing cents

Le mendiant obligeant
On vient de découvrir un mer-

diant qui possédait trois immeubles.

met

 

 

 

qui se nomme Victoire.” les. 22 I

L’Après-midi Couleur de Miel et Fin d’Automne
_—eg———_—— .=

L'aprés-midi couleur de mièl et fin d'automne
Ressemble, mon amour, à l'heure du couchant

Que la Parque mauvaise à lui seul abandonne.

Derrière la forêt le soleil qui descend
Couvre de sa rougeur le mont qu'il illumine
Et crève brusquement comine une outre de sang.

Une senteur d'amande et de chaude praline
Monte de l'herbe humide et des chaumes coupés...
Mon âme, ne sois plus la prée où il bruine.

Par les champs dépouillés et de brumes crêpés
Le long cri pluvieux d’un train vers l'aventure
De tristesse un peu plus me laisse enveloppé.

Ma blonde rêverie épouse la nature
Qui vient lui conférer sa grave ligne pure.
Sous la caresse d'or de ce jour automnal

Va, mon sage regret, vers le soir amical
En respirer l'odeur d'amande et de praline,
Souvenir adouci du riche été floral.

Mais si tu vois là, sur la haute colline
Le soleil résigné qui rougeoie et descend.
Sache que c’est mon coeur qui d'amour s'illuminoc

Et crève brusquement comme une outre de sang.

René CHOPIN.  (“Les Dominantes”, en préparation”.)

 

  

A toutes les époques, le métier de
mendiant a été très lucratif.
Quand Eugène Labiche habitait

rue Caumartin, il passait chaque ma-

tin devant la Madeleine, où il ne
manquait jamais de remtttre cin-
quante centimes à un vieux mendiant
qui paraissait particulièrement ma-
Iheureux.
Un jour, au moment de lui donner

son aumône quoditienne, l'auteur de
La Cagnotte constata qu'il n'avait
pas un sou en poche.
—Ah! c'est bien ennuyeux, mon

ami, dit alors Labiche, j'ai oublié
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PROTEGE
LES PLANCHERS, LINOLEUMS,

MEUBLES, AUTOS, ETC.

#La préférée des connaisseurs depuis nombre d’années”

francs de sa poche, il le tendit à l'il-
lustre auteur dramatique, en lui di-
sant :

—Vous me les rendrez quand vous
voudrez...
Quand Labiche racontait cette

anecdote, il ajoutait toujours :
—Bien entendu, je 16 remboursais

lelendemain même.... Il accepta,
comme chaque jour, sa pièce de cin-
quante centimes, mails il refusa avic
énergie le pourboire supplémentai-
re que je lui offris pour le sevice
qu’il m'avait rendu.

PE TERRE
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ls MODELE 301 $385.00

Complet avec les lampes
et un haut-parleur

dynamique L
Succès palpables du

RADIO SPARTON
“La voix la plus riche du radio”

1. Filtration complète avant l'amplifi-
cation. CL

2. Détection vive, éliminant la sur-
charge et la distorsion.

3. Un gain de75% sur l'amplifica-
‘tion.

. Unposte à chaque ligne du cadran.
5. Réception intensive égale dans les

courtes et les longues ondes,
. Gain de 300% sur la clarté de ré-

ception pour plusieurs postes à
ondes courtés.

7. Amplification puissante sans bruit
ni distorsion.
Une réduction appréciable de la
statique.

en K.C. avec

 

Réception parfaite

pour les postes à ondes basses

Le Nouveau SPARTON

CIRCUIT “EQUASQNNE”
maîtrise complète des ondes basses en K.C. est le

secret du succès remporté dans la réception des

postes à ondes basses en K.C. Plus de 70% des postes

émettent à plus de 1100 K.C. (en-dessous de 275 mé

tres). Plusieurs stations émettent gle la belle musique .

et la réception que nous en avons est pauvre parce que

plusieurs radios sont dans l'impossibilité de nous pré-

senter, par leur circuit, une tonalité claire et nette dans

les ondes basses en K.C.

Le nouveau radio Sparton à franchi cet obstacle qui fait depuis

longtemps l'objet des plaintes des amateurs. Les postes en-

dessus de 1100 K.C. entrent avec autant de clarté et de force

que les postes en-dessous de ce nombre de K.C. Pensezce que

veut dire cette affirmation pour ce qui est de la réception. IL

n'y a aucune exagération de dire que le Sparton augmente de

à 300% le nombre des postes qui peuvent être entendus avec

netteté et pureté musicale.

Que votre marchand de radio soit en mesure de vous prouver

cette assertion — c'est notre désir.

convaincre de la supériorité du, Sparton.
H est anxieux de vous

 

Les marchands suivants vous invitent à venir entendre le nouveau Radio Sparton dans leurs magasins,
ou, si vous le préférez, dans votre domicile.

R. J. RASTIEN, 154, rue Rideau

R. A. REID, 995, rue Gladstone
James A. BLOUNT, 701, rue Bank
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mes. Gris et tan,

i! Chaude doublure
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deaux avec doublure de ve-
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NOUVELLES
DE CORNWALL

Samedi soir à l'occasion du 5le an-
luversaire de naissance de Mme Oli-
vier Rose, rue Arthur, parents et
amis se réunissalent à la demeure de
cette dernière pour lui offrir une
magnifique pendule; une adresse fut
lue par Mlle Aline Rose et le cadeau
fut présenté par Mille Lucile Rose,
toutes deux jumelles et petites-filles
de la jubilaire. Il y eut chant, mu-
sioue et goûter; l'entrain dura jus-
qu'à une heure avancée alors que
ion dut se séparer. Parmi les per-
sonnes qui assistaient à cette fête on
remarquait: Mlle Eva Bray, M. et
MmeArthur Rivard, M. et Mme Ben-
jamin Lamarche, M. et Mme Delma
Bouvier, M. et Mme Donald Rose, M.
et Mme Louls Piquette, M. et Mme
Oscar Piquette, M. et Mme Willie
Hébert, M. et Mme Juseph Carrière,
M. et Mme Ovila Lalonde, M. et
Mme Aldéric Latour, Mme Vve Fé-
lix Allairee Mme Vve Isidore Mar-
tin, M. et Mme Alcide Leroux, M. et
Mme Léon Rose, M. et Mme Aimé
Rose, M. et Mme Victor Lemieux, M.
¢t Mme Omer Drouin, M. et Mme
Aimé Parent, M. et Mme Arthur Ga-
doua, ainsi que M. et Mme Rémi
Rose, de Rose Corner.

8 < e

Vendredi, le 28, aura lieu l’ouver-
ture du magasin A. & P. dans l’est
de Cornwall sous la gérance de M.
Oswald Valiquette, autrefois d’Otta-
wa. Ce magasin est situé dans le
neuve] immeuble de M. Georges
Prieur voisin de la Banque du Com-
merce, chemin Montréal. Les prix se-
ront des plus alléchants. Ce nouvel
établissement démontre, la considé-
ration que la firme A. & P. porte à
l'est de Cornwall.

- - -

Le club de gouret Canadien Junior
fit récemment l'élection de ses offi-
ciers à une assemblée où en juger
par l'enthousiasme et par les offi-
cirs d choix qu’il a placés à sa tête |
il fera de la saison 1929-30 un grand
sucès Voici les noms de ces officiers:
Présidents honoraires, Rév. Duncan

McDonald et M. W.-A. Parisien.
Vice-présidents honoraires, les ab-

bés Bougie et Goulet.
Président, Henri Ménard; vice-pré-

sident, Jean Chouinard; secrétaire,
René Ménard; trésorier, Clarence
Kuhn; gérant, Albert Quenneville:
instructeur. Mélio Contant; entrai-
neur, Alcide Drouin; comité, William
Rousselle, Dulton Rousselle, Paul La-
celle, Léo Lavictoire, Donat Tessier.
Ce jeune club a acheté l'équipe-

ment de l’ancien club “Canadien” et
n'attend plus que le temps froid pour
se mettre au travail. Nous lui sou-
haitons grand succès. .

- ee e

Lundi, le 18 novembre un grand
tournoi de pool fut inauguré à la
salle de M. Abraham Laperle, 9 rue
Alice nord. Ce tournoi durera un
mois et sera divisé en deux cédules.
Les champions de la première ren-

  

 

contrant les champions de la deuxiè-

       

 

me pour ie détail. La première cé-
dule se terminera le 2 décembre et
la deuxième le 18 décembre. Voici
le résultat des parties jouées jusqu’à
date. Lundi, le 18, Ovila Carrière et
Léon Bélanger vs Lionel Primeau et

| Henri Bélanger 80 à 100.

perle, vs Henri Beaulieu et Ovila La-
perle 100 à 85.
Mercredi, le 20, Martial Larin %

Arthur_Allaire vs Lionel Primeau et
Henri Bélanger, 100 à 86.
Henri Beaulieu et Ovila Laperle

vs. Ovila Carrière et Léon Bélanger,
100 à 98.
Lundi, le 28, Martial Larin et Ars

thur Allaire vs. Jean Lamoureux et
William Laperle, 61 à 100.
Henri Beaulieu et Ovila Laperle

vs. Lionel Primeau et Henri Belan-
ger, 87 & 100.
Mercredi, le 27, Jean Lamoureux

et William Laperle vs Lionel Primeau
et Henrl Bélanger. 86 a 100.
Martial Larin et Arthur Allaire vs

Ovila Carrière et Léon Bélanger, 78

Toute personne peut assister à ces
parties: lentrée est gratuite.

M. Vincent McDonald, préfet sor-
tant de charge du conseil du canton
de Cornwall, nous demande de re-
mercler en son nom tous les citoyens
de langue française ge leur appui
lors de son passage ail conseil; en se
retirant il emporte, écrit-il, un feux
souvenir de ce qu'ils ont fait pour
lui; au cours de la rude tâche qu'il
eut à accomplir; il travallla toujours
avec assurance car il savait qu'il
pouvait compter sur eux.

a *

Dimanche après-midi aura lieu en
la salle de l’école de la Nativité une
réunion convoquée par quelques can-
didats du conseil du canton et tous
sont cordialement invités d’y assis.
ter. <

e + of M. Jos2ph Labelle marchand bien
connu gravement malade depuis

‘cuelque temps est maintenant en
sonne voie de rétablissement.

M. Antoine Faubert, de St-Isidore
de Prescott, était de passage à Corn-

: wall, ces jours derniers.
. *#* »

Mercredi soir prés de 400 personnes
se rendirent à la salle de l'hôtel de
ville pour entendre les discours des
membres du conseil sortant de char-
ge et des candidats pour le prochain
terme. Le maire Charles Larose agis-
sait comme président. et il remercia
les électeurs d’être venus en si grand
nobre à cette assemblée, ce qui prou-
ve l'intérêt que l’on ulcorde aux cho-
ses municipales. Il les remercia
aussi de l'avoir élu et de l’appui qu'il
reçut d'eux. Puis, il demanda à M.
T. Mulhern de porter la parole; celui-
ci parla pendant une heure d’une
façon très
maints chiffres intéressants rort
l'auditoire. M. Ovila Laurin parla en-
suite en français et dit son apprécia-
tion pour l'aide qu’il a reçue comme

40 p.c. des chemins de ia ville sont
maintenant permanents où en bonne
condition. Nous avons commencé,
dit-il, par le centre de la ville et
bientôt les résidents des rues éloi- 

  

 

Jean Lamoureux et Willlam La- |

intéressante produisant |

président de la voirie et déclara que |

gnées auront des chemins pavés. M.
|Laurin dit qu'il se retire pour quel-

ue temps mais que dans un an ou
deux il reviendre probablement en-
core se présenter comme candidat.
Il profita de la circonstance pour
souhaiter aux électeurs que 1930 leur

t prospère et rempli de bonheur.
Le préfet Williams président de

r'aqueduc donna un rapport du tra-
vail accompli l'an passé et il deman-
de aux électeurs de lui donner enco-
re une fois leur appui. -
M. René Danis, président du comi-

té des incendies et de la police, élu
par acclamation, à la charge de se-
cond sous-chsf, remercie ses élec-
teurs, il complimente le travail du
maire Larose et de tout le conseil et
dit que le maire mérite la gratitude
de tous les citoyens; il félicite les
membres élus par acclamation et
parle du travail accompli. Il dit
qu’une pompe à incendie Bickle a été
achetée, ce qui était d’une grande né-
cessité. Il parle aussi de l'inspection
des bornes-fontaines et de l'efficacité
de nos pompiers volontaires. Il cite
que lors d’une inspection un appel a
été sonnée de l'hôpital Hôtel-Dieu et
les pompiers s'y rendirent en 3 minu-
tes et quart, ce qui constitue une
célérité bien louable. TI croit que
les taux d'assurance seront abaissés
du fait de l’achat de cette pompe.

+ Ii fit ia léétüré du rapport du dé-
: partement de la police, préparé par
‘le chef Simard, et donna le nombre
| des arrestations de l’année, les amen-
-des payées à la ville, soit un mon-
‘tant de $5,984.73, ce qui est suffisant
‘pour payer les salaires des hommes
de police sans taxer les citoyens. Les
permis de construction d'une valeur
de $356,753.00 se montant

 
à 110.

Monsieur Danis mentionne aussi
la taxe de $28,000 res comtés-
lunis et aussi les dépenses que
la ville eut à faire pour clôtures mé-
talliques au terrain de crosse et des
réparations aux bureaux de la ville,
Le question de se séparer des com-
tés-unis sera complétée par le pro-
chain conseil et sera soumise au peu-
ple bientôt. Il dit qu’il continuera
comme par le passé de promouvoir
les intérêts de Cornwall au meilleur
de sa connaissance. Les personnes
suivantes adressèrent aussi la parole:
MM. W.-H. Gallinger, R.-J. Gravely,
A.-C. Robertson, W.-H. Gardiner. J.-
L. Johnson, Armand Payette, H. Ho-
rewitz, Dr Tallon et Alex Adams.
Une motion de confiance et de re-

merciement au maire Larose, pro-
posée par M. Georges H. Snetsinger et
appuyée par M. Mulhern fut approu-
vée à l'unanimité. Elle avale une |

épingle de sûreté’
TORONTO, 29— (S.P.C.) Doris

‘ Lappala, âgée de neuf ans, a été
amenée samedi dernier à

! St-Michel, après que les
‘de Timmins eurent perdu tout espoir

; de pouvoir extraire sans opération
yune épingle de sûreté qu’elle avait
avalée. Dès son arrivée à l'hôpital,

; une vingtaine de médecins s’intéres-
| sérent immédiatement au cas. Pen-
dant quatre ours, ils suivirent le
mouvement de l'épingle au moyen
  

   

 

 

 

 

I'hopitel | de fer et d’acier
médecins | que de facon à

|

des rayons-X; à toutes les deux heu-
res, ils prenaient des photographies
de l'endroit affecté, L'épingie ou-
verte faisait bzauçoup souffrir l'en-
fant et les médecins ne savaient pus
si oui ou non, ils dévaient l'opérer.

L'épingle cependant traversa le
système de l'enfarit qui est mainte-
nant hors de danger. ent
La jeune malade est la‘ fille du ré-
vérend Auguste Lappala de I'Eglise
unie de Timmins.
Pre ©

Système croiseur du
C. P. R. autour du monde

NEW-YARK, 29. — Le paquebot
“Empress of Australla”, du Pacifi-
que Canadien, qui entreprendra, lun-
di prochain, su septième croisière an-
nueile autour du monde, est arrive
dans le port aujourd'hui directe-
ment de Québce, où il-a fait son der-
nier voyage de la saison. Ie capitai-
ne R. G. Latta en a le cominande-
ment.

Un gertain nombre de touristes an-
glais étoient à bord du majestueux
paquebot, «ui Visite généralement
New-York deux fois par année, .au
départ et au retour de sa croisière
de 30,000 milles autour du globe ter-

restre. L''Empress” restera dans le
port de New-York jusqu'à lundi, alors
qu'il se dirigera vers Funchal, Madè-
re, première étape de sa grande ran-
donnée. Pendant son séjour dans le
port américain, le paquebot sera ap-
provisionné sous la direction de quel-
ques employés du Pacifique Cana-
dien Canadien, de Montréal, chargés
d'evræ : ces derniers préparatifs.

Le gros paquebot aura 400 passa-
gers a son bord pour sa croisière,
dont un bon nombre de Canadiens et,
parmi eux, une dame qui en est à sa
seconde croisière autour du monde.
Au nombre des Montréalais qui fe-

ront ce voyage de circumnavigation
pendnat les quatre mois ct demi qui
vont sulvre, on remarque M. Percy
P. Cowans, Mme W. G. Ross et son
fils; Mlle M. Coralyn Smith: Mme
H. M. Cockfield, MHe Isabel Bicker-
dyke, de Lachine; le Dr E. Hamil-
ton White; M. A.-D. Séguin et au-
res.

 

——_—

Les séances terminées
pour cette semaine

 

La commission du Tarif a terminé
pour cette semaine ‘sés séances sur
la revision du tarif du.fer et de l'a-
cler. A la séance de ce matin, M. A.
E. Darby, du conseil canadien d'agri-
Culture, a protesté contre la présente
méthode de distribution des articles

arce qu'on la prati-
ausser le tarif. Il

a dit que des tarifs spécifiques avaient
été changés en tarifs ad valorem, ce
qui jette de désordre dans les calculs
antérieurs.
La compagnie Algoma Steel s’est

attardée sur la surtaxe qui frappait
certaines variétésd’acier.
.La prochaine séance de la commis-

sion aura lieu at:rdi matin, le 3 dé-
cembre.

 

gravé gratuitement.

|

  
parfaitementUn diamant

Monté soit pour Dames ou Messieurs.
Monture dans les styles
nouveaux. Spécial

en vente a . . .

Montres-Bracelets
“MARS”

Four Dames et Messieurs

sière. Prix de

$25.00 * $35.00

Tous les articles achetés No
durant le mois de Décem-

bre à notre magasin sera

les

. $75.00
SPECIALITES EN MONTRES

C'es montres sont de haut ton.

une beauté en fait de bijou, son

boitier est à l'épreuve de la pous-

ment bas,

à des prix spéciaux.

Spécial en vunte à ..

taillé.

plus  boîte de fantaisie.

 

4. SPECIAL
4

Cette montre est de 15 pierres

l'heure exacte.

ment un bracelet en métal.

Spécial
 

Chapelets de Perle

spECIAIL DE NOEL

+      

te qualité,

Rég. 86.50.

$3.50  c'es chapelet+

sont de hau-

des prix raie

sonnables,

Valeur de $2.50. Pour ....

a

Un escompte de 10'/ a 20%sera accordé sur toutes nos
marchandises à l’exception de celles que nous annonçons ici

- Services de Toilette
En Ivoire “Perle” detrois Morceaux, très re- !

commandable pour cadeaux, dans une jolie
Spécia!

Montres-Bracelets pour Hommes

Prix de notre vente ..

SPKCIAL-—avec chaque montre nous donnerons gratuite-

 

Montres-Bracelets pour Garcons

Boitier fini blanc ou jaune,

R“g. $7.00. Prix spécial .. +. 62 20 64 42 LL LL

 

Bracelets Métalliaues de Montres
Pour hommes ou femmes.

+

 

..… $25.00
 
t

$8.50-

DE NOEL

garantie donner

$9.50

|GRANDE VENTE de NOEL)
FAITES VOS ACHATS DE NOËL CHEZ LAUZON

C'est le temps idéal pour faire vos achats de fêtes. |
us avons organisé une grande vente de Diamants, Mon-

tres, Bijouteries et Argenteries à i i - mA : :» Bl g à des prix exceptionnelle | pôt, nous réserverons jus-
que sur demande, les ob-
jets que vous choisirez..

NUNT VRAI DIAMANT Bagues
A Ce beau diamant. taillé à la perfection, monté en sx .

or solide, 14k, blanc ouvert, monture de fantaisie. a Trois
. esuller 320-00. $12 50

Spécial en vente à .. LL. 2111 1 21 D :| ; : Diamants
. DIAMANT PARFAIT De beaux dia JQ

x Vrai Un beau Diamant étincelant et. parfaitement tail- ma | ts éblouis- 4/ 8 . lé. Monture 14k en or vert, dans les dessins les plus | sants, placés sC-
Diamant nouveaux. Rég. $40.00. parément dans

des montures
style moderne.
Dessins les plus nouveaux. Montu-
re 14 k. vert. Régulier
$40.00. Prix de verite
Un petit dépêt 1-éÉzervéin ce diamant

jusqu’à Noël

   
boîtier fini blane ou j-une. Garan-
tie

Prix de
notre vente

nous donnerons gratuitement un
bracelet en métal.

Moyennant un léger dé-

     
de

=
vases

$30.00

  
Montres-raceiets

Pour Dames
(dernier modèle)

Spécial de Noël

Cette montre est de 15 pierres,

donner satisfaction

…  $9.50
SPECIALy—avec chaque montre

pour

 

de Noël

$4.25

een.$1.00.
 

J. EMILE 
| BIJOUTIER-HORLOGER

| Voisin de ©. Caplan <

“

LAUZON  187, rue Rideau

Nécessaires de Toilette

morceaux, couleurs blanc et
(mother pearl);
trayants et sont nlacés dans une

Régulier $14.00.jolie boîte.
spécial
à...

 

SPECIAL POUR NOEL

nécessaires comprennent 3
bleu

modèles ‘très at-,

Ces

Très

       
 

TROIS CANDIDATS
SUR LES RANGS

| DANSELNDALE
M. LUDGER JODOUIN SE RETI-
RE DE LA LUTTE POUR LE POS-
TE DE COMMISSAIRE DES ECO-
LES SEPAREES.— LES BUREAUX

. DE VOTATION DANS RIDEAU ET
ELMDALE. 

| “Dans les meilleurs intéréts de mes
sompatriotes, et afin d'obtenir l'ac-
cord entre les catholiques de toutes
:es races, je crois qu'il est digne de
moi et de mes adversaires de me re-
virer, a déclaré M. J
132, avenue Spadina, candidat au
poste de commissaire des écoles sé-
parées du nouveau quartier Elmdale.
“Je fus le premier à poser ma

candidature,
représentant du “Droit”, qui lui de-
mandait les motifs de cette démis-.
sion, et je ne m'y suis décidé qu'aprés:
avoir consulté des amis sincères et
dévoués entre autres M. le président
‘de la Commission des Ecoles Sépa-
rées. Maintenant, je vois trois can-
didats canadiens-français sur les
rangs, lorsque les contribuables de
langue anglaise n'en ont qu'un. Si
nous voulons avoir justice, il faut
commencer par la donner et conti-
nuer cette lutte serait faire preuve
d'ambition”.
Une autre raison qu'il avance, est

que la paroisse St-Gérard devrait être
représentée à la Commission Scolai-
ire et que M, Nézan est l'homme di-
‘gne de la position.
! - M, Jodouin compte un grand nom-
bre d'amis parmi les électeurs de tou-
tes les langues et espérait fortement
être élu. ;

Il remercie de tout coeur les amis
qui l'ont poussé à la candidature. et
principalement son proposeur, M. A.
A. Proulx, président du cercle parois-
sial Saint-François d'Assise et son
 

>

combina

ciles, si vous le dé

épreuve...

de la Victoire, enregistré sou

sicale comporte tous les

dans un orchestre moderne.

aussi ‘la voix humaine.

les mêmes unités de radio q

et reproduisent la musique

me! 

Ludger Jodouin,

a dit M. Jodouin, au:

            
BETTERNa)zraeROCA)

N A LEE

 

L’étonnante

Un extraordinaire disque portant la si.

gnature radiophonique Victor,

de Nathaniel Shilkret. Cette exécution mu-

instruments,

tous les effets musicaux que l’on trouve

CE

EPREUVE DE TONALITE fut fait par un

orchestre régulier, en des conditions nor-

males, et lorsqu'il est joué sur le Radic-

Electrola, il est reproiluit par exactement

secondeur, M. I. Bourque, président
de l’Association Municipale. qui, tous
deux, croient que la résignation de
M. Jodouin est opportune.
“Ce geste est dans l'iniérêt de la

bonne entente”. a ajouté M. Jodouin.
TROIS CANDIDATS ;

Il ne reste donc que trois candi-
: dats sur les rangs dans le quartier
; d’Elmdale: MM. Conrad Nezan, Elisé
Sigouin et Edward. McCarthy. Ce-
pendant. le nom de M. Ludger Jo-
douin apparaîtra sur les bull de
votation lundi prochain, puisqu'il ne
s'est retiré de la lutte qu'après le
délai prévu par la loi. elle-ci ac-
corde aux candidats mis en nomina-
tion, Jusqu'à neuf heures le lendemain
soir de l'appel nominal pour se qua-
lifier ou se retirer.

+ BUREAUX DE VOTATION
11 v aura élection de commissaires

d'écoles, lundi prochain. dans deux
quartiers: Rideau et Elmdale.
Dans le quartier Rideau. il y aura

trois bureaux de votation. dont l’un
à l'école Rideau. avenne Stanley et
deux autres à l’érole Sa!nt-Charles
sur la rue Springfield.
Dans Elmdale. il y aura quatre bu- 

Gérard: école Sa‘nt-Marv's; école
Taint-Francois et ‘École Earré-Coeur.
La votetion a lien de 9 heures du

; matin à 6 heures du soir.
: ——ton"—

ASSEMBLÉE À
L'ÉCOLE FIMDALE

Le commissaire Frank Piunt, mai-
re-élu, le commissaire C. J. Tulley.

i George Dunbar et S. R. Broadfoot,
ces trois der; icrs étant candidats au
buïeau des commissaires, furent les
principaux orateurs, hier soir, a une

assemblée municipale qui avait lieu

à l'école Eimd”le, sous les auspices
de l'Association Municipale "Imdale.

M. W. C. Graharn présidait.

Le commissaire Tulley déclara 
élire tous les moyens dont se servent

les autres candidats. I! veut être

élu d’après ses mérites. II explique

so NTNe croyez

Venez
entendre le

TTR

  

   

ison

Ceci est le fameux Radio-Blectrola

Victor. Prix $375.00. Conditions fa-
sirez.

toujours prétendu à la supérionté de la tonalité... et le

reau aux énd-nits spivants: école St-;

  
ou'il ne prendrait pas. pour se faire’

 

sun travail comme contrôleur des
finances et parie en terminant de la

question des taxes.
Le commissaire Frank Flant se

dit très honoré d’avoir été élu mai-

re d'Ottuwa par acclamation. Il re-
mercie tous ces amis. MM. Dunbar
et Broadfoot sollicitèrent à leur tour
l'appui des électeurs et firent part
de leurs qualifications pour remplir

la fonction de commissaire muni-
cipal. Quelques candidats à la com-
mission des éroles publiques adressè-

rent aussi la parole.

 

ON ENTRETIENT DES
CRAINTES SUR CES

CINQUANTES PECHEURS
ISLE A LA CROSSE, Sask. P.C,

29. — On éprouve certaines craintes
sur le sort de cinquante pécheurs
partis d'ici, il y a trois jours, en deux
groupes, pour divers lacs de pêche du!
nord. Il fait un vent de trente milles
à l'heure accompagné de neige. Les
péeheurs n'ont plus qu'une petite
quantité des provisions qu'ils avaient
achetés. Ils espéraient parcourir en
deux jours le trajet de cinquante mil-
les aux petits lacs, mais, étant à court
de fonds, ils n'emportèrent pas avec
cux beaucoup de provisions.

 

La mince couche de glace de la ré-
gion est déjà passablement fondue,
vu le temps doux qu’il a fait. Il ar-
Tjve souvent que les chevaux qui trai-
nent les voitures d'hiver s'enfoncent
dans la glace.

L’hon. McGregor
dans la capitals

Le lieutenan*,-ouverneur du Mani
toba, I'hon. J.-1). McGregor, est ac
‘rallement de passage dans la Ca
sitale. II a rendu visite cet avant
midi au premier ministre ainsi qu'a
plusieurs autres hauts fonctionnaire:
an gouvernement.

pas d'autre attestation que celle de vos oreilles’

To

 

rares sont ceux qui peuvent les prouver! Le Victor a

  

   

!Sept hommes tués
dans une explosion

; SWANSEA, Galles, SPC. 29.
, Sept hommes ont éte tués par suite
.d'une explosion qui est survenue à
Wernbull. netite mine située à mi-
chemin entre les villages de Pen-

i lewdd et de Three Crosses.
L'explosion est arrivée hier soir et

:1\a plupart des quarante mineurs dans
* le puits au moment de j'accident ont
pu se sauver. Les sept malheureux
cependant ont été ensevelis sous les
décombres.
Quelques minutes plus tard un par-

ti de sauvetage sous la direction du
gérant de la mine Phillips essayèrent
de bénétrer däns ia mine. Ils sor-
tirent rapidement les blessés et com-
mencèrent à s'attaquer à la masse de
débris qui recouvralent leurs com-
pagnons.

|! On ne put cependant en arriver à
i un résultat pratique. Des groupes
i de parents accoururent rapidement
sur la scéne de l'accident.

 

1

 

;

' CONDAMNE A
3 ANS DE PENITENCIER
Son Honneur le juge E.-J. Daly, en

:--m de comté, hier après-midi, a
condamné Moise Bureau, de 28
Ans, à passer trois ans au péniten-
cier de Portsmouth, aprés l'avoir trou-
vé coupable de grave délit contre les
moeurs.

 

——

TROIS JEUNES GENS

| ONT ETE ARETES
Trois jeunes gens ont été arrêtés

‘e matin par les constables Robert
Tox, et PF. Myles, du poste numéro

et ils seront accusés, en cour des

eunes délinquants cet après-midi.

avoir pénétré avec effraction dans

es entrepôts de la Dominion Oil …

vue Wellington, et d'y avoir volé des

outils d'une valeur de $16.00 appar-

tenant A. M. Alfred Sims.
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Radio - Electrola

PREUVE DE
ALITE

Tout le monde annonce des prétentions. . . mais

Victor le prouve maintenant! Jugez vous-méme. Venez

Ia Marche

s la direction

et

On y entend

DISQUE

ui amplifient

irradiée. En-

tendez-le aujourd'hui, puis jugez vous-mê-

  ; » CTheMusrc Centre

175 Sparks Street -- Queen6108
‘PIANOS VICTROLAS RADIOS

1° 22 "0, fe

RAPPELEZ-VOUS que ‘Cela fait une différence là où vous achetez votre Radio-Electrola Victor".

entendre la MUSIQUEau lieu des arguments des ven-

deurs. Laissez VOSoreilles et VOTRE jugement vous

convaincre que la TONALITE du Victor est incompara-

ble à n’importe quel prix! Vous entendrez dans le su-

perbe Radio Victor avec l’Electrola une TONALITE
. . 9. .

INCONNuE pour vous JUSqu ICI.

Ecoutez aujourd’hui cette épreuve de tonalité chez

piznes

|
|
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10 JOURS D’EXTRAORDINAIRES OCCASIONS

Gilets-tricot
pour Dames

Tailles 26-14. Gurantig 100

pour cent de laine. En teintes

unies de bleu poudre, noir,

fawn, sable. Tous avec bor-
dures appropriées. Aubaine

exceptionnelle à

 Ibex
Couvertes de flanellette ‘

épaisse, blanche ou grise, |
avee bordures de fantaisie.
Dimension 12-4. Prix. same-

"$2.09
la paire.
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Douillettes
Centre de Satin

Nouvelles dispositions en |
rose ou. bleu. 60 x 72 pes. |
Valant $6. Prix.

93.95
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Couvre-lits
Silkalo

Roses, bleus ou or. 72 x
90. Valant $4.50. Samedi,

$2.79
 

 

%

Oreillers
DE PLUME

Oreillers bien remplis, re-
eouvertS de coutil artisti-
que. Valant 95¢, pour

69c
chacun.
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Couvertes
Blanches

Tout Laine

Couvertes refoulées. blan-
ches, anglaises, 58 x TS. Va-
lant $4.00. Samedi,

9217
219
 

7
7
7
7
7
7
7
7
7

7
7
7
0
7
7 2

2 i

 

BAS
de Cachemire et Laine

ou. de Cachemire

Toutes les teintes désivées
d'automne et d'hiver. Va-
lant jusqu'à #1.00.

50c
la paire.  

Des Centaines de Chapeaux pour Dames, en un Gros Ecoulement,
Des centaines de styles, une profusion de tissus, toutes les nouvelles teintes.

ENOFFRANTLESPLUSGRAN.
DES AUBAINES EN MARCHAN.
DISES DE SAISON, NOUS FERONS
UNE VENTE INSURPASSABLE.

SAMEDI, LE 8e JOUR
se

Modules pour jeunes filles, pour jeunes dames et dames
d’un certain âge. Venez de bonne heure, samedi, pour profiter de cette aubaine extraordinaire.

 

 

Vente Gigantesque de Manteaux pour Dames
Ecoulement de Tout l’Assortiment d’un Confzc tionneur.

L’ENDROIT, MAGASIN LAROCQUE;
Jamais antérieurement en notre longue expérience d'offres d’aubaines nous n'avons présanté au public une telle occasion. Les prix sont r.

Grovurer.

14 ans.

qui est si populaire.

 

GROUPE 1

$1

Chics Manteaux de Broadcloth ou Velours de qua- |

lité de choix, bien doublés et garnis de collets et de larges || leure qualité, en styles en vogue. Les plus riches garnitu-

poignets deriches fourrures de Mandel et Opossum. Va- res de fourrure. Ces manteaux valent au moins $29.50

et quelques-uns jusau’a $42.50. Une série complète de

tailles. PRIX DF LA

lant jusqu’à $29.50. Cotés, SAMEDI SEULEMENT, |

au prix de RABAIS

d’écoulement de la

GRANDE VENTE...

 

LE JOUR, SAMEDI;

Manteaux de Broadcloth et Kashagranda de la meil-

GRANDE VENTE DE
SAMEDI

~V~ ment bas.

   
Rj
QF
be$18

L'HEURE, 3 HEURES DU MATIN
VOYEZ NOS ETALAGES

DANS LES VITRINES. Puis COMPAREZ LES VALEURS avec ce que vous avez vu. VENEZ, SAMEDI, pour épargner plusieurs piastres sur les plus nouveaux Manteaux d'hiver. En 2

GROUPE 2

 

AS
 

 

CHICS MANTEAUX
POUR FILLETTES

De velours de qualité épaisse, avec gros collèt et poignets de Mandel. Tous

ces manteaux sont joliment confectionnés et ont

Dans les teintes de vin, bleu, marine, fauve et brun.

Samedi .. .Valant $10.99.

une

POUR DAMES
Voici une aubaine très alléchante pour samedi.

de Crêpe plat, Georgette et Satin à envers crépé, dans la nouvelle silhouette

Ravissantes teintes en toutes les tailles.

Prix. samedi à notre GRANDE VENTE .

plat. en modèles sans manches ou avec manches.

laires. Valant jusqu'à à6.95. Samedi SEULEMENT .. .. ..

POUR JEUNES FILLES

Chics robes pour jeunes filles. Confectionnées de Crépe de Chine on Crépe

entredoublure.

Tailles 6 à‘86.OF D 4

Robes nouvelle silhouette VAUT)

épaisse

Un assortiment de Robes - T

Teintes popu-

 

GANTS
Doublés pour Dames

Gants Perrin, de che-

vreau, en la nouvelle tein-

te tan. Val $2.50. Pour

$189

GANTS |
de Laine

pour Dames

Gants chauds en divers
styles. Valant jusqu’à $i.
Samedi.

49c
la paire.
 

 

[

 
BAS

de Pure Soie ‘‘Full
Fashioned’’ pour Dames
Une véritable qualité

de #1.50, en les teintes les
plus nouvelles et les plus
en vogue. ’

$1.00
la paire.   

BAS
de Laine Botany ‘‘Full

Fashioned'’' pour Dames
Dans les teintes de nu,

rose, tanaura, pomme de
chéne. ete. Valant $1.50.
Pour la paire.

98C

 

 

   © $6.66 [+++
ROBES DE SOIREES

 reaof]

$2.95

 

samedi,

"Aug. <

 

S
N

4 PALETOTS
POUR HOMMES

Vous vous attendriez de
payer $35 pour de tels pa-
letots. Pour

Faits de tweed tout laine, molleton, :
Nouvelles teintes et disposi-avee doublure de satin épais.

tions, en chics modèles Guard, Ulster ou ulsterette.
pour hommes.

e+ ee
$21.00
chinchilla épais,

Tailles

trac wR “hh

ofs pour_
POUR SAMEDI SEULEMENT
150 Palet
Molleion et Tweed de 34 onces
Joliment doublés de satin, bien confectionnés

dans les modèles Guard. Ulster ou Ulsterette, Va-
lant bien jusqu’à $22.50. Prix de Grande Vente,

$12.50
 

 

Paletots de Qualité

De
Barrymore et quelques paletots
d'apparât en tweed, doublés de
satig ou tweed.
chics, dans les tailles de 4 à
14
Grande Vente,

pour Gargonnets

chinchilla épuis, tissu

Paletots très

ans. Prix, samedi, à lu

$7.90

 

 

Listeriue. «ros format . 790

Cold Cream D & KR . . . 29c

Frostilla 122220 39c

Lotion Piver . . . .

.

. 80e

Poudre de Toilette de
Coty . ......... 45c

Shampoo Palmolive . . . 29

 

Pates Dentifrices
PEPSODENT
IPANA
PEBECCO

33c le tube
 

 

 
Service de Toilette

Velva Perlatone
de 3 Morceaux

Brosse, Peigne et Miroir
en les teintes les plus at-
travautes.  Valant $10. Sa.

“86.95
 

 

 

Vente de

Sacoches
POUR DAMES

Toutes les plus récentes
teintes et en les styles les
Plus en vogue. Valaut $1.95.
Samedi,

 

 

ommes  

Sous-Vêtements

Ouates

Camisoles et Calecons  pour hommes. 69
Chacun . C|

CombisINGis0s,si 39|

Chaeune . . . . . d .

"Camisoles et Calecons|

a49¢

98c
Combinaisons pour

garçons : . e + .

 

 

Chaussons
de Travail
‘‘Hanson’’

nour Hommes
Bas tout laine, épais. Va-

lant 50e. Samedi,

paires
pour

 

   

PARURES

DE COU
de Dentelle
pour Dames

Collets ‘‘Sweetheart ’,
parures .collet’ at poignets.
alant jusqu’a$1.00. Sa-

medi,

49¢ la parure.

Sous-Vêtements

Velva
poyr Dames

Camisoles, Caleçons et
Bouffantes, en tous les
styles. Chauds et - cotés
pour samedi seulement, à

69c
le vêtement.

Pyjamas
de Flanellette
pour Dames

De Tllanellette blanche
épaisse, garniture pêche,
toutes les tailles.

$1.50. Pour Ps

99¢

Valant S Jawa $3.50. Phar évouler.
“samedi,

Pyjamas
de Flanellette

pour Hommes

50 pyjumas valant jus- |

“4,

SL.59  
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COUVRE-CHAUSSURES LIPPER
pour Dames

Dansles teintes de noir ou brun foncé, nouvelles for-3249 |
Valant $3.50. Samedi. la paire,

‘ aR
GarEREPEIER

 

| Sous-Bas

de Cachemire
Tout Laine de Choix

Couleur chair. dans les
pointures de 8Ly, à 10,
Prix, samedi,

59c
la paire.  

Pullovers
Enveloppants de Laine

pour Enfants
Toutes les tailles pour

enfants. Dans les teintes
de rouge, fauve, gris ou
bleu. Chauds, avec pieds.
Prix, samedi,

/  
 

ocq
AEYALEURS

 

AGASIN A RAYONS
Angle rsrues Rideau, Dalhousie et Georges.

  

SG
eX7

 

 
Bouffantes
Ouatées de Penman

pour Enfants

Toutes les teintes. dans
les tailles de 22 à 34. Va.
lant 59e. Samedi,

39c   iplaids..$4.00.

"2 =

Foulards
de Soie Française

pour Hommes -

En les plus nouveaux
Valant jusqu’à

Prix, samedi,

$1.89  

 

 
Chandails
Tout Laine
pour Garcons

Styles assortis en pointu-
res pour garcons. Valant
jusqu’à $1.95. Samedi,

89¢
 

 

 

Foulards
de Soie Tricotée

Teintes assorties, avec
nouts frangés. Valant jus
qu'à 43,00. Samedi,

69c
 

9%|

UE

Ibiaiid

 

| COUVRE-CHAUSSURES
pour Dames

Qualité garan 1 59
©

Dansles teintes de noir ou brun foncé.

tie, en tous lesstyles. Spécial à,   
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2 _ : . 6.00—Les Grandes Cathédiales.. ‘tg 6.00--Marchés, programme musical, 7.2.5—O0rchestre &t-Régis. 6.0C—Nouvellss; programme musical 500-—Trio.
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honi et dons son premier récits) en 197" 8.00 —Orches : 7.30—Musicale; causerié sur la musique. pe >

8.00—Chansons _— _
au conservatoire de musique de Toronto 5.30--L'oncle Don . Sop0—Concert des Services Municipaux. 8 LEdeaCAO1810 309 POSTES CANADIENS 8.00Clubdu deComeert . 8.30—Programme WJZ (3!; hres) WALPITTSBURGH 1240-242

Voiel le programme:— J 00—Programme NBC. 9.00—Lumléres du port. ox—Clu 8. auo CFCA—TORONTO-—840-357 so0a Sand 10.15—“Happy Half Hour". 6.30—Réc me NEC. ;Ouverture: ‘‘Egmont’’ (Beethoven): jar, 7.15—Programme instructif. .

|

9.30—Fanfare Schraeder. BIOAru €rank Town. 6.00— Marchés. 1015, & Columbia 10.45—Spécial. 7.00Program PITTSBURGH—080-306
‘orchestre symphonique de Toronto. 7,30—Réseau NBC. ; 10.00—Quatuor négre: orchestre Artz. 9.00_P 'acton des unions locales. 7.00—Programme musical. 10.30—R seau de cet 11.00—Orchestre New. KDKA— PTUavatinn: ne voee proce fa'' (ex.

|

8.30—Programme de courtoiuslr 10.30—Heure du Mystère—Mélodrame. 1000Orasamie riêté 9.00—Ottawa ve Toron 11,00—Orc es e de conte! {11.15—Orgue: musique de danse. 8.30—Réseau NWarbler de Neville) (Rossini). 10.00—Réseau WJZ, 11.00—Orchestre St-Régis. Hoeset 8. CKGW—TORONTO—690-435 11 30—Orches SEINCINNATI700-428 WOR—NEWARK-710-422 12.00—Température.ina) de ‘a sixième symphonte de Tchai-|11,00—Chant; Page d'album. 12.00—Heure du Parc Central. 11.30—Musique de anse 870.345 10.15—Orchestre Jardines. WLW—kowsky. 1200-OrchestreGibson C—OLNEWYORK-80-07! | | ais Pouritsfermier = "
: “Lh CRE Be rches = : - = «| 815= 5pega TE Glysy and te IR 12.:30—Programme musical’ $80QrehestreWhyte. ; : 3 Loeva.m—vaudevilie. WY >3 J

“Rover de Wagner 1.00 a.m.—Programme nocturne (4 hires) | 7.30—0irque Disle. - 5 "+, WGN—CHICAGO—-720-416 a — NET
Rêves duHague a nuit ne ) WCCO—MPLS-ST. PABL—810-370 100-—"friadors" 4 8.30—Le Bibliomane. né

Flute enchantée) (Mozart). | 6.45--Marchés, .30—Perscnalités. 7 Sheusons & Collège; marchés.Nrèrus napolituines (Massenet). 1.00—Réseau Columbia. 8.45—Idylles fameuses: 20--Orchestre Chapman. :( rte | 7.30—Quatuor Wheatles. 9.00—"Interwoven Pair.” 8.00—Rôdeurs de Nuit.
SAMEDI SOIR. A 9 HEURES 2.00-Réscau Columbia (3 hres) 8.30—Heure Philco—“Nr.ug. *iariet- 8-50—Orchestre Goldkette. RANDEHeure Atwater Kent Canadiennes |11.20-Tribuna) de circulation: orchestre ta” 8.00—Acteurs WGN.

.Orchestre :— Mulligan 10.00—Guakers Armstrong. 10.00—Programme WEAF. | , Meilleure !Ouverture de Rienzi . . Wagner ; 1220—Orchestre de danse. 1 10.30-—Heuré Armour. HeEee Affames Pl G d y‘Ténor:-— WSM—NASHVILLF—650-46 11.00—Musigue de Réverie. 110 es pa po am, v : Rod à us rande! | .Air de la fleur (Carmen: . . Bizet, 920

-

Marchés. bulletine.| WIP—PHILADELPHIE—610-402 -30-—Qrches re Goldketie, Rodeurs *, i Parce que de la!
. | 7.00—L'oncle ip ; . . \

.
AHeures . '. . . Dellbes 7.30--Réseau NBC. | 7.30--Quatuor Instrumental: urchestre. 12.00—Vaisseau de rêve; orchestre Gold- Parce qu'il y a un marchandise de
bi Kamenot Ostrow . . . Rubinstein | 8.006—Soprano, orchestré, . ‘8.20—Impromptu. musica ette."Ténor: | 830—Orchestre Cralg. 9.00—Ensemble: trio. 1.00 am.—Les Chevaliers du Bain (2 1 d choix qualité est offer-a) Impatience . + + + . Schubert ; 9.00—Réseau NBC (2 hres) 10,00—Orchestre de danse. hres) ;—CHICAGO—870-345 plus grand €

;b) doin’ Home . +. « . . Dvorak 1100—Les Amuseurs. WCAE—PITTSBURGH—1240-242 6.30 EnsoCHI costa PE . te en tous lesOrchestre: | POSTES DE L'EST 6.00—Programme WEAF. eaResaDieÀ,Cordes; mouvélles. en tous les arti-Extraits de “Bweethearts* . . Herbert| ed ; 1100-272 7.00—Orchestre. . 8.00 Marché: l'Angel ; rayons.
Ténor: i WPOG—ATLANTIC LITY-—-1100- .7.30—Les affaires et le plaisir. 3.00 privetF Nee us. cles ammoncés,#) A Spirlt Flower . Campbell.sEipton 8.00--Qrchestre de concert. pub | 8.00—Réseau NBC (3 hres) 230—R seau 3h LL

b) Thé Last Hour . . . Kramer

|

830—Causeric sur l'hyglène: club mu- KDKA—E. PITTSBURGH—610-492 WIBOCHICAGO BIO226 . M EI L
Orchestre: | sical. - 5.45—Dtscoudrs de l'Université de Pitts- | WIBO— —a) Two English Dances . Cowar | 9:20Programme special. burgh. ; 1590Programmede courtoisie.ance 9.30—Orlole ee ub, n BLAUdb) Pompe et Circonstance 10.00Ténor, planiste. 8.090Frogramms= tie courtoisie. © [10/00—Orchestre Kayser,

11.00—Orchestre Silver Slipper. 7.00—Réseau NEC. er ALOrchestreCoon. a
R UR!: 12.00—Orgue 00—Musique de danse: programme deVendredi, 29 novembre WBAL—BALTIMORE—I060-283 1,15orcusureaNOT110-270 studio. DEMAlN { E PR EM | E JO5.15—-Musique de danse. 6.00—Trio. 6.15HereToneypurer.4 : : les articles dans le6.00-—Récital

eure Topsy r .
ous

BUNS NUMEROS NCBOSTON'—1230-244 7.00—Bports: nouvelles cinégraphiques.

|

700Amos m+ Andy. orchestre. Dans le plus fort de la saison, nous lançons cette gigantesque offensive qui assure des Épargnes sur lente ionPOSTES DU CENTRE 8.00—Musique en dinant. Dasencert. BC. 8.00—Drs Pratt et Bherman. : De nouveau nous vous disons de ne pas manquede proiiter de cette excellente occasion.KYW—CHICAGO—1020-294 7.00--Nouvelles; orgue. 10.00Quatuor. Ce 28Fhotologue. magasin. Il y aura foule, demain! nou6.30—L'Oncle Bob. 800—Réseau Columbia (41, hres) 10.30—Réseau NBC. »9.0%-<Réseau Columbia. - . -7.00-—Réseau NBC: or tre. ; WKBW—BUFFALO—1470-204 11.00—Orchestre Richmond 10.00-<Programme musical. Ta . >7.30-—Réseau NBC, (354 hres) _ 20—Orchestre. WGY-BCHENECTADE-190-379 {12.00—Orchestre de danse (4 hres)
Ch t Ele ants11.00--Le Bouquineur; nouvelles: o:- “20—Programme musfcal: causerie. 6.00—Orchestre Ten Eyck. WLW—CINCINNATI—700-428 ! ICS € gchestre King. 3.30—Notes Brunswick. 8.30—Programme WEAF. 5.00—Sexatary Hawkins.12.00--Musique de danse (343 hres) 9.00—~Moments musfCAux. 7.00—Discours; studio, 5.30—Don Becker: harmonie. .WBBM—CHICAGO—770-389 9.30—Choeur. 7.30—Ménestrels Arpeko. 5.00—Orchestre Thels, ;$09—ÆEquipe d'harmonie. 10.00—Orgue; orchestre. 8.00-—Orchestre de concert. 6.30—R4%seau NEC.

. .30—Orchestre de danse. :100-—Chant’ orchestre Lyman. 9.00—Programme WEAF (3 hres) 7.00—Orchestre; réseau NBC. Nous vous prions de profiter de1030Orbeaem as Pour 00-RéseauNBC(3hres POSTES CANADIENS

|

gigBinetSUD quo man f D'HIVER"100amMusiquede danse. WMAK—BUFFALO—00-333 1o0—chuseteTia2dane 8:30—RéseauNBC. ' volai cette vente, parce is deto tec —770-38D 54,30—Programme «le concert. auser musique de dance. J Of! me de courtoisie. ,pgmGE= 1A 2Worl ne de ou à des Bakals Draconionsles. . nestrels. . 5 . . onnés im-78 Bllmimi EeGeSErotieeeEARSeRe. première que? pocéableent,“Epiesdidesmanteaux, en divers24 LP en : ; is mera = : = = . rchestre ey.
’ : } : A ; tions

T . WCCO—MPLS-8T. PAUL—810-370 styles de fantaisie, évasés et unis. Concep6.00—Vêpres musicales. . les plus en vogue ‘de la saison. Tailles 16 à 40.2 == Soa — BT 2 > =3 S40Sports; nouvelles. Notre prix réguler est de $19.85. $12 50
1% TU x - x ===

—

RE x rd .00—Orchestre Barlow. .;( | 745-Au coin du feu. rota! i Pour. . . : *. 12 ; IH ; rogramme de courtoisi. La: ‘ ‘à $34.50> © on *

|

815—Réseau Columbia. POUR HOMMES Régulier usqu $ ,® ae ® 830—Programme decourtoisie. . Chics manteaux jusont été -olgneusement00—Réseau Columbia. J ! r leur fascination. [ls sont confec-es mel eurs Hl [12.00Orchestre Bnekson. Valant jusqu’à $21.50 rns 2epruvetyme, Bronacioth si veloute:en| 2 / Al

|

1.00 a.m—Club de Nuit. ‘ ‘Dans cet assortiment, voustrouve- styles évasés, lignes droites, soml-ajustéoselWISN—MILWAUKEE--1120-268 rez les plus nouveaux modèles Guards, plusieurs autres confections de. 7.00—Réseau Columbia A 1 édo tredoublés et richement garnis de fourrure© ; Ulsters et Ulsterettes. Le ’leu pr -8.13—Studlo; réseau Columbia.
Mté. Tailles 14 à 48.. |12.00—Orchestre Wisconsin (1 bre) mine, H y a aussi un splendide choix qua °: S WTMJ—MILWAUKEE—620-487 de paletots de tweed. Tallles 3 à46. Pour. . 2222224

6.00—-Heure Lamplit; Sekatary Hawkine Paletots d'hiver chauds et conforta- , . ’
d a00_Réseau NBChres) bles. D'une qualité ct d'une confec- Mañteaux. Valant jusqu’à SD. ése ' - r ettes de a7 11.00—Programme musicale, ton dune 42 manteaux garnis de fourrure, faits de  tisqus" o | 12.00—Qrehestre de danse. soe J18.50 ° soyeux. avec collet et poignets de Mandel:

"
gue 21.50. rix; : ! WSM—-NASHVILLE—650-461 Vente .....1.... doublés et entredoublés. $5.95| ! 730—Programme de courtoisie. Toutes les nouvelles teintes. .! 3.00Réseau NBC (! hre)

: J anse paysanne.
—

- ,

I wrOSTESDEL'EST= - ys Confectionnées de velours, charmine et satin à. . 3 8.00-—Nouvelles; orchestre de concert. - Valant envers crêpé, en plusieurs des plus ravissantes
$395 R65—Récltal

à

de à nse : - -- jusqu’à teintes de la saison. Valant $12.50. Venez ge00—Orchestre anse.
er: 10:30—Orchestre Fraymore. $12.50. bonne heure. Samed,Oe du prem PYi 3 .00—Orches : . 80 .

OICI une alléchante aubaine possi. Lampes comprises | }1.00—Orchestre Silver”Sitpper ; - choix 8
ble grace au’gros volume de ventes ay TT Hl! ro0Concert.Cameo. 83 i =i VF | 7.30—Programme musical.

GB
de la compagnie De Forest Crosley, la a | | 3.30—Programme WJZ. , . ki > BAS de Splus vaste manufacture de l'empire bri- JNA y Ny 330Programme.WIZ (134 tre) Chaussures Caoutchoutees - lere Qua tei 0 i i ; 1.00—Xylophonistes.

.il tannique. Le splendide nouveau Radic PI. A) ” WEBW—BUFFALO—1470.204 Très durables. Nous les remplacerons si elles ne donnent pas “Fashioned Sheer"
De Forest Crosley de la Série de Défi EN 700—ReésenuColumbia50-545 satisfaction, et cela sans hésitation. De première qualitéPLUS des meilleurs phonographes am- i - *00—Nouvelles: orchsstre Albin. | . |ifi a I’ icité ? grep ih WHRCLEVELAND-1350-216 | C ; h issures Couvre-chaussures Soyez ici, samedi! Achctez plu-plifiés à l’électricité. Les deux dans un AKCLEVELAN - ouvre-chaiissiires sieurs de ces bas de fil pure sole,’ i i gh TT \ faconnés. lls sont defascinant cabinet console. Haut-parleur 30—RéseauColumbia. 3boucles à 1 boucle finnsserréetblen renforcés. Unei i .30—Orchestre Bamb

a les plus nouvel-

i dans le cabinet. Merveilleux volume et 0 Qichestre Sambol, pres) pour Jeunes Filles pour Hommes bonnequantitéenles: 99
riche tonalité. Et voyez le prix! ê 200Orge Winton. Pointures 11 à 2. Faits de F de Toutes les pointures... C

WTAM—-CLEVELAND-—1070-286 cachemirette d'extra bonne Pointures 6 à 12. aite 2eSeulement 100/, à compte, | 3-00—Orchestrepat]er. |-quaHté eu à semelles et garni-

|

cachemiretta d'extra ° oeConditions faciles pour le’ solde. i R ! ,  7.30—Orchestre Cleveland. | _ tures de caoutchouc pressé.

|

qualité et à semelles e Eu
_ . y à ‘ I 009ProgrammeW EAT.uvelles. 4 Chaude doublure duveteuse.

!

nitures oe core ouc pressé.: . v5. et.al à ! oo co haude doublure
Votre vieux radio acoeptd 0250 Ve (Hl: 1030—Musique de dans ; Spécial $1 65 | Cc $1 59 .I WGHP—DETROIT--1220-246 : è ss anse 0a0 e :
comme paiement à compte. Ny 740—Résesu Columbia, 150-000 ; Ae ee eee 0 . duveteuse Epais de Soie et Lisle

. 6.00—Musique en dinant; nouvelies. ! 4 7 UES 8 de mole et lisie épais et
_ LE CONQUEROR ol eS . CLAQ TEE Res1fg. i. 790Riseau (VBC. Michigan. : ,

] our pérature,” en un vaste assortiment
| B00Ecolede chant… 8 a ‘I'l En toutes les pointures et tous les genres.Des claques p da teintes. 49c8.30—Programme WJZ. tous les membres de lafamille. Pointures 8 & 10%.........9.00—Prgoramme des Services Munici- 4 BA . ~~}paux. CF: idoseame WIEdkben, pour Petits of Grands Hf. Culottes CasquettesMPAREZ— oe 11.30—Orehestre Jones. . Gargonk | > _ Gantsoo 12.00—Chansons. : d Tout Laine de Haut TonMA |1230Orchestre MeKinney. Tailles 22 à 27 pour petits gur- |&+Bouffantes de Corde-de- ouTOUT Radio De Forest Crosley dans notre assortiment avec le MEILLEUR 5 WWJDETROIT824-226 cons. Blen confectionngs de tweed roi pour Garçonnets. pour Hommes de Chevreau et Mocharadio vu phonographe que vous puissijez—entendre ailleurs. = ; 3% RisesNac, moe pouvenntédenellsn a D'un très bon usage, Teintes Les hommes déstrentsurtout Doublés pour Hommes_— verses ° les et foncées. Tailles

|

des casquettes de g, TASOfchestre Picadilly; causerie. tissu polo. Tailles 28 à 34 pour 2à8,Peoncées de bon

|

casquettes sont .blen confection- Gants bien faits de chevreauL’ENDROIT LOGIQUE POUR ACHETER VOTRE RADIO 820Récital ver’ grands garçons. Conféttionnés de | corde-de-roi anffais à texture

|

nees de tweed tout laine, avec et mocha de bonne qualité, dou-5.00_Piece.Ya you like it”, Whitney bleu marine tout laine et serrée et bien doublées. Il y a

|

visière \incassable et bandes blure duveteuse à côtes. avec= + 90Midshipmen’ tissus couvertures en diverses tein- toujours avantage à magesiner

|

frontales de cuir souple. Un vas- houtons-pression et dos piqué.PS 0Qxsnie: cantrait. tes. Quelques-uns pont doublés de

|

chez SLOVER, mais demain ce

|

te choix de teintes et de dispo- Dans les teinten de brun, noirc u.Fes pique deen Ra de 1 peluche, d'autres de t épais | sera ‘plus avantageux encore.

|

sitions. Pointures 6% à T4. et gris. Toutes les pointures.
WABCoNEW-YORK.860.345 une. Valant de $7.50 a 39.95. Pour Prix régulier $2.49. Pour Prix,

8.30—Heure Nit Wit. a. on
T.00—Orehestre Levitow. -8.00—Lombardo et les Canadiens. " + , e ; e8. ~Causerie flancière. “ ° of » : ° Co :os de Dixie. ‘ { vor :

Mi OR Henry Hadieret l'orchestre ‘ mnt —, À ;i phoaique va cd’ r nous Poo : Couverte de FlanclletteLana
1 . .BYBorasFirmen Chapeaux d'Hiver,pout i Plaid Reversible_ | +46-rOrchresire Paramou Enf “-

Grande dimension pour iis
. x i C WEAF_NEW.TORK.668-484 J : doubles réguliers. Elles sont* a ’ . t He520— posine xand Bonnets confeytionnés de ve: faites de flanellette extra épals-: qi T ronde de Gold. fours et chapeaûr assortis dr A TAL se en teinte fawn nie sur un

t ! 7.00—Le monde de la finance. SPP EEPURES :
- ’ rue ig5 awa di| 7.40-—Orchestre Spitalny. feutre. Chics modèles et teintes eiCar I vôté avec large bordure rouge;* etes Jyriques. Toutes les 69c | rayée contrastunte ot attrayan-

;
‘Launderland Lyrics”. intures........ a... ….

tex dia itlons plaid au revers.
IOS y  VICTROLA | 9.00—Orchestre de concert G. E. ! pe j ten pos

!
! 10.00—Orchestre de danse Lucky Strike;

’ 11.30—Orchestre Strickland.|
| 12. chestre Vallée.
Ha WINEWYORK160-304

Te" danse yy Andy,
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r, M. et MmeD.St-Denis, Jeur nes artistescomptentbeancoup sur at, 8t-Prix . R. St-Pierre ‘ sade depuis uelquetemps: mais les
cassé en deux un poteau de télépho- EAST TEMPLETON que,Maurice, ainsi que M. et Mme! l'amabilité de leurs concitoyens et de hstileede la Gaslée . E. Geoffroy LIMOGES labours sont peu présmes,mals ce

UN Wr N Ç NT ne, abattu les cheminées et les an- —_—— O. Lacombe de St-Charles. leurs amus de l'extérieur pour encou- de la coll, de Vacances: —_ qui est d'un grand avancement pour
tennes de radio de deux demeures et 28 novembre 1939. ’ ees rager leur oeuvre. Paulette Bélanger, =a.“A,DAmours. 28 novembre 1928 ù printemps.

arraché une partie du toit d'une au- = Voici le programme de la soirée. rmaine Whisse ? Ves. amo ==
’ Lundi coir. le 35, & eu lieu & East- PAPINEAUVILLE 1Bo” IST Ciais roi’© Adam Boulais. GBégimmbald. Française Bu-S ARAT AU HAMFA[] tre maison. Templeton chez M. et Mme J-E. __- Mies &. et 8. Bélisle quai.‘Yvette Céré, Estelle Geoffroy. gl désastreuxIncendie. dont on

’ En s'arrétant, l'avoin prit feu et |Campeau une réunion d'amis, orga 3—Ia Panthére . . . . . . ler acte Germaine Lalonde. mbie Te = EE e fon €

, Mo d 1 nisée en l'honneur de la Ste-Catheri- 28 novembre 1929. 3—monologue: Trembleuse . Mme Une Heure de Garde = étables out était souslesé
F les huit cents gallons de gazollue |ne, Il y eut chant, musique, récita- Mardi, le 10 décembre 1929, à 8: de bouard . . Mlle G. Bélisle édi cte de M. C. Daveluy toit — de M. Bruno Forget. e Déta.
33 Ï s'écoulèrent du réservoir et se-répan- ticns. Un succulent goûter fut ser- hres p. m. il I aura une séance don-; 4—Ja Panthere 2e tableau, ler acte | LeComéd e en a Miles8 Belisle curieux: quoique cet incersie eut 1e

dirent dans toutes les directions. La Yi par Mme J.-E. Campeau aidée de par les Jeunes filles du Cercle! 5piano: Balancelle . . P. Wacks Louise vee eee entre XJ heures et nid u nn

maison sur laquelle 11 atterrit fut |MMes D. St-Denis, W. Valiquette L Ble-cécile de Papineauville, au pro- Mlle C. Pilon Mare... 00. LA Faymond- n'en eut connaissance avant que tout
F MONOPLAN FOKKER F-32, LE Campeau. Etalent présents: MM. et fit des oeuvres parolssiales Le 171| 6-La Panthère o . . aécoact® Blanche . . .  ! ! À. St-Denis la bâtisse, qui mesurait 50x50 pds[ PLUS GRAND AVION SAMAES détruite nar le frn et le plancher |Mmes W. Valiquette, D. St-Denis, L. T—Violon: Mlle E. Amyot; au plano *" ‘28 novembre 1039. ne fut embrasée. M. B. Forget ne pu:
CONSTRUIT AUX ETATS-UNIS supérieur de la maison voisine fut Campeau, J. Larcher, E. Charlebois: . Mille Bellefeuille. que sauver ses chevaux: ITalae.

CAUSE DES DEGATS EN s’A- Également consumé. Deux heures plus Miles R Valiquette, J Pageau, B. Etourdissement 8—La Panthère . . . . . 3e acte! Les religieuses du Couvent de Pa- ment que ses vaches étaient dehors.SATEANT PRES DU CRAMP |Lrd Jt pomelers no poyinient pas charisboy, §emerp Beale! io de te Raymion® GrBag | poesuile Svalent honneurde, uit cochons prêts pour le marché 4! ou de l'a - Lorrain, V. uiseize, E. rcher, M. suffrez-vous de ‘maux . ; re !

ROOSEVELT. ficeà au dela chaleur torride Rondeau, L. Rondeau, E, Campeau. “tas billeux, de constipation 10—La Panthère, 2e tableau, 3e acte. Bruno. eine ‘gén raie desa fepoulesfurent brûlés fons!
qui s'en dégageait. |M. Campeau: MM. A. Lachapelle. 0; a doRL eiBEMEDE 11—Duo:Loindu bal; Miles Y. et T.| RR. SS. Grises de la Croix, et la Rvde| che à toin, sitelage double.etc.

| (CHAMPROOSEVELT,N.Y.(FA) Il y avait deux hommes à bord et LEGanscartierBSanseartoeMo ‘ remède doux. sûr, végétal vous ; 12—Une heure de garde, M. C. Daveluy ; Sr Berthe. C’est une rude perte pour M. B.|

un monstre préhistorique, blessé à |P2S UN ne fut blessé mortellement -in. L. Valiquette, O. Guindon, Raoul |" cemsin. Vosintestiss agirout 13—O Canada. NAISSANCE Forget. Les pertes sont en partie cou-
mort. le monoplan Fokker F-32. le 2 pllote, 8.-M. Botts, du départe- ~amveau. R. Campeau, M. Campeanu | normalement sans le moindre La Panthére, drame social en trois M. et Mme Armand Frappiel | vertes par les assurances. |

A ment du Commerce, fut lancé en de © Campcsu, Maurice St-Denis. Les | soupçon de coliques où de ma actes et deux tableaux, de E. Boulay: ane fille baptisée sous Jes noms de !
plus grand avion jamais construit p *“ux Etats-Unis s'est abattu hier dans POT8 de l'avion tout juste avant l’at ‘rais de musique furent faits par loise, Gratienne Foucard: La Panthère, | Marie-Jeanne-Aurette-Giséle.  Par-| Le euchre des Enfants de Marie, le

I» hameau de Carle Place, tout prés terrissage final. Il reposait in 1lles R. Valiquette J. Pageau A. Ba- Doux, sûr, purement végétal.

 

  

 
Mlie M.-M: D'AMours.

   

rain et marraine, M. et Mme Lac-  35 courant, obtint un ¢anc succes;

 

conscient à cinq cents pieds plus loi»: ‘net Mme D. St-Denis: ainsi que En pharmacies, seulement 25c ! Madame Foucard . Miles A. Raymond ‘ance Frappier, grands-parents del il est encore trop tôt puur en parler
cu champ Rooseveit , , et on ne le trouve que dix Frinutes ar MM. Oscar Proulx, Paul Morin, PORTEZ VOUS BIEN Madame Clainris . G. Bélisle ‘enfant. en connaissance de cause mais une
Quand le géant de l'air s'arréta plus tard. Il est dans un hôpita! "us se retirèrent enchantés de le — , Valérie Clainris'. . L. Larocque A M. et Mme Aquila Duquette, une [preuve de suceds est qu'il avait

tinalement sur le toit d'une maison |scuffrant de plusieurs blessures zénéreuse hospitali é de M. et Mm° Hortense . . . M. Régirabald ‘ille baptisée sous les noms de Ma-' salle comble et tout le monde était:
a deux étages qu'il défonca naturel- Harry McDonald fut projeté au de- -E_Camrcau. 2 La Rouguine . . . . . . R. St-Denis ; rie-Cécile-Gisèle. Parrain et mar- éontent.
lement, 1] avait fallll se buter, 4 toute hors avant son compagnon. II sen + Fe passage chez M. et EEAEd La Grêlée . . . . . A. Raymond' raine, M. Charles-Henri et Mlle Rita

‘ruse sur un hangar voisin, fl'avait est tiré avecquelques blessures, Mme J.-E. Campeau,dimanche der- La, Belle Aurore . . H Lavergne Duquette; frère et soeur de_ l'enfant. Lsa température est devenue mais
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DE600

Manteaux de Fourrure

Jours Seulemen

commencant
samedi

 

Gigan
Manteaux de Rat

Musqué 309.00
Valeurs régulières jusqu’à $150.

     

 

  
   

   
  
   

 

   

      

    

   
       

PRIX DE VENTES DE JANVIER
AU DEBUTDE LA SAISON

‘ ACHETEZ

MAINTENANT

 

  
   

   

  

  

   

     

Manteaux de

Seal Electrique

$79.00

Manteauxde
Mouton de Perse

iduceShyover 6269

EXTRA SPECIAL

reuil.

SAMEDI SEULEMENT

 

    
ANNEE POUR PAYER
Pas d’intérêt ni frais supplémentaires.

Rég. jusqu’à
$125.00. Pour . 

  
 

 

 

Epargnez en Comparant nos Prix

et nos Qualités

Manteaux
de Seal
Hudson

MOITIE PRIX

8 Peaux d’une excellen-

’ te qualité. Rég. jus- °

qu’à $300.00. Pour … …

Q Régulier $25.00,

|| ROBES
||

mene
a Prix dewente . . . .

9

| <== DAUIDS
et Velours

100, RUE RIDEAU

MANTEAUX DE
VISON CANADIEN

Rég. $150.00. $119.50
Pour . .

MANTEAUX DE VISON JAPONAIS

Rég. $750.00. $595.00
Pour .

Ne manquez pas de

profiter de cette

Vente de Robes

Si vous désirez une aubaine, en voici

tes @ (0; 0 © eo (0 Ws

  
Je; e » © test (© IW te une. 732 robes seront en vente demain.

 

Des aubaines dont vous ne verrez pas

de pareilles de sitôt.

MANTEAUX de DRAP
Garnis de Fourrure

Groupe I Groupe II Groupe III

$10 $15

®

°

50
‘ En vente à

Seulement 45. I y en a qui valent deux fois le prix

FOURRURE

demandé. Quelques-uns valent 839.50
  

 

 jusqu’à $125.00. Tantauy en
aura .. .…. +. ee .. ce ee      Manteaux

de SealElectrique

$149.00
Garnis de Kolinsky, Ecureuil et Martre.

e

En plusieurs fascinants styles et nou-
velles teintes. Régulier $2 98

a jusqu’à $7.50. Tailles
14 à 40.

Rég. jusqu’à.
$225.00

 « * 0 0 + + © # # +
.     
  e

r

 

I
So      : a RE ) A Lu

         



{

A 2

14

LES CAVALIERS ROUGES
NREGISTREN\ UNE BELLE
VICTOIRE SUK LE RIDEAU

Nos Etudiants sont maintenant remis en bon chemin—

 

re = mme

Î
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Indiens champions

TORONTO.—John et Stanley
Lewis, Indiens des environs de
Landen, ont enlevé le cham-
plonnat double canadien aux
fers à cheval en prenant la
mesure de William Coulter et
en Brown de Toronto par

bane Strothers deSarnia a I
u N. Brown par 54-19 pour

le titre simple,   La troupe donne une meilleure performance que,
mardi—Verdon, Jodouin et Graham comptent les
points savants—Erreur fatale de Jodouin—Partie
assez rude.

 

CE SUCCES DONNE UN REGAIN #:
a
e
a
e

Sa
ne

— - -ù

DE COURAGE AUX PARTISANS v

Jubilez, mesdames et messieurs, entonnez l'hymne de la vic-
toire! Le La Salle, porte-étendard de notre élément dans la ligue
de hockey de la Cité, équipe dont nous vous avonsà maintes re-
prises fait l'éloge, est enfin en bon chemin. Cette bande de dé-;
mons rouges en qui nous avons placé toute notre confiance, a enfin i
démontré aux paroissiens réunis jeudi soir à l’Auditorium qu’elle de 1a joute, mais Wentworth et Ar-
était faite de bonne étoffe et que nous avions raison d’être fiers
d'elle. Ces vaillants gladiateurs tricolores, aux ohandails. flam-
boyants, combinaison formidable de jeunes et de vétérans, ont sou. ;

levé les applaudissements de la foule en triomphant du Rideau au :
pointage de 3-1 dans un conflit passablement intéressant. Le Ri-|
deau, quoique vaincu, a résisté avec l'acharnement d'une troupe» 9
ambitieuse qui ne craint rien et qui ne cède le terrain l'âme en' Johnson, centre, F. Boucher, F. Cook
paix, certaine d’avoir fait noblement son devoir. |

Ces mémes Rameurs ne sont
ble: gare à eux durant la course

L'expérience des Savants a
jeunes du Rideau. Tandis
science et en habileté, le La Salle
revers de la première soirée lui a fait du bien en le faisant rentrer 1—Rangers, Murdoch, Thompson, 6.46
en lui-même pour trouver la lumière qui lui indiquerait le chemin
du succès.

LE COUURAGE RENAIT
Cette victoire egt des pius populai-

res dans les milieux où nos vana-
diens se reunussent pour jaser ae
hockey et discuter la campagne po-
litique. |
Haut les coeurs! Après ia défaite

de mardi aux mains au Shamrock, le
La Salle vit ses partisans apatius, de-
courages, mécontents même, quatcer
l’'Auditorium en se demandant la rai-
son véritable de la catastrophe.
La joie remplace maintenant ces

sombres sentiments car les savants
ayant retrouvé la clef du succes ont
ouvert ia porie dorée qui y conduit et
la foule s'enguuftre derriere eux, gale
et heureuse, sachant bien que ies vic-
toires se succéderont désormais avec
assez de régularité.

LES GARS VONT BIEN
Nos gars ont bien travaillé jeudi

soir, pas encore parfaitement peut-
être mais avec un entrain qui nous
fait espérer de grandes choses. 11
faut cependant que l'instructeur
Evraire se hâte d'aplanir les quelques
coins encore un peu rudes qui nui-
sent aux progrès constants. du. treu-
peau.

Et surtout, il serait recommandable
que les Tricolores ne poussent pas lu
générosité au point de compter au
profit de l'ennemi! Cela peut devenir
ort ennuyeux à la longue.
Quoiqu'il en soit, nous saluons bien

haut la troupe. McCann a bien fait+
ce qu'il avait à faire; Verdon et Gra-
ham ont continué leur besogne sé-
rieuse, portant sans cesse la guerre
en territoire ennemi avec le résultat
qu’ils secouèrent le filet.

Mercier, Jodouin, Leclerc, Bergin,
Lafleur ont commis des erreurs mails,
en général, ils les ont rachetés par de
brillants exploits qui leur valurent les
applaudissements des fidèles. Les au-
tres troupiers ent fait leur part quand
ils furent envoyés au feu.

NOTRE GENEROSITE
Verdon ouvrit le bal vers le milieu

de la première période Saisissant la
potreprès de sa ligne. il déjoua tout

 

 

Lorsque vous

revêtez vos

habits de gala   

portez un

Chapeau Dur
le chapeau correct
pour la toilette.

“VICTOR”

$3.85
“MOORE” et
“RATTERSBY”“SIFTON"

$5.00 $6.00

RPREMFRAShop
209, Bank

“

, 164, Sparks

certes pas une quantité méprisa-
!
eu raison de l'enthousiasme des

que le Rideau recevait une leçon en ture. Cook. Dutkowski, Rurns, Gott-
faisait voir à ses partisans que le

le monde, poussa la rondelle derrière
la détense ennemie, la reprit et por-
ta un coun mortel. Ce fut l'unique
point de la séance. ; .
Au début de la deuxiènie période,

Jodouin fit preuve d'une grande gé-
nérosité lorsqu'il poussa dans le filet
de McCann la passe que Quinn en-
voyait de derriére nos buts. Quinn
reçut Je crédit de ce point. C’était
décourageant.
Jodouin se racheta cependant peu

après au moyen d'une belle perior- :
mance: il poussa la rondelle de main
de maitre jusquà la cage ennemie,
attire Johnston etyous gentimént
le que en lieu sûr.
en général, ils les ont rachetées par de
un instant avant Ia cloche finale à
la suite d’une course de bout en bout.
Il contourna Peterkin et tira au mo-
ment où Johnson venait à sa ren-
contre. Ia rondelle alla s'aplatir
dans le colri et le La Salle l'emportait

haut M6NmunTe rome
RIDEAU: Johnson, McMonagle et

Peterkin: 8B. Howe, centre, Draper,

Quinn, P. Howe, Morrison, Lagrave et
Hulquist, glternants. LE
LA SALLE: McCann, Graham et

Verdon: Bergin, centre; Mercier, Le-

clerc, Gratton, Lafleur, Bordeleau. H.

Jodouin et B. Jodouin, alternants. |

Arbitre: Billy Smith. Juge du jeu.
Wash Pellètier. |

SOMMAIRE |

1—La Salle, Verdon . . . . .11.30
Punitions: Peterkin, Graham et

McMonagle.
’ SEeuxième Période

2—Rideau, Quinn . . . . . . ; 8.00
3—La Salle, H. Jodoui

Punitions: Quinn. Graham, Lafleur,
McMonagle et Gratton.

Troisième Période
4—La Salle, Grahani . . . . _. 18.00

Punitions: Verdon, Lafleur. McMo-

agle, 2, Graham.
nagl Arrêts !
McCann . . 6 5 ;

Johnson .. ..... 5 92 4 11!

Finale: La Salle, 3: Rideau, 1. |
materlpmin |

 
LES AVANTAGES |

DES HYDRAVIONS
!

CES MACHINES SONT CONSTRUI-;
TES POUR LA VITESSE. — PLUS |
VASTE CHAMP D'ACTION QUE
LE AVIONS TERRESTRES. |

{

Jusqu'à ces dernières années, les!
hydravions étaient beaucoup eus,
lents que' les avions terrestres. ‘est|
l'impossibilité de trouver des aires de;
départ et d'atterrissage, suffisamment
longues et bonnes, qui a orienté les
constructeurs d'appareils de vitesse,
vers les hydravions. En effet, les:
plang d'eau sont plus vastes et de
surface plus égale que les terrains
d'aviation. Des envols et des amer-
rissages à 100 milles à l'heure y sont
beaucoup moins dangereux que sur le,
sol ferme.

Voilà pourquoi. ce son* ‘os hydra-
vions qui détfennent. dr \ = 1927, les |
records du monde de v.. ”. en dé-
pit de la difficulté de p- ‘nee. de
fragilité des coques et cos flotteu:s.
ainsi que des plus grandes résistances
à l'avancement.

  
JOHNNY FARRELE, jadis  

LES RÉUNIONSDE

    
LES RANGERS SUR

TASDUCIRCUIT

 

CHICAGO DANS UNE PARTIE

 

5 SAVANTSDEREN

 

! NEW-YORK ONT TRIOMPHE DE.
SERREE. |

- |

CHICAGO. — Les Rangers ont pris |
la tête de la zone Américaine de la

‘ort intéressante jouée ici jeudi soir
cn présence de
plus vaste foule jamais vue à une
partie de hockey locale.
Ce fut une affaire des
Murdock fit deux points au début

:e 3-2 sur antejo dans une

lus serrées.

hour égalisérent les chances svant le
premier repos.

Il ne restait que 85 secondes de jeu
dans la deuxième  strophe quand
Frank Boucher réussit le point dé-
cisif de la randonnée sur la passe
de Bil Cook.

ALIGNEMENTS
RANGERS: Roach. Bourgeault. et

et W. Cook; subs. Thompson, Mur-
doch. Quennevilie, Goldsworthy, Vail
et Keeling.
BLA HAWKS: Gardiner, Went-

worth, Taylor, centre. Riplev: Arbour
et March; subs. Somers. Miller, Cou-

selig et Ingram. z
SOMMAIRE

2—Rangers. Murdech. Bourgeault, 7.00
3—Chtcago, Wentworth. Riniey. 11.40
4—Chicago. Arbour, Rinley, 17.20

Deuxième Période
5—Rangers, F. Boucher, W. Cook,

Troisième Période
Pas de point.

ons: Johnson 3; P. Cook.
Bourgeault. Quenneville. Miller, 2;
Taylor. 2: Rinley, 2; Somers, 2; Ar-
bour. Wentworth. -

Arbitres: Georre Mallinson. Mon-
tréal; Berlinguette. Montréal.

CET HIVER
PLUSIEURS CHAMPS DE COUR-
SES EN OPERATION AU COURS
DE LA PROCHAINE CAMPAGNE.

Bowie ferme ses portes demain soir
ét. dès lors tes chevaux circuteront
exclusivement sur ce qu'il est convenu
d'appeler pistes «\hiver. Et les cours
sliers auront du terrain en plein pour
prendre leurs ébats car ils n’auron
pas moins detrois ou quatre champs

leur disposition.
Le turf d'hiver jouit aujourd'hui

d’une grande popularité: les assocla-
tions y distribuent de riches bourses.
et il arrive souvent que les assistances
dépassent celles des grandes réunionsa

‘ ligue Nationale, grâce à leur victoire
artie:

,000 personnes, la :

ti
| présidence

!tenue ici

titaire et dressera la cédule. LISTES DES MEETINGS
Voici la liste des réunions actuel-

lement en marche et de celles qu’
s’ouvriront sous peu:
BOWIE: Association agricole du

Maryland méridional. — Du 18 au 30
novembre.
PARC

de l'exnosition de la paroisse Jeffer- |
ron. Nouvelle-Orléans. — Du 28 no-
vembre au 34 décembre.
TA HAVANE: Jockey-Club améri-

cain de la Havane. rarc Oriental. Ma-
rianao, Cuba. — Du 14 décembre au
15 mars ou au-dela.
PARC KEENEY: Jockey-Club de

la Floride, Bayard. Floride. — Du 14
décembre au 14 janvier.
AGUA CALIENTE: Jockey-Club

d'Agua Caliente, Basse-Californie. —
Du 28 décembre à la fin d'avril.
PARC DE L'EXPOSITION: Joc-

xey-Club de ‘la Louisiane, Nouvelle-
Orléans. — Du ier janvier au 4 mars.
MJAMI: Jockey-Club de Miami,

Floride, — Du 16 janvier au 8 mars.
WINDSOR SE DECLARE

Voici aussi les dates des réunions

)

de 1930 au parc Kenilworth de Wind- |
sor:

;: Sept jours.
ETE-AUTOMNE: Du 26 juillet au
août. — Scpt jours.

2
2

UN BFAU SUCCES
DE L'OLYMPIQUE

| DRTROIT REMPORTE LA VICTOI-
RE SUR NIAGARA EN PRESEN-
CE DE 9.000 PERSONNES.

~=TRNIT. —L'Olvmpique a battu
‘vidQars far 6-4 dans une partie de

JEFFFRSON: Association !

i

Tr:
PRINTEMPS: Du 27 juin au 4 juil- ;

2

 

pl
Mans, dédié à saint Jullen, et dont

emière fut posée par
l évêque Vulgrin en 1080. La cons-
truct on n’en fut terminée qu’au XVIe
siècle.

+

LA MODE de
ues à blanc et
e 1703. .

' LES SPORTIFS de Vienne espè-
rent que les Jeux Olympiques seront
un jour tenus en cette v Les au-
torités sont à eonstruire un vaste
stade capable de contenir 50,000
spectateurs et qui sera terminé en

® = »

L'EXPLOIT dun trou en un seul
coup, si rare sur les terrains
de golf, est maintenant chose très

e 0
poudrer les perru-
éme lhabit da

 

HereWithén, pointer champion d'Amérique, qui a remporté plu-
| sieurs prix & New-York et à la foire d'hiver de Toronto. Ce chien ap-
particnt 4 Rebert-F. Malonéy, de Pittsburg.>

V!
ER

 

POSE OK-ROGHA
RUGGBY AMÉRICAIN

Colgate. 32; Brown, 0.
Pennsylvarie, 17; Cornell, 7.
Syracuse, 6; Columbia, 0.
Colgate, 32; Brown, 0.
Carnegie Tech, 20; New-York 0.
Pittsburgh, 20; Penn State, 7.
West Virginia, 6; Washington et

Jefferson, 0.
 ——

MUIRE PRÉSIDENT
DE L'UP. OTTAWA:

{nour se livrer, loin du bruit des fou-
 

CINQ CLUBS REPRENENT LE
HARNAIS DANS LE CIRCUIT DE
LA VALLEE.
PEMBROKE. — M. James Muir,

‘ jcurnaliste d’Almonte, a été élu à la
de lz ligue de hocke

Upper Ottawa à l'assemblée annuelle
ercredi soir.

MM. William Ladéroute d'Arnprior.
Dr L. McKinnon de Renfrew et un
représentant de Carleton Place oc-
cuperont les Vide-présidences. Il est
entendu que l'an prochain: la prési-
dence ira a Carleton Place qui la
céda cette année a Almonte.
M. Muir choisira son propre secré-

Les clubs suivants seront au poste
cette année: Renfrew, Pembroke,
Arnprior, Almonte et Carleton Place.
Ce dernier club n'était pas représenté
à lassemblée mais il a fait savoir
qu’il enrôlerait une équipe comme
par le passé.

 

 

   

 

aAFAB
la ligue Internationale jovée ici jeu-
M soir en nrésence de 9.000 specta- RANK CLAMCY, jcueur de défen-
teurs. Les locaux Inenaient par 2-0, sc d'Ottawa, qui a compté deux
à la première session et 4-3 à la points contre les Américains jeudi
deuxième. : soir,

Steele fut le héros de la ioute: quoi-‘ . —
qu'il ne fit on’un nuin*. 11 déclencha SRE PE y
nresque toutes les attaoues locales. !}
McInenly. McCahe et Newman firent |
checun br noint nuis Creighton mit ‘
fin an pla‘3ir en tanant deux points
ders la période finale. }
Herrington, Gauthier et Smith

comptèrent les points de Niagara.

VARSITY PERD
TORONTO —LeMarlboro à battu !

Varsity par 2-1 dans une nartia des
séries natrintiques ionée iri fendi soirReae

Sous le distingué patronage de

 

 

DE LA CITÉ
rms

LIGUE  
  soiteur est maintenant

en 4%e se   
 

LLENSUYÉ SESERCERA
Di HOR DE LA VILLE

commune en Amérique. Il s'en est
fait près de 200 sur les terrains ca-
nadiens durant 1939.

GEORGL-W. BLAKE, arbitre vé-
T téran, est un des rares experts en

ste.  

  

rT

i DUEi D L'

L'ancien champion a des am-
bitions sérieuses de re-
prendre le titre welter de
la vallée.

LA POPULARITÉ
DE ROMÉO LEBERGE

Oscar Villeneuve, jadis champion

 

  welter de la région, est bien détermi-
né à reprendre les honneurs perdus
il y a une couple d’années parce qu’il ;
ne sut pas se tenir en bon état. :

Voici donc qu'il a quitté la ville

les à un entraînement sérieux en
préparation à son grand match aver
Reméo Laberge, clou de la soirée que
monte Claff Lecompte à l’Eden d-
Hull le 16 décembre.
Oscar est un homme solide. Quand
il sera revenu a sa splendide forme
de jadis, il sera quasi invincible et
tcus ceux qui lui en veulent feront
bien de se tenir à l'écart.
Pesant présentement 156 livres, il

se réduira à 147 livres, car il est bien
stpulé dans son contrat qu'il ne de-
vra pas peser plus de 147 livres lors- |
que sonnera l'heure de croiser les i
gants avec Laberge.

GARS POPULAIRE
De son côté. Laberge pèsera 141 :

livres. Le poids favorisera peut-être
Villeneuve, maïs comme les deux
hommes sont dans la classe welter,
personne ne peut s'objecter au poids Lorsque vous entrez
de lun ou de l'autre. Ce sera, sans 

: Cheese ont réservé 75 billets pour son ;

| ose aux amateurs de la région.
© Laberge est si populaire aque ses |
| “amirateurs de In maison Château '

culation qui pourra se faire sur les

contredit. une bagarre mouvementée.
Aux dires de Lecompte, ce sera la

nlus enlevante qui ait jamais été of-

combat avec Villeneuve. Ils en
avalent retenu 50 lors de son dernier
enaagement. }
Lecomte a laissé 150 billets chez

Fortin et Gravelle et 11 recommande
aux amateurs de s’en procurer sans
tarder car ils s'enlèveront rapide- ;
ment. Et l'impréserio fait remar-|
auer qu'il est innocent de toute spé-

ment aux clients — à

billets à la dernière heure. | lité

SEGRAVEAURA

NEW-YORK. — J.-Lee Barrett, se-
crétaire-trésorier de l’Association des
yatchtmen d'Amérique, qui est de re-
tour du congrès de l’Union de Yacht-
ing internationale, tenue récemment
à Bruxelles, déclare que le major sir
Henry Segrave, détenteur du record ;
mondial de vitesse en auto, inscrira
trois yachts rapides aux régattes in-
ternationales de 1930 à Détroit.

Sir Henry aura un candidat dans
la classique du trophée Harmsworth
et deux dans l'épreuve du trophée
Scripps. Mlle Betty Carstairs inscri-
ra son Estelle V aux courses Harm-
sworth et l’on compte aux deux au- |
tres amateurs anglais.
Le prince Ruspoli d'Italie reviendra

avec le “Savoia”, une embarcation
mue par un engin de 2,000 cv. Il ge
peut aussi que le marquis del Pozza,
sportif italien, accompagne Ruspoli
et tente fortune dans la classique.

même prix de $23.
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National Clothes Shop, c’est tout comme

si vous entriez dans notre vaste atelier,

pour ce qui est du prix payé. Car les vê-

tements National sont vendus directe-

telier — ce qui élimine tous les profits
que reçoivent d'ordinaire les intermédiai-

res et les vendeurs en gros. Vous écono-

misez ainsi BEAUCOUP D'ARGENT et
vous vous procurez des vêtements de qua-

Vous pouvez achetes maintenant votre
Paletot de cette manière.
choix parmi plusieurs centaines de con-
ceptions en vogue de la saison, de pale-
tots confectionnés par des tailleurs ex-

perts suivant des stylistes en vedette, de

tissus que l’on trouve ordinairement que
dans des vêtenients beaucoup plus cof-
teux.. Tous les paletots sont cotés au

Lorsque vous achetez du

magasin National vous

obtenez les meilleurs

Choses diverses du domaine universel qu'il est bon de connaître
et qui font revivre le bon vieux tempa.

 

de boxe de l'armée américaine du-
rant la guerre.

ouest des Etats-Unis, fait usage de
dix foueurs pendant ses parties. Le
dixième homme remplace le lanceur
au bâton. |

e 0

bien connu du turf,
surtout dans le Kentucky et l'Illinois,
ast un Canadien. I est présente-
ment en repos dans sa famille près
de Hamilton, Ontario. Il fera la
campagne de Miami.

+. .

VOICI la liste des arbitres qui tra-
vaillent à tour de rôle dans la ligue
de hockey Internationale: Louis Ber<

uette, Jarry Goodman, Guy
, Bobby Hewitson, ‘Mike Rod-

den, Tom, Munro, E. Irwin, M. Mc-
Carthy, FrankAllen, George Pennie.

+ -

BUDDY HACKMAN, demi de 'uni-
versité du Tennessee, joue au rugby
pour diverses institutions mineures
et majeures depuis cinq ans et, d'an- 

matière de boxe qui soient encore au hée en année, il a fait partie d’équi-
IL était chef des instructeurs nes victarieuses.

   
  

  

     

  

LIL
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an wool.  

     
dans un magasin

un prix fixe de l'a-

Vous avezle

vêtements au Cana-

® e ;

LA LIGUE “Timber” du nord- |

LE JOCKEY Lawrence McDermott ‘
dans le

 
Les billets se vendront promptement.

avant que nous annoncions qu'ils sont tous vendus.
Le plan ouvre, vendredi, 29 novembre, à 10 h. du matin,

au Controle de "Auditorium.
Billets en vente aussi chez Goldstein, 57, rue Sparks, et au magasin

Kelvin ator Sales and Service, 250,
réservations avant vendredi matin. Téléphone: C. 5300.

Leurs Excellences

Au nombre des candidats améri-
cains dont la présence semble assu-
rée. il y a Gar Wood avec son Miss
America VIII, et James Talbot, fils,
de la Californie.
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da, et cela direc-

tement du con-

fectionneur, 
le Gouverneur

Général et la Vicomtesse Willingdon,

HOCKEY PROFESSIONNEL
Plue rapide — Plus émotionnant — Suivant des nouveaux règlements.

Les Maroons de Montréal seront ici
Samedi, le 30 Novembre. Rondelle en jeu à 8 h. 30 p.m.

Procurez-vous les ‘ vôtres

rue Bank. Pas de 
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*pugiliste de renom.
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Nous achetons direc-

tement.

Nous vendons directe-

ment.

Vous épargnez ce qui

va d’ordiniare à l’in-

termédiaire

grosse part des profits

sur les vêtements de
qualité.

  

‘Les plus progressifs marchands de vêtements au Canada”

186, RUE SPARKS, OTTAWA

 

  

  

    

 

L'EQUIPE de rugby Georgie Tech
à déjà dressé une rtie de sa ce-
dule pour l'année 1880. Elle ouvrira
la campagne le 4 octobre contre l'uni-
versité de la Caroline méridionale.

+ »e
AU NOMBRE des sportifs décédes

ces jours derniers, on remarque: le
docteur Mark Baldwin. ancien lan-
œur des ligues majeures; Joe Mc-
Ginnity, aussi un ancien lanceur des
grandes ligues; Lester Dean, fameux
starter sur les pistes de courses amé-
ricaines; John Rohrer. conducteur
d'autos de courses.

a e =

TÊLAFF LECOMPTE était jadis un
des meilleurs joueurs de balle aux
bases dans la région. C'était aussi un

 

JADIS, les joueurs de hockey pro-
fessionnels ne recevaient guère plus
de $600 ou pour leur premièrë
saison dans cercles salariés, Au-
Jourd'hui, les pitances initiales vont
de $1,800 à $2,800.

GRAND SOUPER DU :
CLUB WRIGHTVILLE

Samedi soir en la salle B. et, B.
grand souper aux Iéves monte par
le club de hockey de Wrightville..
Tous les amateurs sont cordialement
invités d'aller s'amuser ferme tout en
donnant un coup de main à une or-
ganisation méritoire.
Le régal commence à 10 heures
récises. ..
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es Américains se

vengent de l'Ottawa

 

dans une belle joute
Nos Sénateurs succombent

grâce à un coup heureux
de Himes dans le sur-
temps.

CLANCY ETWORTERS
SEDISTINGUENT

Les Sénateurs n’ont pas été favo-
risés du sort à New-York jeudi &oir.
En dépit d'une lutte acharnée, du
travail brillant des étoiles de Newsy
Lalonde, nos gars ont succombé sous
les coups des Américains, au poin-
tage de 4-3, après un effort supplé-
mentaire. ;
Un coup heureux de Himestiré après

24 secondes de surtemps, assura la
victoire aux Yankees. Himes avait
atteint la ligne bleue quand il hissa
son coup; la rondelle bondit de façon
étrange comme mue par une puis-
sance mystérieurse et avant que Con-
nell ait pu se remettre, la pilule glis-
salt dans le panier.

C'était de quoi arracher le coeur!
Nos gars ayant travalllé avec une
énerg
la fin méritaient bien la palme.

CLANCY SE DEVOUE
King Clancy et Worters furent les

héros de la soirée. Le célèbre copain :
d'Ottawa fit du jeu remarquable et
compléta sa belle performance en en-
lait deux points qui remirent nos
gars dans Ja course. Worters se dis-
unguu dans le sac.
burch ouvrit ie 1eu pour New-York!

dés ia premiere muinuwe de jeu, mais
Clancy egunsa les chances en moins’
de CING UINURES.
Sneppard ev surch portèrent alors

ic pousage a 3-1 pour les Amerl-
Calas EL 18 siLUAtion d'Uttawa n'eLai
vas des plus roses, mais la troupe
vontinua sa iutte sérieuse avec d’heu-
reux résuitats.

+ LE COUP DE GRACE
La deuxième période venait àpeine

de s'ouvrir que Clancy recevait une
BR passe de MH. Kilren et portait un rude

coup que Worters ne vit pas venir.
d Les Senateurs bombardèrent sans

répit la cage ennemie, mais Worter:
faisait des prodiges de valeur.
Finnigan égalisa les chances sur la

passe de Shields au milieu de la troi-
sième période, Dès lors, ce fut un
duel acharné qui aurait dû se ter-
miner en notre faveur, mais Himez
surprit tout le monde en ricochant
son coup de hasard dans le surtemps.

GNEMENTS
AMERICAINS: Worters, Simpson

et Conacher; centre, Burch; Boyd et
Massecar; subs, Sheppard, Holmes,
Burmeister, Reise et Himes.
OTTAWA: Connell, Clancy et

Smith; centre, Lamb; Finnigan, et H.
Kiuea; subs, Touhey, Starr, Grosve-
nor. Shields, Connor’ et Nighbor.

MMAIRE80
Premiére Période

1—Américains, Burch . . . . . 145
Quawa, Clancy 00 + 2 . 445

Américains, Sheppard, Conacher,

4—Américaing, Burch . . . . 1.28
Punitions: Lamb, Conacher.

Deuxième Période
| 5—Ottawa, Olancy, H. Kilrea . . 41

Punitions: Conacher.
Troisième Période

6—Ottawa, Finnigan, Shields. . 13.10
Punition: Lamb.

Supplémentaire
T—Américains, Himes . . . . .
Punit’ § :s: Shields et Simpson.

LES COURSES
24

  
   

 

    

 

       
    

   

   
  
  
  

   

    

   

    

MISSTEP ENLEVE LA RICHE
CLASSIQUE DU JOUR D’AC-
TIONS DE GRACES. — DOWA-
GIAC ECHOUE.

BOWIE. — Misstep, brillant cour-
sier de l'établissement Le Mar. a
porté 121 livres à la victoire dans le
Tiche handicap d’Actions de Grâces,
disputé jeudi après-midi au champ
local sur le mille et un furlong.
Le vainqueur conduit par R. Work-

man. fit le voyage en 1.53 3-5 pour
Mtriompher le Dr Freeland, espoir de
Walter Salmon et Glen Wild a J.-F.
Adains.
Cette classique de $10,000 ajoutés

Savait attiré onze partants ct des
pmellleurs, mails, si l'on excepte Miss-
dtep. les favoris ne firent guère heu-
reuse figure. Au nombre de ceux qui

Mn'ont pas réussi à se placer, on no-
tait le fameux Dowagiac, inscrit au

Mhandicap d'Agua Caliente, Gaffsman
de l'établisement Seagram, Balko,
Bobashela et Princesse Tina de J’éta-
blissement Audley, Buddy Baster, Hot
Toddy et William T.
Grenock a établi un nouveau re-

Bifcord de 1.10 3-5 en gagnant le han-
Wicican Aéro de six furiongs.
- LES RESULTATS

Premiére Course
1—8torm, Thurber, $6.70. 4.20, 2.90;

#-Rodrack, Halbert, $16.00, 8.00;
B—Jolly Pal, Sério, $2.90. Temps, 1.12

Mvour six furlongs.
: Deuxième Course
IB 1—Gay Past, Quattlebaum, $27.20,
#1340 2.30; 3—We Dun It. Robertson,

850. 4.80; 3—Snowflake. Schaefer,
70. Temps. 1.256 pour sept furlongs.

ro
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isième Course
1- Greenock, Halbert, $38.20, 10.40,

9.50:  2—Judge Schilling. Catrone.
£5.40, 3.20: 3—Sandy, Thurber, $2.40.
glemps, 1.10 3-6 Pour six furlongs.
& Nouveau record.

Quatrième Course
1--Misstep, Workman, $5.10. 4.30,

#30. 2——Dr Freeland, GQ. Rose, $13 40,
B90. 3—Glen Wild, Fator. $8.10.
emps, 1.53 3-5 pour le mille et un

furlong.

  

Cinquiéme Course
1 Searcher, Bejshak $39.30. 3.30,
30, 2.50; 3—Bewithus, Léger. $3.00,
20. 3—Crystal Domino, Robertson.

5.00. Temps, 1.46 2-5 pour le mille
A 16

Sixième Course
‘- Clear 8ky. Schaefer, $8.30, 5.70.

380; 2—Turf Writer, Renick. $9.20.
20: 3—Neaton Kay. Robertson.
$8.30. Temps. 1.54 2-5 pour le milâle

t un furlong.
à Septième Course

1- Othello, Esbv. $13.90, 7.10. 5.00:
Léonardesu, Workman. 35.50. 3.60;

49 pour le mille 1/16,

e farouche du commencementà |

EN MARYLAND:

«|rude passage de la part du

Bir Leonid, Cooper. $4.80. Temps. |
« oublié le fameux

!

|

 

    
|
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DANNY COX, jeume athlète du Ma-
ple Leaf, dont le travail impres-
sionne les critiques de la Nationa:c.

 

Les Maroons seront

__ LE DROIT OTTAWA VENDREDI29NOVEMBRE10929

 _——| 

ARTERS CONDUIT
LE CLUB BARRIE

Clifford “Squirrell” Arters,
un des meilleurs joueurs

de hockey de la capitale, nous
quitte définitivement pour s’é-
tablir à Barrie où il aura la di-
rection du club de Pendroit
dans l’O. H. A. junior.

Arters a eu une brève mais
belle carrière, car en plus de
s'illustrer dans les circuits lo-
caux, il a brillé à Carleton
Place et dans le Nord-Ontario.

MOORE BAT DE
BONS COUREURS

LE MARATHON DE BERWICK
DISPUTE DANS DES COND1-
TIONS FORT DESAGREABLES,

BERWICK. — Gus Moore de Pitts-
burgh a gagné le 20e marathon an-
nuel de Berwick disputé jeudi aprés-
midi sur un parcours recouvert de
glace et de neige. Il fit le trajet en
49 minutes 42 secondes et demi, soit
deux minutes au-dessous du record
qu'établit Willie Ritola en 1922. Il y
avait 32 concurrents.
Richard Detwiler du collège de

Pennsylvanie arriva deuxième; Billy
Reynolds de Galt troisième; James
Henigan de Boston quatrième; Wilf.
McCluskey de Toronto cinquieme; le
capitaine Radcliffe du college de
Pennsylvanie sixième; William Ruc-
kel de New-York septième: William
Meyer de Philadelphie huitième; Ar-
thur Marvin de Portland neuvième;
Fred Sargeant de Galt dixième.
Phil Silverman de Brooklyn, vain-

queur l’an dernier, saisi d'un malai-
se grave en parcourant le deuxième
mille dut abandonner,

pere

VOLOMITE RACHETÉ
PAR LA WALNUT HALL

NEW-YORK. L'établissement
Walnut Hall, de Lexington, Kentuc-
ky, à racheté au prix de $13.500 le
trotteur Volomite qu’elle avait vendu
pour $5,800 à Tom rt, 1 y a
deux ans.

Il sera retiré au haras.

      
 

 

 
 

dans ces parages-ci

Montréal nous vient précé-
dé d’une réputation des

| plus enviables.— Ottawa
| aura une rude tache sur

les bras.

BOUCHER DANS LE
CAMP ENNEMI|

| -

Les Meroons, ces étonnants gladia-
teurs de Montréal, ennemis acharnés
du club Ottawa, feront les frais de la
musique au salon de Clare Brunton
samedi soir. Oui, lecteurs, les Ma-
roons, avec Nels Stewart, Babe Sie-
bert, Bill Phillips, Georges Boucher,
Dutton, Ward et le reste de ce grou-
pe dangereux. tentent fortune con-
tre les Sénateurs pour la première
fois de la campagne 1929-30. Inutile
de dire que le combat fournira des
émotions à tous ceux qui en seront
témoins.
Montréal nous vient précédé d'une

excellente réputation et surtout de
celle d’avoir infligé une prune de
taille aux Bruins de Boston. Ces der-
niers étaient privés, il est vrai, des
services de Shore, mais n'empêche
que le troupeau de Strachan, les dé-
classa complètement.

VIEILLE RIVALITE
Montréal et Ottawa ne s'aiment pas

tout de suite dans le domaine sportif.
Non, copains! Les Uhlans n’ont pas
oublié que les Maroons les élimine-
rent du concours il y a une couple
d'années et l'heure de la revanche
sonne. L'an dernier nos ouvriers
n'étaient pas un facteur sérieux mais
cette saison, c'est autre chose et les
Lalondiens n'entendent pas se faire
jouer un tour par ces assommeurs de
la métropole.
Nous sommes aussi fort anxieux de

voir Georges Boucher à l'œuvre con-
tre le club dont il était, il n'y a pas
si longtemps, capitaine et Ame diri-
geante. “Buck” subira sans doute un

oupe
des “assassins” qui, l'an dernier, se
permettaient de lui tirer l’areille.
La vente des billets marche ronde-

ment: la direction de l’Auditorium
s'attend à ce qu'il y ait salle comble.

LES INDIENS AUX
JEUX OLYMPIQUES

ON PARLE D'EN ENROLER DANS
UNE EQUIPE DE BALLON POUR
LA GRANDE FETE DE LOS AN-
GELES.

Les Indiens. les vrais, pas ceux
qui habitent l'Inde, mais ceux qu'on
appelle Peaux-Rouges, viennent au
sport.

Cela, à en croire les journaux amé-
ricains qui annoncent l'intention des
quelques tribus qui existent encore
e former une équipe de football qui

| demanderait son Description aux Jeux
| Olympiques de 1932, Los Angeles.
| Ces conirères ajoutent que les Indiens
sont d'extraordinaires coureurs, aux-
quels il arrive fréquemment de forcer
un cerf à la course.

| Tout en faisant la part de l'exagé-
{ ration.... rappelons que deux Indiens
au moins ont laissé dans la spécialité
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NOS COMPTEURS
 

H. Kilrea. .
Claney .
Lamb . . .
Finnigan . .
Touhey . .
Shields
Smith . .
Grosvenor . . ©

1
9
L
9
6
3
2

®
0
0

06
0

0
0

0

    
OUVERTURE AU

PARCJEFFERSON
PAUL BUNYAN GAGNE LE HANDICAP
D’ACTIONS DE GRACES SUR UN
TRACE DEFAVORABLE. — FAVORIS
ET NEGLIGES PARTAGENT.

N.-ORLEANS:—Paul Bunyan a enlevé
le handicap d'Actions de Grâces, de
33500 ajoutés, disputé jeudi après midi
à l'occasion de la réunion d'hiver au
parc Jefferson  C’étalt une randonnée
d'un mille et 70 verges qui avait réuni
huit partants et le vainqueur était le
deuxéime choix dans les paris.
Galahad arriva deuxième et Calf Ro-

per troisième. Patricia Marian, Sankar,
Mixup, Lord Braedalbane et Golden
Mac ont aussi couru.
La piste n'étant guère propice, 1! fal-

iut au vainqueur 1.56 pour compléter le
voyage.
Selon toute apparence, le meeting Be-

ra couronné de succès, car il y a sur
les lleux un grand nombre de cour-
siers supérieurs.

LES RESULTATS
Première Course

1—Clémence, Frayley, $54.00, 12.90, 6.30:
2—Bobby Powers, Huff, $3.90, 2.80; 3—
Princesse Isabelle, Fowler, $5.00. Temps,
1.23 2-5 pour six furlongs.

Deuxième Course
1—Agapanthus, Horn, $2490, 16.50,

7.50; 2—Witchmount, Wood, $6.00. 4.20:
3—Alto, Martin, $5.10. Temps, 1.21 3-5
pour six furlongs.

Troisième Course
1--Open Go Shut, Leyland. 86.70, 3.50,

3.50; 2—Rasull, C. Meyer, $3.80, 3.40; 3—
Prig, M. Rose, $920. Temps, 1.59 pour
le mille 1-16.

Quatrième Course
1—Extreme, Leyland, $6.00. 2.90, 2.20;

2—-Glod Mint. Parmalee, $3.20, 2.60; 3—
Count Palatine, Fowler, $4.50. Temps,
1.220 1-5 pour aix .

 

 

3—-Calf Roper, Laidiey, $2.80. Temps, 1.56
pour le mille et 70 verges.

Sixième Course
1—Yam Toy, Cavens, $9.00, 4.

2—Essie, Knight, 45.20, 440; 3—Maribo-
ro, Cramer, $4.10 Temps, 1.56 3-5 pour
le mille et 70 verges.

Septième Course
1—-Babq Delhi, Carroll, $7.80, 4.10, 3.30;

2—Harpoon, Shropehire, $3.40, 2.90; 3—
Punkie, Knight, $3.40. Temps, 2.0! pour
le mille 1-18.

SEATTLE EN TETE
DU PACIFIQUE

PORTLAND. — Les Eskimos de
Seattle ont pris la tête de la ligue du
Pacifique en triomphant de Portland
au pointage de 1-0, dans ume joute
intéressante disputée ici jeudi soir.
Walker compta le seul point du

conflit après 955 minutes supplé-
mentaires.

SUCCES DU BELGE

4.60, 3.60;

  

 ; Une réputation formidable. Voici une
; cinquantaine d'années un Peau-Rouge
i CONNU sous le nom
; Pied de cerf. courait à Londres.
ine connut jamais ses sibilités
exactes, et. plus PSprès de nous, qui a

ngboat?

  

de “Deerfoot”, Buffalo, dans un combat

BUFFALO. Arturo  Schackels.
welter belge. a battu Bobby Tracy de

e six ron-
et on des peu intéressant, livré ici jeudi

soir.
Le vainqueur pesait 148 Livres et

Tracey 146.
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T,VICTINE DES AMERICA
“DE VAILLANTS ATHLÈTES
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( QUESTIONNAIRE |
S

  

M. le rédacteur du Sport. — Veuil-
lez donc me donner les informations
suivantes. — Louis J. Ottawa.
1.—Pourquoi les Maroons veulent-

ils se défaire de Hooley Smith? D’ou
vient ce joueur et quand fit-il ses
débuts professionnels
Rép.—Je ne pense pas que Mon-

tréal veuille se défaire de Smith. La
rumeur qui circula à cet effet fut
démentie par Dunc Munro, gérant de
l'équipe. Smith est originaire de To-
ronto. Il fit ses débuts professionnels
à Ottawa en 1924.

. +=

2. — Préférez-vous la défense d'Ot-

il aussi bon que Mantha? ;
Rép.—Oui. Mantha est plus effi-

cace que Burke. .

amateur d'Ottawa?

noncer là-dessus, pour la bonne rai-

mencer. Attendez encore deux ou
trois semaines afin de donner à tous
les clubs une chance de se placer et
aux joueurs celle de se faire valoir.

+»

&4—Qui gagnera le championnat de
la ligue Nationale?

p.—Je favorise Boston, mais Ot-
tawa et Canadien seront des plus
dangereux. . a

=

5.—Quel est le meilleur salaire payé
dans la ligue Nationale% Que reçoi-
vent les recrues?
Rép.—A peu près $10,000. Les rares

recrues, essentiellement recrues dans
la Nationale, ont environ $2,000 pour
la première année.

5 = =

8—Quelle est l'occupation de Jos.
Verdon?
RepIl est à l’emploi de la com-

vägnie Bell Téléphone.
meet

VIVE SURPRISE
DESCOUGUARS

LA BANDE DE JACK ADAMS PAS-
SE LE BATON AUX MAROONS.—
HEUREUX DEBUTS DE BEVER-

 

MONTREAL. — Les Couguars sont
dans la jubilation. Eux que la mal-
chance s'acharne à poursuivre de-
puis l'ouverture de la saison, les voilà
maintenant en mesure de s’enthou-
siasmer car îls ont remporté jeudi
soir une victoire inattendue sur les
farouches Maroons,
pointage de 7-8 dans un combat serré
livré au Forum en présence d'une
foule qui ne pouvait en croire ses
yeux.
Cetie défaite applique les freins

aux Maroons qui devenaient la ter-
reur des aute rcslubs de la ligue.

Bill Beveridge, nouveau gardien de
buts des Couguars, a fait du beau
travail sous une fusillade nougie
dans la troisième période.
Carson Cooper enfila trois points

pour assurer aux visiteurs leur pre-
mier succès de l'année.

ALIGNEMENTS
DETROIT: Beveridge, Noble, Hicks,

centre, Goodfellow, Hay, Cooper.
subs: Connors, Aurie. wis, 0-

Hughes.
G. Bou-

phy, Bellefeuille,
MONTREAL: Benedict,

cher, Wilcox, centre, Phillips, Ward,
Trottier, subs.: Munro, Dutton. Ste-
wart, Siebert, Smith, Robinson,
Northcott.
Bobby Hewitson et Bert Corbeau.

SOMMAIRE
Premiére Période

1—Détroit, Hicks, 5.44
2—Montréal, Stewart, Dutton et

Smith, 43.
3—Montréal, Siebert, 7.47.
4—Détroit, Aurie, eLwis, .53.
5—Fiétroit, Cooper, 3.23.
6—Montréal, Dutton, Ward, .53.
Punitions: Ward, 2; Lewis.

Deuxième Période
T—-Détroit. Cooper. Hay, 1.35.
8—Détroit, Hay, 1.35.
Punitions. Dutton.

_ Troisième Période
10—Détroit, Goodfellow. Connors,10.37
11—Montréal. Northcott, Dutton et 
eliow, 3,

*

aWrd. 2.53.
13—Montréal, Smith. Siebert. 3.39.
13—Montréal Siebert. Smith, 2.43.
Punitions: Detet Good

'

IE
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tawa & celle du Canadien? Burke est- |

3. — Quel est le meilleur joueur:

Bill et Bun Cook, fameux frères qui brillent
Rangers de New-York. Leur travail est, depuis plusieurs années, le
fait saillant de la tenue des guerriers du gai White Way.

|

+t 
Rép.—I] est très difficile de se pro-|

son que la saison ne fait que coin--

!

 
les battant au.

!

 
  

 

PROCESS
LA VICTOIRE |

DU SHAMROCK
LES IRLANDAIS DONNENT UNE
BELLE EXHIBITION POUR BAT-
TRE NEW-EDINBURGH.

Le Shamrock et le New-Edinburgh
ont donné une splendide performan-
ce à l'Auditorium jeudi soir et, après
du jeu enlevant de part et d'autre,
les Peau-Vertes ont obtenu la déci-
sion au pointage de 3-0. Les Irlan-
dais jouent présentement avec au-
tant d'entrain que s’il s'agissait d’une
série de championnat.

Hec. Pilon, ce vieux cheval de guer-
re, enfila deux points durant la ba-
garre et Art. Twlur fit l'autre.
Hec réussit le premier de façon

sénsationnelle: roulant à vive allure
sur un seul pied, il enfonça la dé-
fense des Burghs, s’empila sur Alen
Woods et poussa le disque dans le
sac.

Art. Tabor grimpa sur l'aile, porta
un rude coup et les Shams menaient
par 2-0 au premier repos. .
L'autre point vint dans la troisiè-

me séance grâce au coup opportun
de Pilon, qui avait reçu une belle
passe . de Harold Tabor au moment
où l’ennemi arrétait ce dernier.

  

 

Alignements
Shamrock. — Venne, Coulson et

Kinsella; centre, H. Pilon, H. Tabor
et Richards; alternants, James, Gri-
mes. R. Joliat, Schultz, A. Tabor.

 

ON DU SHAMR
  

 

 

DE LA

ZONE CANADIENNE
G P N Pr Ct. Pts

 
; Montréal à Ottawa;
] burgh; Détroit à Toronto.
+ Dimanche— Bostbn & Chicago; 

 

LE CLASSEMENT OFFICIEL

 

Ottawa ...…. 5 1 1 82 24 11 Rangers ua $ 2 1 33 19 9
Canadien ... 8 1 2 28 18 8 Boston ...xv % 1 0 19 18 8

i Montréal eo 3 % 0 27 19 8 Chicugo ..... 2 % 2 22 16 6
y Toronto ... 1 % 1 20 30 8 Détroit ..... 1 ¢ 1 21 20 3
-Américains, 1 8 0 10 15 2 Pittsburgh... 1 8 0 17 24 3

PARTIES DE SAMEDI
Américains à Canadien:

Yq

LIGUE NATIONALE

ZONE AMERICAINE
G P N Pr Ct. Pts

Boston & Pitts-

Rangers à Détroit,     
     

LA GUIGNE LUI
JOUE UN TOUR

GERVAIS VICTIME DE L'HONNE-
TETE DOUTEUSE D'OUVRIERS
QUI LUI SIFFLENT SES ÉCONO-
MIES.

 

 

Michel Gervais, entraîneur d'un cy-
cliste français allait assez souvent
avec son poulain, en Hollande. Le
duo y récoltait de nombreux florins.
L'entraîneur en question ne vou-

lait pas changer ses florins ou les
déposer en banque. Il préféra en fai-
re un paquet et les placer dans un
coin de sa cheminée, endroit seul con-
nu de lui.

Un jour, fl partit pour un voyage
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LES QULLEURS
DE LA BOSWELL

BAIZANA GAGNE DEUX SERIES AVEC
SR RON POINTAGE. — FRED REUS-

  

La citadelle Baigans a enlevé deux
séries dans la ligue de quilles Boswell
jeudi soir, grâce à un splendide rallie-
ment dans les derniers orts de la ses-
sion. Fred Balzana roula une série de
226 et J. Hamelin une de 222 pour as-
surer la palme à leur club.

Villeneuve gagna la première gévie
grâce surtout & Théo Lanctôt et à W.
D'Amour. La Hull Electric fit un bel
effort par l'entremise de Bélanger et
de Benolt mois elle n'eut pas assez de
souffle.

Voici les résultats:
CLUB BAIZANA

 

 

 

 

 

 

 

       

New-Edinburgh. — Woods, Bates assez long et après plusieurs semai- |À- Bslzane . . . 130 156 158— 44
et Reid, centre K. Burnett; H.|nes sa logeuse avait profité de son E. Enicana - … 132 195 36-33
O'Neill et McGill; alternants, Stit, absence pour faire remettre la cham-|E: Tremblay . . 145 188 155. 468
James, G. Burnett, T. McInenly. bre à neuf sans ie prévenir. Quand;J Hamelin ee. 162 222 158— 542

notre homme rentra, son premier —_—
SOMMAIRE soin fut de se rendre à sa cachette.| Totaux . . . . . 740 844 872—2457

5 : Malis, stunéfaction! les florins n'y CLUB VILLENEUVE
— Première Période étaient plus! ‘Tête puis fureur de|H: Godbout - -. . 152 150 156— 458
sous les couleurs des! 1-$h#&Mrock, H. Pilon . 600, l'entraîneur qui comprend qu'on l'aire Qarneau se: ie 100 138— 302

2Shamrock,A.Tabor : 6.00 volé E. Bédard - . , .. 115 129 153— 397
Deuxième Période La logeuse, assistant à la scène, et A. D'Amour . ...174 196 131—501

To == 3—Shamrock, H. Pilon apprenant la disparition des “thunes”! Totaux . . . .. 782 764 749-2295
i (H. Tabor) . . . . . . . . 18.10 en était, on le conçoit, toute bou- HULL ELECTRIC

INDIENSGAGNENT Punitions — Kinsella, Reid, T. Ta- leversée. Après quelques instants, un|O. Clermont . . . 130 139 141— 410
— bor, O'Neill. souvenir se précisa dans le cerveau |F. Bélanger . . . , 185 185 181— S51

’ Troisième Période de la dame, qui s’écria: “Ah!.. j'ai x Lafontaine a 138 133 135— 315
BOSTON. — Springfield a batiu| pas de point. ._ compris pourquoi maintenant les plà-|R- Garon. ... 138 121 o-— 255

les Tigres de Boston par 2-0 dans punitions — Coulson, McGill, Kin- triers et tapissiers ont fait venir tantiG; Lajote 2 21 2 133° 133
une partie de la ligue Américaine sella, K. Burnett. de caisses de bière durant les répa- oo iss
jouée ici ejudi soir. TT ARRETS rations. C'était avec vos florins! Totaux . . . 750 114 “743-2016

Heller et Carrigan comptèrent dans Woods . .. 5 6 10 31| “C'est à vous dégoûter d'être éco-| Baizana gagne deux séries.
la deuxième session P Venne . Ll 8 4 9 2i!nome!” répondit 'entraineur atterré. Villeneuve gagne une série. —
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“V avez dû ayer 245 Jous pay By

cher ce pale
| . ”

monsieur
#3
Lu

ES hommes qui sont au fait des tissus
mais qui ne connaissent pas les prix des

Tailleurs Tip Top confondent tous les jours
les complets et pardessus Tip Top avec les
vêtements cotés à des prix beaucoup plus éle- .
Vés. ‘

Si les Vêtements Tip Top, en leurs tissus, re ; \q
confection et styles se vendaient par petites ; [A

à quantités, leur prix serait beaucoup plus : [
& élevé. Mais les Tailleurs Tip Top sont les W

plus gros tailleurs vendant à un seul prix, et it ‘
le gros volume de leurs affaires leur permet il Vi808
de vendre à la plus petite marge de profit. Ils | | Li x

achètent aussi directement des plus grosses | | | ,
filatures au monde, et cela en vastes quanti- | ; By

tés, ce qui leur assure de très appréciables ii il

Vous pouvez profiter des méthodes d’achat _. | | | | i a
et de confection des Tailleurs Tip Top pour to i i y fes
vous procurer des vêtements de qualité, et fil oY Cal
cela sans payer une prime pour la qualité. su Rs 2
Entrez simplement en tout magasin Tip Top,
choisissez le tissu, la teinte de votre préfé-
rence, faites confectionner votre vêtement
dans le genre que vous désirez et le prix sera
toujours $24.  

 

     



 

 

 

 

CE QU'UN CHRÉTIEN DOI SAVOIR:
= ares4m7

L'annonce de la trahison, (Jean 14
’ : 20-31.)
81 doit y avoir un traitre parmi

led apôtres, cela ne les empêchera

pas de demeurer ses digiies envoyés
de Jésus; c’est comté tels qu'ils de-
vront être accuelllis par ceux à qui
{ils iront prècher l'Evangile, c'est
pour récompenser l'hospitalité qu'on
leur donnera en même temps que
pour la leur assurer qu'il promet de
regarder comme fait à lui-même ce
qué l'on fera pour eux; d'autre part,
pulsqu’ll est le Fils de Dieu incarné,
c’est à Dieu son Père, en définitive,
que s'adressera l’'hommege qu'on lul
rendra dans la personne de ses dit-
ciples. “En vérité, en vérité, je vous

lo dis: quiconque reçoit celui que
j'aurai envoyé, et quiconque me re-

coit, reçoit Celui qui m'& envoyé.”
Ainsi donc Jésus veut que ses apô-
tres se rappellent leur titre. d’enr
vôyés de Dieu et pour se mainttentr

dans les sentiments de l’humilité la

plus profonde, comme nous l'avons
expliqué, au verset 16, et pour ap-

précier l'éminente dignité à laquel
le il les a élevés 4n les associant à

son oeuvre rédemptrice,
NOUVELLE DENONCIATION

DU TRAITRE

Jésus allait vraisemblablemest en-
treprendre un discours sur la digni-
té et les devoirs de l'apôtre, quand
la pensée du traître, dont il Né pou-
vait guère d'ailleurs détacher ses re-

gards, le hante de nouveau et vient
changer le cours de ses idées et de
ses sentiments. ‘Ayant dit ces cho-
ses Jésus fut troublé en esprit, et 1l
rendit, témoignage et dit: “En véri-
té, en vérité, je vous le dis: un d'en-
tre vous me livrera.” A la vue de
ce malheureux qui s’est déjà engagé
a le livrer lachement entre les mains
de ses ennemis, et qui va s’attirer
par ce forfait les terribles châti-
ments de l’enfer, Jésus éprouve une
émotion indicible; la pensée de ses
propres tortures n’est pas absente

non plus de cette grande tristesse

qui envahit son âme. Jésus croit de-
voir de nouveau annoncer la trahi-
gon de Judas, c’est que tout à l'heure,
et citant la prophétie qui s’y rappor-
tait, ces disciples n’ont pas suffisam-
ment compris le sinistre avertisse-
ment où ont paru y prêter trop peu
d'attention. Cette fois 1! bera plus
explicite et l'accent qu’il y mét sé-
ra plus saisissant. En effet les dis-
ciples, en entendant signaler un
{raitre parmi leur groupe, sont
muets de stupeur et ne savent d'a-
bord que s'interroger du regard,
tremblant de reconnaître ce portide
Puis, comme chacun d'eux, hormis
le traitre, lul-méme, est pleinement
conscient de gon amour et de son êt-
tachement au Maître, comme d'autre
part, Judas demeura impassible, n°6-
veille nullement leurs soupgohs, lis
prennent le parti, pour mettre fin à
leur angoisse et faire constater d'-
ment leur innocence, de demander
tour à tour au Maitre”: Seigneur,
est-ce moi?’ Judas, continuant à
dissimuler à l'audace de répéter lui
aussi la même question. “Le Maître
qui entend le ménager jusqu’au bout,
lui répond de façon à ne pas être
entendu des autres:” “Tu l'as dit.”
Alors, au (lire de Saint Jean, un des
disaiples de Jésus, celui que Jésus
aimait. (c'est-à-dire saint Jean lui-
même) était couché sur don sein;
Simon Pierre lul fait donc signe et
lui dit: “Dis quel est celui dont
Il parle.” Celui-ci, étant plaoë à tagle
de la sorte, sur la poitrine de Jé
sug, lui dit: “Seigneur qui est-ce”
Jésus lui répond:” C'est deslut pour
lequel je tremperai là bouchée et &
qui je la donneral.” Ayant donc
trempé ta bouchée, fl fa prend et lu
donna à Judas, fils de Simon Isca-
riote.”
Pour comprendrecette petite scè-

ne, il faut noter que les Juifs, à cette
époque, mangealent à demi couchées
sur des divans, appuyés sur le cou-
de gauche, la main droite demeurant
libre pour prendre les aliments.
Jean se trouvait à la place d’hon-
neur. à la droite de Jésus, en face de
lui, par consequent, et sur le même
divan. I n‘avait pour le regarder
qu'à élever légèrement la tête et il
pouvait la réposez sur sa poitrine
Pierre devait se trouver à la gauche
du Maître et célui-ci se trouvait dans
la même situation vis-à-vis du chef
des apôtres, que Jean par rapport
à luf. Auss!, au moment où Jean
tourna In tête pour rezarder son
Maître, ses yeux purent-ils rencort-
ter ceux de Pierre qui, plus an
xieux que ies autres de connaître le
traitre, s'était quelque peu soulevé
sur son divan épiant le moment fa-
vorable pour communiquer avec le
disciple  

 
 

 

 

du Maître. Æoyant que Jean était
traité par lui comme son privilégié,
il comptait que sa-guestion ne reste-
rait pas sans réponse, qué Jésus n’au-

comme d'ailleurs au coûrs de sa vie|
publique, témoigna À Jean une pré-|
dilection spéciale, ce fut sans douté;
à cause de la douceur de gon cargc-
tôre, et de ses moeurs, à cause We
son aptitude spéciala À comprendre
les mystères divins, pue sa granfle
pureté; sa jeunese d'ailleurs ajou-
tait encore aux attralts de sx .êtehe
nature. ie

Il eut l'insigné privilège dé repd-|
ser sa tête aur 1s cosur de Jésus d'y;

divine et fraternelle dont il fut le
modèle et l’apôtre; il y put sonder
cette plénitude de la grace à laquelle

tifla lui-même d’une façon al ex-
traordinaire. Le coeur de Jésus fut
pour lui conime up foyer de lumière
surnaturelle qui
ses feux, én fit 1€ plus sublime et
le plus divin des évangélfstes.
La bouchée de prin’ ou de viande

que Jésus présenta au traître après
l'avoir tremgéedale “charoceth”4
(sorte de sauce rappelant le mortier
que les TIsraëlites avaient du pré-
parer pour les constructions des rois

d'Egypte, du temps de leur oppres-
sion,) était une nouvelle marque de
sa miséricorde envers le tnalheu-
reux dévoyé, car elle était une témol-
gnage d'amitié. C'était la coutume
en effet, vèrs là fin du repas, en par-

portion du plat commun comme pour
l'assurer de son réspect et de son af-
fection.

Bien loin d’être. touché par cette
délicate attention du Maftre, Judas,
fit que s'endurcir dans son péché.

Il prit la portion que lui présentait

Jésus, “et à ce moment”, dif saint

Jean “Satan entra en Jui.’ Par la

nouvelle détermination qu'il venait

de prendre de comsommer son infé-
mle, il donne une entrée définitiveà
satan dans som Ame scélérate, car
c'est lui donner accès, que d’obéir &
ges pernicleuses suggestions et de sé

faire son Instrument aveugle. St
Lac fait mention d’une première
phase deia prise de possession de l'8-.
me de Judes par Satan, au moment
out il se rénâtt auprès des princes des
rôtrés pour leur faire son ex&cra-

Ble proposition,
11 wétait orromé de se fonder But

cette parole de saint Jean: “et après
la bouclés, à ce moment, Satan entra
dans son âme", pour couclurfe 4 la
commnnion de Judas et a la der-
nière cêne. Risa A'indique que cet-
te boûchée fut du pain, ou en tout
cas du pain oonsacré. Au teste, ia
prétendus communion de Judas lors
de l'institution de l’Euchartstie est
fortement contestée et Yon tend de
plis en plus dé nos jours à établir
qu'il s'était défi éloigné du cénacle
quand Jésus commuhia ses disci-
188,

’ LA SORTIE DU TRAITRE

Puisque Judas se montre inacces-

sible au répentir et qu'il guette dé-

äormais le moment de s'évader pour

aller exécuter son forfait, Jésus au-

quel #a présence semble peser plus

que jamais, l'invite, à mots couverts
cependant a agir au plus tôt. “Ce

que tu fais, fais-le au plus vite!”

Par ces mots, Jésus non seulement
thanifeste au traitre qu'il est au cou-

rant de toutes ses machinations,
mais il lui, donne aussi à entendre
que sans s& permission, et sans une
volonté positive de sa part de mourir

pour le salut des hommes, fl ne pour-
rait Jamais réussir à le lfvrer à ses
bourreaux.
Notons ici encore un trait dé la

mansuétude de Jésus. Pour donner
son congé au traître, il recourt À une
expression équivoque, afin d'empè-
cher les disciples fidèles de lui faire
un mauvais parti s'il .le leur dénon-
çait ouvertement.” “Or aucun des
convives ne comprit ;pourquoi il a-
vait parlé de 18sorte. Quelques-
uns pensalent, vu-4me Judas avait
la casette, queJésus-voulait ! i dire:
Achete ce dont nous avons besoin
pour la fête, ou de douner quelque
aumône aux pauvres.” I pouvait
être question d'allér'acheter quelque
provision pour le repas du lende-
main, ou encore de taîre quelque au-
môhe‘ comme le vôulait l'usage.

“Celui-ci donc. aÿtint pris la boy-
chée sortit aussitôt: c'était la nuft”

Cette simple réflaxion est. comme
on l'a dit d’une frégique brièvete!
Les ténèbres é&talent descendiues en bien-aimé sans être aperçu

CALENDRIER ECCLESIASTIOUE
CALENDRIER DU 1.7 DÉCEMBRE 1920

effet sur la cité et elles convengls
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1—DIM. VI. ler Dimanche de l'Avent, 1 el ze O. de la Ste Vierge, 3e
pour l'Eziian où le Pape. Vêpres du Dim, mém. du
suiv. À la Basilique, ouverture des Quarante-Meures,
2e O. du T. 8 Racrement, sous une seule conclusion.

2~Lun, R. t

|

Ste Biblane V. M Sd. 2e O. à .t ne © la Férie. 3e de la Ste

3—Mar. 8. S. François-Xavier C, Dm, 2e O. de la Férie, .m.

4—~Mer. B, s. LaRTSsologue E. D. D. 2e O. de In Férie, &e de_- rbe, m.
'8—Jou. VI t - TL

De la Férie. Messe du Dim. préc. bas,LL 21 de lu Sto-Viergé. m. préc, 3e O. de 8. Sab 2e

G—Ven. B. ~ S 4S. Niculas RE, C., D, ut 8. m8i . - _ _ AT

7--Sam. B. 8. Ambroise E. D, D. 2e O. de la Férie, 3e O. et dern. 
Mosse basse de requiem, D. double,
simple, ©. oraison, Oct octave, Mém.

&z au. m oraison commandée (celle du Pape).

évan. de la Vigile, m.

Abréviations:—B. blanc. R. rouge. V. vert, VI,
Om. double majeur, $d.

violet, ? on peut dire

mémoire, Sol. solennité.Beanie, »

rait pas pour lei P@ LE OR CS | R
LE DISCIPLE QUE JKSUS AIMAÎT

Si Jésus péndant dernière cône,

puiser à longs traits cette charitéif

nous participons tous et qui le sanc- fi

l'irsadiant del}

tioenHer à la fin du repas pascal,|i
d'offrir à quelque convive choisi une
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ENTR’AIDONS-
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Oui, entr’aidons-nous d'une façon chrétienne qui, en défini-
tion, est la façon la plus pratique. Qué l’employeur et l’employé
s’entr’aident, que le vendeur et l’acheteur s’entr’aident, que le
riche et le pauvre s'entr’aident. L’entr’aide demande nécessai-
rement des sacrifices de part et d'autre. C’est la mort de l’égoïs-
me, qui est la pire plaie de toute société; c’est l’observance pure
et simple du commondement de Dieu: Aimez votre prochain
comme vous-même; c’est par le fait, l’obtention d’un bonheur
plus grand, d’une paix plus profonde pour cette vie, et d’une
garantie plus sûre pour l’autre,

Oh! comme on ‘oublie souvent cette vérité vraie! Comme on
se fait illusion! On croit qu’en ne pensant qu’à soi, qu’en tirant
de son côté toute la couverte, suivant une expression un pen
vulgaire, qu’en accumulant le plus d'argent possible aux dé-
pens des autres on sera plus-heureux en jouissant alors davan-
tage. Quelle erreur! Pourtant Notre Seigneur savait ce qu’il
disait et ne voulait pas nous tromper lorsqu’il affirmait: *‘Cher-
chez d’abord le Royaume de Dieu et sa justice’, c’est-à-dire
observez tous mes commandements et mes conseils, l’amour du

bi N

tonfesseur, D. docteur. P. pape, M. martyr, V. vierge, Vvs, ave,Uenae|

prochain particulièrement, ‘‘
croit’’, Le reste, c’est une aisan
signation calme qui conduira cha

à l'oeuvre sinistre qu’allait accom-.
plir le traître. C'était “l'heure des
ténèbres”, que les juifs préféraient
à la lumière, l'heure ‘de la puissan-
cé des ténèbres,” qui venait de s'em-
parèr de l'âme trouble de Judas, n’al-
lait pas tarder à se précipiter dans
le sombre abime des éternelles ven-
geances.

F. Bourret, C. SS. R.
Vinsre

Ceux qui metlent leur confiance en
vous, Seigneur ne seront point cone
fondus. (Dan., IlI, 49.)

1.—Un grand saint a osé dire:
Prier Dieu avec une ferme confian-
ce, c’est l'attaquer par où il ne peut
se défendre, c’est le prendre par l’es-
time de sa puissance et de sa bonté‘
‘’Laisse-moi châtier ce peuple ingrat,
dit-fl un jour à Moïse, et ne t'oppose
pas à ma justice.”

2.-—Outre cela, Jésus-Christ y est
engagé par sa parole, avec une es-
pèce de serment jusqu'à promettre
de transporter les montagnes; et,
pour mieux animer notre confiance,
il se compare à un bon père par rap
port à ses enfants.
3—N'a-t-on pas vu de tous temps

d'insignes exemples de cétte confian-
ce miraculeuse, et n’en voit-oà pas
encore à présént? A combien de pé-
-cheurs et de malades le- Sauveur a-
t-il déclaré que leur confiance leur
avait attiré sa miséricorde?
4.—Ma grande indignité, je le sens

bien, refroidit ma confiance: mais
doit-elle être fondée sur mor mérite?
‘ebt-ce pas suf la puissance et sur

la bonté de Dieu, sur les mérites et
sur les promesses de Jésus-Christ ?

5.—Il'ést vrai, cependant, la volon-
té de persévérer dang le péché est un
tarrible obstatle à l'effet de nos pri-.
ères, et, en cet état, ii est fort à
craindre que si Dieu écoute une âme,
ce ne soit pouf la puniz. Ii ¥init par
abandonner complètement àt défini-
tivement ceux qui ne Be lassent pas
de repousser sa grâce.

Prière. — Souvenez-vous de votre
promesse, Ô mon Sauveur: sur.elle
est bas’. mon espéraace. Je per-
drais courage si je considérais seule-
ment ma malice, mats JN; confiance
en votre infinie misérieorde, Yous ne
me repousserez que si je m'obstine à
|vous repousser moi-même.

Pratique.—Souvonez-véis des con-
Uitions miser par Jésus-Christ à sa
prrmesse: il nous exaucera si nous;
demeurons en Iui et si ses ‘paroles’
demérrent en nous. Si nous som- |
mes. ainsi fidàles, comment Dieu
vouy refriserait-H nos demandes lui
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qui prévient mêmenos désirs?
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et le reste vous sera donné par sur-
ce suffisante ou encore une ré-
cun de nous au bonheur éternel.

La prière pour nos morts

La splendeur de la doctrine catho-
lique eclate merveilleusement à cha-
cune des solennités qui marquent le
cycle litturgique.

Maispeut-être aucune de os te-
tes si élevée, si éloquente que soit la
signification que lui a donnée l'E-
glise, n'est aussi réconfortante à l'âme
numaine que ces jourénes des morts
où tant daffectious meurtries vien-
nent apaiser leur douleur au contact
des tombeaux et pleurer de plus dou-
ges larmes au pied des croix sépulcra-

Cet adoucissement démontre à sou-
hait combien l'idéal catholique domi«
ne la doctrine matérialiste, pour la
quelle tout ho,me s'effondre dans
le trou noir de .a tombe.

Chaque année. au mois de novem-
bre, l'Eglise nous invite à pmer pour
les morts. Si elle nous impose ainsi,
par sa Hturgle, Ia pensée des morts,
c’est qué trop souvent, par légèreté
et par négligence, nous laissons s'éloi-
gner de nous le souvenir de nos chers
disparus.

Disparus! Ne prenons-nous pas sou-
vent cette expression trop à la lettre?
et, inconsciemment peut-être, n'a-
vons-nous pas trop de tendance à
donner a ce mot le sens absolu
que lui donnent les malheureux qui
ne croient pas à la vie future? Nos
morts sont disparus à nos yeux sans
doufe, et c’est là une grande douleur.
Mais sont-ils pour céla si loin de
nous? Nos morts sont toujours près
de nos coeurs. Dans le bruit de la
vie journalière, dans le tumulte dt
monde. nous pouvons les oublier. Mals
qui de nous. (ins le recuelllement de
la solitude, n'a pas retrouvé le souve-
nir d'une âme amie? celle d'un pers,
d'un frère, d’une soeur, d’un ami à
qui nous nous prenons à faire nos
confidences comme au temps où Ia
vie nous rapprochait.

Pour un chrétien. ia pensée des
"+ amène. naturellement, la prié-
re pour les morts. Elle est d’ailleurs
un u’iO0ir de charité que l'Eglise nous
impose. Ces prières, nous les devons
à nos parents, à nos amis. à tous ns
chers morts.

Ensuite, il faut nous rappeler qu'il
ne sûffit pas de prier à certaines das
tes marquées par la liturgie ou par
l'usage. Donner aux morts une pen-
sée plus particulière pendant les jours
de novembre. au jour anftiversaire de
leur mort, cela est très bien. Mais {1
faut que toute l'année, nous ayons
ure pensée pour nos morts.

1 r->s prenons cette hâbitude de
vivre tosintimement avec nos dé-

a! en Terons de grands
fruits. Tis prient certainement là-
haut pour nous. pour eux fci-

: mmpr

C'est par le parole ét par Ia plume
qu’on acquiert de l'influence et qu'on est
puissent potr ‘a cause du bien.

T-nfis VEUILLOT.

Fr me RE Lo iY

  

Le ‘Cantique des Créatures’
nément de l'âme de saint François

L'éminent poëte qu'est Emile
tion que voiél: ‘

Qui nous donne le jour e

Hostie, immaculée én l'os

Le Vent dui fait tourner
Loué sois-tu pour le Feu
Le Feu brûlant d'amour

Et loué soyez-vous pour
Qui nous courbera tous,
Heureux qui devant elle
Que la seconde Mort ne

Loué soîs-tu, Beigneur, avec les- créatures, -
Et spécialement Messire lé Soleil! :

LECANTIQUEDES CRÉATURES
 

pu du “Soleff* avait jailli sponta-
et cefut le premier poète lyrique

du moyen-Age ot un des plus beaux dé tousles temps...
Ripert en a -fait Lheuyeuse adopta-

oe

A

t qui dé ses peintures
Orne tout l'univers et semble a toi pareil.
Loôté sois-tu, Seigneur, pour notre soeur, la Lune,

tensoir des cieux,
Les étoiles, mes soeurs, qui glissent une à une
Comme les grains d’un chapelet silenciéux.
Loué sois-tu pour tes arbres et, pour tes herbes,
Pour notre soeur, l'Eau délicate, aux yeux do lin,
Et pour le Vent aux chansons douces ou guperbes,

les ailes du moulin,
qui montre- la route,
et de. gaîté,

Met au coeur de la nuit sa vivante clarté;
Loué sots-tu, Seigneur, pour notre bonne Méêre,
La terre qui nous prend et nous berce en éüñtein,
Quand nous avons passé la porte du mystère,

, ‘ Nôtre Mère la Terre au flanc robuste et sain...
la Mort corporelle
Seigneur, d'un geste égal;
auront une ame tells
leur fasse aucun mal...

Emile RIPERT — (Le Poème d'Assise).
 

 

Saint Joseph consolateur
et libérateur des âmes

du purgatoire

C’est une pieuse croyance dans la
Sainte Eglise que saint Joseph, lors-
qu’il eut rendu belle âme à Dieu,
recut de la Tres Sainte Trinité la
mission d'annocer aux ames des
ustes retenues dang les limbes, la

e nouvelle de leur prochaine en-
trée au ciel. * La Très Sainte Trinité
destina ce glorieux Patriarché, dit la
vénérable Marie d’Agréda pour étre le
prédicateur de Jésus-Christ aupr
des saints de I'Ancien Testament, qui
attendaient dans ce lieu d’exil la ve-
nue de leur libérateur ”,
Le séjour que fit saint Joseph dans

les limoes et les consolations qu’il
porta aux âmes qui attendaient leur
délivrance lui ont attiré le titre de
Consolateur et de Libérateur de ces
autres âmes qui gémissent dans les
flammes du Purgatoire. Titre glorieux
pour le saint Patriarche, car il met
dans un jour magnifique les splen-
deurs de son crédit et les trésors de
sa bienveillance. Titre qu'il nous est
très utile de connaître, car il nous
révèle un moyenexcellent de venir
en aide à ceux qui ont quitté la terre,
à savoir, le recours à saint Joseph, et
d'autre part, un secret infaillible pour
abréger, plus tard, notre temps d’ex-
piation, en nous conciliant, par une
dévotion de plus en plus filiale & son
évard, là faveur de Oelui qui est st
puissant au clel, sur la terre et dans
le purgatoire.
Liss plus solides raisons justifient ce
itre.
Saint Joseph est le meilleur et le

plus tendre des pères. Or, quel père.
voyant son fils en prison, n'adoucit
pas, quand il le peut, les peines dé sa
captivité, Ce pouvoir, saint Joseph
l’a reçu de son Fils adoptif: “ LeFils
de Dieu, dit le vénérable Bernard à
Bastis, ayant les clefs du Paradis, en
a donné une à Marie et l’autre à Jo-
soph, afin qu’ils puissent introduire
tous leurs serviteurs dans le leu du
rafraîchissement et de la paix ".
Ayant entre les mains une des clefs

du paradis, on peut être assuré que ce
bon saint au coeur si compatissant
doit en profiter pour visiter souvent
les pauvres âmes du Purgatoire et
leur prodiguer toutes sortes de conso-
lations. Cela semble tout naturel. Ne
voit-on pas dans nos villes des hom-
mes riches et bienfaisants visiter les
pauvres, les malheureux, les prison-
niers et leur venir en aide autant
qu’ils le peuvent. Et saint Joseph,
qui est la bonté, là charité même, res-
terait indifférent, impassible devant
la grande misère des ames du pürga-
toire! Non. non, cela n’est pas pos-
sible, cela est trop contraire à tout
ce que nous connaissons de la bien-
veillance de notre aimable saint. Ce

 

de Marte, afin
épreuves soit

ons donc avec ferveur saint Josep!

et inscrivons-nous avéc eux dans ces
Associations pietises-qtri assurent aux
trépassés sa protection particulière, et
métitons par uné fidélité tous les
jours plus filiale, d’avoir part à
réra notrede
les mystérieusés régions de

suffrages quand no
Figone
pana

du purgatoire
Vous vousrappeles, disait souvent

le vénérable curé d'Ars, l'histoire
d'un saint prêtre. qui priait pour son
ami. 11 lui vfnt en pensée Qu'il
ne pouvait rieñ faire de meiux que
d'offrir le saint sacrifice de la messe
pour le repos de son âme.
Quand 11 fut au moment de la cone

sécration, il prit l'hobtie entre ses
mains et dit: “Père saint et étéfnel,
faisons un échange. Vous tenes I'A-
me de mon ami qui est en purgatoire,
et je tiens'ie corps de votre Fils qui
est entre mes mains. Eh bien! dé
livrez mon ami, et je vous offre
votre Fils avec tous les mérites de
sa mort et de sa pasion.”
En effet; au moment de l'élévation,

fl vit l'âme de son ami touté rayon-
nante de gloire qui montadit au ctel.

ne. oteffirA

LA VIE
La vie n'est qu'une ombre qui pas-

se; et si courte qu'elle soit, Dieu nous
I'a donnée pour mériter, par la grâce
de Notré-Beigneur Jésus-Christ, la
vie éternelle!... La mort décide dé
l'éternité: mais la mort ne peut être
que l'écho de la vie. Une vie vral-
ment pure et pieuse est suivie né-
cessairément d’une sainte mort. Une
vie indifférente et déréglée conduit
ordinairement à une mort déplora-
‘ble. Il est si difficile et si rare de
sé convertir au dernier moment,
quand on a toute sw vie méprisé les
dons de Die., et bravé les salutaires
avertissements de là justice, et d'all-
leurs les surprises de la mort sont ai
terribles pour celui qui ne s'y prépa-
re pas longtémyps d'avance! Per-
suadons-nous donc bien qué nous ne
sommes en cé monde qu’en passent,
et qué notre demeure fixe est dans
l'éternité Heureuse ou malheureusé,
selon que notre conduite aura été in-

 

… 
n'est quand une créature est dans
la peine €t la souffrance qu'il se dé-
robe et se retire; au contraire, plus
une âme est affligée et plus il s'appra-
che et comnatit à ses maux. Nous
avons donc lieu de croire que dans le
ciel notre saint Patron intercède sans
cesse en faveur de ces pauvres Ames

piatrices du Purgatoire, qu’il envoie
souvent les anges, devenus ses minis-
tres, pour les soulager, et qu'il ag-
court fréquemment lui-même au mi-
Heu d'elles pour les consôler oii ies
délivrer de leur prison.
Car ce n'est pas assez que Dieu ait

accordé à saint Joseph le pouvoir d'a-
doucir les peines du purgatoire, il
lui a donné de plus celui de les abré-
ger. ’
Et nous ne voyons rien que de très

naturel dans un semblable privi
Sur la terre, dans presque tous les
pays, Jes oonstiied'Oons donnent au
jus haut fonçct.cnaire de l'Etat, la
aculté de commuer les peines ou d’en
diminuer la durée. Peut-on croire que
Jésus-Christ & accordé a saint Jo-
seph, son père adoptif, un pouvoir
moins grand que celui que les hom-
mes accordent à leurs semblwies re-
vêtus de l'autorité suprême? Cela en-
core ne nous paraitpas possible. Pen-
dant sa vie mortelle saint Joseph
était un homme juste, e et pus

rmé nsdent. Au ciel il est co
Dieu à pu, sans crain-ces vertus et

te pour sa Rarfaile justios, lui con-
fier le privilège d'abréger, en faveur
de certaines es, et. dans quelques
clrconstances, la durée des expia-
ons.
Mais s'il est vrai que saint Joseph

est le Oonsolateur et le Libérateur
de toutes les âmes du Purgatoire, il
est également hors de «Wute qu'ii ré-
serve des gages-plus tendres de son
amour & celles ahi, pendant leur vie,
se sont distinguées par leur dévotion
envers lui et par leur zéle à propager
son culte. Le premier Joseph. pen-
dant la famine, soulagea les Eeyp-
tiens en leur distrib'*ant les blés dont
fl avait fait provision: mais ü fut
plus généreux encore envers ses pro-
pres frères. Non content d'avoir rem-
pil leurs sacsde froment, 1! y afouta
en nrésent somme qu’ils avaient
Apportée. Notre glorieux patron trai-
tera de mêms. et plus génér
gnetre, ses fidèles serviteura; fl ne
rcédera pour eux auprès de Jésus et 

retenues au milieu des flammes ex-.

nocente ou céupable; que pour quit-
ter Cette v'- sans regrets, {1 faut nous
habituer à détacher notre coeur’ de
ses blets périssables, de ses honneurs
éphémères, de ses platsirs trompéurs; {|
enfin, que pour ‘paraître avec con-
eneta

      

  
  
  
    
    
  

    

      

Futures
«

Meres
ES médecins recemmandent

aux futures méres de prendre
de Thuile de foiedé morte tous
les jours. Elle combat Pépuise-
ment Elle aide à consérrer les
dents. Favorisé aussi Îa croie-

sance du bébé. L'Emul-
sion Boott est la façon
agréable de ja pééfidré,
Facile à svalét otdre-
ténir. Un toniguenatrieif,
exquis, factié à digéref.

EMULSION SCOTT
pour in ive et l'enfant:

Scott & Bowne, Toronto, Ont. -
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MARINE MARCHANDE DU
GOUVERNEMENT

OANADIEN
Indes Qocidentales, Bermudes
À Guyanne Angiaise |

Honduras Anglais
 

SERVICE DES VOYAGEURS
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Pour détails s'adresser au Bu-
reau des Billets du National

| Canadien, en ville, 93, rue
j Sparks. Téléprone: Queen 904.

i  

flance devknt notre souverain Juge
à netré mort, il faut l'avoir connu.
aimé, servi fidèlement pendant la
vie. Pour le véritable chrétien, la con-
naissance de Jésus-Christ est la pre-

rte

Christ par le caractère doux et mo-
I deste. par 1. vie pure et lgborieuse,
par l'abnégition de soi-méme, le dé-
 vouement au prochain et le æle de
la gloiré de Dizu.

que le temps de leurs |
abrégé.

Durant ce mois de novembre, pri-

pour nos chers défunte, inscrivons-les ‘

corps pour entrer dans

bte poster
às|La messe pour les âmes

mièr. étude, l'amour de Jésus-Christ | Que désirè-je au ciel ct sur la ter-
est le premierbesoin du coeur; l'imi- |re, sinon vous, à mon Jésus. le Dieu
tation de Jésus-Christ est le premier ide mon co:ur et de mon héritagel
devoir, de sorte qu'on peut dire du Peu nous importe de tout perdre,
chrétien quc c'est un autre Jésus- pourvu que l'on gagne Jésus-Christ!

Rompue par le travail de menage ?

—Que faire?
N'importe combien vous souffrez,
vous devez vous lever, vous devez:
travailler tqute la journée. Ilya
une manière certaine d'éliminer
la douleur, de travailler conforta-
blement.

    

     

 

Vous savez comment les rayots
du soleif vous rechauffent-—come
ment ils pendtrent dans les cel.
lules. La chaleur curative ds
Sloan vous rechauffe aussi.
va à la source de la douleur--da
chasse. Achetez-en une bouteille
fraîche aujourd'hui, 35c.

SLOAN'S LINIMENT §
_ 29 French
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MAZDA

 
L’un peut être un Stradivarius—l’autre sans nom. Les
lampes aussi, peuvent paraître semblables, mais le nom
Mazda Edison est la marque de la qualité et de longue

LAMPES
Leosr

à l'intérieur “©

EDISON
UN PRODUIT DE LA CANADIAN - GENERAL ÉLECTAIG
 

 

 

 
Photographie d’un jeune monsieur

qui préfère le lait de la

LAIT PUR ET RICHE
Ottawa Dairy Limited — 3983, rue Somerset Ouest

Lait de Pouponnière, Crème à fouetler, Crème de table, Beurre
de Crèmerie (doux et salé), Lait acidophile, Lait de Beurre spe

cial, Crème glacée riche et pure.

Vous êtes invités à visiter notre Ferme de Laiterie Modèle,
Pour de plus amples enseignements,

téléphonez à Queen 1188.
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[Les Nouvelles Religieuses
  
Nouveau curé ;
QUÉBEC.—M. l'abbé Philippe Sy

vain, auménier chez les frères -
firtes, à Beauceville, a été nommé
élré à Dosquet.

Mes Frères de la Charité
Le 11 septembre dernier est pertie
Anvers, destination d'Atrida, au
tands, une première caravane de

cing frères dé la Charité de Gand.
Ces frères sont destinés aux établis-
tements scolaires d'Astrida. Des lo-

tix provisoires leur ont été cons-
ruits par les Pères Blancs.
1A '8 octobre, s'est ouvert au Ryuan-

da’ un postulat de frères indigènes,
placé sous le patronage du Bienheu-

eùx Charles Louanga. C'est la re-
? d'une oeuvre que la guerre
vait arrêtée.

. & ©

Let religt ehinoises d’Ichang
(Ag Fides)

ICHANG. — Les Boëurs franciscal-
nes dé Ja Ste-Enfance, religieuses in-
digènes du vicariat dlchang, se mul-
tiplient de plus en plus. Elles possé:
dent maintenant 4 maison centrales
d'où elles vont, deux ou trois. faire
1a classe dans les chrétientés.
Pour assurer l'avenir, quatre d'en-

de partir pour
kin, au Setchoan, d'où elles
nt dans 3 ans, munies du
gouvermemental.

Te
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L'Université Catholique de Pékin
(Agence Fides)

L'Université Catholique de Pékin a
été autorisés à s'inscrire sur les re-

tres du ministère de l'Education
Nankin, comme Université, vu que

cette institution a ajouté à son col-
loge das arts, un collège des sciences
et un esliège d'éducation générale.

au des directeurs a élu M.
Tehèn Yuen président de l'Univer-

.

+
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Progrès cAtholiques
(Agence Fides)

Ecoles Chrétiennes viennent de s'ins-
taller 4 Casablanca.
Les Pères Salésiens y ont pris pots

session de Is paroisse-du Maarif, et
les frères des Ecoles Chrétiennes ont
ouvert une maison d'éducation à Ca-
sablanca méme. :
De plus, la fondation d'un couvent

de Clarisses, à Casablança, vient
dêtre décidé, et s'annonce comme
prochaine.

. + oS

Les Soeurs des Missions Etrangères
(Agence Fides)

Le 15 octobre, sont entrées au poss
tulat de Soeurs des Missions Etran-
gétres de Saint-Dominique, à Mary-
knoll, New-York, des jeunes filles du
Canada, de Chine et des Etats-Unis.
Toutes ont déjà exercé une profes-
sion, \institutrices, infirmières, cou-
turières, téléphonistes sténo-dactylos,
secrétaires ou comptables,
Ces postulantes comprises, les

Boeurs de Maryknoll sont mainte-
nant plus de 400. Leur institut a été
fondé pour seconder les missionnal-
res de la Soctété des Missions Etran-
géres de Maryknoll, et a été reconnu
par Rome en 1920. Outre plusieurs
maisons aux Etats-Unis où elles tra-
vaillent parmi les Japoneis des côtes
du Pacifique, elles ont des maisons
en Chine, en Corée, aux Philippines
et aux Iles Hawaï

. . °

Vicariat récompensé
tAgence Fides)

BAGAMOYO, Tanganika—A l'ex-
position d'agriculture et d'industrie
qui s'est tenue avec grand succès à
Dares Salam, du 2 au 6 septembre
derniers, les écoles ont pu exposer
des échantillons d'écriture, et des
travaux faits à la main, comme cou-
ture. nattes ete. Or, ur les tra-
vaux qu'il a exposé, vicariat de
Pagamoyo a remercié 5 premiers prix, 4 deuxièmes et 3 troisièmes.

Fvnérallles du R. F. Nabor de Jésus
MONTREAL. — Les funérailles du

Les Pères Salésiens et les frères des Fr. Nabor de Jésus, ont eu lieu à l4
 

RIEN NE SAURAIT EGALER LE

amBuk|
pour soulager promptement

Mains Crevaseées, Engelures,

Coupures, Brûlures, Echaudures,

Fczéma, Ulcères, Hémorroïdes,

Blessures Empoisonnées, etc. 
- Records,©.

Victor
Nouveaux records en Français
pardesartistes populaires

Mon
Baryton

 

Chant du Nil
(eur l'air de “My Song of the Nile”’)

Georges Beauchemin 263658

J’al les Bleus
(Sur Pair de “Am I Blue?’’)

Donat Brunet 263638

LaSte-Catherine
(Les Veillées du Bon Vieux Temps)

Polkiore Conrad Gauthier et ses Folkloristes 263647

La Ronfleuse
Gigue |

A. J. Boulay 263638

»

Valentine
(Le grand succès de Paris)

Maurice Ch.vallerBaryton

La Cuisine
Musicale

Musique à bouche Quatuor Lacroix
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263653 Henri Lacrois

Auveel loo derniers disques Etiquette Rouge par les fameux artistes Vieter

 

of Canada,
Limited |

F.-V.B.-26
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'maison-mére à Laval-des-Rapides,
mardi.
La levée du corps fut faite par M.

l'abbé P-D. Magnan, vicalre à x-
3 la Salle.

Le service fut chanté Pur
labbé J.-C. Chaumont, curé du T. 8.
Nom de Jésus de Maisonneuve, ntsie-
té de M. P.-D, n comme éia-
ere et de M. l'a Louis Borel,
comme sous-diacre, ohapelain de
‘établissement. Tout le personnel des
{férents départements était pré-

8eriL.

ESSINES
28 novembre, 1928. |

Le 17 novembre eurent lieu les fu-
nérailles de M, Clifford Cromier, âgé
d'un peu plus de 15 ans, fils de M.
et Mme Xavier Oronier. Il laisse;
pour le pleurer ses père et mère;
ses frères Guiilaume, Théophile, Oll- |
vier, Reginald; ses soeurs  Emélig,,
Léonis et Florence. M. le curé Gra-:
vel a chanté lé service funèbre. Les
‘parents et amis suivants ont assisté :
aux funérailles: M. et Mme Thos;
Cronier, père, M. et Mme G. Blanck-;
field, E. Cronier, Mme J. Lé-,
cuyer, M. J. Guitard, MM. et Mmes
Jos. Guitard, A. Saumure, A. La-’
frenière, A. Noël, E. Chénier, T. Pi-!
:ché, Mmse T. Cronier, E. Saumure,|
iM. D. et N. Baumure, M. et Mme J.
Emérie. Nos sympathies à la famille
éprouvée. :

28 novembre 1929.

 

 
Mise au point.

Malgré la surprise des uns et la
idéception des autres, faut-il s'éton-
ner de ce que le courrier de Guérin
‘soft lettré morté?... Mille fois non!
A ceux que ce courrier intéressé,:

j'apporte la solution. Le correspon-
dant, des mieux disposés, préparé
son courrier par un voyage à Wish-
taouinaoulgnac. C'est dire qu'il sera
piquant d'intérêt, en février à son re-
tour. En attendant, il faut patienter.
Hélas! rien pour rien en ce monde.

PEMBROKE
Comme d'habitude nous avions io

25 courant la fête à la tire tradition-
nelle de la Ste-Catherfbequi a réu-
ni plusieurs centainés db nos com-
patriotes auxquels s'étaient joints
bon nombrede citoyens de langue
anglaisé surtout catholiques. En mê-
me temps, il y eut aussi une partie
de “Euchré” primée, où les prix fu-
rent Aprement contestés. M. l'abbé
Pilon, vicaire à l'église St-Jean-Bap-
tiste, voulut honoré de sa présence
cette jolie fête de famille, mais à
notre regret il dut répondre à un
Appel dé son ministère. Ce n’est qu’à
une heuré avancée que l’on se sépa-
ra à regret, emportant le meilleur
souvenir de cette réunion intime et
si amicale,
CHOSES MUNICIPALES:—
Bon nombre de conseillers y com-

pris préfets, sous-préfets et maires, |
sont sur les rangs et auront à subir .
l'assaut d’une élection qui s'annoncz !
chaudément contestée.
TRAVAIL:—

Il y a beaucoup d'ouvrage dans
les bois pour un grand nombre de
bucheron. Notre seule manufacture
de boite fera couper une quarantaine
de mille cordes de bois de quatre
pleds et est déjà en operation nuit |
et jour, pour toutela saison d’Hiver |
rprès laquelle elle ne fonctionnera ;
que de jour. Il est grandement ques-
tion de I'établissement d'une manu- |
facture de soie pure par utie firme
américaine, en notre ville. Une gran-
de boulangerie des plus modernes et '
qui sera de forte capacité sera bien-
tôt terminée.

  

  
Egalement, Ia Communauté de |

RR. 8S. Grises de l'Immaculée-Con- |
ception est 4 faire construire une
aile de dimensions considérables à
sa maison mère.
Une énorme quantité de pierre

prise à la carMère municipale sera
concassée dans le courant de Yhiver
pour servir à la construction défi-
nitive de la route automobile Matta-
wa-Pembroke, dont la première sec-
tion entre Pembroke et Petewawa se
fera au printemps.
RUMEUR.—
Une rumeur qui circule ici dans

les milieux catholiques veut qu'un
pensionnat €anadien-français soit
enfin construit dans notre ville et
sérvirait aussi, ati moins pour un
témps, pour tout le diocèse. C'est le
Bon sens même lorsque l’on sait que |
Jes catholiques irlandais du diocèse. |
cfoyons-nous en minorité ont deux
communautés enseignantes et hospi-
talières qui dirigent et pensionnat :
et hôpitaux, alors que les Canadiens- |
français, dépoulilés il y a quelques |
années des derniers vestiges de com-
munautés bilingue et frahçaise qui
leur restaient n’ont rien absolument
rien, de pensionnat et école su-
Périeure, où faire instruire et édu-
quer leurs jeunes filles. —

C'est déjà une grave injustice en-

 

vers notre race, qui s'est de beau-
coup agravée en ces derniers temps
de circonstances particulières et qui
est à la veille de prendre les pro-
portions d'un scandale si on n'y
apporte remède au plus vite. D'au-
linet    Croisière Populaire

: i 14 JOURS
Montréal à la Havane

! $248.00
| Les Affaires, LyFroid, Le Neige

Le Soleil,Lé Repos, Le Goaieté
| 7 Janvier au20 Jenvier

._1930
| 3.5. CARMANIA

|
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tres changements dans notre viegéne et Ernest Labriche, M. Lucien |
religieuse seraient aussi sur le point Houle, professeur, Milles Marlé-Jean-

de se produire pour lé plus grand ne Labrèehe, Dolorès Boutin, Jean-
Ine-Aimée Gauthier, Jeanre Robert,
Yvonne Lessard, Marie et Lucienne
Labrèche, Zélla Lapointe, Darie-Pau-

Yvette Aumont;
Louis Albert Boutin et Hervé Robert.
nby eut chant, musique, jeux de car-

et sauterie.

de législation scolaire. D'un autre lavec entrain si se retirérent enchan-
irlandais jé de cette amicale réception.

MM. Willle et Arbéne
mi ris fon du magasin .

saires d’écoles canadiens-français mis | Gauthier. una!

M. Ernest Boileau, chef de gare, 8:
visité Earlton où demeurent ses pa-!

bien des âmes canadiennes-françai-
ses.
Un gouvernement qui est pourtant

loin d’être catholique semble être

résolument entré dans la voie de ia
justice et de la réparation en fait

‘le Boutin,

 

côté les contribuables
viennent d'accomplir un bel acte d:
fair-play en ne mettant pas d'oppo- |
ation à l'élection des trois commis- ont

en nomination le 25 courant. Qui
osera nier que gouvérnement et con-
tribuables irlandais n’ont pas ac-
compli en cela un bel acte de re-
‘dressement et de justice chrétienne

rents.

vons-nous pas le droit d'espérer dans
-un domaine plus élevé la reconnais-
sance de certains droits d'importan-
ce primordiale pour des Catholiques,
que nous réclamons si légitimemen: ;Mmes Albert Boucher, Sam| Coutu

re, W.depuis déjà une longue période:
‘Tout vient à point à qui salt at-

tendre mais il faut dire que l'on
s'est fait attendre assez longtemps:
de quoi lasser les patiences les . plus.

Aumont.

:pour l'hiver.

Mme Lalonde, marchand à Amos,
est venue rendre visite à ses soeurs,

2°. M. et Mme Rosaire Gauthier,
envers notre race. Après cela n'2-!immins, sont revenus parmi nous

et Jos. Lapierre et à son

  

Tous

itons-leur succès.

   

SOIF,

s'amusérent

Lacofr.be

ron,
Bourcier, Lionel

de

Lefebvre, Ubald

Sarsfield, Onl.
et tous se 
Mme
Louis. est

NAVAN,ONT.
28 novembre 1978.

Lung: c'était grande
l'occasion de la Ste-Cathe ches
M. et Mms Salomon Leeaétasent
rendus à cettéréunion, Miles Antoôi
nette Dion, Léonilda Bourcier, Rosé-|
Anna Sabourin, Edna Dumas, Eugène
Delorme, Rita Ladouceur,Luellle La-
casse. Béatrice Primeau, Lilianne 8&-
bourin, Rhéa Clairoux, M ânes
Taillefer, Alexandrine Darière, Elec
aillefer, Jeanne Ethier

Cécile Parisien, Mme
. Dion, Roger et

Dumas, N
reux, Albert Lachapelie,
Fugène Delorme, Willie Ladouceur.
René, Hervé Noé Groulx,
Léo Mantha, Éyivio, Donat Boyer,

gène, Delphis et Aimé Gauthier, Lu-
cilen Lacroix, Roméo Ethier,

Bergeton..
Bergèron, Raymond et Normand, de

séparcrentheureux Paunearèren ‘un . :
aussi agréable soirée. froid ou avec des fruits.

ichel Clairoux, du ra

 

 

 

fête à

Anita er,

Roland,Bers
Lamou-

ustave at

Ernest
Roland

nouvel 

PRET EN DEUX MINUTES!
UN DEJEUNER CHAUD BT NOURRISSANT

SHRED
WHEA

Avec tout le son
du blé entier

Tous les éléments reconstructeurs du corps contenus dans le
blé encier, rien de plus, rien de moins. Si facile à servir et si
délicieusement nucritif. Donne de la vigueur et de la vie

le aux tissus fatigués. Serves avec du lait chaud ou

 

 solides et causes déjà les plus gra-
ves préjudices envers ceux de notre | F
race.

Contribuable.
eel=

BOURGET, ONT. -
28 novembre 1929.

PARTIE DE CARTES Coe
Une assistance nombreuse était

présence à la partie de, cartes qu'ont |
onnée les Féres de Famille, mardl,| [*

le 19 novembre. Un programme ré=
créatif fut joint à Ja partie de cartes.
M. le curé remporta le prix de chant.
M. Omer Labelle, le prix de violon et
M. Anatole Gendron, le prix de danse.
Mme Albert Lalonde fut I'heureuse’ *

fagnante d’un service à thé et Mile
Anna Laroche, d’un service à écrire.
Les prix de cartes furent jemportés

par Mme Ernest David, Mlle Léoda
Diotte, Mlle Eva Gagné, Mme Félix
Létebvre, Mme Omer Labelle. Mlle
QGaétane Lafleur, MM. Athanase La-
voie. Arthur Gagné. René Gratton, de
St-Pascal-Baylon. Syivanie Ouellette
et Arthur Martel. Le prix de con-
solation fut remporté par M. Pa-
trick Schnupp.
Au numéro 18 revient le prix d’en-

trée: un $2.50 en or, don de la Ban-
aque Canadienne Nationale. Le por- .
teur de ce numéro voudra bien récla-
mer son prix de qu# de droit.
FUNERAILLES
Les funérailles de Mme Isaie Da-

vid, née Angélina Lalonde, ont ew
lieu lundi. . le curé Landry offi-
ciait à la levée du corps et à la m .

 

 
Le chant fut fait par la chorale
Bourget a laquelle se jolgnit MM. Al-
bin{ londe, de Val-Tétreau, et Jo-
seph Lalonde, de Hammond. Le
“Crucifix”, de Faure, fut rendu par
Miles Noella et Cécile Hurtubise. Tou-
chaient l'orgue: Mlles Alexina Landry
et M.-A. Bonhomme. Lés portéurs
étaient MM. Joseph Parent, Delphis
Pitre, James Leduc, Napoléon Lalon-
de, Jean-Baptiste Lalonde et Arthur

Cr; nieaient la bannière de la Con:
rrégation des Dames de Ste-Anne
Tf1e Nap. Laroche: lés rubans par
Ames J. Leduc, D. Pitre, N. Lalonde
et J. Parent.
Mme David. décédée à l'âge de 57

ans. laisse dans le deuil, son époux
quatre fils: Moise, de Montréal, Raoul.
e Beauharnois; Ernest et Léo, de

Bourget: cing filles, Clarisse. Mme
Osias Labelle, de Montréal; Mlles Eu-
lalie, Laurette, Alice et Lucile, de:
Bourget. }
La famille David désire Semerder

ceux qui lui ont témoigné de là sym-
pathie dans cette épreuve. }
DIVERS i
Les répétitions des chants sacrés:

nour la Messe de Noël ont commencé |
la semaine dernière. i
Mme Ovila Ethier est zctuellement

vatiente à l'Hôpital général de la rue
Water, Ottawa, où elle a subi une;
grave opération. |
M. et Mme C.-A. Lalonde, de Dé-

troit. et Mile Angèle Lalonde. de
Plantagenet, étaient les hôtes de Mme
Arthur Lalonde, dimanche.

VAL GAGNÉ |
28 novembre, 1928.

Dimanche, le 24 novembre, sé réu-
nissait chez M. Hormidas Labréche,
un groupe d'amis intimes, pour fê-
ter à qui mieux mieux, la bonne
vieille Catherine. Au nombre des in-
vités on remarquait entre autres, M.
et Mme H. Labrèche, M. et Mme
Dollard Lapierre, ainsi que leurs fil-
lettres, Hélène et Doriane: Milles Er-
nestine Beauvais, Flore-Yvonne La-
brèche. Gabrielle Aumont. MM. Eu-
cesse

 

Plus de Cheveux GRI£
   

   
4.251

Si vos cheveux sont fané-
… * ct si vous désir

stries ou gris, la pleine val
pour votro argent, ne payez pas .
ou plus pour un nom de fantais
sur une bouteille de fantaisie ou u
prétendu traitement.
Car voici enfin une surprenan’

formule qui restaurera promptemen:
et sûrement Ja couleur naturelle &
vos cheveux. Et 11 fe vous en coû-
tera que 765c.
Vous pouvez la préparer vous-

même. Vous n'avez qu'à mélanger
du Thé de Sauge et du Soufre sui-
vant les proportions voulues, Ou c-
Qui mieux est, vous pouvez vous Ir
procurer préparée et prête À servir
cn toute pharmacie. Demandes dc
la Sauge et Soufre Wyeth. Le pri:
est de 75c,
Vous ne oourez aucun risque
Nous savons qu'il] n'y a ric

d'aussi effectif que Sauge et Ir
Soufre de Wyeth. Cette préparation
produit les résultats désirés. St vour
n'êtes pas absolument satisfaites, en-
voyez Île carton vide aux confectton-
neurs et l'On vous remboursers votre  

AUTORISATION
Cardinal Laurenti, Préfet de la Sacrée Congrégation des Ré
ligieux en la Cité Vaticane (Rome), et aussi par le S
rieur Général de l'Ordre des Franciscains à Romé, et pdr le

  

$1,300,000 :
L’ORDRE DES PÈRES FRANCISCAINS

- Fondé en 1331

 

6%

OBLIGATIONS-OR, PREMIERE HYPOTHEQUE
PAYABLES: En dollars canadiens À la Banque Canadienne Nationale à Québec

à Montréal.
En dollara américains à la National Park Bank, New-York.

INTERETS:

ECHEANCÉES:

RACHAT :

FIDUCLIAIRE:

COUPURES:

AVISEURS:
TURIDIQUES:

Pie XI et par Son

Père Provincial de St-Jean Capistran.

GARANTIES:

 

promouvoir les intérêts

L'Ordre possède en outre de nombreuses propriétés de
rande valeur, entr'autres la célèbre église historique des
ÉRÉS FRANCISCAINS. — un grand monastère, un sémi

» Cét emprunt a été approuvé epé-
» cialement par Sa Sainteté le Pape

PREMIERE HYPOTHÈQUE sur des
immétibles actuellement en cornstrite-

- tion sur les propriétés de I'Ordrs des
PERES FRANCISCAINS dans la ville de
le de la Hongrie. — L'emprunt est contracté dans le buf de

néraux de cette Province religieu-.
ge et il constitue en plus une obligation directe de 'ordre des. °
FRANCISCAINS pour Ia Province St-Jean Capistran,

Bidapest, capita

Les ler mai et ler noveinbre.

ler novetäbre 1934-1980-1044-1040.

Au pair (100), après le ler novembre 1934.

Trust Général du Canada.

$100 — $500 — $1,000.

MM. St-Laurent, Ga
Nyari.

Eminencs le

Supé-
men
fier.

“ope ren

quis
—

naire théologique, — noviciats et dix-huit établissements re-
ligieux. Cette communauté possède aussi un établissement

 

HISTORIQU
V à par conséquent plus de sept cents ans, est universelle
ment connu. —

 

En plus, ces Pères s'occupent de
d'éducation,

et

gné, Devlin & Taschereau, ot Mtre Eugène

a L'ORDRE des PERES FRANCIS. |
# CAINS, fondé par lillustre Saint

François d’Assise en l'année 1331, il

( Depuis, cet ordre se développa trés rapide-
t, et il a atteint un prestige éminent dans le monde en
— L'Ordre compte quelque VINGT-CINQ MILLE sujets.

es Pères, remplis de l'esprit de sacrifice pour le bien
de l'humanité ont parcouru le monde, consacrant leur vie
à précher la patience et la paix, À soigner les blessés, à se
ou les malheureux et à sauver les pécheurs. — L'esptit
e à vouemént auéerviée de l'Eglise Catholique leur a core.

1gs coeurs de toutes les races et de toutes les croyances:
nombreuses - oeuvres

vos

L'Ordre à fourni au monde nombre d'hommes éminents,
parmi Teequels il faut mentionner Saint François d'Assisé,—
Saint Antoine, — Saint Bonaventure et bien d'autres qu'il
serait trop long d'énumérer. )

Nous reproduisons ci-dessous les lottres d'approbation
Ae Som Fminence le Cardinal Laurenti, Préfet de la Sacrée

 

 

 

 

en laCité de New-York, Etats. nis, et un autre dans la | Congrégation des Religieux à Rome, aussi celle du Supérieur
Province du Nouveau-Brunswick; au Canada. Génerui dé l'Ordre des Pranciscgins à Rome.

à thf À So

eu
&ANCt

( ) à
AUTORISATION DU SAINT SIEGE + )

PAR SON EMINENOK LE CARDINAL LAUNERTS, PERMISSION D'EMPRUNT ACCORDER

PREFET DE SASACREcoNamRaATIoN PAR LE M. P. GENENAL DES FRANGISGAINS
A LA PROVINGE DE HONQRIE

EN VERTU des facultés accordés par Nous Saint Père,
fa Sacrée Congrégation préposée aux affaires <a Religious
« éntendu l£ demande du R. P. Général ét « Dlentgillant- Se
ment accordé au M. P. Général la facufté demandes. En vertu du resorit du Supérieur Apostolique, après

Le HR. P. Général, vu les ciromnstances partieulléree, peut 49017 cursidiré les GIFCONMTANCEN partiouiféres Eu ces pré-
agissant selon Jon Jugement: « conscience, permetics Bris st fous étre onquis Ge la vale néowesits, revs aceon.
6 contra ‘emprun question, pourvu è .

mit chasrvé te canon D34, paragraphe &, 64 qu’il 8 séit donb àl’autéur 6e la supplique le ‘acuité qu’il à deman-
dien enquir de ln nécessité du dif emprunt. — ul-et 6e dés, selon les clauses exprimées dan: ie dit rescrit 64 aved

vra bee employé pour Le fins rique ot contracté Fobtigatren détetmdre ausellôt que possible, par la vente
taux d'in @ plus s possible, dette devra ‘

Meinte danse le plus court détail, dans is proportion fixée die caifions, ta dette qui doit tte con “
par le Supérieur pour chaque ahnée. — Le Supérieur durre
être tenu au coufant des rembourtements annuels. donné à Rem.

Quant au reste, au devra s'en rapporter à la teneurs dp :

la concession précédente, Monobstant toutes chosts central
res.

Donné à Roms.

&Caw a

yy, » '

flola Sanctas Sols : *
€ Bufseux du Ot-Siège.

=
J L Rv J    
 

La Corporation des Obligations Municipales

En tenant compte de la garantie matiriedle et
emprunt religieux, et du fait que pulls
mais fait défaut à aucune

orgassation de:
ée ses obligations, sous n'hésitons nullement à

: morale incontestable qu'offre cet
PYihe Catholique Romaine n’a ja

recommander
fortement à nes clients l'achat de ces obligat'ons comme placement de tout premier ordre.

PRIX:—5 ans, 99 — 10 ans, 98.50 — 15 ans, 98 — 20 am, 97.75

Ots
et

116, Oôte de ia Montagne,
QUEBEC.

Téléphone 268%

Dubé, LeBlond & Compagnie
17, Ht-Jaoques,

TQUEBNG,
Tééphone 35708

RENDE}NENT: 6.20 7,
obligations sont offertesLora sux

Mish et sujettes à F

v.

‘imitée "Jos Morency L

_

ordimires si telles
ds 86d avocats.

Limitée
STE, rue St-Jooques Ouest,

MONTREAL. .
RArbour 3000

Incorporée

rue St-Pierre,
QUEBEC.

Les renseignements contenus Gans Cities GANONCE ne sent pot Garantie, moib M em été puiois Db des courGen Ge NE tiene dignes de fol. He nous EM guides
dans l'achat 6e éd wows,   
 argent. Procuret-vous le préparation -

Saige et Soufre de Wycth en touts,
sharmacie. > }

POPPI an 102 80m
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FERMETURE D'HIER

 

Cotes fouruies par Mowat & MacGillivray.

Ventes

=

tu
16

545
30

150
40
117
10

200
20
15

145
70
7

420
60

150
=
18

40

+

11
tu
10
20

223

6
30
no

2,145
120

zo
25

Valeurs Haut

Abitibi 37%
Alta Pac. Grain 24%
Bell Teleph, 153
Brazilian 40%
B, C. Pow. ‘B’ 21
Bldg Prod. 26
Cans, Bukeries 26
Can, Bread 20

** ‘B' prio, 103
Can. Cauners 17
‘2e prio, 10%

(. Cement prio, 93
Can, Dredging 86
CSS. L. prio. 69%
£, G. El, prio, 57
C, Gyp. & Als. 23%
Can. Oil 38
Ç. Jod. Alcohol 13
C PH. 203
City Dairy 50
Coekshutt PL 22
Con. Mmeolters 268
Cons. (Gas 180
Cosm, I[.M. prio 96 %
Dom. Stores 24
Enst, S. Prod. 37
Ford M. ‘‘A’’ 27
Goodyear prio. 107%
Ham, Dairies 97
H. Un, Theatres 7
Int. Nickel 304
Loblaw ‘‘’A'* 124
Lhlow ‘’B’’ 12
Massey-Harris 42%
Or. Cr. 1e prio, 53
Photo Eng. 28
N, (Grec. prio. 160
Simpson ‘‘B'

2 Simpson prio
St. Steel pri
Strel of Can
G, W. 8, pri

' 36
. sn
o. 42
. 44%
o, 40

Gi. W. Saddlery S
12Walkers

Weston Ltd 19%

HORS-LISTE

Brit. Am. Oil 40
‘* prio, 32%

Blue Ribbon 23
Can. Malting 19
C. Pav, prio. B89
('. W, Boxes 19
Can. Power 234
(fosgraves 1
Dom, Oil 8
Can. Vinegar 28
Dist, Seagrams 12
Durant 9
Dam, Power 46
‘* prio. 104

Dom. Tar prin. 90
Ed. Cit, Dair. 10
“prio. RD
Ham, Bridge 26
Hn. Dew prio, 60%
Imp. Oi! 29
Imp. Tobacco 10%
Inter. Pete 2213
McColl-Front. 23
Mercury Mills 32
Super Test 27
‘prio, 96

Robinson Cone 25
Un, Fuel prio 74%
Union Gas 30
Prairie C. Olls 14%
Roynlite 65

BANQUES
Commerce 257
Imperial 232
Nova Scotia 865
Royal 295

EMPRUNTS, ETC.
Can. Perm. 220

Bas Term.

314 37%
28% 284

151 151%
89% 40
21 21
2 Sh

2 26
19 1h

103 103
17 17
10% 10%
93 >
38 36
69% 6Y9%
57 57
23 23

33 Ui
13 15

200 200
45 41
22 =3

260 266
180 180
ugly UB;
24 24
37 37
28% 16%

106% 107
961, 061
7 7
20% 10%
12 12
11 il
421, 423%
53 53
26 z8

100 100

38 36
RO% ARDY
42 42
44, 44%
40 40
5 3
1154 12
195; 19%

39°: 394

32 334%
23 23
181, 19
89 89
19 10
2314 234

1 1
# 8

28 °8
11 12
f 9

46 46
103 163

RR so

10 10
RG RG

26 26
no”, 60%
74 SRL.

a ale
22 23
23 23
33 al

36 2
98 n6
25 25
73% 74%
30 30
141, 14%
60 6853

257 257
289 232
185 285
205 205

220 =20

CURB DEMONTRÉAL
FERMETURE D'HIER

MONTREAL, 28. — Ventes et fluctus-
tions des valeurs su Courb local aujour-

d'hui:-——
Ventes Valeurs ‘Haut Baserm

31 Asch 0 123 22

40 Assoc, Brew, 18 18 18

620 Assoc. Oil 1.35 1.35 1.30
200 B, A. Oil 39% 394 304

10 Can, Vick, 10 - “
5 ‘* prio. T5 . oe

2,000 Comm. Pet. .60 .52 52

49 Dist. SSeagr, 15 12 12
70 Dom. Tar 19 19 19

65 Eastern D, 25 25 3

20 For. Secs. 23 .. .

25 Home Oil 11.50 11,50 11,50

160 Hydro-Fit, 368% 36 38

822 Imp. Oil 2814 28 28

213 Imp. Tob. 10 10 10
1,407 Int. Pets. 22% 21% 21%

85 Int. Util. À 3315 PB 38%
15 ** 817 . _

64 Mitchell, R, 27 27 27
10 Municipal 8. 60 .. ..
25 Nat, Dist. 4 4 4
5 Page-H. 94 . ce.

25 Reliance Gr. IR 1R 18
45 U. Sec. prie. 1N1 1011014
100 Walker 1155 115 1 a
95 W. Alloy P 22 31% LY

MINES
1.075 Abna 1.05 1.00 1.05

50 Coast CO. 16.00 116,60 186.00
575 Norands 35.06 34.50 35.00

10.830 Siscoe 53 52 53
200 Towagmac .10 3.70 Tn

RS-LISTE
200 Can. Cel. prio. 46 46 46
237 Can. Malt 19 18 19

HUILES HORS-LISTE
1,000 Dalhousie 1960 190 1.00

TOTAL DES AFFAIRES
Parts Mines

Jeudi « o 0» 6,296 18.850

Marcredi . . 9,218 21,614
tNouvesu hse. |

COURS DES CHANGES
| ENTRE BANQUES

-“

Cours communiqué par la Banque (anaime

dienne
FERME

Nationale :—

NEW-YORK, dollars
LONDRES, livre, A4hle .
LONDRES, Hvre, ehèque .
PARIS.
BRUXE
BRUXE
ROME,

franc . ©
LLES, franc . ..

ILES, belga .
lire . . .

MADRID, pesets . .
BALE,

florin

..

franc + + + + + +
ROTTERDAM,

NBR _FETE_LEGALEAUX' ETATS-UNIS

TURE, LE 28 NOVEMBRE, 1929
1 1-32 à 1 116 pr

4.93
4.92 3-8.
0888 1-3
OURY 34
1418 3-4
0528 1-4
A410
.1962
4078
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- INDUSTRIES - DERNIERES DEPECHES

BOURSE DE MONTREAL
VENTES ET FLUCTUATIONS, JEUDI, 28 NOVEMBRE, 199.

 

ee————

Bas Valeurs Ouv. Haut as Ferm. Dill

374 10 Jam. PB. prio. . 110 tease eens asess  weess

80 60 *Lake of Woods . 483 48}; 4615 46% ,
2812 170 ‘ Massey-Harris . . 42la 4242 kc 4215 —- %
89 265 MeColl-Front. . . 2h 2233 23% 2242 +
234 499 Mont. Power . . 11435 114 11413 115 ; + 1:

cane 1,455 Nat. Breweries . . 124 12417 12213 12635 + Mi
. 6,585 ” nouv. . . . 32 33 Ni 3132

sae. 200 Nat. Brick prio. . 24 24 124 ; “ - « ,

151 1,055 Nat. Steel Car . 50 50 4912 491757 —
3973 25 Ottawa Power . . 100 00 100 100. +0,
Cees . ave 105 Power Corp. . . . 7843 18%; 7815 7835 — A;
39 39 -1 438 Quebec Power .. 60 63 80 63 + 3
2014 2013 — 1 10,773 "priv. . . 985 1.20 $0 120 +25

29 2 439 Shawinigan . . . 76 76 73147 76 +1
412 4a + da 20 Sher. Williams . 38 eer can 00 vine esas
32 32 43 Bo. Can. Power . 35 33 35 3
20 20 300 St. Law. Paper . 12 12 1113 1p — %
113% 1142 + la 11 8. Mau. V.C. prio. 90 0, 90 2014...
4534 =45% ..... 312 StI of Canada . 44/5 6 aly 4 +1
243, 247, + % 50 » prio. Lo. 30% 3975 38% 38% — %
30 30 . 10 Tuckett . . . . 118  ..... .....Cees eens
181; 1813 — 4 15 *Wind. Hotel prio. 85  ..... cause auase Cause
sa 92 — 1 60 Winn. Electric . 54 54 54 54
cases eesee seses 45 * prio. . . . 100. 100 100 100 + 2
137 57 -1 BANQUES

13 137 + % 10 *Commerce . . . 260 237 257 teres
11 11 61 *Montreal . . . . 209 + 300 299 300 . 5
Cee 50 +0 6°*Royale . . . . . 202}7 ..... 2... PR

1200 200 BUNS
22 2273 + "aj$ 800 Asbestos 3's 1942 95 PE, FN a...
16 186... 3,000 " . hyp. . . 504 5012 50 a -3

6953 70 19,500 CP. & P. D. LS. T9 8044 79 8015 + 1%

28 28 —1 14,000 ” pric. Way 8. 79 79 79 °° +1
22 22 250 McNi Deb. . . 3.50 MAN ieee
263 283 ..... 1,000 Riordon Paper . 102 102 102 102, — 13%
7234 73 500 Emp. Can. 1931 9940 ..... FA hace ees
J a... 200 ” 1937 . . . 100.3 rena eves Cees asses
137 13 1,000 Victoire, 1933 . 100.40 100.40 100.40 100.40
79 79 19,600 "189 . . 100.15 100.15 100.15 100.15
26 26 250 1937 . . . 102.95 ons proes su 2.
45 45 —— | 1100 Renouvel. 1932 100.10 10010 iboid 1000
3 25 +1 100 Rembour. 1943 . 99. errr  sav00  asv00 asses

107 107 *Ex-dividende. tNouv.-haut $Nouv.-bas. .
25 25 — 14 AFFAIRES TOTALES .

#87 87 —2 Même Jour
15 15 Mercredi l'an dernier
297% 30 — 14 |Parts , . . . + + + . 24,242 2.721 178,505
five eee wees Bons . . . .... . 1 200 $61,400 $159,400 

 

LA DEBACLE EN BOURSE
D’APRES UN LCONOMISTE
 

TORONTO, 28. — Ventes et fluctuations . .

des valeurs en Bourse locale des Mines valeurs our Baus
aujourd’hui:— 211 Abitibi. + 1 a 314 38
Ventes Valeurs Haut Bas Ferm.f ‘ 108 0. . . . 8 80

2,000 Acme Oil 61 58 61 2 Alberta Grain . 28% 29
7,500 Aconda 40 06% 08% 40 0. . . . 90 so
200 Admiral Oil 2.00 200 2.00 65 Asbestos Corp. . 3 3

35,000 Ajax Oil 1.38 1,27 1.35 2 Bawlt 24 + 2 0 5 M LLL.

5,700 Amity .12 411% 11% 5 prio. . . . 84 .

3,328 Amulet 185 1,70 1.71 11 B. c Paper prio. 100 is
2,000 Area 09 08 09 40, Belne ephone te pr
9,500 Arno .28 25 2 221 Braz an . . .. 0.2 52
4,335 Alb. Pac. 2,10 195 2.05 V3 B. G. Packers oo. 3915 "agi
300 a priv, 15, Lay Din 3 ower . . . 2054 203%

8,500 Baldwin 28% 0: ey ta na" ‘
1,600 Barry Hol. 18 19 19 130 B. EBul lo prio. 28 Ma
7.500 Bathurst 04% 04 04% 450 Brompton ... 3 32?
580 Base Metals 2.05 2.83 8.85 450 Brompton. . . Bu 3,
400 Bedford 80 80 80 | 00 Can. Brewing . . 11: 1152

7,600 Bidgood 15 13% 15 30 Can. Bronze “467 46°
27¢0 Bunker Hill 07 06 07 405 “Can. Cut 1 24m, 25
16.350 Calmont Oil 1.20 1.12 1.20 100 0 prio.’ . © 30 30
2,000 Canam 85 80  .80 75 Can. Cement 1815 18%
5.500 Cambro Kirk. .05 05 .05 80 " prie. . ! ! @ 92
225 Casite Treth. .29 29 .29 5 Can. Converters 80 se,n .

8,400 Clerley 06% .08  .08 182 C. @. Elec. prio. 57 57
| 2,800 Columario T0 62 62 545 C. I. Alcobol 13 1374
| 455560 Com'wealth 54 52 52 375 " Bp . . .. 11 11
| 160 Dome Mines 7.10 7,10 7.10 5 C. Nor. Power . 20  .....
! 1,330 Falconb'ge 6.10 .&05 6.10 50 Can. Pac. Ry. . . 200 200
| 3,006 Goldale 03%. .03k 03% 564 C. Pow. & Pa. . 23 23

5,700 Granada Rou. .18 . 17% ,17% 20 Can. Steamsh. . 17 17
1,000 Grandview 24 + 24 24 140 ” prio. . . . 68% 70

! 500 Harker 02 .02 .03 95 C. W. & Cable . 28 28
"10,950 Howey Gold .81 .80 .80 25 Cocsh. Plow . . 22 22
} 840 Hollinger 5.05 5.00 5.00 26 Con. Smelting . . 268
I 5.100 Kirk, Lake 56 ù5 55 255 Dom. Bridge . . 17 73

8,000 Koot. Flor. .09 08% 08% 25 * priv. . . , 150 LL...
325 Lake hore 19.50 19.25 19.25 125 Dom. Glass . , . 137 137
25 Lowery Pete 2.00 2.00 2.00 28 Dom. Textile . . 79 79

15,600 Malartic 04 04 04 105 Bn. & Heating . 26 26
10,450 Man, Basin 2° 20 28 228 *Famous Players .. 46 48
15,900 Mayland Oil 3.00 2.75 2.75 101 Fraser . . .. 25 ~~ 55.
1.600 McDougall 80 27 30 45-G. Steel Wares . 20%2  20!;
550 McIntyre 14.30 1435 14.25 35 Goodyear prio. + 107 107

20,300 Merland Oil 1,40 1.00 1.18 120 Ham. Bridge . . 23 25%
956 Mining Cor, 8.30 3,25 4.25 0H Po it | fi 15

1,500 Moffatt Hal .04% 04 044 owar m . ;
18.300 Mur 5 3,464 Ant. Nickel! , . . 30% 303

,5 urphy .02 .02 02 20 Int. Pow 17
25,575 Newbee 26 25% 26 70 ar. cast

950 Mipsissing 1.95 185 1.80
4,415 Noranda 34.95 34,60 34.90
500 North Can. .26 26 26

2,800 Pet. Cob. M. .19 18 19
4,600 Pioneer .19 17 17

375 Premier 1.70 1,70 1.70
26,375 San Antonio .23 20 .22
9,530 Sherritt Gor. 3.75 3.60 3.65

12,000 Siscoe .53 52 52%
8,000 B, W, Petrol 2.00 1.90 1.91
1,500 Stadaeona 04% 1.04% .04%
200 St. Anthony .15 18 15

14,300 Sterling Pac. 1.50 1.20 1.40
5,880 Sudbury B. 4.65 4.30 4.80
1,000 Tashota 14 14 14
6,790 Teck Hugh. 5.20 5.10 5.15
1,000 Thoms, Cad. .10 10 10
2,400 Towagmac 70 .85 .65 + °a 2 se :5.000 Viponl es 61 ‘es |Les ‘autorités américaines

21,800 Wainwell 17%: 16% 17 ’ t . tenu la sa
100 Waite 3.75 8.75 3.75 inte -
100 Waite 3.75 8.15 3.75 non {i ma d té .

16,000 Wrizht Har 1.30 1.25 1.28
Tota] des affaires: 478,014 Litres, ge po 1tique adop ee au

HORS-LISTE lendemain de la Crise de
A,830 Aans 1.05 1.00 1.03 *
2500 Assoc. Gas 1.30 1.25 1.30 1920—Un recueillement
1,600 Batu 75 T5 15 + .

16,600 Big Missouri .64 .80 .68
70 B, A, Oil 40.00 40.00 40,00 necessaire. _

600 Bwana 4.95 1.95 4.95
1.000 Calgary 3.40 25 8.25
2.775 Cen. Man. 27 26 217 Q RE
551 Chem, Res. 8.75 8.00 8.75 UELQUES oo SERVES
75 Coast Cop. 15.23 15.25 15.25

575 Dalhousie 1.80 1.75 1.80 . cours on Bourse
1,250 Fast Crest 1.85 1.85 1.65 aura alerbeaucoup d’encre.
200 Foothill 225 215 225 19 a i core quand s'arrê-
185 Home Oil 11.55 11.55 11,55 n ne sait pas en ans de tous
285 Hudson B. 10.75 10.40 10.40 tera le flot de commentaires de tou

54 Imp. Oil 28.00 28.00 28.00 genres qui a inondé tous les jour-
414 Int. Nickel 30.50 30.00 30.15 naux de tous les pays. L'événement
240 Int, Pete 22,25 22.0 22,00 avait quelque importance a en juger

7.200 Jack. Man. 02% 02% 02% par les jugements qu'on a portés sur
7.250 Mandy Mines .46 48 48 lui. “Le Temps”, de Paris, sous la

200 Tsisko | A aus 230 aot signature de Frédéric Jenny, a pu-
L170 Pend ONreil 8:28 2. : blié une étude très compréhensive2 Royalite 85.00 65.00 £5.00 “de débâcl Selon lui
4,310 Ventures 3.25. 330 |des causes la cles. Selon

Steel

Bell Tel
ble le 15

décembre;

décembre. 
Company

2.50

  

Howard. président de la
ration. qui dirige les entreprises hydro-
électrique de ia maison Morgan, demeu-
re directeur de la Niagara’ Hudson Po-
wer Corp. mais Harold Stanley et A.-P.
Stevens ont démissionné il y a deux se-
maines. E.-C. West a démissioné hier.
Ces démissions sont considérées comme
un signe du retrait des Intérêts More
ga net de prise de contrôle des inté-

_ réts _Schoellkopt-Carlisle. _

of Canada.
‘cents par action ordinaire et privilégiée”
pour le trimestre finissant le 31 décem-
bre, payable le ler février aux action-
naires Inscrits le T7 janvier.

hone Co., 2 pour cent paya-
anvier aux actionnaires ins-

crits le 23 décembre.

Abitibi Power and Paper
our cent sur les actions privilégiées 6

four cent payable le 20 janvier aux ac-
tionnaires inscrits le 10 Janvier:
3-4 pour cent sur les actions privilégiées
7 pour cent, payable le 2 janvier aux
actionnaires inscrits le 20 décembre.
Page Hersey Tubes, 1

sur les actions privilégiées, payable le 2
Janvier aux actionnaires

et $1 sur les actions
naires, payable le 2 janvier aux action-
nalres inscrits le 20 décembre.

DIVIDENDES DÉCLARÉS
43 3-41,

Co., 1

3-4

inscrits le 20
ordi-

A une réunion €es directeurs de la
Canada Northern Power Corporation, un
dividende de 1 3-4 p.c. (au taux de 7%
par année) a été déclaré sur les ac-
tions privilégiées 7% cumulatif pour le
trimestre finissant le 31 décembre, paya-
ble le 15 janvier aux actionnaires ins-
crits le 31 décembre.
A la même réunion, un dividende de

15 cents par action (au
cents par année) a été déclaré sur les
actions ordinaires pour ls.trimestre fi-
nissant le 31 décambre,
janvier aux actionaires inscrits le

taux de

payable le

re

Niagara Hudson Power

NEW-YORK. 28:—Le New-York Herald-
‘Tribune dit que trois directeurs consi-
dérés comme représentant la malson J.
iP. Morgan & Co. ont démissionné com-
| directeurs de la Niagara Hudson
Power Corporation. Cette compagnie fut
{formée au début de l'année. George-H.

nited Corpo-

 

1-2

et 1

pour cent

25
31
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elles remanteralent à l'abandon de
la politique” antéricaine au ‘sujet des
réserves du crédit établies au lende-
main de la crise de 1920. L'inflation a
pris detales proportions que les au-
Abvités .n°Oni pas réussi à endiguer la
Ro avec le résultat que l’on
sait maintenant.

C’est l'une des meilleures études
que nous ayons publiées en cette pa-
ge à propos de la crise boursière. Sa
lecture jettera de la lumière sur la
situation actuelle, Nous en reprodui-
sons le texte:—
L'orage auquel on s’attendait de-

puls longtemps dans les milieux fi-
nanciers internationaux a fini par
éclater à la Bourse de New-York. La
violence en fut inoufe, et les marchés
du monde entier en ressentirent aus-
sitôt ia répercussion. De toute évi-
dence cette crise est la conséquence
directe du mouvement désordonné de
hausse dont les valeurs américaines
avaient été l'objet depuis deux ans.
Aussi bien, st l'on veut découvrir les
causes profondes de la débâcle, c'est
dans les éléments mêmes qui avaient
auparavant favorisé les excès de la
spéculation qu'il faut chercher. Or,
il semble bien que ces éléments aient
résidé en grande partie dans Ja poli-
tique suivie an cours des dernières

go (années par les banques de la Réserve
fédérale.
Au lendemain de la crise écono-

mique de 1920, les autorités moné-
taires américaines avaient tout d'a-
hord adopté une tactique fort sage.
Soucleuses d’épargner au pays de tel-
les secousses, elles s’étaient refusées
a utiliser intégralement, pour la cré-
ation de crédits, les énormes quan-
tités d’or qui continuaient d'affluer
en Amérique. Elles stérilisaient en
quelque sorte une partie du métal im-
porté. Mais cette politique prudente
fut abandonnée au bout de quelques
années.
En effet, vers la fin de 1924, les

banques fédérales s’engagèrent net-
tement dans la vole de l'inflation du
crédit. Sous l'empire de préoceupa-
tions diverses — souci de soutenir Ja
livre sterling revenue au pair de l'or,
désir de ne point entraver le dévelop-
pement rapide de l’activité économi-
que à l'intérieur, — elles maintenaient
les taux de l'argent À un niveau anor-
malement bas et alimentaient sans
cesse le marché monétaire en dis-
ponibilités nouvelles, par des achats
massifs d'effets de commerce ct de
valeurs du Trésor.

Cette méthode ne tarda pas à por-
ter ses fruits. Dans tous les do-
maines — et particulièrement sur le
marché des valeurs mobilières —
l'expansion monétaire entraîna une

“tactivité fébrile et conduisit à des
abus du crédit de plus en plus ca-
ractérisés.
Au printemps de l'année dernière.

le Federal Reserve Board commencer
de se rendre compte des dangers de
cette évolution. Inquiètes tout & la
fois des exportations d'or, qui avatent
atteint 500 millions de dollars en
moins d’un an et du ronfiement con-
tinu des avances aux intermédiaires
de la Bourse, les banques fédérales
relevèrent d'abord le taux de leur
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COMMANDES BXBCUTEES POUR TOUTES LES BOURSES

réescompte, qui fut porté en quel-
ques mois de 3% à 5%. Mais ce fut
en vain: les prêts au morché finan-
cler cortinualent d'augmenter à un
rythme de plus en plus rapide.
Afin d'apaiser ia spéculation, la

Federa) Reserve Bank de New-York
{raugura alors une politique nouvel-
le, s'inspirant des théories dites de la

{monnaie dirigée”, et qui alla droit à
l'encontre’ des résultats souhaités. Te
but en consistait A renchrérir et A
raréfier, d'une part, Fargent mis à la

{disposition de Ia Bourse, mais & main.
tenir, d'autre part. 3 hon marché les
capitaux nécessaires au commerce, a
Tindustrie et à l'agriculture. Calmer
[la spécniation boursière. mais ne point biker I» prodigieux essor éco-
nomique du pays, tels demeursient, 
 

en effet, les soucis dominants des au-
torités monétaires. ‘
L'expérience ne tarda pas à leur

montrer que ces deux préoccupations
n'étaient point compatibles. La ten-
sion de l'argent eût peut-être produit
un effet salutaire si elle s’était fait
sentir dans tous les domaines et
qu’un ralentissement des ventes de
l'industrie eût obligé les grandes cor-
porations à retirer les fonds qu'elles
avaient placés en call money à la
Bourse. Limitées an seul mar”hé fi-
nancier, les sévérités du Federal Res-
erve Board ne firent, an contraire,
qu’aviver la fièvre de spéculation.

Il eut beau multiplier ses avertisse-
ments, voire ses menaces, la hausse
des titres se poursuivait presque sèns
Interruption, donnant par là même à
la spéculation l'impression encoura-
geante que rien ne parviendrait à
l’arrêter. Quant aux avances aux
brokers, elles continuaient également
de s’accroftre, car l'élévation du taux
de l’argent au jour le jour — taux
qui atteignait souvent 15% et da-
vantage — attirait par des voies in-
directes les crédits à meilleur mar-
ché soi-disant accordés au commerce
et à l'industrie, ainsi que les capl-
tpux disponibles à l'étranger, tout en
interrompant brusquement les place-
ments de fonds américains à l'exté-
rieur. Ainsi l'attraction qu'exercait

| wall Street par les capitaux améri-
cains aussi bien qu'étrangers devenait
de plus en plus forte à mesure que
les banques fédérales s’efforcaient de
pénaliser les prêts qui “finançaient”
la, campagne de spéculation. L'éléva-
tion à 6% du taux du réescompte à
New-York. décidée il y a quelques
mois, ne fit que consacrer officielle-
ment tune situation existant déjà en
fait, et n'eut par conséquent pas plus
d'effet que les autres mesures prises

{auparavant.

Dans la dernière phase du mouve-
ment de hausse, où beaucoup de fi-
nanciers avisés en prévoyaient déjà
la fin prochaine, l'activité des “invest.
ment trusts” de plus en plus nom-
breux — El s’en créait chaque jour
de nouveaux, — semble avoir joué
un rôle particulièrement néfaste, puis-
qu'elle aboutissait à multiplier les de-
mandes par l'interventi , -mand on d'un élé

factice se superposant aux
achats réels du public. Il n’est pas
jusqu'aux indications parfois offi-
cielles, relatives à la pros -
ceptionnelle et persistante’duoe
merce et de l’industrie — prospéritéqui était elle-même due en grandepartie à l'inflation et aux abus ducrédit, — qui n’aient contribué àentretenir sur le marché financier lesillusions dont on vient de voir les fà-cheuses conséquences. oo
Ajoutons, pour ce qui “in-fluence du facteur inflationne. penous le répétons, a été _prépondéran-

te, — qu’il serait injuste de fairere-tomber sur les Federal Reserve Bankstoute la responsabilité des excès quiont été commis, les autorités moné-taires d'autres bays y ont leur partnotamment celles de la Grande-Bre-tagne qui s’étaient obstinées, afin. depermettre au marché de [Londres dereprendre la première place parmiles prêteurs internationaux, à Inain-tenir, pendant près d’une année, Jetaux de l'argent à un niveau infé.rieur à celui pratiqué aux Etats-Unis et à favoriser ainsi d'exode descapitaux britanniques vers l’Améri-que, De plus, les abus du gold ex-change standard, dans les pays euro-beens ayant restauré, au cours desecrnières années, leurs monnaiesranlées par suite de la guerre, ontlargement contribué, par la superpo-sition de crédits qu'impliquait ce système monétaire, à aggraver l'infla-tion dans le monde: il en est né une(Masse énorme de crédits vagabonds,; prêtsà Se porter sur le point du glo-be olt ils pouvaient obtenir la plusorte rémunération ou réaliser les;Sains les plus faciles, et qui étaientjnaturellement allés Brossir les prêtsà orours fle New-York.
quil en soit, les banques fé.dérales américaines on

se togalncre qu'elle étaientpementntes

à

endiguer la vague pé-culation; que, s’il avait Sie taeners,‘diriger la monnaie dans le sens del'inflation, 11 était singulièrement ma.laisé de revenir en arrière. Elles nepurent. dès lors, que laisser le mou-vement se poursuivre jusqu'au mo-sent où, avec une violence qu'iltait devenu vain de vouloir tempé-rer, il se renverserait de lui-même,
Ce moment est arrivé alors que letaux de l'argent s'était largement dé-tendu: le call money, à la veille dela crise. ne valait plus que 6%. voire

certains jours 5% seulement. C’est la
preuve qu'en suivant une politique
d'argent cher, appliquée au seul mar-
ché financter, on avaït fait fausse
route.
La cause Immédiate de 1x débâcle

paraît avoir été l'élévation à 614% du
taux de l'escompte à Londres, décidée 
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s étaient Impuis--

Deuz:ème patante. le baril .
Patente à boulanger, le bart] . . 1.10
En baril, sacs, sur voie, taux de Mont-

réal, moins 10 sous le baril pour argent
comptant.
Farine de blé d'htver:—

de choix au char. en baril,
au sac d'occasion: $6.00 & $6.20.
Qualité de choix en lots fractionnels,

en baril, au marché: $6.30 & 96.70.
Parine de mais blanc: en baril, en sac

au détail: 6.60 à 6.80.
Son du Manitoba . . . 35.25
Qu . 2. 2.222 + + > 2 2 ES
Moulé blanche, extra . . . . 44.25
A la tonne comprenant les sacs, sur

vois, f. à b, moins 23 sous par tonne
pour argent comptant.
Avene roulée: sac de 90 lve. au de-

Foin pressé No 2, extra, de mil |.816.00
Foin pressé No 2, de mil . . . . $15.00
(A la tonne fob.) No 3 de mi! . 13.00

VOLAILLES MORTES
MONTRESL, 29:—Les prix des volail-

lailles restent soutenus:
Poulets de chox . . « . . 031 A037
Poules de choix . . +. ». 0.25 à 0.32
Dindes de choix . + » 0.35 à 0.45
Qisons de ckoix . . . 0
Canards de choix . . . . . .022
-Ces prix valent pour les volalll:s ds
première qualité. Celles de class: “A”
se vendent de deux à quatre sour well
leur marché. :

LE RENDEMENT
Revue des Bendements aes Valeurs In-

dustrielles et d’Utilités Publiques inscrits
sur les Bourses Canadiennes.

 

 par la Banque d'Angleterre il y a un
mois environ. Cette mesure a, en
effet, entraîné d'importants retraits
de capitaux britanniques de New-
York, capitaux que ne retenaient plus
les taux exagérés du call money pra-
tiqués quelques mois auparavant. Les
lourdes pertes causées par le krach
Hatry eurent pour effet d'accélérer
ces retraits. Puis à leur tour, les
fonds prêtés par d'autres pays repre-
naient progressivement le chemin de
l'Europe, où ils pouvaient désormais
se placer à des conditions au moins
uussi avantageuses — et peut-être
avec plus de sécurité — qu'aux Etats-
Unis.
On peut dire, en somme, que la cri-

se qui vient d’éclater a eu pour origi-
c la méconnaissance des principes
ondamentaux sur lesquels doit re-

système de la ‘monnaie dirigée”, qui
ne peut aboutir qu'à des inflations
plus ou moins déguisées. La leçon
est assez dure pour qu’aux Etats-
Unis aussi blen qu'ailleurs elle soit
méditée.
Quelles seront maintenant les con-

séquences de la débâcle! Les pertes,
sans aucun doute, sont immenses. Les
autorités américaines compétentes
n’en affirment:pas moins que la pros-
périté économique s’en trouvera à
reine attcinte. Ces déclarations opti-
mistes appellcraient peut-être quel-
ques réserves. Des abus du crédit ont
été commis dans le domaine économi-
que comme & la Bourse. Le dévelop-
pement sans précédent. des- ventes à
tempérament 'a notamment accru de
feçon artificielle le pouvoir de con-
sommation du pays, qu’augmentaient
déjà considérablement les gains de
Bourse. Somme toute, chacun es-
comptait l’avenir et, sans attendre Ja
réalisation de ses espoirs, dépensait
largement. Les profits de spécula-
tion venant d'être brutalement anni-
hilés — et souvent transformés en
pertes, — il semble logique que les
consommateurs soient obligés - désor-
mais de régler leurs dépenses d'après
leurs ressources réelles — et actuel-
les — et, par conséqueent, de se res-
treindre. S'f1 en est ainsi, l’activité
économique américaine en subira fa-
talement le contre-coup.
Sur le plan international, les réper-

cussions ne séront pas moindres, mais
elles ne seront pas uniquement défa-
vorables. Les divers marchés- moné-
taires se ‘trouvant .libérés de J'élé-
ment de trouble que constituait l’at-
traction de Wall Street, une détente
g'affirme d'ores et déjà. A Londres
à Amsterdam. en Allemagne et en
Hongrie, le taux de I'escompte a pu
être abailssé d’un demi pour cent.

Banque fédérale de New-York
ayant également réduit Ic sien de
6 à 50 pe. il ent permis de croire
que, guérie du mal de l’inflation. l'ac-
tivité financière du monde va entrer
dans une ère, moins brillante sans
doute. mais plus saine, où, après une
période de recueillement nécessaire,
ne prospérité solide nene prospéri manquera pas

FrédériTHANKSGIVINGBALNY.

   
 

LES PRODUITS
DE LA FERME    
 

LES OEUFS
MONTREAL, 29:—Le marché des oeufs

2st sans chanzement: vo;ci les prix que
les maisons de gros demandent aux
marchands détaillants:
Spéciaux . 2 2 + ++ + + « . 070
Frals extras . . . 2". 2 + 2 22 064
Frais premiers . . . . . . . . 0.80
Frais extras de poulettes . . ... 053
Frais seconds . . . . .:. . 0.40
Extr d'entrepôt . . . + as . 045
Premiers d'entrepôt . . . . . . C4
Seconds d'entrepôt . . . . . . UE
Les arrivages d'oeufs hier ont été

de 685 Caisses comparativement à 235
au cours de la journée correspondante
de l'an dernier.

LE BEURRE
MONTREAL, 29:—Le marché du beur-

re était sans changement 4ve. je no 1
pasteurisé de crémerie des Cantons de
l'Est, à 40 sous la livre.
Les arrivages de beurre hier ont été

de 167 boites comparativement à 80
boites au cours de la journée cuires-
pondante de l'an dernier.

LE FROMAGE
MONTREAL, 29:—Le marché du fro-

mage est sans changement: le nd 1 de
l'Ouest est coté de 18 sous 3-4 à 18
sous 7-8 la livre e, le no 1 de J'Est
à 18 sous 1-2 la Livre, pour les arr:va-
ges courants: Je fromage fabriqué en
été est cotée de 19 sous 3-4 à sous
la livre. . .
Les arrivages de fromage hier ont

été de 61 meules comparativement à
1.037 meules au ccurs de la journée cor-
respondante de l’an Vernier.

POMMES DE TERRE
MONTREAL, 29:—Les prix des pom-

mes de terre sont sans changement; cel-
les de la province de Québec sont co-
tées de $1.40 A $145 et celles du Mou-
veau Brunswick de 81.60 à 91.70 le sas
de 90 livres. en sacs de 90 livres.
Les pommes de terre de l'Me du Prin-

ce-Edouard, de $1.65 à $1.78.
FARINE. AYOINE ET FOIN

MONTREAL, 29:—Prix des grains de
farine au comptant:—
Farine de blé du prinemps:— Blé Manitobain no 6... . . . . . 1.18

Biè à picotin du Manitons . . . . 1.05
Orge à picotin du Manitoda . . 0.72
Avoine no 1 picotin . . . . . . OT!
Avoine à picotin No 1 . . . . 0.74
Avoine à picoti .  . . 07

Farine de Lis du printempei— 110ps:—
patente, le barti . . . . 8%

A A 0 ; - 4

oser unesaine politique monétaire.|
Elle marque la faillite définitive du|

   

.30 encore

|

 
|
}

OUV. FERM.
Novembre . 81.36% $1,37%
Décembre . , . . 1.363 1.07%
Mai . , . . . 1.44% 145%
Juillet . . , . . 1.451, 1.46%
AVOINE

Novembre , . . . 0.62% 0.62
Décembre , 0.62 0.61%
Mai... 0.66% 0.68%
Juillet 0.66% 0.66%
ORGE

Novembre . . . . . 0.64 0.64%
Décembre . . . 0.841, 0.64%
Juillet . . . . 0.71% 0.71%
Juiltet co. 0.73% 0.74

LIN
Novembre . $2.72
Décembre . 2.70 Lu
Mai . 2. 2 2 + 45 2.70%
Juillet . 1. 2 22 + 2.80

SBIGLE
Novembre . , « . RN 0.93
Décembre . 0.925 0.83
Mai . . , . . . . 81004 $1.01 %
PRIX AU COMPTANT:—

| BVlé: — No 1 dur, 81.375: no 1 nord,
‘®1.37% ; no 2 nord. $1.34% : no 3 nord,
$1.31%; no 4, 81.27%: no 5, $1,17% :
no 6. 0.97%: npicotin, 0,90; sur voie.
81.37%4 ; résidu, $8.00 la tonne.

Avoine: — No 2 cw, 0.65; no 3 cw.)
0.59; extra no 1 picotin, 0.59: no 1 pico-
tin, 0.57; no 2 picotin, 0.55%; rejetée.
0.52%; sur voie, 0.61%.

Orge: — No 3 c.w., 0.6433, no 4 cw,

0.59%: no 5 cw. 0.56%; no 6 cw.
0.535 ; sur vole, 0.647%.

Lin: — No 1 nwe., $2.72: no 2 cw.
82.68: no 3 c.w.… $2.97: rejets, $2.37; sur
voie, $2.70. .

Seigle: — No 2 c.w,. 0.98.
Ouverture d'aujourd'hui

WINNIPEG, 29:-—Des prix fermes à
Liverpool et des bons achats de la part
d'intérêts de New-York ont donné au
marché local un mellleur tno et au
cours des premières minutes de la ses-
sion les prix ant monté de presque deux
sous. Il n'y avait pas beaucoup de blé
à vendre et les achats ont vite influen-

 

Div. App. P.G.
Taux Prix Rend.

Abitibi prie. . . , 6 80 7.50
AI. Pac, Grain pri. 7 89 7.87
Baw!/ G. prio. . . 6% 834 1.74
B. C. Power ‘A’ . §2 40 5.00

Be}. Can. Pap, prio. 7 100 7.00
Bell Telephons . . 8 150 5.88
Brazilian . . . . . $2 40% 4.94
Brompton . . . . $2 31 6.45

Building Prod, ‘'A'* $1.60 25% 6.27

Can. Brewing . . . 32 11% 17.78
Can. Bronze prio. . a 110 8.36
Can. Car . . . . 81.75 24% 7.14

““ prio. . . . . $1.76 29 6.04
Can. Cement prio, . 61% 93 8.9
C. Fdys. & F. ‘A’ 8150 17% 8.82

Con. N. P. prio. . . ? 107 , 853

Can. Converters . . 7 5% 9.27
Cin. ¥. Morse prio, 6 v5 6.52
Can. Gen. El prio 7 58 6.03

(Valeur au pair $50.00)
*0. Ind. Al. A’ $1.52 13% 11.69

x= 0 Gp 815% 11% 13,22

Can. Loew prio. | 7 76 9.211

; Can. Malting . $1.50 17 8.82
Can, Steams. prio. . 8 70 8.57
iC. P.R. . ... 10 109% 501
&Dom, Bridge . . . $3.60 72% 5.00

{ Pom. Engineer, $4 89 5.80

Dom. Glass + » . » 7 187 5.11

: ‘* prio, . 4 7 122 544

‘Dom. Textile à . $5 T9 6.33

"pri. «+ qi 7 115 6.09
Enamel and Heating $2 26 7.69

‘Fraser Co. . . . . $1 26 8.85

Goodyear prio. . . - 7 107 6.54

{ Chas. era .. 2 25% 8.9

Ham. Bridge prio. . .

Hollinger © P . . 1 4.80 13.00

(Valecr au pair $5.00)

*Imp. Oil . . . 50e 28 1.79

*Imp. Tobacco 8 10% 3.00

Tnt, Nickel . . , . $1 29% 8.42

Inter, Util. A" $3.50 39% 8.86

Jamaica P. 8. priv 7 113 6.20

i Lake of Woods . $3.20 47 6.81

« prio. . . . . 1 120 5.83
Massey-Harris . . $3 42% 7.06

| + prio, . . . . 17 110 6.36
y MeColl-Frontensc 60c 23 2.61 |

Mont, Cottons . . - 6 135 4.44

| * prio. . . . 7 111 8.31
Mont. Power . . . $2.40 114 2.11

Mont. Tramways 10 175 871

"Nat, Breweries . $4 118 3.89

| “prio. . , .. 1 120 5.88
i Nat. Brick prio. . sf 00) 80 10.00

air $30.
later sa pair $3000) 500 160
“7% prio. . , +0 + 7 180% 5.36

Ontario Stee! . , . $1.60 24% 6.53

** prio. . . 7 08 6.45

Ottawy Power . . 6 90 6.53

Page-Hersey . . . $4 95 4.2
[ét prio. 1 2 + 2 17 250 2.40
Penmans . , + + 8 76 5.83

prie... .. 6 108 5.68

|Port Alfred .. .. 7 6 29
‘Pow. Cp. of O, prio. 6 . 98 sn

Price Bros, . . . - 2 a4 .
144 Brio ES 634 101 6.44

uebec Power . . $2.50 60% 413

‘Shawinigan . . . 92 76 2.68
*Sh-Williams nouv. $1.60 87 4.52

i+ prio, . Vor 119 5.88
80. C. Pow. prio. 6 108 5.21

[St M. Valley prie. 7 91 62

Stee) of Can. .“. 81.75 45 8.

“ pri. . , . . $1.75 40 4.37

Tooke Bros, prio. . T 80 8.5

Tuckett Tobacéo . 4 175 2.

Fe prie, 12200 TO 11 5.79
! Un. Secs. prie , . 6 102 5.68
;Vieu prio. . . . . _T 81 se
Walker (Hiram) . $1.10 11% 8-2

Western Groc. prio. 7 80 33s

Winn. ‘Elec, prio. . 7 98 .

VIREMENTS BANCAIRES

 

MONTREAL ARRIVE EN TETE AVEC

or TOTAL DE $161,285,013.

des viyements ban-

caires des principales villes canadiennes

au cours de la semaine terminée hier, le

28 novembre, 1929, avec les chiffres de ls

semaine correspondante À l'an dernier:—

Rapports complets

 19 1929 Co ul a de vastes intérêts au Canada

Montréal . . . $161.285,013 8185871266 et ‘aux Etats-Unis ct C-R Whitehead,
Toronto , . . . 130.860,062 175,811.076 président du conseil certral de I'Institut

(Halifax + « » + 8.516,515 8,732,792 qe papier à lour--! dv Canada (repré-

St-Jean . . o . 2,658.401 8,031,499

|

sentant presque tous les mantfacturiers
Moncton «+ 1.113,742 968,265 /de l'est cnnadlen) mails on n'a pu dé-
Québec . . . . 7,244.482 7,803,723 {terminer si les manuf:ctv-ers rann-
Sherbrooke . . 900,252 951,926 |diens augmenteront leur prix de près de
Otlawa . . » « 7,703,289 9,162,415145 la tonne. ce qui renrésenterait une
Kingston . . . 834.142 , 809,403 augmentation de $17,000.00 dans les

Peterhoro + , 875,958 957,118 (frais de production annue:s des journaux

Hamilton . . 6,804,573 7,5.5,064

|

américains

Brantford . , . 1:483.070 }-230.950

en

lr
ndon . . . . 3.118, ’ , 9

Loodon .

.

.. 3173435 21801: BANQUE D’ANGLETERRE
Kitchener . . . 1,492,252 1,456,046 ems

Windsor . + + 5,175,624 6.497.780

|

LONDRES, 228:—Le rapport hebdema-

Chatham . . À 877,227 1154,501 jdaire de la Banque d'Angleterre indique

Winnipeg . . 59,100,080 06,214,335! es changements suivants, en livres.

Brandon . . © 567,980 850,131/ Réserve totale, augmentée de 3.081,-

Moose Jaw . . 1,300,557 1,573,241

|

000;

Saskatoon 2,825,095 3,086,043; Circulation, diminué de 530,000;

Calgary . . . 13.345568 14 670,554| ncrisse métallique, augmentée de

Lethbridge . - 773,048 707,812

|

2,551,000; .

| Medicine Hat . 470,897 373.377 podutres sécurités augmentées de 5,192,-

i Vancouver .  2L947,448 21,744,654 1000 ;
IN, Westminster  1.090,800 912,345 Dépôts publics augmentés de 2.093.000;
Victoria . 2,470,875 2,400,022

1

Autres dépôts, diminués de 670,690;

Fort William 1,161,187 1,105,082 Billets en réserve, augmentés de 3,139.-

8écur'tés du gouvernement, diminuées 
BOURSE DEMONTREAL

29 novembre, 1929
HA

  

 

| VALBURS BAS
{Abitibi L. . . . . 39% 38%
| Ab, Pac, G. vo. 29
Asbestos, . . . . . . . 2%
Brazilian Co . 42Yy 40%
B, C. Power "A" , , . 38%
B. C. Power ‘'B'' . . . 20%
B. E. Steel 28 . , , . 5
Brompten . . . . , 38% 33
Can. Car - . . . « . 265% 25
Cnnada Ccment . . + . 19 18%
C. Pow, & Pap. . © 23% 23
Coctshutt 3 . - . + 22
Dom. Erfdse , . . + 714% 74
Dominius Glass . s. 197
tien, Steel Wares . , . 20
Hollinger , . . . + 5%
Int, Nickel . . , +. + 30% 29%
MeColl-Prontense , , . 23% 28
Montreal Power , . . 118% 116
Nat. Breweries . . 124% %
Nat, Brewer, nouv. . . 31% %
Nat. Steel Car . . . . 41% 50
Power Corp. . . . 78%
Quebec Power . . . 64 63
Shawinigan ce ee 76 715%
St. Lewr. P +. . 18 13
Steel Co. of B. . + » 45

BANQUES
Montréet . . . . . ._ 29

Affaires à midi: 18,990 titres.
res

MONTREAL, 20:—Les arrivages de mi-
aeral à Trai de la Consolidated Mining
and Smelting of Canada Limited, ont
été du 18 au 21 novembre, inclusive-
ment et du ler janvier, 1909, jusqu'à
date, comme il suit, en tonnes:
Mines de ia Cle . . . 400,
Autres mifies . . » . 761 2.714

Totaux . + ¢ . « S008 49,413
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GEOFFRION & CIE

BANQUIERS
Membres de la B

J.-E. SERRE, gérant de la succursale d'Ottawa.

101, rue N.-Dame O., Montréal
Edit. Canada Cement, Montréal

ourse de Mon:réal.

—
—

Paris
Québec

4, rue Vignun . -

83, rue St-Pierre -

19, RUE ELGIN, OTTAWA.

SE —————

LES GRAINS
FERMETURE D'HIER

WINNIPEG, 28. — Le mauvais rapports
au stjet des récoltes de l'Argentine ont

influencé le marché local anjour

d'hui et les prix ont clos avec des gains!
variant de 1% à l'y. Cotes:—
BLB

cé les prix. On a rapporté quelques
ventes pour l'exportation hier soir, d'a-
prés un câblogramme de Broomhall
mais les exportateurs locaux n'ont pas
été particuliérement actifs. On cotait à
10 h. 30 ce matin:
Blé — novembre à $1.38 7-8 avec un

gain d'un sou 5-8; décembre à $1.39 avec
un gain d'un sou 7-8; mal a $1.47 1-8
avec un gain d'un sou 3-4; juillet à
$1,48 5-8 avec un gain d’un sou 7-8.
Avoine — novembre à 62 1-4 avec un

gain de 1-4. ‘
Orge — décembre à 65 1-8 avec un

gain de 1-4.
Lin — décembre à $273 avec un gain

de deux sous et demi. .
Seigle — décembre à 94 5-8 avec un

gain de 3-4.
EN INSPECTION

Passés en inspectio 396 wagons de blé
blé comparativement à 2,647 wagons au
cours de la journée correspondante de
l'an dernier. IN y avait de ce total 355
wagons de blé sous contrat. On comp-
tait en outre 55 wagons d'avoine com-
parativement à 12! l'an dernier: 60 wa-
gons d'orge contre 172; 7 wagons de lin
contre 25: 7 wagons de selgle contre

44; l’an derier il 2 avait aussi 8 wagons
de grains mélangés et 3 wagons de ré-
sidus.

mnmean

Congrès de tous les

EN VUE DE PROTESTER CONTRE LA
HAUSSE DU PRIX DU PAPIER A
JOURNAL. CELLE-CI ENTRAINE-
RAIT UNE AUGMENTATION DE $517,-
000,000 DANS LES FRAIS DE PRODUC-
TION DES JOURNAUX AMERICAINS

NEW-YORK,
de tous les éditeurs de journaux quo-

protéger contre toute
cielle et arbitraire des prix”,
augmenttaion du prix du papier est an-
noncée par les manufacturiers cana-
diens.

E.-H. Butler. président de I'assoclation,
& publié le communiqué suivant, hier
soir, à la suite d'une contérence con-
jointe de deux jours du conseil d'admi-

l'association des éditeurs.
On a conféré, dit-il. avec A.-R. Graus-

Papertein, président de International

de 4,795,000.
La proportion de la réserve de la ban-

que A son passif est de 35.85 pour «ent
cette semaine comparativement à 33.57
ia semaine passée.
Le taux de réescompte de 5 1-2 pour

cent.

BEAUHARNOIS POWER

 

 

MONTREAL, 28:—National Steel Car
Corporation et English Electric Compa-
ny sont les plus récentes compagnies
à bénéficier des commandes de la Beau-
harnois Power Corporation; celle-ci
vient de commander 60 wagons à bas-
cule en acier à la National Steel Car et
13 gros transformateurs à l'English Eje--
tric Co. présume que les wagons re-
présentent une dépense de deux à trois
cent mille dollars.

PERTES PAR LE FEU
TORONTO, 29:—Les pertes par le feu

au Canada au cours de la semaine ter-
minée le 27 novembre 1928, se sont éle-
vées A $747,500 d'après le Monctary Ti-
thes, comparativement & $241,003, au
cours de la semaine correspondante de
l'an dernier. Du ler janvier, 1920, au
27 novembre. ies pertes par le feu ont
atteint là chiffre de $25,880.550.

a2e

NOUVELLES COMPAGNIES
TORONTO, 29:—I s'est formé au

cours de la semaine terminée ie 23 no-
vembre, 1629. d'aprés le Monetary Ti-
mes, 103 nouvelles compagnies avec un
capital globel autorisé de $25.255,920,
comparativement à 92 compsgnies avec
un capital de $28.797.500 au cours de la
semaine correspond-nte de l'an dernier.

au 23 novembre {I s'est
formé au Canada 4.83 nouvelles compa-

avec un capital total de $1,556,-

 

 
 

88,724.

 

éditeurs américams

28:—Un congrès spécial

tidiens sera convoqué par l'Association
des éditeurs de journaux américains
“afin de prendre des mesures pour se

fixation artifi-
si une

nistration et du comité du papier de

 

 

=
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LE C. P. R.
À MONTRÉAL

MONTREAL. 29:—Pour la pre-
mière fois depuis le commence-
ment de l’année les actions du
Canadien Pacifique ont été tran-
sigées en Bourse locale. Elles sont
inscrites aux Bourses de Mont-
réal et de New-York mals elles se
transigent d'habitude à New-York
seulement. A cause de la ferme-
ture de la Bourse de New-York
hier la transaction a eu lieu sur
la place locale; le prix du titre a
été de 200 comparntivement A 201
en fermeture à New York mers
credi soir.

      
BANQUE DE FRANCE

PARIS

  

28:—Le rapport hebdomadaire
de la Banque de ance indique les
changements suivants, en francs:

Or, augmenté de 79,000,000;
Balances à vuc à l'étranger, dimie

nuées de 10,000,000;
Effest escomptés en France augmen-

tee de 770.0000 ;
Birets achetés augmen-

tés de 5,000,000:
Avances diminuées de 119,000,000;
Circulation diminuée de 340,000,000;

vosomptes couranis, augmentés de 469,

l'étranger,

Le taux d'escomptes est de % 1-2 pour
cent

—mW

 

300 PERSONNES A
LA SALLE SAINT.

ANTOINE HIER
UNE ASSEMBLEE MUNICIPALE
IMPORTANTE. — LES CANDI-
DATS SONT BIEN ECOUTES ET
APPLAUDIS.

L'assemblée tenue hier soir dans la
£olle Saint-Antoine a été l’une des
plus importantes et des mieux réus-
sies de la présente campagne muni-
cipal L'enthousiasme régnait, et
l'auditoire, de près de 300 personnes,
a applaudi généreusement tous les
orateurs qui se sont surpsssés en élo-
quence. Les preuves et les faits, les
assertions et les démentis foisson-
naient hier soir.
M. Michael Montagano, occupait

le fauteuil présidentiel.
J.-J. Allen, candidat au poste de

commicraire, croit pouvoir servir la
ville d’une manière plus effective
comme commissaire, que comme
maire. S'il avait été candidat à la
mairie, il se serait facilement fait
élire, mais il désire servir la ville et
non pas se mêler dans les subtilités
politiques.
‘Mes amis m'ont donné 8,711 votes

l'an passé: ils m'en donneront davan-
tage cette année“ a déclaré G-H.
Dunbar
Le commissaire Tulley trouve in-

juste de forcer la ville à payer 20 pc.
des pensions aux vieillards. Le gou-
vernement provincial devrait payer
50 pour cent, et le gouvernement fé-
déral, 50 pour cent. Les taxes se-
raient, de cette façon, allégées de
cinquante mille dollars.
Le docteur G.-M. Geldert a vanté

l'ouvrage du comité de publicité. Les
industries, à Hull, sont exemptes de
taxes pendant un certain nombre
d'années. A Ottawa, le ‘Municipal
Act” empêche une telle mesure. M.
Geldert s'efforcera d'amender cette
loi.

M. LAFORTUNE

“Le quartier Dalhousie a eu 124,-

000 dollars de l'argent dépensé nar
le département des travaux publics
l'an passé. .

11 est vral peut-être que des étran-
gers sont employés à Ottawa, mals
souvent, dit M. Lafortune, ils ont re-
ravis à des bassesses et des subter-
fuges pour obtenir ces positions.
“Je travaille dix heures par jour,

et c'est la preuve que je suis un ami
de l'ouvrier. J'ai fait mon devoir et

! J'espère pouvoir continuer à le faire.
On reçut M. Gérald Sims avec des

leris enthousiastes. “Il vous faut, dit-
il. au bureau des commissaires un re-

présentant de l'est de la ville, Vous
me connaissez; vous Savez que Je
vous ai servis de mon mieux et j'es-
père que vous me donnerez, en me
réélisant. l'occasion de vous être uti-

ie, Car ma politique n’a pas changé:
justice pour tous.”
M. Rupert Broadfoot, C.R.. rappel-

le son expérience de la chose muni-
nicipale. Il a payé un tribut d'hom-
mare au R. P. Prosperi, curé de la
paroisse Saint-Antoine.

A L'ECHEVINAGE
M. Freeman Rowe veut l'abolition

des “cliques”: Robert Stokes, dans un

fort long et très convaincant dis-

cours. a demandé le changement du

système actuel de faire comparaître
1zg enfants à la cour juvénile: de son

côté Daniel McCann veut que tous
les employés municipaux, apres cinq

 
ans de travail. deviennent perma-

nents: Clarence M. Denneny se dé-

clare ami de l'ouvrier, prêt

à

le ser-

vir. et à lui trouver tout l'ouvrage

possible; W.-A Balharrie, est mem-

bre d'une famille connue et estimée

dans tout le quartier, il veut l'amé-
loration de l'éclairage.

M. PLANT
M. Plant explique quelle sera st

conduite. son programme. Il verra à

ce que les gros contrats emploient

‘commie main d'oguvrs les travailleurs
d» 1» ville elle-méme et non pas des
étrongers. Le travail qui se fait à
l'hôtel de ville est sérieux et impoi-
tant.

 

 

200

BLESSÉ GRIÈVEMENT
À LA MAIN GAUCHE

Philippe Dinelle. 162, avenue Hin-
chey, a eu la main gauche presque
tranchée par une scie circulaire aux
établissements de la compagnie Mc-
Farlane Douglas. sur la rue Siater.
Dinelle a été transporté à IMôpital
Civique par les ambulanciers Geo,-H.
Rogers, et mis sous les soins du doc-
teur W.-8. Barnhart. On espère lui
rauter la main. Son état n'inspire

FINANCE,page 7 
  

 

h
v

O
R

     



+

    ASO

Pourécha
23 Appartements à louer

 

  

6 78 Architectes
 

 

AUCLAIR — M. Jean-Marie Auclair,
décédé le 27 novembre à l'âge de |
26 ans à la résidence de sa mère à

APPARTREMENT chauffé, $25 par.

mois. S'adresser T5 Claren-e. |
1827-23-277

BMODEUR & PILON, 18 rue Riican
Queen 3686; 2 Chiteauguay, Full,
8h. 2850. . ’
 Cap 8t-Ignace, Qué. Les funérailles

 

 

 

 

 

 

«uront lieu samedi à Cap St-Igna- 2
ve. PEET 24 Chambres à louer 19 Avocats

à ”

|

CHAMBRE chauffée et éclairée ou AUGUSTE LEMIEUX, OR. avooat,
11 Mopument | pension, usage du téléphons, Sh.| Ontario et Québec, 18, rue Rideau,

3630-J. T13A-24-278

|

Ottawa, Banque Nationale.

LE PLUS beau cholx de monuments Tél. Queen 240. . 7

de caractère artistique et religieux | {PHILIPPE DUBOIS, B.A.

—

avocat

chez J. P. Laurin, 95 rue Georges, 25 A vendre notaire. Edifice Plaza, 46 Pideau.

Ottawa. Tél: R. 612. 11 vee __

|

Tél R. «020
- dé — e . » .

1 3 AUBAINES en Planos Monarch 81 Spécialistes
$185, Mason & Risch $195, Gerhard
Heintzman $225, Gerhard Heintz-
man $295, Heintzman & Co, $395.
Conditions faciles. C. W. Lindsay & .
Co., 189 Sparks. 3246-25-278

'AUBAINES en Pianos à Queue de
petit format: Wurlitzer $595, Fis-
cher $475, Orme $595, Martin Or-
me $505. Wurlitzer $650 et d'au-
tres. Aubaines extra spéciales. Con- |

Perdu-Trouvé
--— !

CHIEN policier noir, avec oreille
fendue, perdu dans Hull depuis 15
jours, Rtetourner 48 Frontenac. Ré-
compense, T76A-13-277

rERDU-—-Nécessaire d'épreuve à Ra-'
dio Jewell (Jewell Radio Test Kit).
Bonne récompense offerte. Orme
Limited. 175 rue Sparks.

 

  
 

3254-13-278 ditions faciles. Orme Limited, 175
Sparks. 3238-25-278

arr " |MACHINE POUR VUES ANIMEES, |
14 On demande pouvoir 6-B, en parfait 4tat; aus-

si sièges d'Opéra, aubaine, le matin
entre 9 et 11 heures. L. Dorson-

 

(HAMBRE et pension, dix minutes |
de marche du “Droit”, service de| nens, 320 rue St-Rédempteur, Hull.
première classe. Le Droit, casier 2.! 1830-25-278

1825-14-278 MANTEAU de dame en rat musqué,
GARCON pour message; jeune fille bonnes conditions, fer pour “Mar-|
pour coudre articles sur cartes. 415 cel”, et poêle. B'adresser. 32 Water,
Sussex. 1835-14-277° R. 2827-W. 3252-25-278:

HOMME ou fille pour “iunch coun- PHONOGRAPHES usagés, modèles
ter”, “short orders” pour la nuit. cabinets, tous en parfait état. 825!
Pas d’engagements par téléphone. et plus. Conditions: $5 comptant, '
Commercial Hotel, 73 York. | $1 par semaine. Orme Limited, 175!

1837-14-278 Sparks. 3239-25-2"78
iJOLI buffet et table de salle à man-

e à , | ger. 264 Cooper. 1833-25-278
15 Servartes demandées |MACHINE a coudre, sleighs Jour en-
me ; fant. 104A Leduc, Hull
ON DEMANDE servante. S'adresser !

81 Champlain, Hull.

 

 

TTTA-25-217
PLUSIEURS maisons et plusieurs

lots à Wrightville de $50 en mon-
tant payés au mois sans intérêt.
S'adrseser 15 Langevin, Hull.

2294B-25-278

VENTE de Poéles et Fournaises-Tor-
tues combinaisons, $32.00 et plus,
Fournaises-tortues no 3, $12.75, no
4, $1750. Slover. 61 York. 25

369.00-—Radio Stewart Warner a bat-
teries. Réduit pour prompte ven-
te. C. W. Lindsay & Co. Ltd. 189

2292B-15-277

 

16 Femmes,filles demandées |
FILLE comme commis. S'adresser."75
Du Pont, Sh. 4953. :

TT2A-18-277

JUSQU'A $15 la douzaine en suivant
notre plan de couture à la maison,
matériel coupé envoyé partout. Ex-  

DOCTEUR J. L LAMY, 211 rue Bte-

'IMPORTANTE REUNION

 

 

 

wart. Diplôme des hôpitaux de Pa-
ris. Spécialité: chirurgie générale.

Dr DE HAITRE, hôpitaux de Paris,
hôpital général, rue Water. Chi-
rurgle, Femmes, Reins, Vessle. 161
Stewart. Tél: R. 63. 8

Dr A. DROUIN, spécialiste des hô-
pitaux de Paris et Lyon. Yeux |
oreilles, ‘nez et gorge. Attaché à!
l'Hôpital Général d'Ottawa. Con-.
sultations: 2 à 5 et 7 à 8 pm.
197 rue Rideau. Téi.: R. 4789.

81

 
 

0Chiropraticiens LL
FORD STEWART, 27 Wilton, Cres-

cent, Ottawa, Carl. 1307, à Win-
chester les mardis, Embrun les jeu-
dis, Hawkesbury les samedis.

91 Avis
Nous apportons le plus grand soin &

éliminer de nos “PETITES ANNONCES"
celles qui présentent un caractére mal-
honnête ou équivoque. Mais elles sont
reçues et (nsérées sl rapidement que.
nous ne pouvons pas toujours exercer
un contrôle rigoureux.
Nous conseillons vivement & nos lec-

téurs d'être trés prudents lôrsqu'i! s'a-
git d’affaires pour lesquelles on leur de-
mande de l'argent sous une forme ou
sous uné autre.

 

 

DE CULTIVATEURS
A ST-EUGENE, ONT.

vateurs et des inspecteurs, M. Larose
invita les personnes présentes & s'élire
un comité qui aurait chargé de trans-
porter les vé
c

£oncession :

gusVE Conway; Troisième conces-

pecteurs.

périence pas nécessaire. Ecrivez Sparks. 3244-25-2"78 ST-EUGENE, 26. — M. Ferdinand
immédiatement. Dress Speclalty, "75.00—Victrola Orthophonique, cais- Larose, agronome officiel des comiés|-

45 St-PrancolsXavier, Montrésl, se de noyer. légérement usage, Unf de FrescoltRussellalen,lo)
1829-16-280 Conditions: $5 comptant, $5 par 4.0:dela de trois cents cultivateurs

!
 

°

17 Hommes demandés
POSITION permanente À l'homme
compétent, bon salaire et commis- ,
sion. Adressez-vous  personnelle-!
ment 63 Sparks, chambre 4°". |

3263-17-278 ¢
+

 

 

18 Emplois demandés |
DAME demande lavages $1.C0 le la-
vage. Sh. 6109-J. 2287B-18-277

FEMME demande ouvrage à la jour-
née, S'adresser 46 St-Henrl.

 

 

 

TI4A-18-277

21 À louer
BOUTIQUE (shop) centrale,bon!
marché. 93A Papineau, Hull.

2288B -31-277

 

22 “ Maisons a louer |
MAISON chauffée, système eau
chaude, améliorations modernes. 14
rue Champlain, Hull, 1"

1824-22-279
BONNE maison chaude, $10 par:
mois. 36 Châteauguay, Hull. Sh.
5905-W. 2295B-22-279

PLUSIEURS maisons, 61 et 61A
Maisonneuve avec toilette, 8 Man-
ce, 114 et 116 Montcalm, 136 Du
Pont (magasin et logis), 70 Caril-
lon, S'adresser 16 Langevin. ‘

2293B-22-278

PLUSIEURS petits et grands logis
bon marché. D. Mathieu, 63 Wel- |
lington. 778A-22-278

 

 

mois. Orme Limited, 175 Sparks.
3240-25-278i

|8125.00—Panatrope Brunswick, $1000
comptant, $6.00 par mois. C W.
Lindsay & Co. Ltd., 189 Sparks.

3245 -25-278

26 Maisons à vendre
——

MAGASIN général, bon centre d'af-
faires, chemin Ottawa-Montréal.
$8,000; vendra pour $6.000. $17,000
à $18,000 d'affaires. Casier 26. Le

  

 

Droit. 1832-26-281

30a Dactylogranhes
DACTYLOGRAPHES, machines &
additionner, toutes les marques à
louer à échanger et à réparer. J.
M. Hill. 45 rue Queen. Tel. Queen
982 80

ROYAL, ordinaire et portatif rubans
et papier carbon. Ventes et ser-
vice N S Corrigan & Cie. 202 Wel-
lington, Q. 1756. 30a

SMITH ET CORONA portatifs S'a-
dresser à Otcawa Typewriter Co.

 

Limited. Téléphone: Quezn 4425-
4228.

31 Argent a preter

ARGENT à prêter sur propriété
améliorée de ville. Service prompt.

 

Capital Trust Corporation. 10 rue,
Metcalfe, Ottawa.

3243-31-278

 

45 Fourrures
 i

19 Instituteurs demandés FAITES réparer vos fourrures à la
maison. R. 5867-W. Satisfaction !

INSTITUTRICE qualifiée, certificat garantie. 3255-45-279 !
 

troisième classe, école séparée no ‘IROUX—Manteaux neufs, remode-|

‘ tionnement. $85 l'achélo.

4. Hawkesbury Est. Henry Legault,
Sec, St-Eugène, Ont.

1838-19-279    

 

lages, réparages; bas prix. Ouvrage ;
garanti. 164 St-Patrice, prés Basi-
lique. Rid. 5554. 45 

 

 

 

 

FEUILLETON DU ‘‘DROIT’ |
 

  
LA FIN D'UNE WALKYRIE-

par M. DELLY

  

| et de propriétaires d'animaux laitiers
, dans le but d'organiser le transport
‘des médecins vétérinaires qui. feront
: l'inspection des troupeaux laitiers
{dans la municipalité d'Hawkesbury-
Est, en vue de l'établissement d'une

| zone réservée dans l’est de la pro-
i vince d’Ontario.

L'assemblée était sous la présidence
| de M. Alex. Baxter. maire. . -
mas Clément, de St-Eugène, agissait

i comme sccrétaire temooraire.
Apres avoir exoliqué la situation et

les_obligations rféciproquesdesculti-

ZIG-ZAG
Papiers à Cigarettes

Grand livre double
120 feuilles,
Le plts beau à ache “
ter! +
Eviter imitations,

    CAMPBELL
MOTOR SALES

Angle Wellington - Montealm
Tél: Sher. 5902

FORD Tudor, modèle 1829, n’a
servi que 3 mois comme neuf,

8220 comptant et le solde par
! mensualité.

COACH Chevrolet, modèle 192€.
Etat mécanique parfait, fini

: duco et bons pneus, Seule-
| ment $120 comptant et Je
! solde par mensualité.
| TOURING Ford, modéie 1923

en extra bon état de fonc-

 
WHIPPET six Sedan Modèle

1928. Il a parcouru que 5,000
milles. Aucun offre reisonna-  ble ne sera refusée.

{

 

vous adressez à un Allemand?
— Mais non, mais non! Je n'oublie

jamais À qui Je m'adresse, monsieur
de Haiweg... C'est une franchise qui
vous déplait? Cependant pulsque
c'est là une qualité sl bien prisé2
chez vous?... Jal eu d'allleurs l'oc-
casion de la reconnaître chez ma
cousine Brunhilde, fort occupée en
ce moment à faire le siège de la
fortune de Cyrille.
— Vous nous insultez!

coutume d'avoir l’épiderme sl cha-
touilleux, vous autres Prussiens. On 

 

No 27—

-- Comment, vous, Boris?... En-
chanté. mon cher cousin! Une bon-
ne surprise!
— Une surprise, en effet!
L'accent de Boris n'avait-Kien d'ai- |

manle. Soudainement, le comte ve-
ha: de comprendré le motif de l'ins- |
tallation de Cyrille à Nice. !
Le baron poursiivait affectant

beaucoup d'aisance:

- Vous venez voir Cyrille? Quel
dommage que vous ne l'ayez pas pré-
venu. Il est Aujourd'hui à Bordighe-
ra avec Brunhilde, qui lui « deman-

dv de l'accompagner. Mais vous êtes

peut-être pour quelque temps téi?

— J'ai un congé de trois semaines,
Que je passe à Cannes où se trouve
ma cousine Aniouta, chez Mme Zer-
nor

— Ah! oui, votre jolie petite pu-
billet... De plus en plus Jolie, cans

doute?
-- Surtout simple et franche, en-

tièrement dépourvue de coquetierie.
d'esprit d'intrigue. Ce sont des qua-
htes que Je prise au-dessus de tout,

“près avoir dû constater qu'elles
sont trop peu répandues.

ous avez bien raison, mon cher
sn *,.. ‘Man raison! La franchise, la
lov sut mai tout et là. Ce sont.

‘

 

d'ailleurs des qualités que nous eu-
tres Allemands possédons générale-
ment...
— Ah! oul, en effet!... La dépé-

che d'Ems et autres “loyales” ma-
noeuvres du même genre... Vous
êtes quelquefois pince-sans-rire. mon
cousin.
Sous ses paupières demi-baissées

M. de Halweg glisss un coup d'oeil
; irrité sur la physionomie froidement
railleuse de son parent.

11 dit d'un ton rogue:
— Je parle très sérieusement Les

circonstances aux-quelles vous faites
allusion était exceptionnelles, et en
ces cas-là le point de vue change.
puisqu'il s'agit de la grandeur de
l'Allemagne.
— Il n’y a pas de point de vue. il

y a la loyauté, ou la simple honnête-
té, si vous le préférez. Un faux. un
mensonge, une violation de la parole
donnée sont toujours des fautes dés-
honorantes. qu’elles soient commni-
ses pour un motif personnel ou pur
procurer plus de grandeur à sa pa-
trie. Tel. est le code qui s'appl'aue
aux nations comme aux individus.
Le baron se redressa, plus blème

que jamais. les yeux pleins de co'-
re...
— Vous oubliez. je crois que vous

prétend que dans votre armée, il n'y
à pas “l'honneur”, mais seulement
“le point d'honeur”. Ce doit être la
même chose pour vous. Le poirt
d'honneur. en la circonstance, c'est
de réussir pour votre fille cet opu-
lent mariage. Qu'importe la maladie
de Cyrille! Qu'importe que Brunhil-
de ne l'aime pas et se prépare à |
faire souffrir! Pour s'arrêter à c

" obstacles-là, il faudrait simplement
de l'honneur — et vous n'en avez

—C'est bien à vous de parler ainsi!
On sait où le bât vous blesse, beat
capitaine! Si votre cousin se marie,
ses biens vous échappent... Eh!eh!
faites-nous donc des considérations
sur l'honneur!
— Oui, je sais que vous avez ‘lo-

yalement”, insinué cette idée à Cy-
rille. A quoi bon une déhégation de
ma part? Gardez votre opinion à ce
sujet, si vous y tenez. Cyrille devien-
dra le mari de votre fille, perce que
je ne peux rien pour l'en empêcher.
et il sera le plus malheureux des
hommes. Mais Brunhilde aura une
des grosses fortunes de Ia Russie. Is
but auquel on travaille depuis l'an-
née dernièrese trouvera ainsi atteint
sans trop de peine.
Eur ces mots. jetés d'un ton mé-

pas.
| Le baron ricana:

i

 
 

  

 

— Allops; dong! Vous n'aves ped.

térinaires, dans la muni-
i de Hawkesbury-Est. Ce co-
mité fut choisi comme suit:

Présidetn: Hermas Clément, St-Eu-
gène, Ont.; représentants par con-
cession, comme suit: Routé provin-
ciale, M. J.-B. Laurin, Hamilton Con-
nors et Arthur Bélanger; Première

Alex. Baxter, et Antoine
Bédard; Deuxième concession, Tho-

on, Félix afrance, Victor Legault:
Quatrième concession, Henri Ville-
neuve, Ernest Bertrand, W. Mullins
et Thomas Leduc; Cinquieme conces-
sion, Arthur Séguin; Sixième conces-
sion, Dolphé Moncion et Daniel Bru-
net: Septième concession, Procule Di-
eaire et Adélard Lanthier; Huitième
concession, Célestin Clermont, Procu-
le Ranger et Alfred Perrier; Neuvié-
me concession, Eugéne Dufresne.

Il est entendu que l'inspection est
absolument gratuite et que les per-
sonnes ayant des sujets tuberculeux
auront droit à une indemnité spé-
cale en plus du prix de la carcasse
si la viande est jugée bonne pour
la consommation.

Quant au transport des médecins
vétérinaires et ceci d'après. la loi, les
cultivateurs doivent s’en charger.
Peur ce fait un comité a été choisi
afin de voir à ce que les médecins.
vétérinaires ne soient pas retardés

ant leur inspection. Les repré-
sentants des Gifférentes concessions
se rendent responsables personnelle-
ment du transport des médécins. S'ils
se trouvent ns l'impossibilité de
remplir leurs obligations, ils sont te-
nus de se faire re.nplacer.

L’inspection doit commencer jeudi
matin, le 28 novembre, avec deux ins-

L'un de ces inspecteurs
commencera à la frontière provinciale
ur le chemin de Pointe-Fortune. et
‘autre également à la frontière pro-
vinciale sur le chemin de St-Eugène.
Le travail d'inspection se fera de l’est
à l’ouest et du nord au sud.
Les eultivateurs ont accepté avec

beaucoup de bonne volonté ce système
d'inspection. qui, après tout, est un

privilège exceptionnel, puisque tout
monde veut l'avoir et que très peu

de districts réussissent à l’obtenir. Il

N'y à pas de doute qu'avec la coopé-
 

 

  

de MmeE. Matte. Le $2.50 en or, prix

 

   

nger Jouer,vendre, trouverquelque chose C'est viteconnu
ration active ‘des intéressés. les cul-
tivateurs. cette jon puisse se
faire rapidement et à la satisfaction
de tous.

CLARENCE CREEK
. - 28 novembre 1920.

Dimanche, le 17 novembre, M. et
Mme Josaphat Rochon, de Clarence
Creek, réunissaient quelques parents
et amis à une réoeption. aient
présents: M. Hoc. Lévesque, M. et
Mme A..Lévesque et leur fils Gérard
et Fernand, M. et Mme Armand Lé-
vesque, de Rockland, M. et Mme Jo-
saphat Danis de. Buckingham et
leurs fillettes Rolande et Noëlla.
—Samedi Je 23,-M. et Mme Philo-

rum Landry étaient de passage à
Embrun visitant leur file Marguerite.
—Baptême: M. ét Mme Joseph Roy

sont les heurefix "parents d'un fils
baptisé sous les “noms de Joseph-
Henrl Parrain et marraine, M. et
Mme Théodore Poudret, de Bourget,
oncle et tante de Yenfant.
—Ï[e euchre organisé par les En-

fants de Marie de Ja paroisse a rap-
porté un Ÿrai succès. Nous remer-
clons de tout coeur ceux qui y ont
contribué. LA soirée se passa dans
l'ordre le plus parfait l’entrain n’y
manquant’ guère. Nous avons eu l’ex-
trême plaisir d’entendre M. le curé
Leduc dans la chanson “Le Secret
du Bébé” accompagné au piano par
Mlle Rose-I. Pilon. Mile Léa Beau-
champ rendit un Ave Maria; au pia-
ro, Mlle R.-I. Pilon. Ensuite vint ls
distribution des prix. M. Omer Beau-
champ fut l'heureuse gagnante de la
pièce d’or mise dans un gâteau, don

 

 

r
e

d'entrée, don des Enfants de Marie
fut gagné par M. D'Assise Vinette
Autre $2.50 en or, deuxième don des
Enfants de Marie, raflé et gagné çar
Lucien Labonté. Premier prix des
Dames. don du Dr P.-E. Rochon,
magnifique service 4 chartreuse ga-
gné par Mme Hormisdas Barbeau;
% prix, superbe éabaret, don des

Byndics de la pazoisse de Deschénes.
gagné par Mme A. Chabot. prix de

sonsolation gagné par Mille Bertha

Lemay. .Premier prix des hommes.
service à fumer. don des commissai-

ers du du village gagné par M. J.-B.
Lohnnté: Ze nrix: cravate. don de Mile

 
  
 

 

Le Nouveau

PHONOGRAPHE

LINDSAY:
Avec 10 disques double face

$9950
Conditions

faciles -

$5 COMPTANT
et

$5 PAR MOIS
*

Achetez le vôtre
maintenant.

ND

Absolument le dernier cri -en construction

phonographique.
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 +      
C.W. LINDSAY 

prisant, Boris tourna le dos au baron
qui frémissait de rage, et rejoignit

ses compagnes. I! leur raconta ce

qui venait de se passer, et leur dit
sa certitude d’un engagement imm‘-

nent — s'il n'était même déjà pris

— entre Cyrille et Mllede Halweg.

Oe malheureux gargon-s'est lais-

sé complètement dominer. ‘&jouta=!-

il. Maintenant, c’est fini, Brunhilde
le tient, et je ne peux plus rien pour
lui car elle a su se servir du seu)

te mon influence pour le détourner
de ce mariage. PO ’

Aniouta dit avec compassion!

;— Pauvre comte Cyrille! Je le
plains. de passer sa vie près de cette
orgueilleuse Brunhilde, dont le re-

gard est si dur, parfois! ‘Comment
peut-il se laisser pren ainsi?

Il est faible, ma chêfe enfant —
et Brunhilde ets fort habile. Avéc

convenir cette proie? ‘Maintenant.
yrille n'est plus qu'un aveugle, qui

va vers sa perte. -
La journée fut légérement assom-

brie par ce souci -de Boris. Cepen-
dant ‘le jeune hommé l'Oublla un
peu, dans le ravissement que.lui cau-
saient le sourire, le regard, Jet moin-
dres gestes d’Aniouta. ‘

T1 écrivit le lendemain à son cou-
ain, sans faire allusion & sa rencon-
tre avec M. de Halweg, en lui de-
mandant de venir le voir & Cannes.
Connaissant Cyrille. 11 pensait le voir
arriver aussitôt. Maïs ce fu£ une let-
tre qui lui parvint, trois jours après.
En termes un peu embarrasés, Cy-
rille disait qu'il viendrait certaine-
ment étant très désireux de revoir
son cousin, mais qu'il ne savait en-
core le moment où 1} lui sévait pos-

1. L.

 sible de le faire.
— Je vous demande uh’ Pew dz

Nice ici, en automobile! dit Boris à'
Mme Zernof, tandis qu'im-peu plus

»
’

£ CO. LIMITED

R. H. CUMMING - -
*

189, rue Sparks

OTTAWA
*

Succursale de Cornwall . - Rue Pitt

moyen qui m'empêche d'agir. de tou- |

l’aide de son pére.-elle.a su bien vité !-

Gérant. -  
dra il lui faisait part de cette ré-
ponse. En un instant, il serait là
nous défeuhétions ensemble, puis,
s'il voulait absolument retourner
‘près de sa Prusienne, il repartirait
aussitôt après et pourrait lui servir
de cavalier pour sa promenade de
l’après-midiMais on ne lui permet
pas de venir, craignant encote mon
influence sur lui. Ah! il est bien pris
au piège, le pauvre garçon!
“ Antouta demanda :
— Vous croyez donc qu’il ne vien-

dfa pas vous voir?
— fi, dès qu’il sera complètement

engagé. Alors il viendra m’annoncer.
officiellement, ses fiançaillés.
Aniouta eut une pétite moue dë

dédain, . |
— Eh. bien! tant pis pour lui s'i)

est aussi sot Que cela! Vous n'aurez
rien à vous reprocher, au moins,
Vous. puisqu'il à été prévenu.
— Non, rien dud tout...’ Mais lais-

sons cf sujet sttristant et allons
faire notre partie de tennis.
Une compatriote et atrte de Mme

Zernof, lh comtesse Goumine, habi-
tait route d'Antibes une Villa supér-
be où elle réunissait uné société
choisie, à fous points de vue. Natha-
Iie et: Aniouta s'y remigient fort sou-
vent, soit avec Mme Zernof, soit
accompagnées de Paracha. On y jou-
ait aû tennis et au golf, on y faisalt
de la musique, on y dansait — non
en ce moment pcurtant, car ia mal-
tresse du logis, très pieuse enten-
dait qu'on respectât le ternps de ca-
rême. Cetfe petite restriction n'em-
péchait pas que la jeunesse trouvhs
un grand charme aux cprès-rgidi de
la vilia Xénto, car ITôtesse était ai-
mable, intelligente, et savait répan-
ae autour d'eile l'aisance et la gale-

Mme Zernof lui avait présenté ie

page Pourere.à Sosa he. Pou e Sar Hl] deconsolation gagné par M. Henri

—C'est avec regret Que nous av
appris 1a mort € M. Gascon, AL

Th
4 ir

gagne

 

put   

 

fred. père de M. A. Gascon, de Cla-
rence Creek, Aqui mous offrohs nos
plus vives sym athies.
—Lundi, le 35, à l'hôtel de ville a

eu lieu l'assemblée des contribuables
du village police: il a été proposé r
M. Jos. Pllon BppUY par M. Atha-
nase. Diotte que le Pr P.-E. Rochon:
soit commissate. Proposé par M.
Omer Beaucham sppuyé par M. H. |
Beauchamp que corge David soit
commissaire. Proposé. par M. Atha-
nase Lavictoire, Appuy r-M. Omer

Desrosiers‘auchamp que M. A.-H.

it commissaire pour l'année 1930.
f tires,——

‘ Chacun de nous & dans sa vie des  pages ou'il ne connait pas et qui sont
écrites par les mérites des autres.—

 
tés

filles quand celles-ci viendraient
chez elle Boris avait un peu connu
à Pétersbourg son fils Constantin,
qui précisément se trouvait là en ce
moment. Parmi les hôtes habituels
de la villa, 1] retrouvait aussi d'au-
tres figures de connaissance, soit
susses, soit françaises, et dans ve
milieu aristocratique, 11 se se
aussitôt dans son atmosphère habi-
tuelle. ;

Là, Aniouta était une sorte de pe-
tite reine — sans aucunement le
chercher. d’ailleurs et sans presque
s’en douter. La comtesse  Goumine
l'avait en très vive affection, et pres-
Cue tous ses hôtes en raffolaient —
hormis quelques jeunes - personnes
jalouses et des méres pourvües de
filles à marier, qui trouvaient que

EE

trop “cette petite Aplouta I7anov-
na”.
Parmi ces admirateurs, 1 fallait

classer en première ligne Constantin
Goumine, jeune homme sérieux es
de grand mérite intellectuel, qu
s'occupait avec succès de sculpture
et avait entrepris de faire le busté
d'Anioute. ’

cevoir des sentiments du jeune cen-
te Goumine à l'égard de sa pupilie,
et secrètement, il s’en irritait.

ver, tous ceux-là? songeatt-H: avc
impatience. Mais nous verrons bien!
Je ne veux pas la marier si jeune,
ma petite soeur. Elle est teliement
gaie. tellement heureuse comme ce

tr

Oui. Ile était une vivarite image
de gnieté. d'entrain, de spontanéité
vibrante. Pendant la partis de ten-
nir ol il était son partenaire, Boris
la voyait bondir près de loi. souple
comme. un jeune félin, les yeux étin- coyite Viavesky, qu'elle, invita aussi- tôt à se joindre aux deux jeunes
celants, ses lêvres si rouges, au des-
sin charmant, sens cesse. emtr'ouver-

 

   

ST-ISIDORE DE PRESC

Le 19 novembre, en l'église parols-
inalé. M. le curé Béguin a béni le ma-
Tiage de M. Aldéi Lalonde, file de M.
et e Elie Lalonde, Mlle Juliette
Meilleur, fille de M. et Mme Jules
Meilleur.
La mariée portait une toilette de

nuance brune. Son manteau éiait de
fourrure.
Mile Alios Meilleur agissait comme
file d'honneur. M. Armand Lavigne
était gércon d'honneur.
Le diner fut servi chez M. e* Mme

Jules Meilleur, parent. de la mariée,
lé souper et la veillée eurent lieu chez
M. ét Mme Elie “alonde, parents du
marié.
Les nouveaux fpoux h siteront St-

Isidore.

  
  

Nous leur souha.tons bonheur etD!
   

2% à La
L

par nos «Petites Annonces)
Le 16 novembre au soir se réunis

sait chez M. et Mme Jules Meilleur
un groupe de jeunes filles pour of-

trir à Mlle Juliette Meilleur un shower
d'aluminum.

L'adresse fut lue par Mile Marie-

Jeanne Lalonde, soeur du marié.

les elasses sans éducatiun,
valent mieux que, les

les classes distin-

guées, au contraire, on trouve les

hommes supérieurs aux femmes.

C'est que les hommes sont plus eus-

ceptibles d'être riches en vertus ac-

quises, et les femmes en vertus pati-

ves.—J. Joubert.

pres

Dans
les femmes
hommes: dans

 

  
  

          

Un troupeau désorienté suit ceux

qui se mettent en avant; ce sont les

us déraisonnables, mais ce sont les

flus affirmatifs—Talne.
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Lorsqu'il y a un
és KRACH

Bourse
"HOMME qui place son ar-

gent dans
ne subit pas de pertes.

lui fait peine de voir les autres

perdre de l’argent, il est satis

fait de savoir que son placement

est stable, car l’assurance-vie est

toujours au pair, jamais sujette à

la fluctuation pour une raison

l’Assurance-Vie
Bien qu’il

quelconque.

L'Assurance-Vie est le meil-

leur mode connu pour assurer

le bien-être de votre famille,

   

  

  

 

  

  
  

  
  
  

 

‘Compagnie Industrielle Ordinaire du Canada

SIBGE SOCIAL - LONDON, CANADA

en même temps que le vôtre.

Oes deux services, la proteo-

tion et le placement, ont été

idéalement fusionnés par la
London Life dans les polices

Protection Augmentée
Ponvoir de Revenus et

Les Polices Jubilé.

Dmandez à n'importe lequel
dé- nos représentants des dé-
tails ou écrivez à la Succursale
ou au Siège- principal--do la -
Compagnie.

sagement.

mentale de vos biens.

Die | [RN 5 J i ;

Company

ran

Faites de
rance-Vie la pierre fonda-

  

 

    

  

sentait

ces messieurs admiralent 'beaucoup| le

Boris n'avait pas été long à s'aper- |-périeur

émeete tems
tes sur\les plus jolies petites dents
du monde. II admirait la parfaite
harmonie de ses mouvementset cet-
te réserve parfiite que l’ardente pe-
tite créature savait garder même
dans l'impétuosité du jeu. Qui donc,
dans le mondeehtler, pouvait égaler
son  Antouta? --Quelle jeune fille,
douée comme l'était celle-ci, admi-
rée, choyée, auraït su conserver cette
citriplicité ravissante, ce conmplet dé-
dain de la jétterie?
Une sorte d'ehiivrement orgueilleux

le pénétrait, et en jetant les yeux
sur Constantin Qoumine qui se
trouvait dans.d'autre camp. il pen-

sait avec irritation: “Ah! nom, je ne
la lui donnérsi pas, ma petite Ant-
outa! — du moins pas encore. Je ne
sais, d'ailleurs, qui serait digne d'ei-

Cet aprés-midi-l4 les meilleurs
joueurs, c'est-à-dire Boris, Aniouta,
le comte Goumine et une jeune An-
ginise, mis Annabel Stumps, avilent
Organisé un mäteh très sérieux, que
les spectateurs suivalent avec le plus
vif intérét. Pendant quelque temps,
11 fut Aprement disputé. Si le comte
Vlavesky se montrait nettement su-

à Comsétantin. miss Strumps
était une adversaire terrible. Cepen-
dant elle né put conserver la vic-

-itotre à son camp, et les deux cou-

“Vont-ils déjà penser à me l'ente - &ins furent proclamés vainqueurs.
Une pourpre chaude couvrait le

visage d’Anjoufa. Prévenant le com-
te Goumine, très empressé pourtant,
Boris alla chércher un vêtement et
en couvrit les épaules de sa pupille.
LA jeune je temereia par'un sourire
— ce sourire tendre qu’elle n'avait
que pour fit, et qui accompagnalt :#
plus doux, je plus profond des re-
gards.
La comtesse Goumine et Mme Zer-
‘nof sssisesun peu à l'écart des au-
tres groupes, avaient suivi d'un re- gard attentis cette petite acèus. Un

F. R. BROOKS, W. H. GARDNER, représentants de la région.

__Edifice Jackson, 122, rue Bank, Ottawa.
  

pli soucieux se formait sur le front
de la seconde... Au bout d'un ins-
tant de silence, la comtesse dit & mi-
voix:

— Il témoigne & sa pupille une
bien remarquable sollicitude, ce bean
comte Viavesky!

— Oui, trop remarquable! C'est
un tuteur quelque peu compromet-
tant, que celui-là.
-— Croyez-vous qu’il l'aime?
— Tout me le fait craindre. Il

serait difficile d'ailleur qu’il en fût
autrement, la voyant sans cesse
étant l'objet de cette affection qui
se manifeste avec une délicieuse
ingénuité.
— Mais elle?

Elle? Comment voulez-vous
qu’elle ne l'aime pas, ce séduisant
Viavesky si tendrement fraternei?
aturellement, elle n'en a pas cons-
cience, la pauvre chére petite. Elle
eppelle “reconnaissance, affection”
ce qui est déjà de l'amour, j'en suis
persuadée.
— Pensez-vous qu'il songerait à

l'épouser? Co

J'etpère qu'il s'apercevra à temns
de l'imprudence qu'il
ainsi. Tel que je Grais le connaître. !i
lui faut beaucoup de fortune. Or.
Aniouts est pauvre. En outre, Ja

cette chère petite et la détestcrait
ph encore si elle empéchait Ia réa-
lisation de son rêve: un mariage:
très opulent pour Boris.

Il s'est montré fort bon 4 sun
égard, m'avez-vous dit? :

à suivre

Ce que peut la verta d'un homme
ne se doit pas mesurer par nes ef-
forts, mais par sôn ordina. Pas
cal.

 
commettrais

comtesse Vlavesky ne. peut Asouftir.

Lu



. dernière assemblée de réorganisation 'vinciale où toutes les activités se sont

AURÈLECHARTRANDUNE TRÈS MAIGRE. LESCANDIDATS|
ÉLU PRÉSIDENT DU ASSEMBLÉE DES | D'EASTVIEW À LA

CERCLE DE MUX | PROPRIÉTAIRES,  §, STEMARGARET
GRAND BANQUET D'INAUGURA- LA CAMPAGNE MUNICIPALE EST ; ;
TIO. CHEZ LES ETUDIANI;  MORNE. — ELLE NE SEMBLE : CHACUN EXPOSE POINT D
DE TORONTO, A L'OCCASION ' INTERESSER PERSONNE. — LES| VUE. — LE FLEB E DE L'’A-,
DE LA SAINTE-CATHERINE. ©6 CRIETAIRES A L'HOTEL DE . on . DE LA

Aa | VILLE. ; TAXE. ;

‘Spécial au “Droit) OT
TORONTO, 29— A la suite de

La campagne municipale suit peut-
la aire de trop près la campogne pro- L'assemblée d'hiersoir à Eastviewen la salle Ste-Margaret, n'était pas

et des nouvelles élections tenues Contees en faveur des candéidats |
vendredi soir dernier au sous-sol de| résérés.ou comme, il sat plus pro-
l'église du Sacré-Coeur de Toront”.; . -être simple dé-
le cercle de Mun de l'A. C. J. C. a {faut de ressembler à celles des an-

n assées, ; -if-Yrillamment inauguré ses activités ! qu’elleest d'un mais. plateEt sioat

credi soir. La foule cependant était
nombreuse. Un dés principaux can-
didats, M. Arthur Brunette

‘présent.

B présentes élections munici

aussi mouvementée que celle de mer- :

r ui as-:
pire à la sous-prétectüre, n'était pas|

8ix-candidats à la-mairie, à 1a pre-|
sociales el littéraires au cours de la ilà le calme qui précède les grandes fectyre et à la sous-préfecture, ainsi:

A _ i
AY LEY v

 

115 PERSONNESÀ
UNE ASSEMBLÉE

Un groupe d'une quinzaine de per-
sonnes se sonu réunies, soir, dans
la salle de la bibliothèque Carnegie,
ruc Rosemount, pour écouter les ais-
cours de divers candidats- Gans les

pales,
M. R.-O. Morris, président de l'As-

sociation Municipale de l'Ouest de la
ville, eccupait le fauteuil présidentiel.
Un tel auditoire démontre que l'in-

\ térét du publie en général n'a pas
(été éveillé. Les assemblées, tenues
en assez grand nombre, dans presque

les quartiers de la ville, n'eu-
ent toutes qu'un maigre auditoire,
aufpeut-être celle de la salle St-
ntoine.

 

 

  

  
  

   
xpliquer leur pr mme: prouve

D'un autre côté l’'ardeur que les:
andidats mettent à défendre et a

nouvelle année. par un grand ban-| tempêtes, celles-ci seront d'une dou- que plusieurs candidats à l'échevina-. u'ils considèrent Tf'éléction présente

 

ASSEMBLÉEEN
FAVEUR DE M.

AURÉLIEN ROSE
UNE: FOULE NOMBREUSE A LA
RESIDENCE DU CANDIDAT,
BANS OTTAWA.

ON GRAINT LA
CONTINUATION
DES TROUBLES

Les négociations entre Mos-
cou et Moukden ne font
pas disparaître la crainte
de nouvelles hostilités en-
tre Russes et Chinois. —
On refuse à Nankin de fai-

 

Une enthousiaste assemblée dans;
les intérêts de M. Aurélien Rose,’
candidat à l'échevinage dans le quar-'
tier Ottawa, eut lieu hier soir à sa’
résidence, 98 rue Water. L'assistance
était nombreuse et elle s’intéressa vi-|
vement aux discours prononcés. M.'
Wilfrid Trépanier occupait le fauteuil
présidentiel.
En plus de M. Aurélien Rose, le

       

600 paires de Bas de Soie
smi91.50

Considérez ceci! Un des meilleurs confectionneurs au
Canada les produisit pour les vendre à $2.00. Ce sout des
bas d’une bonne qualité, en vingt des plus nouvelles teintes.
Il vous faudrait chercher longtemps avant de trouver une
petite défectuosité. Ils dureront aussi longtemps que les
bas de $2.00, Mais parce qu’ils sont classés comme sous-ty-
pes, vous pourrez les acheter, samedi, au prix de $1.50.

         

Au Rez-de-chaussée.

omme importante. L'élection par commissaire C. J. Tulley et l’échevin !

 

quet donné à l'Hôtel Royal Cecil à |CeUf rassurante. Hier soir, les candi-

id

l'occasion de la Ste-Catherine. M.|

Auréle Chartrand, étudian‘ en droi:,
d'Osgoode Hall, occupait le fauteir:!:
présidentiel. |
Cette première réunion officielle |

du cercle de Mun groupait pas moins:
de trente étudiants canadiens-fran- |
çais de Toronto et leurs amis. C'est
le deuxième banquet annuel orga-
nisé par le cercle de Mun de To-
ronto, à l'occasion de la 3te-Cathe-
rine,
Au cours de la soirée, il y eut dis-

cours, déclamations et chants, et les
assistants se sont séparés .. une heu-
re avancée. MM. J. H. Marlo et R.
Massé rendirent plusieurs chants
canadiens et M. P. Lanoue. quelques
Yécitations hur.:oristiques.

BIENVENU

M. Aurèle Chartrand dans son
discours présidentiel, souhaite la
bienvenue aux assistants et déclare
que c'est faire oeuvre patriotique que
d'assister à ce banquet de la Ste-
Catherine, fête traditionnelle et
éminemment canadienne-francaise,
Il invite les membres à une étroite
coopération entre eux et formule le
voeux de voir les activités du cercle
se développer au cours de l’année.
M. Polydore Lanoue, en proposant

le toast à l'Eglise, rappelle que la
religion & joué un rôle important
dans l'histoire du Canada et déclare
que les religieux et les religieuses
ont mérité notre reconnaissance
éternelle.
M. R. J. Emery évoque le bien

Intime qui relie la religion et la
patrie, dang le coeur de tout Cana-
dien-français, et ajoute que la gé-
nération actuelle perpétue cœtte tru-
dition.
M. Charles Quenneville a proposé

le toast au Canada. Ce dernier a
traité du besoin de l’union des Ca-
nadiens des différentes nationalités
en vue de promouvoir la bonne en-
tente dans la patrie canadienne.
M. Aurèle Parisien, fondateur du

egrcle de Mun a .ait l’éloge de l’A.
C. J. C, en termes convaincus, et a
fait connatre les multiples raisons
qui invitent la jeunesse canadienne
française À se rallier à cette orga-
nisation.

LES ECOLES

M. A. J. Gascon rappellè le se-
cours apporté par l'A. C. J. C. aux
écoles ontariennes, au cours de la
lutte scolaire, par suite d'une sous-
eription de $35,000 faite dans la pro-
vince de Québec en faveur des élé-
ves ontariens et déclare que ce motif,
à lui seul est suffisant pour accor-
der à l’A. C. J. C. une reconnaissan-
ce indéfectible.
Dans un discours humorisque, M.

Adrien Létourneau a esquissé ce que
pourrait bien être l'avenir des assis-
tants au banquet.
M. A. Serré a parlé des beautés

et de l'avenir du nord ontarien. M.
F. Massé & traité des avantages im-
médiats du nord ontarien, ce para-
dis de la chasse et de la pêche.

M. Louis Cécile, dernier orateur
de la soirée a traité de l'esprit na-
tional des citoyens canadiens-fran-
çais de la péninsule d'Essex.

LES ASSISTANTS
Parmi les assistants au banquet on

remarqueient: MM. Aurdle Char-
trand Charles Quenneville, E. Guin-
don, E. Turgeon, M. Brulé, L. Chec-
quette, Rosario Massé P. E. Lanouc,
A. C. Létourneau, J. Albert Serré,
Henri Proulx, Omer Godbout Louis
Cecile, J. H. Marlo A. L. Marois,
Guy Mineau, Maurice Nicol, E. Pou-
in, Adélard J. Gascon. Raymond J.
Emery. Aimé 8éguin E. Desmarais,
Jacques Leduc, J. M. Létourneau, A.
Létourneau, F. Massé. À. Roy, Au-
réle Parisien et plusieurs autres.

; ELECTIONS
Le nouvel exécutif élu au cours de

la dernière assemblée de réorgani-
sation du club de Mun tenu au
sous-sol de l'église du Sacré-Coeur
de Toronto. vendredi soir dernier, se
compose comme suit:
Président . . Aurèle Chartrand
Vice-président . . C. Quenneville
Secrétaire . . . . . E. Guindon
Trésorier . . . . E. Turgeon
Conseillers : Lionel Choquette,

Maurice Brulé, Rosario Massé.
J

Mme P. Benoit, 133 Hôtel de Ville,
Hull, à partir de samedi le 30 no-
vembre, réduction de 20% sur tous
nos chapeaux.

mtn
re

HÔTEL SAVOY
n Accommodation

’ pour touristes.

25 chambres confortables
a Maintenant à

Gé 227, rue Rideau
! Tél: Rid, 4187

$. A. I/AFRANCE, propriétaire
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FROMAGE

CHATEAU
Fait à Ottawa

—_

dats étaient supposés exposer leurs
programmes aux propriétaires. L'as-
semblée avait lieu à l'hôtel de ville et
l'on, pouvait augurer une bonne as-
sistance, car enfin qui donc est plus
susceptible de s'intéresser à la chose
municipale que les propriétaires eux-
mêmes? Pourtant. les candidats ont
arlé devant des banquettes vides sur
esquelles s'éparpillaient une trentai-
ne de personnes. TI! veste à concture
que les électeurs cannaissent leurs
candidats et qu’ils savent déjà pour
qui voter. Entre temps, les assem-
blées sont loin d’émauvoir et d'en-
thousiasmer. . }

Plusieurs candidats ont por, la’
parole. M. Richard Spratt prés..att. |

. M. BROADFOOT
M. Rupert Broadfoot affirme d'a-

bord que plus que jamais il est dis-
posé à servir ses citoyens et que son
expérience lui permettra de le faire
d’une manière sûre et efficace. Le
candidat au Bureau des Commissai-
res a surtout insisté sur l'économie.
Tout en paraissant favoriser les pro-
jets nécessaires que l’on prévoit pour
an prochain, tels que les $800,000
our les égouts et les $350,000 pour
enlèvement des voies ferrées de: la

ville, il ne semble pas cansidérer d’un
oeil bien obligeant les dépenses d’ex-
propriations que nécessitera l'achève-
ment complet du parc de la Confé-
dération. Si le gouvernement se
charge de rencontrer toutes les obli-
gations, fort bien, mais M. Broadfoot
affiche un certain scepticisme à ce
sujet et en somme, les contribuables
auront à souffrir de ces travaux
d’embellissement. Dans le passé, il
s'est prononcé contre certaines Mé-
penses qui lui paraissaient inutiles
et ce sera encore sa politique s’il est
élu Commissaire.
Le Bureau des Commissaires doit

avoir un avocat dans ses rangs et
pour cette raison comme pour bien
d'autres, M. Broadfoot envisage l’é-
lection avec optimisme et espère être
élu Commissaire lundi prochain.

M. STANLEY LEWIS
M. Staniey Lewis candidat à

l'échevinat dans le quartier Central,
attire l'attention des électeurs sur
l'éclairage de la ville, qui d’après lui,
laisse le plus à désirer et sur ia pro-
tection contre le feu dans le quartier
Central. C'est un optimiste, qui com-
me le maire McBride de Toronto,
désire “pousser” sa ville et non la
dénigrer et il promet de travailler
de toutes ses forces à son avance-
ment, s’il est élu.

H.-T. BANGS
M. H.-T. Bangs, autre candidat

dans le quartier Central, est un dé-
butant dans la politique municipale,
mais il la connaît tout de même
ayant dans le passé aidé plusieurs
autres candidats. Il favoriseralt
l'établissement d'industries à Otta-
wa, ce qui serait plus profitable que
toutes les autres invitations du co-
mité de Publicité. Il n'a pas de
grandes promesses à faire: tout ce
qu’il promet, c’est de travailler fer-
mement pour le progrès de la ville.
Après le discours de M. Shipman,

M. Bangs demande de nouveau la
parole pour répondre à son adverasi-
re qui prétend que lui, Bangs, n’est
pas un résident du quartier Central
et il prouve le contraire. '
Son dernier mot est pour affirmer |

que le contrôle de la circulation de- |
vrait être laissé au chef de police et
à ses hommes et que le Conseil ne
devrait avoir rien à faire avec cette
question.

M. HAROLD SHIPMAN
M. H.-C. Shipman parle avec iro-

nie des gens qui discutent les prix
des charrues pour la neige sans étre
très au courant des choses; il le fait
en sa qualité d’homme pratique con-.
naissant le coût et l'avantage des
différentes machines que l'on désire
acheter. M. Shipman est d'avis que |
la capitale pourrait jouir d'un pous
grand nombre d'industries, si l’on
considère que la rivière Outaouais
nous donne toute l'énergie nécessai-
re et encore davantage:
Le candidat favoriserait un plébis-

cite dans le cas de l'enlèvement des
voies ferrées.
En terminant, M. Shipman se dé-

clare prét à travailler pour les ci-
toyens en général sans gucune dis-
tinction de nationalités.

M. C.-J. TULLEY
M. Tulley commence son allocution ;

enaffirmant qu'iln'a jamais quéman- /
dé le vote de personne ni monté une !
immense organisation pour assurer ,
son élection. Ii croit en la démocra-
tie. qui a le droit de se prononcer
librement et il remet son élection
entre ses mains.
LA première qualité d'un serviteur :

du peuple, c'est l'honnêteté et il ne.

= 
‘craint pas d'affirmer qu'il la possède.
A P’hôtel de ville, 1} a toujours main-
tenu son point de vue, -celui_ qu’il
croyait le meilleur pour’ la ville et,
souventes fois, il n'a pas. craint de
voter seul contre ses collègues.

gère est trés important, car il est,
en quelque sorte, lié avec tous les:
autres départements. .
M Tulley parla finances. Ottawa

est une des meilleures villes du cen-
tinent au point de vue financier et
ses coligations sont actuellement
Aussi bien accueillies qu'au début, de
la période de spéculation intense qui
vient de se dérouler.
Faisant allusion à l'expropriation

de l'église Knox, M. Tulley a déclaré
que Je cas serait confié à l'arbitrage. |
si la secte n'acceotait ‘par la somme
de $350,000. L'évaluateur local et des ,
évaluateurs de l'extérieur ont donné
leur opinion et ce montant est suffj- ;
sant pour construire l'église à un!
autre endroit.
Samuel Berger. candidat à la Com-

mission des Ecoles Publiques, fut le:
dernier orateur. -
A.-M. Muir, candidat 3 l'échevina-
dans Wellington, fit un appel aux

lecteurs et
détail.

 

 

   Conna dans le monde outler |

ar  | 00, que Bidens ..

In département des Finances qu'il +

exposa son programme |

ge. portérent la parole, et M. Arthur| |
M, Léon Peter-:olicoeur, présidait.

gorsky, candidat & la préfecture, ex-;
pHaua son plébiscite pour l'abolition
emporaire de la taxe sur fa propriété. |
“J'aimerais mieux perdre mon élec-|
tion que de voir tomber mon plébis-'
cite, car ce plébiscite est le seul atout
Peur le ville d'Eastview, qui est dans,
un état précaire.’ Ti est vrai, tout de
même que cet état est meilleur au-
jotird’hui gut ne l'était il y a quel-
Ques atinées. Nous avons un trop
grand nombre de terrains vacants,
qui ne demandent “qu'une maison
pour les couvrir, et le seul moyen d’a-
voir des’ maisons et de nouveaux ci-
toyèns, c’est de faire ume abolition
temporaire des taxes. Pour le pr
defiotre ville. 11 nous faut ce plébis-
cite, et pour l'avoir, À nous faut
votre apput”,

M. DAVID GINGRAS
“Il nous faut plus de population,

déclare M. Gingras, et ur y arriver,
il faut que tout le monde vote pour
le plébiseite, afin de montrer au gou-
vernement que la ville d'Eastview est
en faveur de oe plébiscite. Je n'ai
pas neur de parler et de dire la véri-

. “en de nos collègues nous accuse
d'avo.r touché aux fonds d'amortis- ;
sement. Cela est vrai. Nous avons
pris une somme de 29,000 dollars et
nous avons acheté diverses bonnes
valeurs, qui nous rapportent deux fois
plus-que banque. A ceux qui nous
aceusent de ne pas avoir confiance en
la ville d’Eastview, je réponds que
nous ‘Avons placé la somme de 9,000
dollars dans nos-propres affaires mu-
nicipales. Votre argent est bien placé
à de intérêts et vous n'avez rien

- craindre. ‘ q
“Durant les 33 ans que j'ai demeuré |

à Fastview, vous ne m'avez jamais !
entendu parler mal de ma ville, j'ai
toujours fait mon possible pour la
pousser de l'avant”. M. Gingras se
déclare neutre dans la lutte; 11 dit
qu'il n'a aucune accusation à porter
contre personne.

M. DAVID LANGELIER |

 
| trop

clamation du najre £st peut-étre
Pur quelque chpse dans cette intertie
des électeurs. ;

eorge-H. Dunbar avertenient cri-
Te le commissaire Geldert pour son

  

 

administration du comité de publicité.
commissaire Tulley a traité sur-

togt de Ja question financière qa
terminé nar cette affirmation: “La
ville d'Ottawa est une des villes les
mieux gouvernées du. Canada.’

M. F. LAFORTUNE :
‘Si les rues d'Ottawa ont été. si

bien et si régulièrement =halayées
après chaque tempte de neige, a dé-
claré le commissaire Lafortune, c’est
grâce au département des travaux
publics qui m'est confié depuis deux
ans”. i veut de plus, l’enlèvement
des voles à niveau et la construction
des égouts supplémentaires.

J.-J. Allen se dit qualifié par sa
longue carrière d'administrateur et
d'homme d'affaires pour occuper une
nosition importante au - Conseil de
Ville.
Le docteur Geldert donne à son dé-

nartement le mérite d'avoir amené.
plus de 500 touristes var jour dans la
ville d'Ottawa. “Ces touristes ont dé-
pensé environ 500.000 dollers”. a dé-
claré l'échevin Geldert. ;
Le maire Plant a brièvement re-

mercié les électeurs de l’avoir él» sans
onnosition. et MM. Harrv Seales et
J1.-E. McCleneghan ont aussi adressé
la parole.

Sortie forcée en [|
vêtements de nuit

Sept personnes résidant au numéro
55, rue Vaughan, Nouveau-Edimburgh
ont dû faire une sortie forcée. dans
leurs vêtements de nuit par un froid
intense, quand le feu se déclara dans
leur demeure, vers trois heures ce

matin. Grace au bon travail des
pompiers, les dommages ne sont pas

élevés. L'origine du feu est in-
connue
Mme George Corrigan. la proprié-

re des commentaires pour
le moment.—On annonce
même quele bombarde-

| ment est.repris.

| LAPANIQUE
MOUKDEN, 29. (P.A.) — Le poste

de sans fil russe de Habarovsk an-
inonçait hier seir que les négociations
!se continuaient entre Moscou et
:Moukden en vue de révler' la ques-
"tion du chemin de fer oriental de
Chine. mais’ que la guerre étlaterait
de nouveau. L'armée mandchoue, di-
;sait-on, a subi de grandes pertes.
mais la Russie ne croit pas à la pa-
role de Tchang Hsueh-Liang, vu que

| ses forces combattent encore. Toute-
fois, Russie doit se préparer enco-
re à la guerre. ?
Tchang est gouverneur de Mand-

| chourie. Be
CES NEGOCIATIONS

SHANGHAI, 29. — Le Daily News
du nord de la Chine, journal anglais
imprimé ici, publiait ce matin un ar-
ticle censé venir de l'agence russe lo-
cale Tass et disant que la commission
chinoise des affaires étrangères à
Harbin avait entamé des négocia-
tions entre Moukden et Moscou,
vu de régler le différend sur le che-
min de fer uriental de Chine, sur
l'autorité expresse des autorités gou-
vernementales de Nankin et de Mouk-
den.
Les autorités de Nankin ont refusé

de faire des commentaires, se con-
tentant de: dire qu'une déclaration
serait probablement faite sous peu.
Le journal anglais dit: L'imbroglio
du chemin de fer oriental de Chine a
été réglé entre les autorités mand-
choues et la Russie soviétique le 21
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M. Langelier, en se levant, s'atta- | taire, ses cinq enfants et une servante novembre. Un ancien attaché du con-ua immédiatement à l'administra-

tion de M. Collins. “Ce n’est pas
l'avenir et ses grands projets qui nous
occupent & Eastview, mais bien tous!
les événements du passé qui méritent |
le blâme. On prétend que nous avons
eu une administration extraordinaire
durant cette année à Eastview; je
l'avoue, elle fut extraordinairement
comique. Les $2.000 que le comté
nous a donnés à la suite de la per- |
cention des taxes, ont été dissipés en!
folles dépenses par notre conseil. qui ‘
les à employés pour faire de niteuses
réarations à des bouts de chemins.
Ces réparations ne vaudront rien au
printemps prochain et notre $2,000
sera perdu. La grande farce, c’est
une motion adoptée 11 y a quelques
mois, pour empêcher le président des
travaux publics, M. Roy, de faire dans
son département des dépenses au

us de 10 dollars sans soumattre la
ose su consetlis M. Langelier est

en faveür du cite.
MCOLLINS .

M. G.-H.-A. Collins. maire actuel
d'Eastview, déclare qu'il est trés sur-
pris de voir les grands changements
dans les idées des membres, au der-
nier conseil, depuis la dernière assem-
blée. “A notre dernière assemblée,
dit-il, le conseil était unanime, dé-
clarant que nous avions marché har-
monieusement, la main dans la main,
pour atteindre de grands succès et
améliorer l’état de notre ville. Ti y
a quelques semaines, tout de même,
au moment où l’on commença à par-
ler d’élections, la majorité du conseil
commença à changer ses idées et à
se tourner contre sa proore adminis-
tration. M. Collins est d'avis que |
Toronto acceptera le niébiscite de l’a-
bolition temporaire de la taxe, si la
population d'Eastview lui donne tout
son appui. Le maire fit ensuite une
recue détaillée de Nétat financier
de la ville, et en exoosa les causes,
devuis I'emprunt de la somme de 120.

000.00 dollars& la fin de 1927, par le
dernier*conseil.

: MM. ROY ET ROBERT
Une chaude lutte se livre entre M.

Ludger Roy et Jos. Robert, pour le
e de la sous-préfecture. Leurs

diseours se basent sur les événements
de leur administrotion des travaux
nublics. M. Ro fut aux Travaux
Publics en 1928 et M. Roy le remplace
ectuellement. M. Roy déclare qu'il
n’a dépensé que la somme de 5.000
dollars cette année pour travaux Du-

réussirent à sortir de la maison en

flammes sans aucunê difficultés.
Vers trois heures ce matin, l’une

des enfants de Mme Corrigan vint

éveiller sa mère pour lui dire quelle

ne pouvait dormir dans sa chambre.
à cause de la fumée. Mme Corrigan

comprenant que la maison pouvait

être en flammes, se hâta d’éveiller sa

famille et la servante, et fuir.
Une alarme avertit les pompiers

de trois postes. Ces derniers se ser-

virent de deux boyaux pour éteindre
le feu. Les flammes consumaient le

mur à l'arrière de la maison et

avaient mnnté jusnu'a la toiture.
Ia famille Corrigan. dut passer le

reste de la nuit chez des voisins.
tr—————

LA PRODUCTIONDES
FOURRURES EN “27-28
La production de fourrures brutes

a été,durant l'hiver de 1937-28, de

18.7 millions de dollars, malgré des

règlements tendant à restreindre la

chasse dans le but de conserver en

Canada les animaux à fourrures. La

praduction de 1926-27 avait été de

18.8 millions et celle de 1925-26, de

15.0 millions. .
Deux causes ont contribué à ces

augmentations: 1° l'augmentation

dans les prix des fourrures et 2°
l'augmentation dans l'élevage des ani-
maux à fourrures sur des fermes.
L'élevage, qui rapportais $388,336 en
1920-21, a rapporté l'hiver dernfer
$2,154,350. L'élevage du renard argen-
té est surtout en honneur. En 1927-28
ce renard a rapporté $101 la peau,
et le renard croisé, $70 la peau, Je
renard blanc $45 et le lynx $41.

L'Ontario vient en tête du Domi-

res, qui ont été d'une valeur de $4,-
401,889 en 1927-28.
Pendant les 12 mois finissant avec

juin 1928 nous avons exporté pour
$23,598,259 de fourrures brutes, dont
$10,953,674 en Grande-Bretagne ct le
reste aux Etats-Unis.

LA FOIRE D'HIVER
AU COLISÉE

Pourles citadins qui aiment les
beaux chevaux et les cultivateurs
intéresssé dans les meilleurs ani- 

blics, tandis que M. Robert. en 128.

pour la même fin, en dévensæ 8.000

dollars. J'ai touiours eu en vue, du-

rant mon administration des travan-:

nnblics. le bien de tout le monde <q

général. et j'ai fait tout mon possible

poyr éromomiser. afin de remédier
aux folles dénenses du passé. ,

M. Robert déclere aue M. Rov n'a
jamais eu l'appui du conseil) parce
nue ce dernier n’evaiît ancune con-
fiance en lui. “M. Rny n'est nas
l’homme qu'il vous faut nour vous
renrésenter dla sous-nréfectnre. ‘et
surtout pour être en charge des ttfa-
vanx publics.”

Pinsienrs candidats à l'échevinage
po-tèrent erauite l£ nerole. .

LOtva

ÉCOLE SLPÉNIEURE
| DE THEOLOCIR
Ce soir. %9 ravembre à 7 h. 30. au

musée de PUniversité: “Les Empires
ot le Providence d'Avrës la “Cité de
Diet” de St-Augustin,” par fe R. P.
Georges Simard, OM.I. Entrée libre
zuxX dames et aux messieurs.

—tfno © a =

Mme P. Benoît, 133 Hôtel de Viiie,
Hull.‘à partir de semedi ls 39 wo
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vembre, réduction de 70% sur tous:
nos. chapeaux.
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Reconfection et réparations,

Ajustage parfait,
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| A.Lallemand & Fils |  

l'Exposition" de chevaux, at? Colisée,
‘la semaine prochaine, seront des
| plus intéressantes. En ces dernieres
années la Foire d’Hiver a pris une
telle importance qu'elle est devenue
une institution en cette ville et atti-
re de nombreux visiteurs. i

L’Exposition .de chevaux, chaque
soir de la foire sera la plus grande
qui ait eut lieu jusqu'ici à Ottawa.
Plus de 300 chavauxde Montréal,
Toronto, Kingston, Oshawa et Ha-
‘milton, conrourront avec les meil-
leurs d’Ottawa. Plusieurs inscriptions
ont été reçues cette année de Hull
où Fon compte plusieurs bons con-
ducteurs de chevaux
La Foire d'Hiver est maintenant la

deuxième grande exposition agricols
au Canada et est des plus intéress-
antes pour les cultivateurs de l'es:
de l'Ontario et de l’ouest du Québec.
De Québec. les régions de Shawville
et de Lachute sèront redrésentées

! dans les fhscriptions et il y aura
june forte délégation des comték de
Prescott et de Russell! ’

 
{lution musicale de la Gendarmeric
Jà Cheval Royale Canadienre sera
{une grande attraction. Il sera très
, intéressant aussi de surveiller le con -
“cours des cheraux sauteurs et leurs
; cavaliers de diverses vies.
"Comme par le passé le Colisée sera
chauffé et ventilé et très attrayant
“-our l'exposition des chevaux. La
‘anfare des Gardes à pied du Gou-
verneur Général fer les frais de in
musique dans l'arène et un orches-
tre jouera dans le foyer ou se tient
l'exposition des fleurs.
: como orade

! Mme P. Benoit, 133 Hôtel à” Ville,
Bull, a partir de camedi Je 30 no-
'vembre, réduction de 90% sur (eus
jnos chapeaux,

nion par la production de ses fourru--

maux, la Foire d'Hiver d'Ottawa et |

A l'Exposiiion des chevaux l'évo-

; sulat soviétique à Harbin et un tra-
‘ducteur russe de la compagnie de
| chemin de fer sont arrivés à Harba-
!rovsk, accompagnés d’un colonel chi-
| nois, qui a fait connaitre une décla-
ration officielle du commissaire des
! affaires étrangères chinoises à Har-
; bin, disant qu'il avait été autorisé par
‘Nankin et Moukden à entamer des
(négociations en vue de mettre fin au
| conflit.
| BOMBARDEMENT

HARBIN, Mandchourie, 29. — On
dit aujourd’hui que des aéroplanes
soviétiques ont repris le bombarde-
ment de la ville de Buchatu, sur le
chemin de fer oriental de Chine, à
250 milles de la frontière. Les bombes
ont endommagé la station de chemin
de fer, et la panique s'empare des
habitants.
!

LES CANDIDATS
; AUTAMUD TORAH
! M. George H. Dunbar, candidat au
bureau des commissaires, a déclaré
hier soir quyl était urgent de remé-
dier à la situation des égoûts dans le
quartier Rideau, à une assemblée d’é-
lecteurs juifs qui avait lieu à la salle
Talmud Torah, sous la présidence de
M. Moses Doctor, avocat.
M. Dunbar promet que s’il est élu,

il verra à ce que les égoûts soient
construits de façon à assurer la sécu-
rité des citoyens de la Capitale.

Le commissaire Frank Plant, élu
maire par acclamation, remercie tous

lui ont témoigné et pour l'appui qu’i's
lui ont accordé, Le commissaire Frank
Lafortune parle du travail qu'il a ac-
compli comme commissaire des Tra-
vaux Publics de la ville, et demande
sa réélection pour continuer son tra-
vail dans son département.
Les commissaires C. J. Tulley et G.
ims parlent aussi de leurs activités

conseil de ville et sollicitént l'ap-
pui des électeurs pour leur réélection.

G. M GELDERT
L’échevin G: M. Geldert, aspirant

au bureau des commissaires, parle
surtout de son Travail au comité de
publicité. Pendant les trois mois d'été,

attirés vers la Capttale.
M. Wilfrid St-Aubin, candidat à

l'échevinage’ dans le gquartier Ottawa,
fait appel aux électeurs et leur de-
mande de lui accorder uni vote à l’é-
lection de lundi prochain: Il'leur fait
part de ses qualifications et de son
expérience pour remplir li fonction
à laquelle il aspire.
MM. J. J. Allen et S. R. Broadfoot,

candidats au bureau ,des commissai-
res, et Sam Berger, candidat à la
commission des écoles publiques, a-
dressèrentAss! la parole. reese

TABACen FEUILLES
La Nouvelle Récolte

Au nouveau magasin ouvert au

No 2, Marché By
Ainsi qu'à.

Etai 98, angle York et Marc. By
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Feuilles cassées . & livres 50c
Petit Rouge . . . . . 20c liv,

(6 lvs pour $1.00)
Feuille Etendue . . . 80c liv.

(4 lvs pour $1.00)
1] Quesnel . . . . . . 40c lv.
i] Mus-K . . . . . . . 81.00 div.
i} Alsi que le Partum d'Italle,

Mie, Petit Havane, Obourg,
Grand Bleu, Dutch, Cuban, Pe-

| tit Canadien, Connecticut, Ken-
‘ tavky.
À

| M. BEAUDET
GROS et DETAIL

| Téléphone: Rideau 6908-J.

   

30,000 automobiles américains ont été

G. M. Geldert, candidat au bureau
des commissaires, portéèrent la parole.
‘L’ex-maire John P. Balharrie était:
aussi présent. Il fit l’éloge de M. Aj
Rose, candidat à l'échevinage, et ex-,
prima son ardent désir de le voir sié- |
ger au Conseil de Ville. M. Balhar-;
rie dit qu'il compte la famille Rose
rau nombre de ses meilleurs amis de,
la partie est de la Capitale. Lorsqu'il
se présenta et fut élu à la mairle, |
M. Balharrie avait confié des char- ;
ges importantes à M. A. Rose et il|
lui rend témoignage qu'il s’est tou-
jours acquitté de son travail de la,
manière la plus satisfaisante. }

AURELIEN ROSE ‘
M. Wilfrid Trépanier présente M.

Aurélien Rose comme son meilleur,
ami et dit qu'il est temps d’infuser
un sang nouveau, au conseil de ville. ‘
M. Rose, le candidat, est heureux de
voir un si grand nombre de'ses amis
réunis à cette assemblée. 1! croit
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UNE TEMPETESURLA MANCHE |
LONDRES, 29 — (S. P. A.) — La tempête qui s'abattait hier

sur la Manche s'est transformée aujourd'hui en une forte pluie qui
arrose tout le sud de l’Angleterre.

Des chemins et des champs dans les Galles du sud, des terres
moyennes ainsi que des comtés de l’ouest et du aud ont été inondés;
certains endroits sont impraticables et les vieux s'accordent à dire

 
   posséder toutes les qualifications né. |

[(cessaires pour remplir efficacement
la position d’échevin du quartier :
d'Ottawa. Il remercie M. John P.,
Balharie d'avoir bien voulu honorer
cette réunion de sa présence. ;

“C’est dans l'intérêt du public et;
des Canadiens français que je me,

€#|présente à l'échevinage dans le quar-;
tier Ottawa”, dit M. Rose. “Nos éche-
vins canadiens-français se conten-|
tent à chaque année de demander|
leur réélection au même poste. Moi,
si je suis élu échevin, je ferai tous
les efforts possibles pour obtenir une
plus haute fonction municipale. Si
je ne suis pas heureux dans cette
élection, je prendrai ma défaite en

homme, en vrai Canadien-français. |
“Ce serait une bonne publicité a,

faire au quartier Ottawa, de se fai-|
re représenter à l'hôtel de ville par
le plus jeune échevin qui ait jamais
rempli cette position à Ottawa” (M.
Rose est âgé de 27 ans). “On a allé-
gué, mercredi soir, que je pourrais
tre disqualifié si j'étais élu échevin
‘du quartier. Je puis vous dire qu'a-,
près avoir posé ma candidature à l’é-
chevinage, je me suis qualifié. Mon
nom est inscrit sur la liste électora-
le du quartier Ottawa, dans lequel
je réside.” |
M. Rose demande en terminant aux

électeurs de lui accorder leurs votes
jà l'élection lundi prochain. Il serait
fier et honoré de pouvoir représenter
les contribuables du quartier Ottawa
au Conseil de ville.

, G. M. GELDERT
L'échevin G. M. Geldert espère

être élu au bureau des commissaires
pour avoir l’occasion de rencontrer
plus souvent les électeurs de la Bas-
|se-Ville et de faire leur connaissan-
ce.

 
! Il remplit pendant trois ans la
‘fonction d’échevin du quartier Ca-
| pital, quartier qui rapporte le mon-
‘tant le plus considérable de taxes à
la ville. Il est depuis deux ans pré-
lsident du comité industriel et de pu-
'blicité de la ville, qui a ranporté des
‘profits considérables à la Capitale.
On calcule que 30,000 automobiles
américains ont - visité Ottawa au
{cours de cette année, et ces touristes
nous ont laissé la somme d'à peu’
près un demi-million de piastres. Il
[fit aussi de la publicité par l’entre-
| mise du poste CKC” dont il est le;
| directeur. I1 sassura que dans les
irradiations, rien ne soit dit * qui

 

| Jos électeurs pour la confiance qu'ils POUTFAit offenser lex citoyens dans Ricard, J. A. Watson. R. JT Knox,
:leur race ou leur religion. |

| M. Geldert s'oppose aux réunions
fermées du bureau des commissaires
et croit qu'il serait du plus grand
‘avantage de la ville de permettre à
ltous les membres du Conseil de con-
naître les deux côtés des questions a
régler.

A titre de président du comité de
Publicité, 11 fit de nombreuses dé-
marches pour faire tenir à Ottawa.
cet hiver. la grande convention des
raquetteurs. Cette convention se pro-
Inogera pendant trois jours et ame-
nera dans la Capitale environ 5,000

; délégués canadiens-français et
Franco-Américains. Cet ‘mportant
événement coincidera avec le plus
grand carnaval d'hiver qui ait jamais
eu lieu à Ottawa. S. E. le Gouver-
neur Général du Canada a bien vou-
lu promettre son patronage à l'orga-
nisation. ;

: C. J. TULLEY

Comme cette assemblée était plu-
tôt une réunion de famille, }4 oom- |
missiare Charles J. Tulley rendit;
quelques chansons avant de commen-
|cer son discours. Il rappelle ensuite '
jqu'il fut élu commissaire en 1924 et
qu'il fut nommé contrôleur des fi-
.nances en 1925. Pour remplir cette
position importante, {I faut trois
qualités: l'honnêteté, la sincérité et
la compétence. Le commissaire Tul-
ley croit posséder ces qualités et de-
ae sa: réélection comme commis-
safre.

T] y a quelques annees, Ia ville en-
‘registrait des surplus chaque année,
et depuis deux ans elle accuse un
|déficit. Ce dernier résultat est le
jplus favorable. car il démontre que
l’on contrôle mieux les finances, et.
jque l'an ne réclame pes des contri-
‘buables plus d'argent qu'il est né-
jcessasire, pour l'administration de la

e.
| La soirée a été agrémentée d'un
programme de musique et d: chant.
M. Paul Champagne exécuta sur le
piano quelques pièces de son réper-
‘toire MM. Lorenzo et Roméo De-
mers rendirentdes duo: de piano, et
M, Wilfrid Trépanier. exécute des
rhants et donna des récitations. 34.
Ovila Rose. pére du candidat. égaya
aussi ia soirée de quelques chants.

 

 

; Bryson-Graham.
.tion la plus humble, et devint chef nereprésentation
‘de département ii y a plusiuers an-|qu'allégué par la poursuite, quand

 

 

  
 

 

que c'est la le moisd e novembre le plus humide dane l'histoire de
cette région.

La tempôte et le brouillard ont fait échouer le vaisseau Goelta,
près de Weoxford; sa position toutefois n’était pas dangereuse et on
croit que la marée haute résoudra le problème,

Des dépêches de Lisbonnes annoncent qu'une température sem- 1
blable caractérise la côte portugaise. || y a inondation et plusieurs
villages souffrent de dommages considérables. —
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ES FUNERAILLES | CAUSE THOMS-PATTEE
0 | _— ad .

| La division d'appel de la cour su-
DE M Â LEGAULT |perieure d'Ontario a entendu la se-

: a oe iW maine dernière, l'appel de Clarence
_ Pattee, contre le jugement de son

| honneur le Juge McEvoy, rendu con-
Les funérailles de M. R. C. Alphée [tre Puttee que poursuivait Mme Ed-

Legault, ont eu lieu ce matin, à l'é-, na Thoms.
glise Saint-François d'Assise. Les|
R. P. Placide, O. M. cup. Curé de! La cause, entendue à l’Orignal le

St-François d'Assise, officiait assisté | 20 novembre, 1928, était une pour-
des RR. PP. Joseph et Fabien, 0. M, suite de Mme Edna Thoms, d'Haw-
cap, comme diacre et sous-diacre.| kesbury, contre Clarence Pattee aus-

La chorale de la paroisse, sous la si a’HaWkesbury, au sujet de certai-
direction de M. Arthur Côté a fait (NS obligations qu'elle avait achetées
le chant. M. Côté touchait l'or- de lui. La poursuite allègue que Pat-
gue. {tee lui avait fait une représentation
Né à Ottawa le 31 décembre 1880, ffAuduleuse de ces obligations. Elle

et décédé soudainement dans la nuit ; poursuivait pour la somme de $3,600
de mercredi dernier à sa demeure, |d0llars. Le juge qui entendait cette
18 rue, Saint-François, Ottawa. M. iCAuse, la prit en délibéré et au mois
Legault, était un homme d'affaire d'août 1929, 11 yendit son jugement
de l’Institut Canadien-Français et © faveur de I& poursuite et lui ge-
de la Cour 41 de l’Ordre des Fores- Sorda $1,590.00 et les frais de pour-

tiers Indépendants. | Pattee, de la défense, en appela de
DANS LE DEUIL ce jugement, et les 5 juges qui en-

Il laisse pour pleurer sa perte: tendirent cet appel à Toronto, re-
son épouse, née Eva Délisie; un : jetèrent le jugement du juge McEvoy
frère Eugène et une soeur. Mme W.'et déboutérent Mme Thoms de sa
H. Campbell, d'Ottawa. poursuite. Les frais du procès et de
M. Legault était, depuis l’âge de l'appel devront être payés par la

seize ans, à employé a la maison ;poursuite, Mme Thoms. La cour
Parti de la posi- ; d'appel trouva qu’il n’y avait aucu--

frauduleuse, tel

nées et, au moment de sa mort, j1 | Pattee lui vendit ces publications.

était gérant du département des ta-! M. W. R. Hall, de Vankleek Hill,
pis et draperies. {ocrupaît. comme solliciteur, pour la
M. Legault était aimé pour son hu- défense. M. George F. Henderson;

-zeur joviale et était reconnu comme : CR, d'Ottawa, comm” avocat. pour
un homme d'affaire des plus compé- ila défense. M. J.-B. Woods, ancien
ients. Il avait des amis dans les |Solliciteur de Hawkesbury, Ont. oc-
rangs des hommes d'affaires et des (CUpait pour la poursuite avec M. A.
nrofessionnels de tout l'Ontario, de F- Fripp, d'Ottawa, C.R. comme
l'Angleterre et de l’Fcosse. |avocat, au procès et la raison légale

Norman Somerville et compagnie, de
LE CORTEGE Toronto, à l'appel.

Dans le cortège, on remarquuait: =

M. J. B. Bryson président de la
maison Bryson-Graham; H. Beer se-| Sentence le 5
crétaire de la maïson Bryson-Gra-, Arthur Rooney. 18 ans. a avoué, en
ham; J. F. H. Laperière,è trésorier | COU de comté. hier aprés-mnidi, de-
de la maison Bryson-Graham: MM,' vant le juge Daly. avc vol: des
F. Ashfield, F. Snook. C. Rupert, W. 'nanteaux de fourrure d'une valeur
A Stewart C. A. Grabam. J. Aide $1500. dans un auiornbile. sur

Walsh, J. Mongeon, J. Pedder. A. la rue Rideau. Son honneur pronon-
Dolan, J. C. St-Amani, H. Webber cera sa sentence Jeudi prochzin.

J. Boucher, F. B. Watson. T. Mon-
cion. P, Barnard, J. W. Day, G. J.!

A-semblée ce soir.
Il y aura ce soir, à la salle Carpen=

;ter. une assemblée ouverte de l'As-
E. Monette, E, H. Pulford. Léon La-| sociation des Métiers et du Travail.

‘belle. T. D. Kenny, R. Gordon. J.|sous la présidence de M. J. Gibeault,
U. Bray, E. L. Parent, F. T. Gordon.' Tous Jes candidats aux charges mu-
W. A. M:Cormieck, À. H. *yotte. Ô |nicipales sont invités à porter la ra-
“agnon, B. Charron. D. Desbiens, P.

|

role. L'on s'attend à une grande {o':-

C Hughes, J. E. Hichman. R. A.|le
‘sinner, B. Rochefort. A. Drovin et} — —

l'autres.
Le “Droit” prie In famille en

deuil d’agréer l’expressir: de sa plus) PARTIEDE CARTES
sincére svmpathi~ . i Organisée parles Dames

; de Ste-Anne
Tenversé par un auto. i . ; ;

Helen Stewart. âgée de 7 ans. 491: Mardi Soir, le 3 Décembre

venue Parkdale, a été conversée, hier | AS hours

après-midi, par un automobile, prés ,

de l'école publique Connaught, sur!’ - ?

avenue Gladstone. L'auto était côn- St Jose d Orléans
duit par A. J. Wistaff, 487 avenue Ar- il A,occasion | de l'insugurationde

ôpi- | l'éc e électrique. Tous noi

ington.Lafiette,condulre recut De ! ont Invités à partager notre Joie et

50e.
à aider notre église.

soins du docteur E. Danbv. Son état|| Jervice d'autobus ‘aller-retour, 30e
. » Téléphonez u moges, .

aen avant d'un auto |; tonnez 3 ou à Mme Gamache, R.

en stationnement et se trouva dans

||

!3! sopnez 21 ou au Droit. Départ,

le sentier de la machine conduite par ps

Wistaff,

[

 

 

 

 

 

 

 

Assemblée
des Electeurs de

St-Joseph d'Orléans
Samedi, le 30 Novembre

A 8 hres p.m. fl

AU SOUS-80L DE L'EGLISE
ORATEURS :—T. A. Spratt. reeve ; Charles Pinard, ler sous-

oréfet; John Innes, Ze sous-préfet; J. J. Nolan, conseiller ;

‘ J.-A.-J. Guérin, conseiller; Hector Bazinet.
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